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Le général Van Overstraeten 
Le corp1 de caualerie, aujourd'hui motori•é, a Ira· 

Certé de l'Est à l'Oue1t Ioule la Belgique, dan• un 
trand fracaa de trompe a, de claxon1 cl d' fr happe. 
menla libre• Pour une manœut•r<•, ce fut une fa· 
meusc manœut•re I .Six réMim~nta de caval~rte à rou· 
lette1, deux rtitimenls cyclialc•, deux ri!111menl1 de 
cavalerie portée, un rétimcnt d'artillerie molori•é, 
un bataillon du ti!nie, des élément• d1ver1 "' Iran•· 
portant à Ioule allure, dei bruyèru de la Campine 
aux plaines dca Flandru, tandis que des douzain<!I 
d'avion• surcolaienl 1ca colonne•, rééditant un Gua· 
daltr1ara, en blanc. 

Ainsi furent mis à /'épreur:e le commandement, le 
matériel et le peraonnel, en même temps que nou1 
donnion1 un .. /011 de p/u1 aux França11, cet OL'e'rlÏ•· 
•emenl : « I' oui pou eu loujouri 11 venir/ On •·oua 
recevra a••ec Io pd/c et le balai I • 

Si les Françoi1, celte /011. n'ont pas encore com· 
/>n•, c·.,,1 qu'ils n" comprendront 1amai1. Depuis 
quelques moi1, 1/s ont été particul1èrem.,nt bien •~r· 
"" : manœuvre1-alerle1 d.,. 1am11ons de .\lon1, Char­
lcroi1 Tournai, manœt11:rc dei troupe.a de ~\'amur 
opérant /ace au Sud, dcu" manœul)r"' 1mporlante1 
de la 1arn11on J., BruJrel/es renforcé.,, /'une jace au 
Sud, l'autre face au Sud-Oueil, monœuure1 de cadr" 
dans les Flandre1, reconnoiuanc"' Je po11tions, lou· 
]Ours /ace au Sud. un pcu partout , On c•I neutre, ou 
on ne l'e•I paa J On ne le .. ·ra d ailleurs con1t:>/èle· 
ment que loroqu 'on aura édifié Jca Out!ra11e• forlifi· 
cati/• d ,\fon1, à Tournoi, à Charleroi, d Renaix cl à 
Y prea, miné fos roule a cl lei ponta. 

On dirait vraiment que depuis que .\1. Hitler a 
1oranl1 Io neutralité de la Bel111qut!, Id jadi1 Guil­
laume Il, /es 1cu/1 ennemis po .. iblca •ont no• omis 
• I allié• d'hier / 

Déjà, pour calmer /ea Flomingant1, leur at1ail·on 
ait remarquer que /e, abris con•lruit, entre /' Eacaul 
t la Lyt •ont plua destinés d arrêta Ica Fronçai• qu' d 

mitrailler les Allemands, qu'on a rem11 en clal d.,, 

for/a aur la rfoe gauche de Io Mcuae et qu'on a re• 
noncé à conslrutre l'ouvrage de Sougné·Remou­
champs, lequel devait fermer Io PCJ•ition Je l.iégc cl 
auurer la liaison du syalème /ortificalif belge atJ<'e 
le système fronçai• On •·a le remplacer pcr un fort .•• 
entre Bruges el Zeebrug1e, 1an1 doute pour ,·op­
poser à un débarquement de troupe• ang/oi1es. 

A imi serons·nou1 neutre• de lou• Ici c81t?s, le Ca· 
na/ Albert noua protéieant contre une inuaaion du 
arméea de sa Gracieuse .\laie11é ll rilhelmme, rcme 
de Ioules les Hollandes. C'est aimi que lea milttairu 
ont, san1 perdre une minute, traduit par d"4 actea, 
la déclaration royale concernant la noouelle po/11i· 
que inlemalionale de noire pays. 

On est allé peut-être un peu r:ile en be1011ne et 
aans doute a-l·on quelque peu ""agéré } E11-c., parce 
que nous avons décidé d.être r6olumcnl neulr.,s, 
e1t-ce parce que l'Allemagne a daigné nou1 donner, 
olfic1ellem.,nt el par écrit/' a11urancc qu'elle n" noua 
allaqu.,rait plua el qu ·elle respcct.,rait noire indépen· 
dance, que nous ne dei:ons plus craindre qu'un ad· 
i:ersaire venant de France i Il y a bien la leçon da 
1914, la farantie de la neutralité belge "g"é" par /., 
Roi d., Prusse en 1837 el r:iolée paa bien moina de 
cent ans aprè1. Jfaia tout a·oublu!; c "'' 1., l.éth6 
qui paue d Bruxelles. 

Choie curieuse, alora que notre commandement a 
Ioule •on attention fixée vers le Sud. au point de 
néglitcr quelque peu l'Est, rcno.,ça.,t notamment à 
conatruire un des maillona les plua 1mportanl1 dc no­
ire barrière militaire, Io Hollande. el/.,, renforce /é· 
brilement •es organisaliom dé/ensh'"' de la mer du 
Nord au Limbourg, face à /'Est ! 1/1 dofrcnl ,:ire 
bien mal informés à La 1-laye pour croire encore d 
une pouible menace allemande / / I 

Il eal vrai que les 1-lollandais n'ont pas de flamin­
Jlanls, qu'ils sont gen1 de bon sena "'· qu'avec Ioule 
la dignité qui nous a manqué, i/1 ont refu•é le au· 
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c parch1tmin, aceUé aux arme• du Reich qu• 

ema1n1t voulait leur offrir comme 11aranh1t do 

ur int~1r-Ué territorial~ /I1 se .souc:eonartont .ana 

oute, eux, de la façon dont /'Allemagne a respecté 

ea parole •n 1914. Chiffon de papier 1 . . 

.Votor'tlation, manœu' re:s ./ace au Sud. désinté­

t euement plu1 accentué de ce qui ae paue à l'Est, 

n eutralité bient1e1//ante il l'é1ard d1t l'Allema1ne. 

T ouJ ça, pr.,endent Ica aena qui H disent bien in· 

/ormée, c'e1t du Van Ouerstraeten. 

H um 1 C'e1t donner beaucoup d'importance à un 

p eraon1141e et lui prêter peut-être plus d' in/lu en ce 

f11U'il n' •n a . 

' ' ' 
, Q uel ed donc cet homm1t dont tou!1t larmée parle 

comm• d'une puissance touveroine. com1ne du mai 

fre de touteo no• deat1nées militaires, à qui les lieu· 

C.nan~ aénéraux témoignent du plu• profond re•· 

P•cl et deoant qui tout le monde tremble ? 

C' 1td un Ir~• 1eune aénéral·major, fraîchement 

r.romu, aide de camp du Roi, commandant actuel· 

•ment l'artillerie du / .. Corps d'armé<'. et chargé 

par un arrêté royal datant de 1934, d'auur<!r la liai• 

aon entre la personne royale et le min11!ère de la 

~ Dé/ente .Vationale. De Id, aa force el 1a puissance. 

f Un mot d'abord au 1uiet de cc:t arrêté. Il es! ri· 

• oureuaement anticonatitutionrtd Aucun or1oniame 

de liaison ou d' in/ormalion ne peut être intercalé 

a ntre le roi et ae1 mrnitfrca. Ceux-cr !Ont 1euls res· 

porual>le1 deoant le parlement et le paya, nommé• 

p ar le Roi, réooquét par lui. On nit peut admettre 

qu'entre le• mini1tre1 re1pon1ablc1 et le Roi, dont 

la peroonnalité eot inoiolablc, l'ienne ae placer un 

intermédro1re qur. forcément. ert arru:e à parler en 

toute. circon1tance1, au nom du Roi et il se sub.ti· 

tuer il lui. 
Telle col cependant la situation du 1énéral l'an 

Ooer1!ra!en, • cona.,1/ler milita1re du Roi • . dont 1 rn 

/luence our l'armle e•t totale olor1 que 1e1 re1pon1a· 

bilitl1 oont nulles, rigoureusement. 

• Le Palai• dé1ire On dés11e , L'<>ilil oa formule, 

celle qu'il emplo11era auui bien au cabinet du mini•· 

Ire que dan• le bureau du Chef d'état-major de l'or· 

mée. Seo auditeuro lraduuent immédiatement : • le 

Roi l)eu! 1 .•• el • ' rnclinen!. 

En CO• de auerre, le Roi ut le commandant en 

chef de /'armée. On comprend parfaitement que dè1 

le temp1 de paix, en pl.iode troublü particulière· 
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ment, il • ' intéreHe trè1 particulièrement il la choH 

mrlcto1re, à l"or1an1-Johon de l'arm~e. cl •on orme: ... 

ment, au>; plana de mobiliaat1on, etc. .\1011 qui donc 

e•! n•sponaable en tempo de pour ? Le mrn11!re de 

~ Défen1e :Vationale et lui • cul. C' el! à lui de forger 

1 ouhl de notre dé/en1e nahonale, c'c1t d lui de ré· 

po,,Jre de •a 1o!1dité, le Roi pou•anl 1n!ert'en1r pour 

le remplacer •'il le iuee indienc ou incapable . Il peut 

émettre •on opinion, donner••• direct.te• Il n'a au• 

cun pouooir à Jéléauer il un Maire du Palaia. 

Maio le Roi oait-il qu'on parle e1 qu'on aait en 1011 

nom et qu'on impose partout ce qu'on croit être la 

l)o/onté ro11ale > V oil il la queotion, 

C' eat ainai que le aénéral lon Ooentraeten dé­

tient, cl la fa~ur d'un, arrêté royal ombi11u, une a u• 

!onlé 1out•crarne •ur 1 armée, autorité dont 1/ use cf 

abuae, • On déaire ... •· De 1rand1 chef• trrmblenf 

dcl)ant lui. Il eot le délégué permanent du Roi . Celui 

qui, 10111 mandat, contrôle tout et que personne ne 

contrôle I On la bapli•é • le l'ice-Roi • et ce 1ur­

nom a remplacé celui de •double six • dont il /uf 

gratifié alors qu'il préparait /'école militaire ch ei 

Michot Mon1ena•t. ' 

Pourquoi double six » ) .\1ai1 parce qu'au jeu 

de domino, le double 11x pooe . .Son père était a/fi· 

c1er, le hasard du charifemen!1 de 1arni1ona /il 

qu'il naquit cl Ath, en 1885. A/ara qu'il l'époque le1 

'!'ili!airea eni;oya1ent, en général, leurs reidona cl 

1 Ecole dei cade~. où on faisait 1ratuitement de• 

candidat• o//ic1er1, le Colonel Van Ooero!roeten fil 

donner il ion /il• une in1truclion oolid<' el celui-cl ac­

quit ainsi une culture génirale quit ,. école deo cadet., 

•i excellente 101t-elle, ne dispenoe pa• Rien de /'en 

font de troupes, chez lui. Dea Galet, dr1 .Vu11!eri 

•ont re1té1 deo primaire•, forl1 en th~meo tactique• 

uniquement. Van Oo1tr•lraeten, lui, C'lt un érudit ef 

un latiniste I 

i\'ous /1trons beaucoup de peine aan• doute awr 

nombreu~ amis qu'il compte dons lei milieux fla­

mands el .llom1ngant1. en leur rét-élarit que Van Ot•er· 

•!rae!en dédai1na d'apprendre le néer/andaio lt! qu'il 

présenta comme •econde lanrue à /'examen d'entrée 

de /'école militaire . .• le latin. Depuio 1' eat-il aan• 

doute mit il r étude de la moederfaal. Il réuuit 

d'ail/euro fort brillamment, /ut chef de promotion cl 

d~a le début • 'imposa. A mbitieux, il l' e1! cerle• et 

il n'e•! PO• mauuai• qu'un militaire le 1oi!. lnte//i. 

l1tnt, traoailleur acharné, froid et distant, 1/ était di­

cidé il amuer, enuera et contre touo. Il y cal paroenu. 

Colonel, ,/ croyait déiil commander à Ioule /'armée, 

Il en a la conuiction, plus que jamais, au1ourd' hui. 

La auerre !rouer: cet artilleur bre,eté d'état. 

mafor. en 1ta1e cl l'Etat-major de la dio,.,on de ca· 

oalerur. A oec le futur aénéral Jaime•, JantOHln 

d' ori1ine, il parvi1tnt il décider le rénéral de !Vitte il 

foire mettre pied il !erre aux escadron• pour rece· 

L'Oir le choc de la cai;alerie allemande Et ce /ul 

Haelen, la oictoire dea aens de pied aur le• een• de 

cheua/. Taanier et l'an Overstraeten ont rendu 

ce jour-Id un fameux oeruice à /'armée et au PG(I•· 

Dano la 1u1te, il /u! ble11é au coun d'une a/faire our 

la Dendre, on le retrouue dan• Ica Etait-majora, 11 

<>a fa1re un petit tour en Afrique, lorJqu"on déci"de 

d'expédier lil·ba1 un1t charretü de bret>eté1, pou 

apprendre cl noo brou,.arda comment il /ou! fa1rr 

la 1u1trre .Votre homme auura la liaiaon entre I<' 

force• bel1e• e l lei /orcea an1lai1e1. Il ne "' 1i1nal 

par aucun 11tr&Jice exceptionnel, à noire co'1nat 

tance. Mais un peu plu1 tard, il profeua auec un 



•ullua,.ce v:OJpéra,.le dal\I un êtabliueme"t milr· 
taire. 

Et let année• pau~rent 
Le départ du 1énéral Ma1linae. a/011 qu'il était 

chef J' Etal·maior 1énéral, proooqua une 11ériloble 
réoolution dan• l'armée. A oec Galet, aon .uccea· 
1eur, 1' impo•èrenl dei Joctrinu el de• tendance• 
diamétralement OPPO•Ü" Lu puiuanl1du1our n'ai• 
maie nt Pa• la franc• el 1' en méfiaient plu1 que Je 
l'Allemaine. Cela tient peul-être à leur formalton 
péda101ique, Ioule une école cfhistoriel\I fort en 
honn1tur cl l'école militaire comme à /'écôle Je 

re. en•eignaient que la France. notion império· 
e, pou,mit Jepui1 dei tiède• la conquête el /'an· 
<ion de no• prooince1 pour atteindre "" /rontiè· 

• géo1raph1que1, Ce fui i:rai jadia, ce ne l' e•I p/u1. 
lais not hi•lorieru militaires ne 1' en 1onl 1omai1 

aperçu; il. en aonl encore à Napoléon 111. De Ici 
peul-être celle ho•lilité Ir~• nette à /' é1ard Je la 
nation à qur nou1 dct•on1 cependant noire indé· 
pend once. Sana Joule JI a·l·il encore d'autres rai1ona 
plua ob1cure• el p/u1 me•quin1u, plus peraonnelle1 
au••i, le fameu:r comple:re J'in/érionlé. Toujou11 
e1l-i/ que lei conoeraotion1 entre les Etot1·moior1 
françoi1 el bel1e1 ceuèrenl net, le plan de collabo· 
ration entre lea Jeux armée• fut mia au panier en 
même temps que lou• le• projet. Ma1lil\le pour la 
mi.., en étal Je la frontière Je fE1t. 

A Galet 1uccédo ,\'aylen; Jé]à on parlait du ma· 
ior Vari Ooentroelen de~nu aide Je camp du Roi 
et qui aoart, Jilail on, •e• 1randes el pelile1 entrées 
à la Cour Il Irait loin I C'était le dauphin Et ce fui 
Io grosse bo1orre, Io rét•olte de r opinion publique : 
on ne pouoait admettre que r EtoJ·mQ]or décidât 
J'obondonnor à /'inixuian éventuelle un liera du ter· 
ritoire: rt, apr~1 un ,;mulaCre de résistance 1ur la 
Mouse, repliât l'armée bel1e derrière l'E•caut el la 
L111. 

Nuylen, qui ne voulait PO• •e soumettre, ae démit. 
Les • incompétanl• o at•aient gagné Io partie : créa· 
l ion dei chaueura ardennais, dea batarllons cyclis· 
1_,. /ronlières, construction d'abri• à la frontière el 
en profondeur, orgoni1ation du plateau de Herve 
ou orage• J' C:bt!n ·Emad, Nt!uchâteou. Battice, p.,'. 
pinsler; el Sou1né·Remouchonts, Eupen: prépo· 
ration dei destructions et obstructions, po•te1 de 
fret et J., 1urJe, création du 14' de ligne, t!tc., etc. 

Sons doute, tout cdo ne se fit P<J$ aons heurt el 
P1u1 d'une /ois l'influence du colonel Van Ocerttroe· 
ten • nuyteniale • •e /ri-elle sentir. Moi• on O<'On• 
çoit. on pro1re•,11I. 

La clique Gafrt·Nuylen devait, hélas, prendre ao 
ra«anche: Decèze ne /ut pa• réembauché dans le 
aecond mini•lèrc V on Zeeland. Disgr8ce, dit.on. Il 
n'y o plu• à en douter I.e don Galet, Nuyten, l'an 
Ooersfroctcn fut repri1. Très loyalement, le rénérol 
Dc .. 1• continuo I' œu11re entamée par aon prédéce1· 
1eur. fi obtint même, peut-être de• crédita des 
appoint• qui eu .. ent été refuaés ou• Petit Cop~ral •· 
Mai1 Jons l'armée, à l'Etat-major général au minis· 
tère. l'influence du • cicc·roi • s' étenJdit Je plu• 
en plus. • Le paloi1 dé.lire .. • Et c'est porce que le 
1-aloia le Jé11roit que le Jort de Sou1né-Remou· 
champ .. pour r ormt!ment duquel dix bons million• 
aoaient déjà été dtipen•é•, ne 1ero po• con•lruil 
laùaont Dinai une brèche dons notre •y•tème Je Jé'. 
/ense en 19(4. lei Allcmllnd• sont passés par le 
/\ocd parce qu on O«ÛI oublié d'édifier le Jort do 
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Lixhe, réclamé par Brialmont . La Joi1 prochaine, ila 
paueront pqr fe Sud. 

Cet ou11rage ooail quelque choie de •ymbo/iquo. 
Il devoll nou• permettre de tendre la main aux ar­
mée1 françaises. il était oera le Nord ou delà da 
• fuêpier ordennaia •. Io continuation' Je Io ligne 
Maginot . . \fois depui• que l'influence de Van Over­
alroelen triomphe. nou1 ne i:oulona plus rien avoir 
de commun avec la Fronce Neutralité/ C.,/a expli­
que tout.. Vous aommes revenus à /'état d' uprit 
officiel de 1913. 

' ' ' Le• démonalralion1 militaire• u multiplient Jona 
/ace ou Sud, en attendant qu'avec lei crédita inuti­
li1é1 pour la conMruclion de Sougné·Remoudiomp• 
on fortifie cette frontière-Ici . 

Le• flominganta seront-ils content. cl 1alil/ails} Le 
1énéro/ Van Ot•erstracten, qur a joué leur carte 
ayant preuenti qu'ils deoiendroient /.,, plu1 Jort; 
Parce que les plu• nombreux et lei plus entrepr• 
nants, aura leur appui. 

• Le Palais Jéafre . • el Ioule Io cavalerie ut mo­
loris.!e alora, que le .\linistère, 3eul or1oni•me respon­
•oble dans 1 ofloire, coulait conserver qudques 1rou­
pe1 à cheeal. 

• Le Palais désire .. . • el le général V an o~,.. 
1lroelen .intervient, parle en maitre, partout. Il ed le 
déposrtorre Je Io volonté royale, le /ondé de pou11oir 
du R.oi 1 Du m~ins il le /oil enlenclre, el souvent Jort 
odrorlement C est oin•i que loraqu' il 1ukoil, il y a 
quelque• moi., les cou" du C<'nlrc dei Houles Etu· 
des .\lilitaires (C. fi . E .\!, ) OV<!C lou1 le• colonel. 
en paue J' être promus générou<, il 1' absl<!noil à tout 
moment,_ • e di,"o_nt être appel' ou télép'1011e, pour 
de• mr .. rona •Pecrolc• •. Sur dei péi(int, ça n'aurait . ...... ,~···························· 

Pour faire Fortune! 

) 



001 Pri•. /,,. militaire• noif• ont a•olé ça, odmiroh­
'11ent. 
Et quel but oi•e cet officier, inlt!llifent, tro-

11oilleur, de trèo fronde allure, qui a••oit mi• ion ré­
f Îmenl d'artillerie • ou boulon • et qui • 'était révélé 
un chef de corp• parfait - loriqu' il Il avait une prioe 
d'orme•, nou1 di•ait un officier de réaerve qui servit 
•oua sea ordre•, en cro11ait, quand U arrivait, que 
c'était Dieu le P ère en per1onne qui de1cendait 1ur 
la terre I - que veut-il ? . 

Etre le véritable chef de /'armée, En être le maitre 
ob1olu. Déjà, il inapire une véritable terreur autour 
d• lui, Beaucoup admirent 1e• qualité• militaire• 
qui eont fronde.; tou• le craifnent. Leur carrière 
ne dépend-elle po• déjà de lui ? 

Demain, il compte être nommé directeur de /'Ecole 
de fu•me - le poile de chef de /'Etat-.\fa10• Gêné· 
roi ne l'intéreue pa1 . Lil. il pourra impoaer sa doc­
trine, modeler le commandement 1elon •e• 11ue1, 
/aire arn11er 1e1 d11cip/e1, bri1er le• autres. Comme 
tel, il 1era directeur du C en Ire Ju Haute• Etude• 
M ilitaire• et tout 1' aooncemenl au delà du grade de 
• olonel 1era entre •e• main•, donc, toute /'armée. 

A /'iuue de• cour! du C. Il. E. M, le• candidats 
f énéroux doivent po••er un examen (contrairement 
cl ce qui ae fait en France où il exi•te auui un centre 
de haute• étude•) et rien n' e•t plus facile que de 
recoler un candidat qui déplait, quo n'est po1 cloni 
la li1ne ou qui gêne. 

Et c' e1t pourquoi, le 1énéral Von O•·eratroeten. 
•'li e•I craint, lrooce dei dleciple1 innombrables 
et de• odmiroleur1 mulhple1. li en r•t qui, pour Io 
deuxi~m• ou Io lroiaième foi•, brûlent, tapageuse· 
m•nl, ce qu'il• ont adoré Qu'on ne parle plus de 
Devèze aux candidat. 1énéraux, ni même aux géné· 
rour qui ont encore quelque choie cl espérer a Le 
palai1 dé•ire_ .. cl c'e•I le polaJJ, /oit-on entendre, 
qui a jeté 1' interdit sur De•·èze 1 • 

Moi1 le Poloio 1oit-il ? .. 
P eul-être le général Von Ocer1lroetcn a-t-il rai­

ton. F'eul-2trc devon1-nou1 1woir toute conJiance 
en r A l/cf"otnc d'Hitler quo nous a prfrcnus de son 
dhir de /noua annexer et ai:ona-nou1 tout o craindre 
d• Io France qui a be1oin de notre ind,:pcndance, 
p eul-Sire Io défense d la /ronhère ~lait-elle une uto-
6"e et le raie de /'armée bel1c doit-il I<" borner d •e 
r'fuf ier dè1 le premier coup de canon, quelque pari. 
dan• le• Flandre• pour 11 attendre Io fin des hosti· 
11111 cl le• négociolio'I• diplomoltquc1 qui suii:ront . 
Lo Bel1ique aeroit olora un petit Etat t•ouol de /'A/­
l•mofne. Peut-être ln li'ollon•, ~Ion! m1nont.!, sonl· 
il. cle1hné1 d être absorbé• par /'élément J/amond 
tout au moins à en accepter Io dominohon et à en 
1uivr• a11eufl4'menl Io politique étronrère progermn­
niqu•. ('Cl! une conception un peu porlicu/ière c/e 
l'honneur national. Moi• dons !ou• lei ca• il ne faut 
pa1 que Ioule !'armée 1oit c/èa a préaenf sous Io 
coup• cl' un officier, dont Io <Jolcur et! peul-être hori 
lif ne moi1 •ur lequel ne pèH pas la moindre par· 
c:ell• cle re1pon1obilité. Son influence e•I prépondé· 
ronte, 10 reipon.abilité nulle. 

Toujoura est-il qu<' de ce fait, un lourd moloi.e 
p è•e 1ur l'armée • Le poloi1 déoire . • el machi­
nalement le• talon• '" 1oi1nent el lei petits doigt• 
cherchent Io coulure du ponta/on, quel que soit le 
nom br c d'étoile• et de barrette• brodé1 au collet.-· 
• Le poloi• dé1ire . •. Encore une fois. le Poloia 
.ait-il ? Et ,·il désire vraiment, pourquoi charger cle 
mi1uon1 ou,.i importante•, concéder de tel• poucoirs 
• un officier •ans re•pon•obilité aucune, olor1 que 

le .\fmi1lre, lui, e1t re•Pon•oble decont le parlement, 
le poy•, et que c'e•I à lui, tout noturellemenl, qu• 
le Po/ois doit •'adreuer, et que c'esl loi qui, 4f••en• 
luellemenl, pa11eroit lei pots cossé• ~ 

Il nou• parait d1Jficilement odmi1Sible qu'on puiue 
dire en Be/fique, d'un jeune générol-mo1or, même 
ténia! : " T oui le• fronda chef• le craignent Lo htr· 
reur qu'il in•pire déplace /'autorité •· 

' 

A Monsieur le Colonel X ... 
aviateur italien 

Voue occupez un patte élevé da ne l'aviation do 
votre pays. Vous êtes dans lu h..iiles. dans lei huiles 
bouillantea. à en juger par la chaleur de votre lan· 
gaae. A un journaliste qui vous interrogeait aur lei 
récenta exploita de l'aviation italienne. et voua de· 
mandait : • Ce nombre de rec:>rds conqu;, tait-U 
partie de la po1itique de prestige poursuivie par 
l'Italie > , vous avez répondu mode•:ement (noua 
citons vos paroles mrmes) : • Pu du tout li est !A 
simple expreH10n de tout ce qui ressort de notre ac· 
tivité quotidienne 11, 

'\out tirons notre chapeau. ~lonsieur. à cette •é· 
panse. F.lle ut plw. quÏtalienne. plus quÏtalianÎt· 
sime. Elle ett romaine. Elle est cornélienne. - nous 
voulon1 dire digne de Cornélie. mère des Gracques 

Pourquoi. en la lisant, avons-noua revu :out ! 
coup le tambourinaire que :\1istral envoya un joul 
à Alphonte Daudet. et que celui-ci traneporta dan• 
un de 9« romana > Il avait au~.i une réponse toute 
prête, pour ceux qui lui demandaient comment 1ory 
talent a· était ré"·é!é : • Ce m ·est .. -énu de nu~t. en 
entendant çanter le rouignol. . •· Pourquoi nom 
avon• pcnK à lui ) san• doute parce que prC9QUC 
rien ne Kpare la Provence de lltalie Pr~•que rien t 
une frontière, quelque• fortifications, un peu d' artd· 



POURQUOI PAS? Z30J 

1 .. ,...,. beaucoup de di.cours. Maïa lea âmea dea dewt 

pcuplea d leur naîve aatisfaction .ont •œm• e.n de?· 

p1t de toua ka malenlendua. L:ne différence eérie1ae 

exiate pourtant, dana le CM qui nou• occupe : votre 

11:alo11bet cet beaucoup plus robuste que celui du 

pauvre Valrnajour. 

Maïa votre déclaration noua cUGoncert•. Lea moi. 

auraient-il. perdu leur een1 ) iri cette euc:ceaaion, • i 

cC::te pulvérisation de record. ne font pu partie 

d'une politique de preatiee. qu'eat-œ qui peut en 

faire partie, bon Dieu ) 

Ou bien, cela étant, craignez-voua de le dire ) on 

le sait parbleu bien, que l'Italie poursuit une poli· 

tique de prestige el une politique totalitaire. et que. 

par définition, les •uccès qu'elle remporte dans tout 

domaine vi~nnent •'y intégrer. Maia ail en est ainsi. 

dites-le, colonel, criez-le, et eoyez~n même fier, 

acroni'lleU1p11eu 1 

Nous noua somme• toujow• prdés de l'antiiucis· 

me comme de 1a peste Et du prof~ comme du 

choléra. De même que voua voua iiarderiez - nous 

l'capéront - d'être flamingant ou wallinpnt. A cha 

cun son métier, et son paya. La médication à l'huile 

de ricin cot admiae par noua dana dea eu individuela 

ct intime.a : comme ayatème politique. noue la p<O· 

acrivon• énergiquement . .\1a1s noue ne vo}·ons pu 

d'inconvénient à ce qu'un peuple eouverain J'app\i. 

que, si ça lui chante 1>&1.éea no. frontières. 

Et cela nous permet de n'avoir pu d'attaque de 

nerfs au •cul nom de • fachi•rne •· Cela noue a ~ 

mi.. au temps de• trop fameuaes sanctiona contre 

l'Italie, d'être 1 antijuaqu'auboutistea • dèa le pr-.. 

mier jour, quand il y avait quelque ~rite à l'être 

- car l'opinion publique bel11e ne aétait pu eneore 

fixée comme elle l'eac aujourd'hui - tout aimP:e­

ment parce que noua trouviona un peu ridicule et 

parfaite ment hypocrite que ceux qui a'étaient eer~ 

juaqu'à p.ha faim ordonnU>l<'T<t aux autre• de jeGner, 

aoue prétexte que manger e1t immoral l Cela l>Oua 

permettra d'applaudir notre Paul-Henri le jour o~ 

noua le verrona. prù dea remp.arll de 56ville. clana 

les aalona du conrul de Belrique, danser la ~o­

dille avec Ica petite1-niècea de Carmen. 

Ceci voua montre, colonel. que noua aimona la me­

sure en tout et avant tout. Au .. i ne voua étonnerez. 

voua pa1 ai. lorsque voua ait rmez que vo. recorda 

voue .ont vénus de nuit, en entendant çanter le r.,._ 

aignol (pardon, nou1 nous trompona d'explication1 

mais elle.a ae ressemblent tant 1) noua n'hésitona p.u 

i. raaaembler notre meilleur italien pour voue crier t 

Ra.trein• 1 > 

ReconnaÎ.SSOn• d ·ailleurs que Ica mots peuver..­

avoir travesti notre penaée. Voue rappelez-voue la 
fin de Port-T arucon ? Lea pauvres T araaconnaia ao 

aentaient si froiaaéa d'avoir été taxée d'exa~ation 

qu'ils a étaient mia à ex.a gérer .. da na lautre ac.na 1 

C eat peut-être un peu ce qui voua est arrivé. 

LA TOMBOLA 1938 
DE L'HOPITAL FRANÇAIS 

organisée en vue d'us~ 

le fonctionnement régulier de !'Hôpital et de la Maternité 

275 LOTS, DONT 

4 AUTOMOBILES RENAULT 
JUV AQUATRE, conduites intérieures, 4 places 

UNE MAGNIFIQUE CHAMBRE A COUCHER DE 6,000 FR. 

et de trè1 intéreasantt tableaux de maîtres 

LE TIRAGE EST REPORTE AlJ 19 OCTOBRE 1938 
Le billet coûte 20 franc1 - Le carnet de 5 billets 100 francs 

VERSEZ Ali C0:\1PTE POSTAL N• 222.254 

Vous recevrez vos billets immédiatement 

et la liste des numéros gagnants aussitôt après Id> tirage 

J 



A vis important 

Nos abonni$ be~ea ~I de domk:ti. dO!Yent en 1Dformer dlrecumiem l'Admln.lal.tatlon Por..ale. qui noua ave.rut Noua lea prkln.s d't<::rltt, à cette tin, au Percep~ <ll!ll Pœl<ll de la loca!ltê qu'lla abandonnmt, - une lettre 
- attnu><!'12, portanl la suacr1ptlœ 1 Serrlce da Aboo· b-ula POltau. 

Détente -A bien examiner tes dloeel. aucun .S. Ç1U>d9 probl""2M qJJ 1Ulg()1-!lt i. monde n'est rèlolu. ni en voie de ae ..-u. die. L"A.."ltmag:ie hl!!t:nmne n ·a renoncf' l aucune de IN .,,,bitions revi.slonru.oi.ea. MusaoUnl, qUl ae débat de.na des cWllcu!W.. écoMmique.. co!Wderab:u . .inoo t.next.nc&b .... c IOUjoi.Ti d'llM grande nerr<ISl:.. •.><a:vi.re, :e m~.:ett nme œt toujoura a~ l.inpenotrab:e. l'a!!alre dt.a Sud<·l<S n'e.t J>M ~nninNl ~t l'on ~ bat to\ljoura en Espagne oil ln naUonal~tes aTaocent Ters V&.ence. mais ou :es réipu· b:ar,.,,,. ont b""n l'air de vouloir terur Juaqu'au bout, t"4 ltll Baaonun.s de l 'Antlqulte. Et cependan(, on a une lm· pt<ŒIOn de dét.?nte aen~ral•. Il f&'Jt bien d1tt que c·ea: t. la politique t. la to:a ferme et prudente dt :a FraDCe e: de l'An&let«re qu·on le doit D y a dan& c.,. deux paya des 11<mtlmentawc excltèl qui reprochent à ~Cl. Cl«>Ties Bon· - et Da:l4ler el plus enoott à M. NenU.. Cbaml>Hlal.n la fllJbles>e de leur Na<:llon contre «les pTO\'OC&tl-011& fascia~. llt Je !&1\ œt que les dlacouns à ta cantonade de M. Mu.e-1<>llnl llOnl 111uvent bten apçanta et que d'autre pe.rt on -U reu eto!lJlé d• Toir &Vt."C QUe!le !onpnimJl,e la v!rt!:e A.Dgleterre euPJ>O~ que l'on coule les Mvtru ponant oun pavillon. ll y a de Yl.ewc An&:ala e.u.spètt.a qu1 decla.rrnt a.am ombra&e que M . Cban:~r:aln n est qu'.m pleutre. 
Ma'-S quoi? n a montr' qu'U savait dire non aw< A:..&­nwnde et ... peut.-ftre à l'Unpauent Muooo!lnl Mai.. Il com· pund que a.I on ne veut 'P&l que lea dicta~ se jeU<'nt itte 
~ <l&n& une b"llarre oil &out le monde ~ra!t vl:.. .. , até. U faut I• ur pennettre de eauver la Cac.•. c·~st I& faib!- d5 dictatures que tout aolt pour elles une quea~on & tace. Toujours est-li que I«< dlCUllelln tt ~t le dlct1· reur en che! se Û<'nnent relattvM'lrnt tmnquilll's et qu·au fameux axe Romt--Berlln. a'oppooe malntenam un ue f'arla-Londns qui est J>OW' :., IJlQlna a:ml l!OLde. !.ore de le ..Wt.e du .ouveral.n brlt&llnlque l hJ1a, on l'ornera de quolQuca aimables ruœns. 

PAKS et KANT ABS 
Deu% L<>m5 ô dPW< merveilleux pantaloni créée par 

l!llQPIOll de 1'aodrœ. 
Alaance et confort... aa.na breW!lles n1 ceunure. 

Pout la Vu.u • Vonœ - Pu,..., • SJ'OnS 
1111 vente t~cl:laht ches 1 Dn.trooper'a a. 

~WOJU-DOUI DOi vacanc:ea 7 
Du tralD doru vont lea choMs. l'Europe commenœ à croire qu'on pourra pa&lfr a(µ'é.t.blement lœ vaca.oc. de Ul38. Oea - du mO\a d'aoCt. qut, ck\)ula IP14. ont •~ IOU'l'mt _..,-. para!Sllûent en srave dan&er au ~ q.1 dein:ûer D parait que Ilot oonauls el dlplomat-. ~ &ralflDI pnU ICura «l!fanta cbs ewr, a'apprftent l ,... 

l>ten n 'est &I Q~i~ AMER SIMON 
tourner au ZOUte ou ' LA Pann.. T°'"'" ....,. eltO .. uon. llOlll d'acoord pour rend&-. artoe a l'amb......Seur d'An&let.,,,.. à Berl.ln, IA!Quel. 4tant célibataire, na gaa cr&lnt de &ll!Jl)JI« 
....nm>ent - volont.èa l -.OO R.-itrop D 1 .. UD ma.a "" pe.r-eU opumisme n"ot&lt auère de mode. o·~t 1'~• de la sr&nde cat.utroplMI. 

r.t-ce lrioe à M. Chlomberlaln ou pfoce l M. -
- les temps IOllt ~' Lea An&lats ne déslnnt nullement M brouiller trr~ diablement avec Berlin. leur am~ ~ ciétlnoUX d'anuicer tout ce qu'il 1 a 'tno>·en d'ananau. 

Lee &Di~~icbèqu1S aom m&Ult.enant lea dêfeDMura de lt. civilisation, avec lea R- et la So'rlet.1, ear ee­talna c:odient toujours J>OU\'O\r camp!« a.i.r lea S<mete. 

Du nouveau pour le. SOURDS ! 
D exllU actuellement <15 mlerophonea de 16 Ill'· Cplua léaen qu'Un braœle1rmontre1. Ile .ont lnllntment plus pua. aanta que Jamau. rMdant les .ons par eocducUon _,.. ou par l'oreille. Dem. brochutt c B 1. Cie Bel~Amér<C411D• de l'Acoiallcon, 35, boui. Biachotrahelm, Brux. Tél 17.67.4'. 

Et le rouleau compt"eueur ? 
C'eot oel . qw ea curi..WL Pera.mne n• connait la valeur de l"armœ l!Ovi~Uq"e, meme lotn:.at.nem<nl. Lea hommea d'Etat franco-anatalS, Informés P"r tes exp.!rtencea d'l:Wa· llD•. prétendent 11ue c·esi très ,..rleus. une armée Ult,.. moderne arec dll matbld hora palr. Los ~traux llOl>t œaucoup plus ...,,,.,n·ea. t:wc m• croient qu·e. ce qu'lb ont vu. On a beau leur ttpéter que les colonnes ~ 

IO\lê~ peuvent tra\el'1e1' la Roumanie en un cl!D d"œtl, 111; demandent Il rolr. L'esprit mue a-t-U tant. cban116 depuis l"avènemtnt des SO\iets? Or, on i&lt que l'esprit 
muer~ il toua l<:J p:oblè:n.., d'organlsatlan de t~ poru. ~ poste de m!nlStrt d"'5 1TA!Uill011a è M_.,., est Ul1 YTO.l mart)·roloee. On y a 'u del111'1' des dltalnœ dio vlctUlU!e p:vp•tiat.olr<$, pa.nnJ lesquelles le rameux Louatt Kai;ano­vltdl. tous aac:ill~ d'annoe à l 'anarchlc fonciëro du rœeau 
!erroVlalre ""'' ""''e. Le rouleau compr"58l'ur s'est t'nray~ en 1914. Ne nn-pt-""?'8.!• u pas c 193. ? 

Chez Netta Duchateau 

ZJ, rue de la M< 1•~~ •• les plu• Joli& cadeaux. 

La guerre de demain ?? 
La euerre de demain , la iru<rr<' totale, !& auerrv de m..1-.... coiuuttra une mabdic oou.el ~. p&rl'llnU.. à l'éui• aiau: rembou:ema~e. 8'aUCOllJ> de imtra'llt, ~ns a;>procher dt la lline de leu. deviendJ·ont n~uraathèntques. Il k'ur table, de•ant leur telephone, comme <l<a !oDci.l<ulnalr .. du 1 o .... patchilli 1 quand leu."l> tra.ns 50lll en i~•. Est-ce que lea Allemand• iano1ent ce curieux probteme? 
L'arm..., ru.s.t< n<• les .Cl raie qu" rooith! po&ree qu'au fond. tout au tond 11$ atT&ieot encha~tes dt oc reme~tre d 'acc:ord avec elle. entre ol!lcler>. L'o!!.cler alltmand no detcste 

PMI le R ~""- "'· aurt.ou~ le troupier russe, si pu•IC dana la dHalte mals li coi.:1.1:eu."'< dC'" ,\llt le cbnger Le rëglme nozl a !ait du bolch<nisme son irrand chnal de bt.tall!e, mats les ol!ic!ert alltlllland.s ne sont 11Uére porttsane de cette suerre contre M<ieeou. 

un mervcllleux vo)'lli• au Pays dff CbAt.eawc et dtl6 Clochera Rouen - Ll.sieux • Mont St-Michel • ChAteaux dt la Lotre 
e jours en auto.;u · o. pan le 18 Jut: 895 f IOUI compns. S'tn.>enr• d'urgence aux r. 
VOYAGES COLOMB r d ... T~';:':. 32i2~,. 11t~ 



De PARIS tout tissu nouveau 
Grand IUX<! ori~ Wll ou haule ranta...ie, 1e Uoll\e l la 
c~ LyonnnlM, 44 MarcM aux HerbeS. Bruxelleo IBoW'Ml. 

soldl a 4tt m 1 !>< llu coupu J>O"T m4nltAUZ 

Le prochain Deux Août ??? 
Il OOIHVh 1t de ... p.a oublier ~ l'axe ROme-B<!rlln D'llt 

pu tme alliance mWwre. En c:&$ de guene, on nrn.tt tom 
dd SU!te oe dealner le Jeu de l'ltalle. Elle let'l.!t, l toua 
cnr.s de la Non·l t :uTent!Cn. voyant veolr-' chercll&nt le 
meilleur vent. pour n'lnttn tnlr qu'1>11 momtnt de la Vle­
i<i!rr, et neue'....r de5 launen le moins cher pOll!ble. 
L'~ tt l ltalle n'ont qu'Un ...W tena!n d·ent.ente: 
1~ Le Jour oo cet arrrewc problmle .en IÛDlu i-r "° rttralt compl~ d .. volont&lres. li aera ptall>le ' Rome 
de e&:;aer &HC la France 0t jour-l'l CO pourra enflD pell• 
ocr que le pli:a ll1'Dd pu, .. , raa sur te cbemlD de la paix 
c mt l l' ADi~«rTt d'obteolr cet arrangem<llt. 

y anhera·wlle1 81U>L que l'lt.alle la •on trOp c!Miteuae 
d·arrnnrcr les arram·s d• la F'r1lnce, elle en profile pour se 
relroldir All'C eu ltalkns, tout est toujours régie par le 
c do llt d<S • 

Ct'PC:>aant, Il parait que l'on peut, bonnetement, penser 
t allor en "acancu, Les mlnlatres anglaLs se réuniront le 
2 ao1it, psr principe, porce que cette année le 2 aoQI tombe 
un mardi 

Vacance. judiciaire. 

u : 111.11.c:TnE 'IEkER a l'honneur d·intormer eon 
h~norte e!lm:~e q·Je d"J 10 j\ll.:et •~ 30 .ep:embre - con· 
sultatlons n'auront lieu que les MARDIS. MERCREDIS et 
n:vDlS, de 2 l 6 h lla. rue de la Lol. BrJJ<. T. 11.32 16. 

Let affaire. d'Espagne 
El!e.1 sont de µlua en plua comµ!lquées •t de plua en ph.1 

tnsol~blea. L optnwn courante du Belie moyen. de celut qui 
ne j!Jif' pu de. q·JQt1on1 e.xt.érieures avec te• paash.>na d\. 
lk polit.que uuert•ur•, <lu Bel&• qw n·est ni antlfat.el>t• 
par d1M:1pl1ne S<>CJallbte ni proraclste par antLsoclall•m• 
peut ae rwumc1 rUIU1 • 

c ruurvu que cela !ln...,. :e plus tot possible. Pu1J1que 
Franco µar~lt tenir le bon bout. pul>Qu·u ava.n« touJuUt11 
falJOlll dea •œw. pour la nctoue de Franco. Apre& quoi les 
lra.DQ~'"ICS et le antUranqu1std rlOU$ ficheront ptUl-ftre 

la """' • Malhtureuacment qu..a.nd 0:1 ex&DUDe .c cboaea d'UJ, peu 
PTès. on ro1ty.1cla•lctoro de Franco n'a~t ncn. A 
la laça:> dont Il a conduit la r-•=· oo ae rond compte du 
caracttre de a3 Victoire. oe <llctatellf a·a nen de la d•bon· 
nalrett de oe pauvre Pruno de Rl.,era. °""1 cent mule 
Es:Y.lznola auraient• cbol.m ent:-e la ru.ll!ade et rexu. •Oil 
cllable les metlralt~ U Pour JUS'.1!ier la roroc1~ de la 
mel.lon on ruppcllcnut d'1ullcun. oomme 11 con\ient 106 
horreur:; du commencement de la re,·olutlc•n TouJOul"ll t!t-11 
que lt'S rtP"~b l<alna. sachant ce Qui les aLtend. luttent avtc 
le coura~e dll dkt.apolr. 

1; ra• donc m1poas1ble que la victoire ne soit p&& aan · 
glante Entoutt de halnea et de nvalttés - cela a d~Jl com· 
menré - Ir ge11rrn.t dtctateur devra s·appuyer sur unt poUc" 
lmp!Jlc.blc, quelque chObC d'aussi b.en que le gutpeou ou 
la 11estnpo avec le t•mptrament espagnol t. la clef 

N'v allon1 pa. par " quatre chemim 1 

l<aTOllTelW d~tén.I:'.e l aouhalt. et ne se troublant "' 
aw:un cas notre b!tl'tl de préc!Uection est. actuell•mtnt, la 
• ~nbltr • - d'autant pha qu·eue est wot, nutrlhv• et 
trts dJl!'Stl•e AlOUtonl que aa conservation est lllunlttt 
t:tt:. c Bergrnb!er • lparta1temen1 èrudlee Il Alost par les 
Brasscrl~IDlten .. Zect>rrgl rtun!t 1o~tes lftl qualltlll e; a 
l• mtrlte dt ac "nclre à un pmc réduit b.•n que servie 
en peUie. bouteID"' lndiVlduelles de pré.entai.Ion luxutuse. 

CROISIERE en PROCHE-ORIENT 
t~ .....- encore qu~ue. c .. o-..c. di..pc., . .. >le.1 à bord du 

M s VICTORIA, pour la •Plendide crowere en Proch• 
Ort•nt du 1• t.U 19 août 

S'ADRESSER .o·UROENCE AOX 

VOYAGES BROOKE 
46-50, rue d'Arenberif, Bruxelles 

(Tél ll 5e71) 
ET SES AOOICES EN PROVINCE. 

L'Espagne et l'Europe 
La a · uàt.on 1n:ematlona!e de la oou .. ne Eopacne ne 

s..n pas pLls commode. Le i(IU>ememtnt de M. Nearln a 
trouve un excellen; S:Ol:An c ll combat pour libérer l'Ea­
~ de 110.-as:on étnn11~re. • 

Cela p0rtera encore p:us après la •1ct.olre que pendant la 
bataU!e. Les Allemands morirueux ne eont pu atmu, 1 .. 
llalltns sont détestes, le• contlngent.o marocains IOllt bal&. 
Que sera-<le qWUld Us feront rtgure de vainqueurs, de u.u­
\•eurs et de crtanciers? Bien qu·us euS6Cnt d~ll\'1'~ l'Espaane 
de Napoléon et des FrançaLs. les &Oldata an11\ala de Wellln1-
ton ne pouvaient s'écaner seu!a de leur <:antonnement aana 
rtsqutr de se raire assasamer 

ce aenttmont xl!DOpbobe s1mpœera l Franco, mals U n• 
pourra p&s en tenir comP'e li .era le prllonnler de -
anciens ail!~ qùl ont déjà sal&I da Ple3. •~ U ne sen. pu 
raclle de dèlQier !~ Italiens do Majorque oO Us "" con.sl­
dhent d~!à comme chez eux l/Es!Mline nat!onallSte sera 
rattach"" de iT< ou de fon:e l l'axe en dtplt de l'op1nlon 
publique. Et. que :.,om la France et l' AJ\ileurre devant la 
m~n•co qi.. ~ra alno1 sor ltS routes mtdlte-'T&Jléennea f 

(\J ~ ::ïl g A X T 1 :\11 T ~ 

Qui croire ? 
Quand un depute ou un Joumallate aoclallsta va en ~ 

rtn"ie en Es1>11<1ne republlcatne, u revient èmerveUI• d.ll 
courage et de l'ioealisrne d"" ooldata et des 1606raux de 
M .. N<inn: c Ah. s·u n·y a\·alt p-..a les ltaliena et Id All• 
mand~ • • 

Q·Jand un )Ournall.ste pMlollUCl!t.. e: c react\onnalre • Y& 
raire nsl'e au 11eoèral F.tanco, U est reçu avec le. honneur& 
dus a son ran;;, on lu! lalt !aire le teur du Iront ~ U -
vient t-meru1lle du courage du dèkmeurs de l'oTdre et dol 
la cl, IJl:auon. e: d.., la pros~r1~ renatsaante d4I l'Eipagn• 
natlonalls:e. alruJ que de la macnantmt·~ de &eS dé!enwura. 
Qui croir<l ? Le Bdi• moyen ne croit ~.:s peT'SOlllle et d._ 
clare que tou• le monde ment. 

.Mals P'lW' ce qu1 se passe en A .:tr1clle annede, le m~ 
IOnl:• est encore p\ru; 1>3tent lA pr~ alleiru.nde, qul 
oomm,. .a pr('s.o;e itaHenn~. comme ioutta :es prn.ses domes­
Uqué<'s. montre un zele exc~ el exaaere 1 .. con.olgn .. 
o!flclclks. proteste av« une indignation comique contn 
lea calomnies que la prtsi.e é'r1n11tre qui. comme chacun 
18lt, est tout entière juive. répand sur l'ldylllque û glme 
nazi octroyé à l'Autrlche, mals tout en protutant et, parce 
qu•eue proteste ma!adroi~ment. elle conftnne. 

P.P.C. 
Comme chaque ann~e la ~rlede des n.can.:es venue, 

Il dl!par-.lt d.e nOI! colonne! aptb un grand salut l noa 
itt•eul"ll. e\ di'! '-œux de bODMJ neanc..s. 

InuUle de \'OU$ dlre - vous l'un de\1Dè - qu'U a·~ 
de oelul qW s'lnt.tule 

c Votre &!Dl de chaque Jo~r 
Voire ami peur touj<>Urs. • 

<"es:..,\-dtr~ du M!ul, de l'incomparable, de !"unique 6Upel' 
chocolat l Un franc le llTO• blton 

&Jacque. a. 
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Lea joumafutes étrangers en Autriche 

La propqande o.ltlclelle Mt d '&Weura auaal maladroite 
que la propagande o.l!lcleuae. M. Burckel, oomm.laalre du 
Reldl pour I' Autr1cbe, a.tin de ~fut.er I• c e&lomn1eu et 

IDOD!nr que l'Aull'icb• eat b eureuM, a ooovoqu• W1 cer­
t&ln nombre de CO"-Ddani. 6t~ ace~lâ & Ber­
lln.. & 'fl&lter Vienne eous sa CODduJte. Oe fut natllttllmient 
un pe~ voraae & la Potemkine et lea Jownallstea furent 
blen nourna. Mals avant de leur faire Ylo!ter Vien.De c arya. 
D.lMe • · M. Bun:.t.el tlnt & les chapitrer en penoune. n leur 
affirma q111J D')' &\-ait Jam&1a eu de l.l'oublea Dl d.e c161o<dre, 
que la nam autrlch.leJla è'.alent ra.la de n'occuper dam 
kur paya que des pœies subaltemn et de la!aoer lea ~ 
prlncll)llUX À la race aupérleure •enue de BerllD. D & alflr· 
m6 que le Pùhrer avait ordonn6 de -ttre !ID aux excès 
de l'antlaèmJUsme, que les plllarda qui avalent aa<:ca1é les 
ma,ul.IIS JUl!a eous pn!texte de les c aryatùaer • avalent éU! 
poursutvla. Les mesures ... concernant les Jul!a seront dêsor· 
mata légales. M. Durcir.el, dans aa IMl?lanlmlté, tolèrera 
l'exlatence de certaines mal.sona Juives apéclallséea dana le 
commerce d'exportation. A part cela, de l'aveu du délicieux 
M. Burctel. U y a 2,000 Julta en prtson - une paille - dont 
le baron Louis de Rothschild. dont le seul crime est de 
l 'appeler RolhscbJld et dont la banque eat maintenant 
admlnl5trée - oh. l'art de l'euph&nwnel - par un com­
mlaa&lre du Relch. n y a &wsl. toujOura suivant M. B~ 
u L 3,780 personnes dans dos camJ)ll de conttnlratlon En 
Y«!~ peut-on lmag1ner ~.me plus 1*iùn ? 

Par contre, le comm:SS.ire du Reich veut ttre shére pour 
lea ennemis de l'A!lemagne. n n'attend que le& ordrea du 
Pllhrer pour faire ~ proces de l'anclfn chancelier Scbus­
nin. En att.eod&nt. li l'accable de l&rCMmea et d 'U1Jures 
et n'êpolrane méme pu la com~ Czemln que M Scbu.s· 
Dlill épou.seratt si le bon Dieu Adolf le lui permettait. Quant 
aux Habsl>oura on va faire pas.er une loi qui permettra de 
confllquer toua leurs biens. 

A remarquer que si la ~publique françalae a exilé les 
prèt~'fld11nt.s à la couronne de Fronce, les princes d'Orléans 
et le Prince Napoléon, elle n ·a Plll touch~ à leur fortune .. 

On le volt, l'Autriche anschlu.....tt .at devenue un doux 
paya. Noua nous doutons de ce q\le c'est, d ·amcura. now; qUl 
a vona CODDU plus de quatre llII$ d'occupation boche.. 

·'· 
JEAN POL tailleur SOLDE ... 
20 mal. En attendant, leo Hcnlelnlena ont be&u mettre d•·• 
bu blancs pour montrer leur zéle, on lea traite comme 
de .slmplea p&rlemen\atrea. Une auerre pour ta libtrtè com· 
m enœralt dans le Nord. cbœ eux, ô&Da leurs vWllOlce. Ca 
serait trea ennuyeux U y a toujours soixante betterle~ et 
t rola dlvlalona en aurnombre du cOté allemand. Mala U 1 a 
tout. 1111 .-u de fo~ tchèques ch.,. lea Sudttea. 
Pour 'f'Olr venir le r rand Jour, Il ne aut11ra donc Jl&I dt 
Cl1er c Bell 1 •. ~ m AuU1cbe. n faudra rllquer dt 
se faire tuer. 

Allons droit au but 

el clamo,..le_ • c ......-vatlon ea1 llllmltée et elle ne ae 
trouble Jamaia - elle es1 alne, cUaesuve, savoureuse l aou. 
balt. Elle eei dél&ll&ante et 1e .en en lu:ruellSQ bOUt•lllea 
lndhiduellea <rmre blètts anclalaesl. Son titre? la tamt uao 
• Beraenbler • dea B ruaene .... Maltenea Zeeberg, à Aloet. 

Idéalisme dirigé 

Noua perllona, l'autre semaine, de la dlrtérence d'aU1tude 
du fil• Reich • 1'6eard deo Allemand& de Bohême et de 
ceux du Tyrol annexé. difUrtnce édifiante quant & la 11111· 
céri~ de l'amour vout per M. li•tler aux 1 Ausland&< 
deuiaehe • : Il n'est Jl&I foncuon du sort fait aux intel'~ 
et U ne t<enl pu compte de ltur d~ d' c ANchluaa • . 
Il1LS varie. •Wvant un opportUil!SDe pobtlque peuWtre 
prauqce. macs, en fin de compte, peu relmsant. 
1' France •·Hlle Jamata cewé d'&l111'mer, de 1811 à 1911, 

que 1 AJ.satt K la Lorraine etalcnt frança>sQ ? Et. drputa 
1919. la Hongrie &-t..elle un seul Instant renonoé & aoo IA­
rouche l.ITtdmUame? Mala l'Al!rmagne, el:e. n'h~t" J>U 
à proc:amer - PGT la voix de l'auteur de 1 Me:n Kampf • 1 
- qu·~ abandonne des populations puttment allnnandes 
comme ceue.s du • SUdtlrol •- Et ce, pendant qu·eue aUSdte 
un drame pour lea Allemands audèt•" 

Qu'en P<'t!Mn\ lea Autrichiens deven\1$ c Relch6-
deut"éhe », l.a populllllon• d"Innsbruclr., de Linz, dr tout 
le Tyrol r~st~ tyrolien. oi'l la haine des Italiens et le d~a.!.r 
de récuPérn les r('!l1ons • vol~ • per eux ne le c<d• en 
rien aux sentlmrnts des MO(IYars em·('l"l! Jes Tch"iu••. lr1 
Roumaltl..• et les Ser~ ? Q11'en pensent aUS$! les prlocl­
peux tn~sès. rea Alltmands du • lillut Adtre •. pour qUl 
Hitler éta.!t l'espoir suprM>e et la suprême :pe~ 1 

V tr bl chisa M · t On peut .~ le ...,,:t:mter, mu il ne s·agl1111t pa. que. 
0 e an eur, eu1eurs · 1 de l'Un ou de l'autre 00'..f du Brenner, on se Jf\Tit à d .. 

fant&JS~ du cenre de celles &UXQUel! .. pftsld• allleurs. per 
S.. ch•"21lod, >es col>, &ea P1Jamaa, aes c.oloçons 1 procuration M Rtnleln Cela ne du~lt gui'n: ' Seul& des 
c CALINGAERT •. le B!anrhl.saa&e 1 PARFAIT• aens opp~ CC..'nmt .lea Allema:ieis de Tch«cflOTaqU!e 
33. rue du Poinç<>n. t~l 114415. L!ira• ., "":elle. peuven'.., permettre cela. pu le ~uple 1 :nire • t f tr • de 

GLOBE Menus & 12 60. u ~ 20 francs UCCLE 
621, AVENUE BRUGMANN, 621 

Une gloire déclinante 

Quant au 1lYDlJl&SiaIQUe Conrad Henlein. eon rOle a. 
beaucoup perdu de son importance n ne peut plus jouer au 
1Tand homme, puisque l'on négocie, li ne peut plus &ller 
& tondre.a, pour faire croire aux Anll•la QU'Ii lea aime. 
paroe que les Anglais ont eu une l&90n &MU p~rticulière 

de le remercier de son amitié. Et pula on ne peut pu 
toujoW'a annonœr aux fldOlts partl.aar>a que le 1 J<,ur ,.a 
VaDU' •· Le Jour fameux doit venir, a lors ... et beaucoup 
es. bonna 11ena. clans toUt le Rlea nsebtrre. croyaient &inc~ 
rement Ill'• le bel Adolf, d.e Btrlln. &llalt blerubl leur 
a.pporter la bonne nouvelle. On ne peut pu promettre le 
p&n.d.la & perpttalté n raut o~'un )O'JJ' u &n'lve, ou b;en 
ciu. tout au'" en l'air ·e ce qui a lallll arrher le 

RELSKY LIQUEUR. 

rAUemagne nauonal~te, Dl ces gens oo~ au rio. 
rieux reg.me !"'''"lite. 

Vous voulez maigrir 

Prenez 1 OBEST!NASE • ; c'ost Je traitemenL rat10Md 
qUl fait mallfrlr oana danger. 

OBES'ITNASE. toutea Pharmacies ; 25 fl'llncs. 

<c Lieb Heimatland Tirol >> 

Il f, Jt .. o:r Il'"'' ll'I! t t)TOlltnne POU• 6" rtn~re 
compte de l'atroce déception ce lut ~ qund le 
Führer abaJ:ldo.)nna 80ienndlemrnt au camarade Benito les 
territottts pour k3quela un crtpe ttalt a=och~ au tom· 
besu d·Andl'l!oa Holtr, dans la Hollurcht d Innabrucl<. d 
d ·oo tant œ pnyaana at:a!t'nt en!ws - comme na."Uf re les 
F'ranÇ&ls d'Alsafe - en rmponant &vec leurs bardes le 
Cbrut du bord de la route, 1 CM Dieu n'..st pas !ta~ •. 

En 1815, Jor1 de la • tralmon 1ta1Jenne • . to11t ce qui 
D'ét.alt pas mob!llaè au '?)Toi, et eDPié quelque part dAll8 
les C;i.rpatbes ou en &rble, ae leva e.t1 masse pour former 
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a<Jlr.uit w10 loi ~a. d<S compacruea de c t.u>de.-
1cll1t.ze • ou dtlrru;,,un du c Hrlmat. 1 en dal\ior. 

C'&lent ddl homm.,. de qWU'8.Dte-dnq à eolxante t.111 
ou IJlua. et des vamlna de quawrze l duc-oept ana. Exe<ol· 
lents UreUn et curmaia.ant chaque recoin de !eun mon1.&­
rn<s. i:a oceupèttnt toua IA'S sommei.s. a"mstalltrent t.U· 
de:&us ~ IOUa la dttlléa et. Mrolquement. t.onrent l'annl<I 
~erifehte. 

Oràce t. eux. la Ilallena ne ~rent )amala et, de mtm" 
qu•en H~ oo tnrJ\e panout l"\nscrtpt:On c Ntm. n~ 
aaha I • <Non. non. J&m&IS l •1, le Tyrol aut~ tl.;<lt 
~ Juaqu'à ca demie., temll' d'Une trlple ~ du 
pays. td qu'U ét&!t annt Je démembrement. ~ montrun: 
11 œ que renneml é:al~ panenu à oonq~ru en tro:a t.111 
e: dt'!lll de lut~: :1 œ que lea Ai:stro-AUemanda a\'llltnt 
occup6 c."I 11&11•. en tro!s semaines. aprt-s C~tto: S• 
C<l que lts lt&llen& avalent aequ:.a C par TOI 1, l 8~ 
en..t.o.ye c :autc d'ttre perTent.s à nen par lea armes 1. 

Un paquet de KARAK à 15 lr. !ait maigrir autant que 
10 Utrea de Ju• de c!lron Irais ou pamplemou-

C'est dans la pittoresque vallée du Néblon 
Jtt-Ham<ia q1 r " ive la reputee Aubers• du ?trt 
MatUer Hôtel-Res\. de 1er ordre dans un cadre !krlque. 

Irrédentisme 
Une f~ Intitulée c Slldtlrol 1 •'occupal~ csoeotleDe­

mmt de dtnonecr les malheun. vn.:s ou taux. d• c Voka­
i;enouen • <oompatrlotol au po!J'Oll" de l"I:al!e. Des œrtca 
pœtala lrrtéentlstea se •cndalent comme del pe"..lta pains. 
•illi1. ans aprèo l'annlstlce comme au premier tour du 
• r:n&nd mo.Uu>ur •• 

Nous ffl a•-ona toute une atr:• sous les yeux Vmct d'abord. 
pannl des laun<n. lt.s annolrlts des oept vUle& perdu .. : 
Mct.Ul, Boztn. Drll« n. BrJne<:lc. Klausen. Sterza11 et Olums. 
Trot! dea <!eus portent t'a11:1e rouge du Tyrol et le dernier. 
paru , a les cou! .. urs du ~lch allt:mand à .. neotre : noir· 
blanc·rolllt•'. En d.,,;ou1 du t.Out, ce vers de SclUller : c Wu 
man nlch\ eu!Slbt, hat man nlcht verloren •· !On n·a pe.a 
perdu ce qu'on n'a paa c~Ml. 

vi.nt enaatte une cam du Tyrol de 1914 sur un lond 
de deult 1.,,. •"allm et la plaln<' y sont te101tt. en rouie. 
ts.ndls que les montacnes &Ont W.ssoks en bWle. ~la rorrn• 
a·.tour de Boœt1I wie tache vaguement en fortM de ca:ur. 
d o!l ltll va!l<'cs se dmcMnt roau:n<' ~ antrea. Et <:<"la 
P-rmrt ttll.e lécende en gra:v\es !titres venger-•· c Le 
cœur du Tyro: dans la main de !"étranger! • 

Pala ce Pit dea reproducttoru de ~bleaux : c Le Hel­
ma~ pcrd•1 • •En t:ela.,..e 1 etc. DeUx payaannes IOJlt 
dans la montasne: l'une dé•'Ore dœ yeux.. au loin. lea 
oommtu r-. des Dolomll'>! c volées 1. t.andla que l'aatre 
e!lon~. p'.t ure. 011 b.en un Mllde gars. la tl-1.e dans -
malno. f'CCll,!'de d"-P~~tnt. de aes montasnea « 10Ulll6N 
par l'llahrn mnutLt 1, lts rrét.ec sur le&queu .. court la 
nouvelle fnmUcrt+ 

En!tn. li y a d.,. •-rra. parfois tres beaux. qui dlsent toute 
la n<11talgl• de la petrie dé<:hlrée et <lu cher He1mat c d&­
\:enu malnt.enant \Ulei c.ueme e1.ranière 1. 

Lea Françaia de Belgique et le 14 juillet 
eo:nme chaq~e t.nntt, la Co onle !ra<:ç._ cl. ch._ noua 

u:era danl :a Jale él c en rrattd• pompe• .,.. lt'.e natlo­
r.ale o 14:,. ro:Ondn fleuries et te,.,..._ de !a l~ndalré 
AbOOfe du Roos .. Clo!tre, «t &bl'5.S<"ment peint m blanc 
l A ~l'lbem·Fo~ 1ED ca.s d an."Se. la me "' d~roUlen 
c:ana Ira T~ aa;om dJ R<Juge-<::ol'.re). 

l\vua féilcl:Ona ~ &on cho..x !a Co1on1e fn..nçalae, car, n 
efl<t, te Rouo...C:.01'..tt tsl. l"md:o!t m~ po;iur ce renre d~ 
re)o\ll&Unce Et b fine cui..'11e de Ta.nte Fé:!clt at d!iine 
4o la Fr'1Jl«, c'eat lndi.cuuble.. 

LE VOY AGE SENSATIONNEL 
C""r l'i iy.mls<nt en 

SERBIE DU SUD ET ALB,\N'IE, 
le. coni.rees le<> pl•,. cap\l\'antes d'Europe 

t20 Jouni - 4,125 !r11na.l DEPART , 16 JUILLET; LE$ 

VOY AGES BROOKE 
46-50, rue d'Arenberg, Bru.'l'.elles 
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rr LEURS AOESCES L'I; PROVISCE. 

Le • d~ • S<:'bnschmn f't., avant lUl. 1 raffreux • 
D<>llfu.a Termal<'nt lu. yeux our IOUt cela, m~ au plta 
ror. d<11 mamours Italiennes de Stahremberi. M"'11 le Ubéra.­
~r Ht!ler l'lmerdtt : U ne lau\ fa.ire à Mus.olml nulle 
peine, mtm<i legere. 

Sans doute se dlt·U qu·11 IK'ra 1011Jours lem~ de revenir 
aur ses enragemeota envers le Dllce loroque l<"$ ctrcona­
tantea le permettront. L"A!lemair1"' ne pro!•&SO-t~Ue pa.t 
qu un Etat peut rtruer sa parole lorsque nnie~t de la 
nat.lon le c Justllte •? Mals. en atl•.ndant, ~•"3 'l)TOll""-' no 
comprennent plus. et c"est avec stupeur ciu·n foot le même 
rapprochement que nom entre l'loUrlt provocant temol­
rne aux SudètèS elt le lt.chaire de& c Südtlroler ». Lol nat.l<>­
nal-soe!all.sme ne -att..U donc 1J11S &I D&t.!onal q-J'oo l'af­
firme. a•ec tant d'inll!WUl<c et d oriuell? 

s apparait-li pas clairement que, Jamala. une ami~ rttlle 
ne pourra txL<t<or entre le Relch et l"lta'Ce? N'est-Il pe.a 
mdmt que cette &eUle quc&Uon du 1 s dUrOl 1 aumxa:\. 
a'U n'y a:ra!i. pas moult autres ral$OllS. p.J<lr tôt ou tard 
lau.sser l< lam.ux axe 7 Peut--00 croire tm matant que 14 
1>.1t:I!' r.e a·en rend p.u compte. a•ec toute 111a11e .t r:e 
•'•tUnd pas à de>·oir u.n Jour dt:Cndn la front.ère du 
Brenntr contre le5 appétll.B lUUêneus ? 

Ce n-.st pas pour tout de •ulte. ll y a d'abord da ch06e& 
à mettre au point entre S.rt1n et Bud:i;>e5t. voire entre 
Btrl.rn et Belgiade. U y a ral!elre lchetoslovSQUe QW n·= 
pea llqurdtloe. li y a Mcmet qUl ))<'Ut l'tonrur sur le taPla 
du Jour au lendemain. li.Y a le SchlOJ1!11&. }:ui>en-M.1.lmedy. 
\ta colonles •. Ma4 u n·eat p:ui douteux que le t.Our du 
SudUrol ,1endra - comme viendrait c•Jul de 1' Alsace­
LDrt1Utle, en dépit de :ou~ les usurances, &I la France 
e<ssaJt d"ëtre lotte. Et, mon D eu. c'est rn IOtDTlW' a.sses 
co~t. pa!"œ qu·on peut conclure qu'en dêllnlt1•e !"êp>u­
'-anrau Rome-Bertn n'est peuwtre qa·un ch!:eau de cana. 
un Taste b:utr. >ana plus. 

Po)llr nocs. ce qul noua lnU._ dans tou~ cette Il:. 
to!tt ~ ne sont pas 1é$ nlnrs rancaouni ~ les amène 
de\lllus!oru. de& gens du 'ryrol. tant a lemand qu,ta.lien. 
C'est l'enseignrmffit qui s·en dEla&e et Po•r Jt.q • .:J r..o.a 
aTOns tuat! ;ntèressant de livrer ce qui p~e aux mécü­
•.a1 "'" de nos lecteurs. 

Maurice Chevalier 
qUI a et<! ao:itclte avec Yvonne PRJ;orrp::.1PS pour chanter 
devant !es Souveraln.s an1:JalS. a dil retarder d"un jour son 
arrivee s~r le Littoral belge, ou Il donner• plusieurs concerta 
aux C;uunœ-Kars.aa!.s d'O.StendP et. de Knocke. 

L"émtnent aniste am••ra l la f«sldenro-A bert, à A.beM­
P'.ll.Jè, 'e 22 Juillet et > &é)oU."11<:a une d~ de Jours. 

Le 21 Ju1:iet se donne t. VeJUllles dans la O.>Jer.e dts 
Ol~cts, un ra.stueui< diner oi:en aux Monarques angla:s " 
M•urlce, 11J!t:.>:re entant de Mw.Jmonta.nt, prt:..-ra ;on 
concoura. n Q'1ltt..:-a Parla le lmdcna!n matin de :réa 
OO!me h~tire pour assis:('"r- e:. chan~ ' t 22 Juil~ a~ Grand 
Diner de Gala que le C;ulll()-K WU.\ d Os'.<"ndt orratu.56 
dans 1 .. c :-;tJU•ea-..x .,mb=adeur» • • 

:-;.ta Raya la ~cl..use ~le~ clnr.na, clla.n!era ~P­
:rment aux dlllmn:n llOlr~ de ra.~ de ll;urlce Chevalier. 

Le rame uc o:-ches:re R•r Ven:ara •ccompai11"111 !ll.lu­
rtc~ t:t N.i.t.J.. 
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Ostende en liesse 

Au IOO~Dt OU paraitront Ce• Urnea. 0.tende parée 
comme aux plus beaux JOurs a·appretera à fêter les Voton­
tnlre• Luxembourgeois de la auorre 14·18 Le Roi et sa 
6Ulte r..ront à cett.e occasion lea hôtes de la Rein~ des 
Pla~ea. de même que M. DuPODJ, chef du 11ouvcrncmen\ 
1trand-ducal 

lleureux 1101 lecteurs qui auront retenu leur chambrs à 
1'11.Xel du Pa'.al& des Themie., Us 1100~ront pleinement la 
l•3lo de cca loumét-s en compagnie do peracmnalll.éa en vue, 
M'ft. de cet étab!'..ssanent r.-oomm~- Roeommanclon.s aUM! 
lo N'3!aunnt du Palais de. Thennes, dont le Che! s'esr 
pour la circonstance ~ daN 1'61al>llal'men~ de 
mcnu. dlenes da> t&SleS de LucuUu.o. 

Mystère. polonais 

Lca démocraties ont '1!le grande lalbltsM : elle. ne peu­
~en~ rien cacher de leurs l~tble.....,., Le moindre aundale 
qul éclate m Belgique, en France, méme ~n Anelelene, est 
fort.ernen\ llKJP'aVé par dei< oppoolt.IOllS Qul, aenéralement, 
"" IOOU<i<nt comme un l)Ot!ISOn d'une pomme de l'eitct que 
Jeun ré\'êlations peuvent avoir à l'Hran11<'r; la vérité, ou 
plutôt la hame polJUQue avant t.out. 

Le-li dlctàtures, el:cs . .:.ont au contraire tr~a bien armées 
pour lmpœer le silence. La censur.- et la police POiitique, 
la 511J>11resolon de t.oute e~ d'oppœttlon parlemenlalre 
font que tout ce qu1 se pas..e dJu\a leun coul1- est tenu 
aecrel.. Mylltre dans le sérail. Parfoll>. comn~ los bullea quJ 
i;c lonzu,nt à la surfaœ des étangs d'e:iu croupie, Wlt bulle 
l'cmu~ ac ccnlle à fleur d"oplnlon ot quand ~ eclate, une 
ptl&lltellJ' epouvantable a'en ci.!p;e a-1tôt; on.., 10Uvien1 
de l'aflatre Roehm, !on de la erande crlae lntlr1eure de 
1 bltlér\smé. 

P.ulo13 otim_ awtou• quand la dictature n'est. pa.a aussi 
tarie tt a\l.'iSI bruta.:e qu·cn Allemqne, en Rusaie ou en 
ltal.o, U y a da mou\ementa d'oplnlon l<"lloment ll'resl.W· 
blee quon u•nrrt'° P<I• à les cacher; leur r~rtSSlon m<me 
les rend publics. C"t'St ce qu1 arrtve en Pol~e. 

Sous le reir!me des col<>Ml•. dont If' ch•! le plut connu. 
alnon le ocul connu. est le colonel Beck. le t11rbultnt mlniS­
trc de:; allalrca étrangères qui a aJ bien !nit lea aflalres 
de l'Allemagne, l'oppœitlOn Ieaale a et~ ~nnlhl!\-e. la presse 

t tuuette, l'or<h'e regne "' Varli<>vle, comme cù."111, au temps 
do Lout.PhUippe, le général S.t1&tl:ln1. 

Mais oo commence à se rendre eornpte du caractère asoei 
~.re <U! = ordre dic'.Bt(Inal I..' 1rande Pl...., lnt~r­
natlonal<' distraite par J<... affalreA d E&pa~ par lrs atlal­
'"" de Tcbtcœlo•aquie, par lea cmb&mls du minlS~re 
Clwnbcrl.aln. a peu parlé de la rrande man!lestatlon d"5 
pc11zans polonais. tous raUlfs autour du parti Wltœ, et qui. 
au llOIUhre de p~J.s de deux millions, ont dê!llé <!ana 
nombre de petl:.CS ,.11.le!i et de \llla&cs pour protester contre 
le régime qui '°vit en Pol011De dep-.us douu ana et pour 
exigu la démission du ool~nel 8.:-a c quJ a lait de la ~ 
l• gne une puissance va.<.'3.le de l'Alleni11&De •. O<-ux aul­
liona de mnrutest.111.nts. tout de mtmf" ct•ln. compt-e 

tt trM\CA pour la cbanee tt 1 tr'.\no pour 'e..t œuvres. 
Ach•ltz pour Il fr. les clnquJèmeo de la Lottrle Colonlale. 

Le père Courtin à Wépion 

S.. apeclaht~S. suivant 1 anc tUlt lrudltlon 1 
Son menu à 35 tr. comme â la carte-

Le parti \Vite» 

L.lme de re mouvement est M. Wltœ, anden chd du 
parti ntl ooal p.t;'$ao, ancl<'n prtsldent du cotUcll D !e 
dlr\ie de l'étrana.,,. oil U vu en exù.. On ., aouvlton• qu'aprt.. 

Apprenez les Langues Vivantes • !'Ecole Berliu 
ao . ..i..u Sa.Jat...c..ew.. 

JEAN POL tailleur SOLDE ... 
le coup d'Etat du m•r~hal P1ldzus1t1 QUl, en tin de compt•, 
a abouti au gouv.mtment des colonels, M. Wltos tut im· 
p!lqué dans Ica acand11lcux proctt de BtUt·Lltowsk Où tout 
les adverli&lres d'un gouwrn .. mcnt d1ct.at.or1&1 lurent oon· 
damn•"' ))Rr un vt'r1t.able d••n1 de Justice et tralt.és aveo 
Wle ·.-d'!table crunut<!; c Il n'y a po.s de Ju.suce en po!Jtlque •. 
disait Clèmenetuu, mals en rtsune dlctatorW, rappel à 
la Justice de>1<111 un delll.. Entm. bbàé et exllE, M Wît.oa 
reprit la lutte a\<e uné remazquablt bierg•• et une remar· 
quab!e obstlnallon. On \"Olt aUjOunl"hW :e résultat de 11& 

prope.pnde. Il est tel qu'Un ancien pJdzusltlste. M. S"'­
nls:S.S Macltle• ickz.. ecrlt dans son Journal c Le S!ovo :t, 
de Wllno, 1 ad!US:Vlt au eourtmemen1: 

c SI \'OUS ne \Olla entendez pu à temps avec Wltoe, st 
,·ous n ·arrh cz paa à corn poser u-.-c leS léglons paysannes, 
U sera porte en trtomplle à la présidence de la repub!lque 
en 1940. SlllOO plu. t0\ ». 

En attendmt, 103 "'1l'11'1D6 polonais s·aattent. Leura ror­
ces S'augmentent de- stmatne en semaine. en méme ttmp, 
que la véhémence d•• leur oppoaltlon au réî\me dtetatortal. 
Elles sont devenut'I telles que le gou\'emement n'œa pa1 
ltlterd.lre les manir .. catloni de la Penle<X)te qui se dérou­
lèrent aux quatre couu du paya avec un él3ll et une dJacl. 
plme qul ont tait la plus profond• unpression. Cela expltque 
comment. à l'txtmple d"aut.res dictateurs. M. Beck cherche 
si llhreusrment à l'ttranaer deo tucces dlplomatiQus QUI 
semblent le f .ir. 

VOYACEDEPROPACANDE 
E".e. c.~.. (,R1:u, 1.c l PTE . u .r•ti1S. UllO francs.. 
Un mo:s en HONOR.IE • 34 J. 2.3.IO tr. OFFICE DU TOU· 
RISME UNIVERSrrAIRE, r Rlbaucourt. 110, T. 2643.53. 

Leur excuse 

A la vente, Ir rnurN:hal PUdzU5kl et les colonels qui M 
sont institue~ "'-~ auccCSM!ura ont une excuse: c'e::;t ta 
pagaille parlernmtalre dont. avant le coup d'Etat de Plld· 
zuskl, la Pologi1e ne p11r.-~na1t Pa4 à sortir. 

Quand elle lut r<-constlln<'e {l<lr les ailles vainqueurs, 
la POiogne tt'63usdt.ée Ill' doru:a sous l"tmpulston dts pro­
fesseurs, la con&tltutlon parlementaire la plus Ut>.;ra~·. la 
plus petfect1011née et, pariant, la plus compltque., qui 
son. Or, la pop;ilatlon polonalle, lon111empr; ~parée, et qw 
a\alt d"abord à r<falre 5<Jll unit~ manqwut d'expênetl<le 
polJUQ:ie et pour ca~ 1 Il en résulta que la dlete ae 
trouva dirts.'e tn une poussière de penls, dont Il ttalt 
1.rnpos.;ib'.e de tirer u~ maJonté dW'Bb'.e. Al.1&11. le roa•er· 
nement 1X1rlemen!alre polonais lut-11 fra:>Pé d unpw<Sanoe. 
C'e.st cette lm~ce qui a tait accepter le coap d'EtaL 
On en a\-a.lt 8"5tt du déoordre : ce sont too)Ours leo <'Xcea 
du perlemtntarlsmc et de la demaaoirte qui ont amené le 
cé.sansme. Mal3. malntrnant, ce dont les Polonata ont 
&sse2. e·e.~ d'un ordre artllldel, base sur la contrain~. la 
police et l'alltanoe all•m•nde 

POUR VOS LUSTRES ET LUMINAIRES 

FISET FRERES 
Expo Jllr:>"' 101 r. dt l'/nJtrMction. Bnu:ellu 

Sandys contre Hore Belishr. 

En somr.> C' 1 c affaire Sandra•· qui tallllt bien mtt­
tre en mauvaise postur• le cabinet Cham.btrla.ln. c'eot iUI· 

tout :\1. Hore-Belisha qui en aura rait les rrai. devaru 
:·0p•nlon britannique, • la 13USl&etlon du c club • ChurchU! 
qui, notoirement. n'aUn• pu l'actuel m11USttt de la Outrre. 
Le ~putE 5andya, llè'lldre de M. \V1J1Ston Churchill, l'tal 
.-u empêcher, par des manœuna Jllitt• tnllmldantes, de 
poser une question parlemrntalre à M. Hore-Be!Wla au 
sujet de la ~!<rue antlatricnn.. M. Hore-Bellsha aurait 
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C LAUS EN , d•puls 1563. 
La Reine de BIERES LUXEMBOURGEOISES 

pu tain mle"...dre à M 5anc1YI que IOll lnterpeUa\loll 'tait 
parfaltem<nl IZlv,>po.-.une. les expllca\lolla qu•e!Je exlit'a!l 
t:snl de nature à trah1r œrtaUll secttt.a oonœrna.ot la 
*'1rlté de 1 Etat. Au l1eu de tt!a. M Hore-Bd!Sba a monté 
tout 1111 dnune dont U ràulte qu11 comidtratt le projet de 
qlltatlon du dl!p•1te du Norwood comme une offense part!· 
culltre contre sa personno et que, d'a.lllelll'S, une cour 
d 'enqut'tc allait tt.re constituée en vue de découvrir qui 
a vait 11 exactement renseigné M Snndya 1ur certains détalla 
de dt!<,,.., an\!llerlenne. InuUl•J de dite que le ou les COU· 

pebles allat•nt peyer cher leur lndlscrétlon. 
A b Chambre des Comm~nes. M Sandys renonça à IOD 

lntnpellaUOn mals exprima son t'IOnnemonl au SIÜ<\ de 
l'altitude Cflle M l;lore-Bellsha nait eue l aon egard. M. 
&r.!Ja s 'tait conforme à !'l:sa;e q1l1 •eut qu'un par!1>­
llll'llL'lte dt31r!:".a de que6llollntr un mln.latre au SUJ<\ de 
etttalns Ialta grstt$ oui viennent de lui tire rappo?Ua, doll 
d 'abord s'en ouvrir au coun d'Un entretien privé. Or, M. 
Bellah.a a HQUlvé cet mtrellen Pourquoi? M. BelWla a'eSI 
explique mals sana grand auccta. On eatune qu'il a manqué 
de tact • t. par là, bien tallll dH.rmtner Wle crise politique 
dont 1<'11 coruéquences ell!.'ent ~lé Lnc.lculables. 

LA ORANGE à COQ SIMER l'auberce qui est dilfmnte, 
vous convie l'en&lon 80 fr. cuisine exqul5e. D y tau bon. 
Cllanll&n! (!, bOn g0Q1 ~l 792.:?0 !Direction OoUI. 

BUOUX OR 18 KAR., 10 °i,, DE REMISE 

MONTl<ns EN TOUS GE!lôRES ET A TOUS PRIX 
ACHAT OR. ARGENT - ECHANGES 

l~S. llU., Dl:: BRABANT. SERl.EUSE GARANTIE 

L'intervention de M. Chamberlain 

Dana .n· atmœpbm chai • d <lecw·t..Jté et d'oraae. 
M Chamberlain a trou\'e 1es =;s quJ De tarc:lèrent !)Ill à 
nmmrr la détente et l'apal.semcnl aux Communes. n n'a 
bllmé ni aon collaborateur Hore Bel.Isba, nt le déput~ San­
dys. Il a estimé que la chœo ~tait crave et qu'elle devait 
etre examinée daru le calme. Un Comité spécial serait 
cormftuô 1mmtdlatement. Une cour d'enqu~te mllltalre fonc­
tlonnen.lt de aon cote. R••n ne serait Dévllgé pour kla1rclr 
loya.lemtnt cet Incident. 

Alnal. le Premier fournit. dans des circonstances qui PoU· 
valent tourner au pire, une preu,·e de &a11&-trold et de 
aqtue, dont la Chambre lui a su 1f6, 

Qu'en advlendn·t--ll. de oette alla o:e Sandys? Le deput.e 
consenatrur. Cflll est ofhc1er terrll011&1. a été lllvit.e à se 
prhentrr, en Ullllorme d<:vant la Cour d'enqu!te m!Uwre, 
mals U a cru do-olr lnvoqun l'lmmunJte ;>arlementaire pour 
se dfrober • cette convocation. C'est ce qu'appréciera la 
C<l\lr d~ pnvtltges. Bref, M. Sand)I a levé la un lièvre 
lmpresstoru>ant 11 y a b1eo cet c Ot:lclal aecrets Act • quJ 
obl!i• tout detenteur d 'Wl secret admJlllstrat!! à révéler la 
IOUl't'e de IC'3 lntormauona, mala la question est maintenant 
de aavolr al la loi est applicable aux membres du Parle­
ment? ... Et pula. U faudra que lea experta ie prononcent 
a si &ur le point d.e savoir al M Sandis peut ~Ut' traduit 
de\anl une Cour mllll&lre pour une acUvllé exercée strk:W>­
men1 dans le cadre parlem•ntalte .. 7 O'lc1-ll, n est tort 
probable q'-1• I' c alfatre Sandys 1 aura d<!Jl beaueoup perdu 
de aon Importance et qu'on ~ sera plua tenté ~ d)' Toit 
une chln~rte JUl1dlque Ou peu 1·en faut.. 

Concurrence 

O.. l'avis de nombreux conn&We.1ra, les exœllent.\ catee 
du Coniio. oontrOI.,. et garanti. par l'Union des Producteun 
du Ca!~ du Co11i<> Belge. peuvrnt rivali&l'r aans craintt avec 
IN prod'Jlta eo:range."S Ve~ Ica d<Jua:er à la Malson 
CJ!oni&le, 4, cha~ de ·wane Voua en ae.rez convamcUi 
Eldsa: ::a bAnane eon,o, lru!: 100 p.c. be!ae. 

VACANCES en FRANCE 
n. 

MER • MO:<."TA<"'!'>L VI~ D'EAUX • PARIS 

f..,r. B. 33 pi r " .. _ .-t ;;errii.. "1IIlllrb> 

Br' ~. · ;.1't 

WAGONS-LITS C OO K 
BRUXELLES . 17, Pl dE 81 ûCk"t• Ods P'. ~aatna 

Au 801' .1' archt; Res.id en ce Pain cc. 

Les raisonnables propos du général Gamelin 

Le O. nera. G..m< _ est VICt-pn!sl<!en: d~ C de la 
GJorre et chef de l .<;...1t--MaJor français. En d autres ter­
me& U elt le gellér•!Julme. le su=eur des Jo[fre et dea 
Pocb. le chef a qu: en cas de conflit. tncombtralt la n...­
poosablli~ suprême. 

Or. œ dernier dimanche, au cœur de l'A1':lce. à Phlll> 
bou.l'lf. dont sa mere est natl\e, le ~nêral:sslme Game ~ a 
t.enu d'tmportanu et caracthatlqu•s propos 1qu! con· 
&tltucnt, peut-on d:re. Wl coura dé ln plus haute atratt-rte 
mlUt.atre> devant la statue do l..Obau, le rameux mar('('Jlnl 
de l'Empire. ce Lobau qui de aon •ra• nom s'a~ID ~ 
Mouton. m111s dont x apo!ron cqul s)' connal!salt en hom­
mes de auerrel dlsatt : • mon r mouton • est un c llGn •··· 

Pa.oz ,..eek~nd et n.rantta Il la Bonne Hœtellerle 
c LES TCHEOU$ t, Route de Spa, Lo Glmt 

Premlu ordre. - Tout confort. - Pine cuisine. 
Panoralllll unique <Classé Parc NalloDlll) 

Plus de constipation 

Vou. trouverez che7 vo< n, Pharmacien un rcmMe •­
comparabie : • HOR..'d~NASE 1 traitement sérle>IX, 
e!tlcnœ, même dans ~ eu chronlqi:es. 

c HOR..'dOSTINASE • lo:mule ~e ou lemtnlne. 
~ta Pharmacies 20 t~ 

Mais venons-en à ces propoa ... 

li.a s1nspi.rent du plu.. pur esprit cart•fil•n. Sur «tte pe­
tite place de Phalsbouri. conatrulte JJ<!.r des lll'Ch1....,1ta 
tronçats. selon des conc<'l)tlOM d'harmonleL.Se mtsnre, le 
aentral Osmelln, tnsplré par cœ • ~tarch<.o de l'Est • " 
tenu un Janaa.ge trup:ré par les plu• haut.es s:igesse c·t 
r&llOn 

Oo ne aaunut dlre qu11 ait ttn!é Je aurac-..!ClllC redre!3<'­
mmt de la Marne. Son_ en boc..."'e JaaUce. OL ne ---ait le 
pr&ndre. Ma.s LI a dit 11 c• qu'à Dieu ne plalSe, éc :au. 
une oouvelle guene U ne !audn.lt pas eo:npter aur .in 

oouveau mirac:e. ~ore molna ac fier à la chaoce qui, 
IOUllcn1>-t.-IL c est la """'°urce des méd!ocres • mals qu~l 
faudrait comb8ttre selon d<'S pr111<:1pe.< de lor que c de 
ralllOn. 

lb auerres modemN 10nt llOrtles, en e!!et. du <!om1une 
de l'lnspntlon romantique ... 

Casino de Knoc.ke 

c· l& a.rv.nde sa... ... on. q•ll commence au Uttonill 
La D.rectlon du Casino <!~ Knocke a Orlllamm nt prr~ 

rrammé poi:r cet été. DJ H lu!Jlet nu li aoQ• .n vér1.· 
tab!r ft"SUva! perm&nent• 

La programma~1on $Cra ttt.:I vanee. chaq· e JO:i> eonnal· 
tra un ~enre de man:ftstatlon ar!lstlque partlc~ller 

Inalrument1stes vtrtu~ v1'<1ette3 lntcma'1onal<a <lu 
chant. chefs d'orchestres r~utû, lnterpr&l!S de lu chanson 
!antalaiste, sélection d'opl'raa, orntorlos :>e ,uccMcront per;. 
dant toute :a grande- 1-a:$0n. 

Toua les amateurs dt- tx-11e mus.qae 'o'Oto.dr'1!lt st-J~\i.~er a 
Knocke-Le ZOu•e A.bert-P:c.e. 
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Richesses ignorées 

Peu de villes au monde peuvent ae vanter d'&VOlt un 
Ill~ au.ssl ra.stueusement riche en cUrlo&lt~ ptthatort­
ques ou oall<>-tomaules cr1e celui de :>amur. c·r.tt un Hrt­
tab!e amooœllement dea plèœs les plus rarea; U faut 
l'avoir "''-

Ce n'es• <l'alllcun pu la aeule c:urlœltê de la belle 
cité mosane. clto,,. enoore parmi tant d·autr..., le cadre 
unique que coraUtue lHOtel des Oomtes d'Ha.rocamp. Sa 
salle à manger. oea chambres historiques mériteraient seu­
les une visite; ajoutons-y le menu délectable et varié a 
80 rrs. Qui fait sa renommée, sa cave 11énêreu..e et aon 
aervice Impeccable. 

Ne comptons pas trop sur les surhomm~ ... 

Le ~ral Oamel!D • un a.lie. n "6llme QU'1D bcmme 
normal. pour l'accompllaaement de la mlM!on qui lui est 
COD!1ée, doit commel.l«r p.u ae rendre compte de - llml· 
tes et Jl<.111$lbli.tb (Maunce Barrès ce dlaalt pa.s autre 
chose quand. .5111' le plan llttêralre, li combattait les exc~s 
du romantisme). Que. par ailleurs. l'homme cherche a aor· 
tlr de • ._. limites. c'eat la loi du progrès, male " ri&que 
de 68 casser le nez. 

Au.ssl bien le <Umral OumellD nbésite-t-11 pu l pro­
c:lamer, qu·en 1914. Il eOt prHerè. au c miracle t de la 
)Jarne. l'arrêt de hm1eml d~ant la rroautre 

Ce qU! t<1t ~=•nt p~ la Pran.ie dea pertes. 
de. rtl!::u'a et de la dêtnorallsatlon conS(ocumu l une lon­
cue OCC"J;>at:on ••• 

Pour rompre radicalement d'avec•~ habitudes 
rien de tel qu'une CROISIERE a bord du S.S. LEOPOLD· 
VILLE - le 11>l<nclide paquebot de la Cie Maritime Belge. 
En Juillet et aoO.t, trois splendides erolsitree vera le Nord 
et la Baltique (nombreuses ..cales et excun;lo,,. orcan!Ues>. 
O.man<!ez l ce!UI qui a fait une croisière. ce qu '1l en penae ? 

La lutte communo-socialiste 
C est un b~ am~nt d&.. qui se produit acturllement 

entre lea partis eoclaUate et commllll!Ste français Deux 
partis qul s'!ntlt•J!\"flt ttc:proquement pa.rt\a tr~l1'1 P'rère• 
oana dout" «"est al vite dit). nu;s combien ennt•mlal 

C'._.t Je parti corrununlste qui tiendrait surtout à rt'OOn-
1t!t.uer - sous aon "irlde et l son protll, bien enter1du -
l'Unlt6 du proléterll\t. A noUVttU. U vient d'a<lre~r une 
l•tl.re dans ee aer-.s l M Paul Faure. """rétalrt' 11<'néral du 
pnrtl a<>:lallst<! &o:-<JlS:Ult unlh.; et braa droit de M Uon 
11:um. ?J:ab l nouvéAll aussi M. Paul Faure vlmt de r .... 
p<>..'\dre _. une tin de non-r.cevolr. En a appu)-&nt mr des 
mot!!• qu1 pa.ralssd1t ron p<'r.Jner.t.s. 

Quelle est la plUs aavoureuse? . c Bergenbier • 
Quelle est la plUJ aatne ? c Bor11enbler • 
Qu•lle est la plu.s dlR••tJve ? • • c Bergenbltr • 
Quelle es~ la plua dtMltt'rante ? • c Bergenbler • 
Qui ne ae u-ouble Jamais ? • • • c Bergrnbler • 
Qul se conserva Indéfiniment? • c Ber11enbler t 
Qui "' vend l un prix réduit? . , , c Ber1•nbler t 
Q.U ae aert luxue~ment ? . . c Bergtnbler t 
Qui a la vo1tie cette ann~e t • . . c B•rgenb~r • 

(c'est wi •Uper-prodult del Brass<r! s Zce~rg) 

C'est pour mieux te manger, mon enfant ... 
c· .. : en cette !onnule, tir~ du c Pet!! Chaperon Rouge • 

que se résument, en e!lct, les eau.ses du rdUJ eoclalts1e. 
Le$ aoclallste. rednuw-nt d'~l.re dévorés sous lea t'mbniua· 
det de leurs 'frèrts 

n. ne veulent P<U subir le m~me sort que M. f,ton Jou­
bAux qui 68 trouve i.out a !t.lt débordé pour avolt réln"'rré 
i.e. '1émellts utrém!s:.c:a dam le aeln de la Con!édé.raUon 

JEAN POL t~llleur, 25, rue Marché.aux-Herbes. aola. a 
"' . .urnes ta.i.. d·avance, à partir dt> 300 francs. 

et ~ vèt.me.>t.a &Ur mesure à partir de 595 rrancs. 

1enéra.le du Trarall Et pula. tout rn ~nt 1'1nlté. les 
commwi!s:'3. dans l' c Humaruû • ne conwiuent· b pe.s 
a harcel<r le c po.ru trm > de ll'Wll krti. les p;UJ 11ettts 
et lei plus empo!Jo:més 7 Conu-e M. Uon Blum. ne ptrsè­
vèrent-lla pu à prêcher 11nt<!nentlon en !avtur de n:. 
paene. c'eat-<l.-41re à accumuler les raques de ru<rre 1 
Ne cherchent-li$ JlO.$. en oui.te, par tlalno de M. Chamber­
la.ln. à sebottr l'~lllance franco-an11a1.o;e ? 

On conçoit que !e ~rtl socialiste se montr• ré!r...,talre 
au 6ulcide par persuu\on. 

Sur l.a routf' d' Rochefort i ff.tn1.ur-1"'tf' 
BOTl:L • ai; \ll-"f:J0l'R. si.:.- lccomparab!e • s...ns 
Pêche • Chaae • Oara&e. Tel Roche!o."t 712. CIWIJ' Prop. 

Artilleun, 

!antaMlns. cava.lltrs, aviateurs ... et cMla ae toraent en 
lisant c 6 dt Campagne •. par Mar<:t'I E. ORANCHER. 
L'action de ce livre ae passe sur le front belijt ' 

Harane 

n faut 14ml:er le l>Clll>:e l!a.!~ q111 aup;iorte arec a:or­
c:sme !es résultats d'une =ralse rtco::.. et oe res:;;ne 
l ~fer tri. chor un po.!D de quall~ lnttrt :ne; Il raut ad­
mirer alll&l M. l>lusa?lm1 qui. lai, prêche avtc auo<ts œL:..> 
dl3Cip:me nationale. Nous •.<pérora .<lncêremrnt que «tt.e 
victoire du blé qu'il annonce est une victoire r<'<elle; mals 
pourquoi fau~ll qu·e11e •'accompagne d'un• manifestation 
de cabotlna110 et d'un de ces dlBcours aiir .. ml!A et bar­
gneu..~ dont. ll' Oucc. nou~eae nl.lll!~re. a maintenant !e 
oecr«<? Que vient faire là-de<lans l'attaque cuntrr l• c Oe­
moploutocratle •? BJc,"l 511r, y a des Joumnu..~ bcl1:cs. fran­
çais. anglab q\ll a.ttaquen: le !aacl.5me tt IA.'ll prophttes. 
mai> dar.& noo OS)'& ~ p:rsse libre, autant «n empo.'"te 1• 
n~nt. 

M. Muaolln1 a t.-L don<: out>ce le ~ ciu'll l.llJurta!t 
hgne après llpe le csp, alisme llMrna!10nal? 

L& veritê, c"5t QJ'!I tSl res:e polémlst<> dan& l'lm•. et que. 
comme wua Ir. \·r-4~ po:em:..~e.:. il auuffre d'.'1ut:t.nt. muJl.S 
<l'être •"41· qc1'1l a pla:slr à eng ' • autres. Mai.s ccla 
n'est pa. c1J1mo d un chef d'Etat. 

Neurasthéniques, régénérez votre organisme 
Vo:re- ttat r ·t - r. ,.ous pouvn rttoumr les 

fo:ces nouHllu qui •-otU font ëê!aut \"~r. orpnume atfai­
bll par la nturasthhlle, le surmenai;e pby11que ou lnteJ... 
lecruel. la maladle ou toute autre cauae de dtpresalon. re­
clame dts forces nouvelles. 

Ces dllferents cas de défaillance de rorpnl&me sont eom­
battu.s rapldemrnt avec le maxunum d• succk par le U'al· 
tement c TITUS• qul procure ron:•. éner11e et vitalité 
nouvelles. Le tra1trment c TITUS• CBt en \'t•nte toutes 
pharmacies en toi·multo1 moscullne ou féminine l 83 francs. 

Idéologie 
Le mau .. we Japo:lt.la d• l'instruction publique qui. par 

deflnmon. t. les q·.1c:aUona c culture!lo o, comme on d!~ 
aujourd'hui dans aon département, a jugé l propos de J~st:­
ller la ir~erre d'extcrmlD•tlon que son paya ra.lt tn Ch1De : 
c Ce qui &épart la Chine du Ja;x;n c'est almplernent une 
qut$tlOn d 'JdCOl<>i:le • 

Et le mtnl•tt~ de rt•sson.r les hlStolrea du K<>mlntern et 
du Kuomlntong. Qui auraient partie 11~. alors que La pr~ 
mlère tàche aocomplle par Tchang Kal·Tchelc a tt~ de se 
débarruvr d"3 commun!sies 

En verlle, l'ld~olorle a bon dos! C't:St un de c-s mots l 
la mode que l'on mtt • toutes lea S:lUCes et qu'emp!O!enl 
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de pr':tnnce l~ cm.. QUI n ont Jamais au ce que c'était que 
•'ldtl).o;~ C'ea! en •ertu de 1 ldtolotlle que !œ re\'olutlon­
nal?â d~:S dlJ 1.<mp.; de lA~o Caballero ont raa un 
p-and muaacre de p."!-.res calbOllq- et èe • rtacuonnai· 
rea • c est en •'Crtu oe l1dto.oWle compliquée de c ~ 
lilû 1 mll1U1lre. que le ~eneral Pranco a bOmt>arde Madrid 
tt dhno;1t au)ourd bUJ o<YSI< mal.lquemrnt Barœlone. c·ea1 
en vritu dt., 1 1oto1cg1t N peur combtHlre le bolcbev15me 
qut :es ltall<"n.a &'Installent é MaJorqut1 - reconnatssons à 
leur louangt qu il n'ont pao S<>rll l'1d<olotf1• Q\1$.lld il a'eat 
ait de folirc I~ conquete d< l'llb)ulnte - ma15 11déol<>cte 
Japonaise est ce quo 1 on a JUSQu1cl trou• è de plus ahuna­
llllll. 

Un iourmllst~ amerlcatn ron connu. !I& Edgar MoWttr, 
corresPomlant du • Clucaso o~uy /\en • en Clune, a 
racon~ i. Pari&. clan& un.- rt'lllllOll du ~blement uni· 
nnel pour la paix •. corunent les ao:dat.6 el pnnc1pale­
omit les .. at'1lrs du :l.lil<.ido la propall"nt. D n'a pas vu 
1e5 bombardcmenta de Cantoo el n'en 1"111 parl<!r que par 
oui dln'. mal.a U a assl't.t a celui de Kal-Fourta une ville 
de quatre il elnq cent mUle bab•tjU\ta. ou Il n'y a d'autre 
ob)ectU militaire Q\le la ga.e. al on peut dire et qui esl 
lltuée i. trois 1<11omètl'e$ de la vUI• wn reel: dt effroyable 

Un récit effroyable 

\ N T 1 :\1 l T E 
J:n \'1·!1te uruqutmmi. 

~ LTNTURERIE -
LEROY.,IONAU & Cl". S.A 

c Le matin du 1 Juin raconl<" M &dpr Mo.,7er. trola 
avions Japonais aont venus aur la vu.a L'un a aun'<>lé ausal­
lét œ quartier des pauVl'C .. dca coolt•a Les autres 1 ont 
rejoint. lia&<' aont schamesl Oouzi bOmbeS ont ét<> lanct>ea. 
Il cette heure..a oes cool.ea ~talent a :eur 11'1 ... ill a n') 
avait d.m<: dan.. es malaona que de.! f.-mn:es. des \'leU­
lards el des rnfanta Je mt auls emp oré à paner aecours 
aux bl03Stt. 

1 J al compU dix-sept tft<s d enianta tu~ 
• Dans ta journée. ,m a\'lon est revenu a. aelon une tao­

tlQùe dt.sormalo habituelle ll a. à b8aM' altitude. 1111tralile 
les gens d:m.! la rue 

• Je ~e m,...3 mots c est la uue ttictJquc a~nt~1e. mecu 
tée. oonce1 t.ft.: de terrortsauon CClnune tes Japûn&is Dt:' peu. 
vent uc.:upe. la Clllne. •:>U qu'il• n. l'occupent que comme 
lea artères a l'lmerleur d ~n Ofi~nume, ayant rate le hUl 
Initial craiVJ~nt de HIG!gner d~ fherr.1ns de Cer tl des 
N otes, et qu'il n'y a null" part dr front vérltab:e. amsl 
que ctsns la dem!tre ll'Uerre. U a a11!t d altemdre l• moral 
Cie la population chÜ>oise p:u la terror'.sat.on. • 

C est lè pl'OCMé qui en 19'4 a Il blon rtUSSJ aux a~ 
du Kalttr à Lo•V&\n 01.nant et auttta L~. Mais le Kal­
- · a u motna. no parlait paa d"ldt<>loiie oomme M. Goel> 
t>ei. ..i. )., mmls\re de l'lnaUUCUon pl.l.bllque JapOD&!S. 

PR E..'l du BOIS, le reputé Mtel·l'f'St. du PHARE 
263 Bd Ofn Jacqu•!>, XL .. l!<'M copieux 
dlnrra il 14 et 20 fr Terra•'!C t!tun.-
~u .... u A 35 FR \..'l;CS. n ..... ~ CO'll'ltlS, \ DISCRETIO" ! 
Inutile de dire que ~ •Iris ne aont paa des vins d'lll­
cér"- mals blm des vina d'or1glne, et tr<s apprécln 

Sortie en bousculade du Parlement belg6 

""'-"'" da mAl.ln à la Cham~ lib~ de 1·ap~m!dl, 
séance du aoir. ~ce de nult, Jt:lnce de la semain• 811· 
1la!ae. llU bœo:n seance d~niln.calr voilà ce qui. pour la 
drmlè1·e ~mame de se!l&on. a ~·• le pro11nmme mouve­
ment~ tt bOUSC'll~ de cette rm dt' aa1so11 au Théâtre de la 
Nat;on. 

c·l'$1 dlt""1 la raute t. oe dl b>e de c.mu.- tluysmana 
l~ae:, lonqu".l est posaeclé par une ldte et Wlc •olontt 

CROISIERES 
PASSAGES MARITIMES 

Tous ren;i.tgnr" .,rat>uu chu. 

WAGONS-LITS // COOK 
BRUXELLES· 17 Pl d• Brouckere; Gds Mapo.lnl 

Au 8011 March~. Résidence Palace. 

lut aubordonne tout. ce quJ l'a lnclU a oon4uire la Cbambr• 
t. la ba&U•tte et tamboUr bf.tLjUlt vera le terT&lD de ~ 
cauon Uniquement, a.saura.Hm parce qu'1l lu. a pria envie 
de psrtJr en vacance:. I• li Juillet. 

c·est b!en poss!ble; ma.la pour preDC!re le lazlle O. que 
aonne l'h~e cloree <1ea •act.neea la Ol1ainbtt eCt bt~ 
t.rou•e auttt cilœe. 

car nm. comme le dla&lt I• p!Uldent OelaD~. un 
lolntam prédéceS.seur de Kaml•I. ne saurait prén.lou- con­
tre 1'1ncompresstble l>e601D de parur qu eprouve 1., Pari .. 
ment Ion.que les beaux )Oura aom en vue. 

Et 11\lmr lorsque ces !tJDewc beaux Jours, comme on CO 
llln<'ate e~ de 1938. sont pure b>POrbole. 

Hier, a eu lieu rouvenun du ~tauraot 
« A LA CROQUE AU SEL » 

~a.s~..mi... u mb. · .~ et cho:.s:-e 
CADRE ET CLDf.llT 1 1900 • 

La Cli-"CCUon n·a pu oomm11 ta maladresse de c mode~ 
niser • a outrance. ee;on ~• formu:e Qü1 a vu st tra.Dlformier 
d'•lmab.es et bOu restauranu en de baroqùu caravim­
aero:I.& Qui tiennent à 1• roia du buffet de eare et du prvme­
no1r de music-ball. 

LI& decoration et l'agencement ont été exécuté.\ pa: ..,. 
Orand.$ Ma11as111S de la Bourse 

64 °ii'~Y o~ -0~lr.~Un. 

Ailleurs aussi 
Lt · c ~c.e ai\tf de oe départ pre..-1pi;ë ae reDOUYell• 

d'&U:tura ICI comme al~ura chB{lue !oi. que la ~ 
ur<o a &a tin. 

Ju1Crt. t.St te moi.:, ou, la c aeason • s·ache1Jant lt1 d&-­
pul<'JI britannique.> prennent pr~l•xle des seanœs de nuit 
à \Vealrntnster House pour prolon&Cer mdérinnnent Lt:ur 
léJour UO('tutne dan.r. ks clubs. 

Et u eat de tradition - tradtuon c..tte 10.s tnterrompue 
Jar M Daladter ~ a mis c:>rrtmrnt la cle aoua le pa1!­.,_JD du Palais-Bourbon - (!~ conwcrer des )<.urnéu de 
48. \'Oire de 12 heurta à ! ep~ment de l'agenda parlemen.­
tal.rt-. o·at1Wllrs. :a ClltJDbre des Depute• n 'est pa.s al l«n 
QU<' cela de Mor.tp&.rna6Se 

Au lvnd. """ habô'Udœ ne noua eueot pas Sws dlrou 
~JT\e plus· si elles tmdent à dl:lrUlre cette idêe dans '.a 
public. que le Parlement n•eat PM une lnstttutton lonct.lon­
nant en permanence par le truchement de polll.lc1cna pro­
leaMonnel.S. mats une a&.."'·mblt'e n:prest>ntanve, un congrr.s 
qw dott se rtun1r t-n scaa~oM t't ren\.·oyer ~t::: mc-mbrta aux 
aouCIS quot!dten.s de qulconqu• gag,,, sa vce par le tnw•'L 
~ proc&lé nous pla1L. 

Mals al<'.>rs. de ence qu·on n• nouo par~ ptu.; de ~acan· 
cea. la ol'1 U n·= qaesUon QC• de te\ollr au petit traU1·1.ralll 
de la vie ciuotldtenn• et connale. 

Monique Cambier 
qui. a ~a d1·man<te 1e-ntril:f' \'1t! n p w .sep1 .rJUrs • p:lrt!r 
dt cot" eo1r cnez Walter, au Q4tt, Caoaret Dancing , d~bu· 
ter• le ô aout pM<:haln ~u Nt~ht Club du Casmo dt Knocke 
1 Le P1n11oum • 

La jeune et ta~entueuae nter e:t- a.e :hanean rnn·· 
Ç3l.le ac r~ra a;>p'.auda cet'<' semaine chez Wa.·er danl lZI 
to..lf d.e cha.nt en p.1...""!.e re:.o.ivt.t. 
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Fête champêtre à Mars et Mercure 
c Mars et l.lercun. Io cercle Industriel et commtrcl.11 

des u-c!llcitl'I et. o!llelen do réoerve, domiera une féte 
champêtre le samedi 9 Juillet procbaln. Dln<r danl&nt, 
••·..: le ooocoun du cé!6bro orcbestre c Hot and 81rllli 1, 
et de charmanta &l.t:actlon&. 

lnutUe de dire que 1 MAl"5 et Mercure 1. en cercle qu1 
... it ce qu·u doit à 1ea ll!Vlt&, a choisi le Chiteau de Ter­
vueren. Pavlllon d11 Cruunp&iDe, po11r cette tt11nlon mon­
daine-

Attitudes ... 
Q re ~J llf: IO!t paa l'v.vts de U>ut le lllOllde et n<>t.am­

men: de ceux que le ~u perlementa!tt amlllO!. c'ut oonce­
Tab!e- E:lcore, beaw:oup d'entre eux l)r'Otate\Vlls ICUlement 
1>0ur la ial61e, tou~ en falsv.nt d'lll~ et aectt~ prt~r .. 
t>O<lJ' qu·on n'~te pu Jeun protest&Uoca de Zèle et d'as­
a:dlll'.ë cent pour cent. 

C'est b!en pourquot Il ne taut pas prendre trop a.u 8'rteux 
los \'lves al<'rtes qu1 .emblent menacer la VIe de& aouveme­
menu, dan,, e<s bouculades toiles. 

Car c'est â ce moment que les semeurs de pelurœ <l'oran­
ae, quJ croient avotr beau Jeu, sont le molna dJln11ereux, 
pour la ralaon d~Jà lndklut.. plus haut pu œ paycbo­
k>true averti qu'était M. O...lan~re. 

On ne a·oirre pu le luxe d'Une crtse mlnlJt~ quand. 
dé.là les .. ~ tont bouclffa et qu'on a en pocb. IQ U<lteta 
a.i beau voyap. c·es: IOUt au plus rs1.. pour oe donna une 
rontenance, on an:ionee ~Wqueuaemrnt que l'on ae reuou­
vors • la renll'ée Oc l>O\embre, !lxée c~ toi.a à la 
llll-<>ctobre, au lendemain des électiccla commun.ales. 

Nous est a11a, du rute, qu'à ce momtut œ oe rot.rouvera 
très l6rieuaement.. o ·est po11rquol M. Spoa.lt. QUI '* Jeune 
dans le r6le de Premier mJn.t.stre, a eu vraiment t.ort de 
l'en !alre à Pl'OPOI d"8 m~ de dlslocat.Jon de la ~~ 
rlté mlnist<ll'iPUt• contenu .. dana l'attitude des UWraux d•ns 
la QUtlSUOD de l'alcool. ou de celles de la droite ..m&tor1ale. 
~ue à &

0

0Pl)O<l<T à oe qu·e::e appelle lei IUPll!aces du 
Bu~ extra.ordlnalre. 

Ça &e taasera, ça =a dê)l taa quaod vous llres ceo 
UineL 

La jeuneue de la Reine Astrid 

Au coun de l'eACnie du U0poltlvlllt, à Stockholm <au 
coun de la. 38' crotat~re - départ d'Anvers le 13 aoQtJ 
on verra. le Palats oil tut ~le,•ée la reine Astrid. Stockholm 
&'apprête d~Jà à recevoir pompeusement le 11r&nd ambu. 
av.deur beli• qu'est le c Uopoldv11le 1 .• 

(V...uln t<>ir la publicité qui parait pagu 2349 tl ZJ54J 

Telnlurene AU GRENAT Jad!a, '· piaœ Madou. Tél. 17.06.60 .&c-.. 41 et i3.ruc ScallqUlo. 

Le blé mangé en herbe 
Donc le Parlement aura achevé la dlacUMlon de.'! bu<111et.s 

à la ntl-Ju1llct, c'estAi-dlrt• quand plus de la mo!t1~ des 
crédlt.s auront et<! dêpe~ 

A sa d~e. u fa ut dire que, pu deux toi. au cours de 
cette sesllon, U &'<St VU envoyé en OOlllé to~ pu &Wte 
des ~llta ~ttrtela. 

Ma.!s i: tant con•<nl? que le &}'Stéme ut tout oe qu'il J a 
de plus abus!!. 

On a cru J mn6dltt en suggérant la toluUon du budiet 
bl-&n."'luel. m"1a la OonaUtutlon s·y owc- p&r&IWJ. 

Le président H1iysmans. rt'j)!'enant une IUlie&Uon de !eu 
ReDl<lD. a alora pfOjlOl6 que tout l>Udiet, dacu~ à tond 
o.uia l'une des deux Chambres ne soit pl111 examln6 pe.r 
l'autre Cha.mbro que d'une !&QOn sucdn.ct.. Et Il • fait 

KNOCKE - LE ZOUTE - HOTEL BRISTOL 
ae,..~ - H5 Dl." On )' llUUli• blen. Pc<WOn 45 t:r. 

G PIERI 174-178, ch. de Waterloo tBarrl~re St-Oilles• 
• a le plus beau chol.t de nouvtautb d'été. 

adm.et.ll'e que :e b\ldiet des Co!ODlea et «lut ~ O.~ 
extraordinaires. a;>tt$ avoir subi le !eu d'Un lona débat au 
Séllat.. ne Kra dacu~ i la Cbambre qae pe::idant la d~ 
d'11n Jo11r, chaque llMIJpe pul.rmeowre ne d<'pfchant qu'Wl 
seul ora:eur i la tribune . 

On verra oe que cela donoen., ~ l'expfrtonce était à 
teoter. 

Détective A. GODDEFROID 
u.outT1:• - 8URYl:ILLANCU 

8. RUE MICHEL ZWAAB 

Le colonel Kupf 

P'ILATU•H 

~tr... 26 03 .7• 

Le Colon"I Kupl - abrevl&Uon !&mllltre du oom tu4-
que que le h"""'rd 1 donné t. ce po&trlote mwtant, ira.nd 

bll'S.Jé de guerre - a donc, !rap~ par la n. 
lfUtl1r d·un A.ge QU'U n·attl.Che t1chtre paa, 
dQ ..., dém. ettre de aea !onctions de com­
mandl\nt militaire du Palal.I de la Nauon. 

!t l'expresa.on c porUr en 1&1-m der­
••re lw des ~ta wuuilm"S • trou,·e 1Cl 

n judmeux emploi. 
~ ce llllllt'J ~'~ et bOwllonnant du 

of!) Palal• l~tlt, oQ tant d'bœUJJtâ 1'&!­
:tonlent., :., colonel K11P! a pu rtuolr IW' 

sa per h · IJ cur;euse la sympathie toi.ale. 
Et cela 1 . 1t non seulement à sa reputauon de bravoure 

- Il a ei.c bl~ troa !ois -. à l'éclat de aa eamtre ao111 
les armœ mala au caractère a.ml'ne, Jovial. auperlaUvement 
obligea.nt de ce çand 11t!a.nt si dlatlnlfUt d'allure. ~ qUl 
prouve que la distinction et la •'&leur n'lmpUquent pa.s 
l'obl.lgatlon de ae raidir dans son col d'ordonnance et de 
tenir les re:u à dia~ce. 

POUR VOS L.OSTRES ET l..tn.llNAffi!S 

FISET FRERES 
f:rpo .mor. 10.,r Il< r/iutn.cllon Bnatllu 

La tête de Kupf et l'armistice 
Les membres du bureau des deux Chambres ont unu à 

ce que l'beure de la .wparat!on ne aolt pu trop cruelle. Et 
lia ont orsan!aé en lbonoe11r du colonel Kupr une ttcep. 
Uon lnt!me. ~!te !&te de !~ roptde et bien trop l>ttve 
pour que l'on pUt dtre de ce:UI qui a·en allalt tout le b!en 
qu'on penaalt de luL 

Repondaot au dl5ooura ou plutot au toUt Ce M Moeyer­
aoen. p~ du &nat, le colooel Kupt reu.1111 t. dJa&1,. 
muler son emouon aur une bOu!ade vro~t drOle. 

Comme on avaJt rappelé les ilOrleuta etapea de • car­
rière mW!aU'e. U déclara: 

c Hé 1 oui. J'ai ét~ ble&<t! trol.s !ois 6 la téte. œ qui prouve 
que l 'enneml en voulait à ma partie la plUJ aenalble. Maa 
lorsque, le 10 novembre 1918, à Bruges, le m6dec1n mllltalre 
qul m'avait Opêré, dèclars que j'états encort une to>a aouve, 
l'ennemi se découract'& Et le lendNnaln. U a·emp..- d9 
demander l'armlallce .. • 

On se aepe.ra ..,,. ce mot et sur un •&ale ~la~ de r1re, 
Cela valait mleux que de ae retiltt l'œtl hwnlde. 

Polyfoto à domicile 
Dana chaq.io cln:oru:a.nce, pour chaque tvtnement dont 

vous déslrt::i ronaervtr le souventr, réunion dt tamme ban­
quet, noce., convoquez Poly!ot.o 

Pol.Yfoto vou• !•ra alx photœ de poses ab.'IOlumen '1!T6-
rentes pour 50 !ran<'S, tous !nùa compns. 

Pour prend,.. rendei-vou.s. adl'euu·•ous au atuwo Pol1• 
toto le p!111 proche ou télépbonez au 17.91.29. 



POURQUOI PAS? 2313 

Bijoute rie JULIE!'i LITS 
1r..nat~ • 11 ·m-en" $1. rL· dt3 F:'tp!ers 
Attention : AU ~UMERO 5 1 

Economie1, Economiu 
A :Ill qu• dam la motn~re t>&StrtnrUe qui se r.specté, l la 

bUTltlt' de la Chambre on ne déb!U le ancre, dtsUM au 
œle ou au tht qu·en<elo~ d• .., que M Fleullien. dans 
aa candeur appelle un papier hYSltnlque 

L'uulre Jour un dtputé de la ,·1e1ll• Oro11t. sirotant son 
calt a1tc 1. au$d.t ques~ur. enfourchait """ dada des eco­
nonllcs a outrance Connaislant b lrtn&:e d'econonues 
de aon wi..•lc;cuteur t1 lui 011 c plats:lntali..11 oo parlalt.-U 
at:1e~men• ? en ~'>$lgnant les deux morceaux de sucre 
QU atrara11 de leur en~elo~ de p:ipler de "°''' 

• Mal. par tconomle. ~ ne pttnda jama!s qu'un uw 
m=nu lda11 QU• dt\ienl 1 autrd Ef comme noua sommes 
u:i sru:d nombre de CO:~ Il la1re eomme mol Je me 
~ la t~t• pour savoir le chemin que prend rauttt 
morcnu abandonr:e A la 11.n des annte&. ce!a do>! laJ.re des 
Jt, os et des k lloa.. 1 

M Pieu lll•n a' enfonça Clans de prurond.s rtllel<lons. pulS 
dklara • N• )•lez Pli.> le papier On donn•ra des ordres 
poUr que lt ptr""°nel ref""5e des peUll P"<IU<'IS d'un sew 
morc<".&U Et atn.sl rit>D ne se perdra. • 

Lon. un lou!tlc QUI avait tcoUlé ~I •ntretien sasationnel 
aurmchfrll el v:oposa que l'on nomma: tout de SWté un 
a&•nt charif de cette :Ache de connan..- •t quJ comme de 
Just<- IOW:.'1"1'&11 un tn.!tea>enl de ~hd de bureau. 
en ponant le 1.'tre d aient rteupt...,.tnll' de rucre psJ)llk 

Pu mal uouvf! ma.is 1: fH . ..-: · y P n.wr 

Le ltE\tEDE DEFINITIF 
de !'ULCERE \ ' ARIQUEUX 

est TROUVE ! ! ... 
ouérlson CERTAINE. profonde et u.lne en quelquea 

semaines, SANS RECIDIVE pœalblo, de TOUS CAS. 
m~me antltns.. par la nouvelle mtthode • R E VITAL•. 
qui supprime lmmedlf>t<ment ln souCrances et permet 
auultôt la reprise des occupations. 

ApplicatlO!l du tn.1temen1 excluslvmien\ au CD"TRE 
5ptt a1ùé : 119 Boulevard Lunbermont. a Bruxelles. lN 
lundi. ml'rtttdl et ,·endred~ de 9 à midi et sur rendea­
\oua. R<N<"IJ!l~mcnt> et premlu ex&mt'n GRATUIT d,.. 
cas, par Mo!d<"'ln-chef 

" Alea jacta eat ! n 
En!U1 une dœiOlon est prile quant à l'tmplacement de 

mtc blbllol.11/)q\ie AlberUlle tardif bomm&ie de Ill Belgique 
à la mtmolre d\.n i""'° roll Le Conseil det miruStrea a 
dtc.:dé qu'el1e a·e:everalt à l'emplacement oceupe &lOjOut­
d hUI par es una d" Jardl:i BvtanlQ"e 

Ce que llO\lS retenons d ·a bord df cette declSlon. c est 
qu'elle la.lt enfin Just\ce d un funeste pro}et que nous avons 
com!Jat!u do toute not: • tntrgle. l'Usktte du Mon~Arta 
pour la prtaentauon sunultam'c des musées et de l'Alber­
uuc ~oua u.vons assn dit p.>urquo1 

\I llal:hazar a dèbroussallie le terrain; le concours ldéo­
lotiJque cher à M Van de Ve!de .al r"Sté dans le llrolr 
dont Il n aurait jam:us où 90rllr M B>lthazar. <!ans l'lnter­
vtev;-aud.ltr.ce q11'1J a ac..;,td~ t. la pr~. a dit courtoise­
ment · c :.t H Van de Velde m·a aldt dans mon examen 
de la lltuatlon de la r~n la plll.\ loyale el :a ;>lu. cWsln-

w~ • Comme le bar"° Vaxelau-e. Ion de rabac.don du proJ<t 
de recon!tructlon au Beysel d~ Pa<illoa d• l'EXpœlUon 
lk!ie à Paris. comme ie Comte L!ppena. au moment de 
p<lrtlr pour le Conca. •P<è.6 l'tcl>ec du dtsastreux roncoon 
d• Moo\.<lea- Am. ainsi le clloyen-m>nlstre Balthazar. en 
rrcondt:i.sant \1 Van de Velde )UIQU't. h1 p0rte de oon cabl­
n•t oil I• ConaeUler-arUstlque-Ftd~~ .... ocpanements-ml· 
nlsttti.la- et-Orpnlsmœ - provlnolaux. et· communaux - de­
BeJilque étalt Hnu en c Stoumeltnc• 1 sllsa>.r la maquette 
du Mootq.-..Arts \Ul dlt 1me phrase almab!e · • On sait 
\ l\RI 1 C'dt au: un plateau en arsent que le dlretteuz l>ten 

s SLAVE s CABAlll.ET-IU . .$+ A\JRAN !'(USSE 

L 
BLANKENBERG HE L t02. ~UQU I' 011 •41• 

REOUVERTURE LE 1 JUILLET 

A AVEC ..OUft LA ~fll.'•OtfltE FOIS A EH 9[1..QIOVt 
L.E ctt...tSRC E.NafM9Lt OES 

V 
15 RUSSES V DE GEORGES s•REHA ... TOUT U.,. •1o1 ,,,. • .friloo•a 4 ... IQUI 

Df:COR.ATION S.fritTt&ltU"IHT fHHOUVltL~C.: 

E E M EME MA.SON A KNOCKE 

SLAVE 
atylé d'un Palace remet au cl!ent de marque qUJ qulti.e 
rhOt<!l. le billet de chemin de ltr qu'un a été quérir au plua 
proche .:>rtlce de \'Oyage pc.ur IUJ permettre de continuer • 
route vers d'autre.s cieux. 

N'empêehe que les coupe d• ehapeau se feront plus raru 
enttt l• Cabinet du mlnlstr• et celui du Conseiller anJ1t1que, 
Yl<::time parte de fleurs pour le ucrUlce procham et q::e 
c la p&lstb'.e :ribu des a:..:hltecta • a lavor.sé et l!lumln6 
mardl .,.,., tant t. Bnae::ea qu·~ pl'OVUlce : l'em)l?1M 
d Importation q.:'exe.-œ depi::.a b iUert1'. sans ~!~ l~:Jm• 
au recud de..,. palrS. M. H. Van de Ve:de - :e c Sur-A~ 
pea1 1 - se d~. se déforme et 1'1.moli~. la tenaille eat 
en p&ilt de devenir catapla.ame. 

Et pourtant 
Hiver comme été, tout comme .,n restaurant. The Llnu 

Hotel. ~d to none. est le rendez-vous de l'élite bel~t. 
Sana ftre l'liOtel cotltewc. c'Mt 1 HOtel du grand contoM.. 

L Ropsy JoaW . .orf. monttta. Attifer transi. répar. 
• ochat or blJoL!x .• ., .. 50. Mar .... u.r.-Herbes 

Les trois bons pointa de M. Balthazar 
Mal.I c paulo maJoni. canamus •· ll'lSèrlVOlll> trola bon.t 

polnt4 à l'actif de M. Balthaur. 
Prtm.er t>on point : rn\ce a lui, le O<luvemement • prl.I 

enfin pœ!uon No\11' somm•• dèlx\rras..<és de l'atl:ewoe •PP" .. 
hens:on de voir r A:bertine rnt~nc~ d.tns wi trou au rond 
de !a bu:te, :dtt contraire à IOU\e eathétlq~e d'ar.hltéc• 
t11Te e; lna.cc~:ab:e puur .a réalls.i'lcn de l11ommaae de 
tout un ptup:e à eon Roi. L /\ berlne ne sera p:ua con­
darr.nk à occuper une p:a<:e aecondai.re <Uns le p!an 
d amtnaaemen1 qui un"'-$3lt IOn aort a ce:u1 des must. 

Cenu. pour :es ra.sùna QUC n.oll.\ avom J)1::s d'Une lo.s 
ex-. nous euss;ons pri.-f~re, pour l'A'.bertlnt, l'emp:a­
cement du $Qllare de l'Ancien Oblervato1re, :Jeu d aputheo.•e 
termJnant une ''Oie tnomphale QUI rehe les deux versanto de 
la r1,1ère sur lesquels est bo\Ur l'a11glom•ratlon Cela aurait 
ptrmla de pe:eer a1W1. derrière la rJe de la LunLte, e• a 
travers IN Tte~:es ruea laul»u~ennes en d.lrec:Jon du 
Q.a.r.ier Nord-Es: !a iTande arttre attendt:e depw.s s! l®'­
•.-npg. 

ED ~t à Cllarkl'OI n• m.""IUa su.-i.a..: I"' de 
\'OUI rtndre à LO\'ERY AL, où un etabl- '' 

unique. LE S GRANDS LACS 
\'OUI ol!'re un Lac unmenso ~out enLOl1Tè de bol.1 oil voua 
pou~ pratiquer la natation, lt canotuge, le tennll> et 
oil vous trou,·erez de multiples attractions. - VoUà de 
quoi p&&ser une acittble Joumff' qui vous laissera l• mtll· 
leur oouven!.r - Cul.11ne de pr.mler onlr10. - CoOSQIJllDao 
tl<>na de premlu cllo.s. 
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Mais enfin où 11 la » mettre ? 
U n'; a qu n endroit à Bruxelles qui ...it dlcne d-. elle•. 

nous èent un <lllclple de Pierre Dac. le roi des loufoques. 
Vaste espace Ubte. c<ntral. b.en dessen1. connu de lOUS : 
la Place de Broucl<fr<, C'est a. qu"l.1 faut cons!ru>rt l'Al­
bertJ.ne. Là ~ pu allleun, pour que ses habltub ao1ent 

touJoun à pied d'œu1re. quand U leur pr<Jldra envie de 
ae d~lccter du fameux homard enlier mayonnMl.Je qui .. , 
aervt au Gll.4, le r .. t.aurant du !, Bd. Ampach, peur la 
somme lnlmagmable de 18 trs. Un homard enUor mayon­
naise peur 18 tra. c'est à peine croyable 1 

S uite au précédent 

~ va peur !• J n &tall!qa<' où. tout de même. 
un &-"Ch!:~ de talent pe~! donner dn prnivea ma11nlt:­
q"ea <1e se:> sa~!: ou de Sün i"n:e. & Il <n al se fa!sona 
?nS cnse mille à une l!Oluuon lmpatltmmènt attend:ie. 

même si elle ne nnua &atùlalt pas complètement et ne 
fA!SOns rien QUI P'.l!Me entraver un effort oont on eat en 
droit d"attendre des rùiJHat.s rapides 

Dewcleme bon pctnt: le champ est libre J)OUr l'aména­
cement des musc·ea. Il t·ù~ fllllU, si on les eut ed1fl~. con­
oouramment &V<'C l'Albenlne sur un ••P&ce trop rtstreint, 
comme ta maquette Van de Velde 1·~:..b!!Malt, non seule­
ment emboutelller la aeU:e crande vote de communica:lon 
e.."lt."'e le v!~.ix c b~ls-vt!e • e: :es tuu•eU?"I d'lx~!:ea 
e! de l'avenue Lou.!ae, m.a.11 tra.ru.1or.r.er. padant J~ a.i 
20 c.s. en chan\lt: l"actud M·ln:-<!es-Ar..s! QJe atl'&!t d•n­
nue Brux-:1.es. don! l"éTrntratJon anc:enne par la Jonct!on 
eCtt ~ à pe:ne en ~11ode <le pansement, quand on aurait 
o;.iven la tranch~ du M m:-d"9-Ar.s? 

Troisieme bon peint à M . Balthazar: lea proJet.s pour 11 
oon_,t.roctton de l'Alberttne feront l'obJf't <.1'un ooneours 
pubhc J Cela coupe court au bruit qui ava't co11ru, non 
aa.n& ale.rmer nombre dt ll:•N : eat M!lntuvement l"C&rtè llll 

1 Le Détective DERIQUE du 
58, &\'tDt..t d~· Ko- '-f'!bi ra. Brwtt. 

Le Jardin Botanique à Meysse ? 

S•r>lce Stem 
l:urupeen 
Tt~ 260US 

Pourquoi pu t Camp.:nhou, ou à RymtnAm' :'\o•.is n'en 
1 savons na!ment nen. TouJours est-Il qu~ Ira <'J)ert... 9dl\· 

blent avo:.r abandonn~ les dlver,,.. combJJa;.,ons à l'ordn 
du Jour. tel, par ex~mp!e, l'aménac<m•·nt d'une part!e du 
parc de Wahl\\ e ou, à ~faut, celui de Ten11ercn. 

- ll faut POW°lant qu•on l?OU\e qudque chœe l font t ll 
chœur. Ct.."S ml°SS!eur•. 

De tait. U ne a"ag;t p:us d• lan'.emu 1>eauco11p. Lee tra· 
\·a.ux de la Jonct..on 1Ul\·~nt leu:- bonhomm.f' de c.'1em!n et 
l"OD s"at~end à Cé que. pour :a !:.n de l ~utom.ne. :~ aeav~ 
teun d~lttnt avo;r le cha.~ Ubre. à l'<mplacem<nt actue: 
du Bo:&nlqu<", pour PC(ott !"entrée du turu:d. O at::r .. part, 
Il Y a l'Albenllle, dont li faudra blrn. h~lasl ae Gklder t 
poser la premlt·re pieZTe. Bret, malcrê toua '"" reirrets que 
les Bruxello1.1 tn auront, il faut d'"9ormala que le Bol.aJUque 
déguerpiUe tn hAU!. 

Alors, quelqu'un a liO!\ié que. fa.uce de ml•ux on pcurrlLlt 
peulrètr. acqu~rlr une centaine d'h.ctarea da11.1 le domaine 
de Mey.,. .. A dou~ franca le met.re carré. c .. 1~ n .. tlLlt 
Jamals qut- douu mmlons Quant à aavalr ce qu'on en 
!era de ces cen~ hectares.. alors qu~ :e Botanique actuel 
se conten•e de cinq t pe"1e, ""°' dev!D<'Z ce qu <'Il d!ral: 
K.ipllnc 

Le Bo:an:que à unt> heure du centre de Bruxelles. œ 
n"ét.a!t ~!• pu al mal On en a c rajou!i • un "°" A\-ec 
cette oecondt dlJ!éttnce que nous pa)·erona une douutne 
~ m1lUuns une oolu:Jon acceptée c ln .xtrtmll , 11u·a, ec 
un peu de clal~)·ance et de bonne volontf l'Etat aurait 
pu a;sement rèallaer sur ses propres domalnt'S •• Décidé­
ment. le bon acns t... le camp l 

architecte trop p!U3é q:il avait eu l extrême prfcautton d• La n Vionette ., à Tervueren ae p:é.sen~r ou p:ésen~r un proJet POur le Jardin !l-)lanl- • Tél : 02--51.60.56. 
que avan: qu·a~ diocts!on otfw:•e~e n eilt et~ pr!ae quant 
à l'e:nl)!acemen: de 1 Al.bc.'°lt:'e. se paase de r.,.. •m .1pi.geuse HOtd - Rntaurant- Pension) 

Le « Léopoldville n et voa prochaine& vacances 1 TUYAU ARROSAGE ~~t.1~i:'1.1~~tc!,ta,"';; ~~P:;. 
La 36< crol.s1~re Cdu !G au 23 JWllet> ,·.site"' Ica Fjords de la 
.No ...... ~ge - &\'te la ll!gendatre ~puon d ·amlllf a Berc en. .. 
La 37' crois1fre ldu 23 Julllet au 12 aoùtl outre les PJords. 
VOWJ conduira au C;11•·Nord-au Soleil de Minuit-à la Ban­
qu.iro me &UX Oura, Mugdalena-Bay, etc.) et au Sp1tzber11 .. 
La 38' croisière <du 13 au 27 aol1t> fera escales aux pcrts de 
la Baltique tel.9 que Oslo (visite de l'Expœltlon>. Aarhus. 

6IOCl<holm. Helslni;ston tn F'.nlande. Zoppot et Oopcnhai;ue. 

Versons un pleur 

A:;ant aocordé! - bons "l»lnts au citoyen mlnlslre, con· 
r.atons q:;e beaucoup do Bruxellois se lamentent deJt Jur 
la dlspa:1Uoo prochaine d'un dœ )oils roi.à de la bonne 
Tille. 

Lea aerrea du Jard.ln Botanlque ne sont paa un chet­
d'œurre de l'arcbltecture. mals elles torm•nt un channant 
fond de décor .. ra)mable Jardin OÙ t&nt de BruxeUo:a ont 
Jou• quand Ill •talent p.t.lts Esperons qo. la l'açade de 
l'Albert.ne sera un <:M!-d'œuwe. 

Mals oe ...ra probablement un chet-d"œuvre un peu rn­
combl'&nt dana cet aimable •t modes!<. P•l'16Vt urbain. 
dan& ce coin atrt de notre v'.c!lle ~ ch~ vUle. 

V<rsons un pleur ..• Q >and les urban!aU. ail?Ollt tran.. 
to~ Bruxelles en une esp~ d• vUle amt'rtcaln.e peuplée 
de gcatte<itl.! ,. d~ palala hrgleniques. les Bn:xt'llo\6 llf 
ae S<-ntiront plU& chez. ~~ux. On aurait tout dr mi·me pu 
metb'e !"Albertine autre 11art.. 

Juste au delà de l'av, Astrid. au Heyse! de Bruxelles. ae 
trouve l"accudllant • Chalet du Gros Tllleul •. que noWJ 
't'OUS sui;~erons comme but de promenade ur. 52 tt L.). 

Amende honorable 

L'hebdomad•lr• pari..ien • Gr111iolre • a &.1ns doute étf 
ennuye de la deploruble lrnpn'tlS:on produite. en &lilque. 
par les arllcl<'6 de l\l. F•• rt·PL>anl. Il a ch•Ti• Edouard 
Hel.sey de ttPllrtr :._. degat.$ Edouard Kelsey est un exC<?l­
lent J<r~m•lls'c qUI sait ta!re unr enq·•éu et ne ae Wsse 
pas 00-~rrer lé crt.ne par le p....,mler • znnu~r • "'nu. 
Son artlc:e IW" la Beli·Q·ce es: 1n:~~i<Dt et Jensll>:e. Le 
seul reproche qu on pu:Mt lui la«e. c'nt d'éUe un peu trop 
op!llll•te Des article.. de M. p, rrt-Pl>anl, on empcrt&Jt 
l'unprewon que la Btolglqnr et.ait à la ve~ de la dlssolu­
uon. de la cata.•Uophe l:na!e. quand on lit Kel.tey, on a plu­
t.Ot tendance à croire que noU& aommea touJours comme la 
Suisse, lœ boni ell'\eS dt l'Europe r.. 'trtt• eoit aans doute, 
entre les deux extr6mes. Mala nous aimons t croire que 
M. Kel&ey en Mt plus prt'S, et D0\13 "°""".. touché; de son 
lntelll~ente l)'lllp&th•e. 

M. Hela<-y a·""81 a ~té à l'Unlvenolc.é de Bru~elles Mala 
U n)· a pas rm<Vntrf le pro!e,,.«"ur bolchh"lque de M. F..r­
ri-Plsanl; U y a vu MM. Hl:nri Gttr<>tre. Bamn et Jacq·;es 
El'tt!'a <11U tu! ont d d·~..s choses e~ç~•·,..n· 

Epilogue aux journées Hanséatiques d' Anvera 
Nou. noi.o dt'·ons de m•ntlonnei qut •• m .jo11 · des de:é­

gatJQns etranilêrt:a vtn'Jt"S p..1.n1ciper aux futa. furemt ~e.a 
hôtes de 1 Hotel 1 Century • 

C'est tr"'1 bien al.NI car tollti les v11l~un ayant ett 
choyes. s'en '°": retournes à l'~tun,er en vant&nt '• 
mentes de :a Bt-'.g1q;ie rrtce à Anv<ra ~ aun le,itnd.l!ro 
c C""1:;u;· • le<: hu;e: n & da.c..e.iro pu wn P'"'"'-'· 
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Le ministre est da.ru l'ascenseur 

on noua d.onne q.e!Qt>ts no-J•eaux d~talla IW' l& pe.nne 
d nctns ur dont l~t \'lCtlmc:, la 1<·maw Ck<rnlere, M. De 

Vleeochauwtr dit • BrummdtJe •. notre di ... 
L.ni\l• ministre llamand dea COlon•es. On 
aa•t que, pour ne pou lroL<1.~r 1,,. pils de son 
p1U1talbn con!ecllonn6 par le premier tailleur 
de ~eren-Waes el r~p:wé too• le» mauna 
1111" un =ne de peuplier •l'écl&ltmem éQUf.tTI 
a cet el!et. notre tltsant mlnl&tre ne d<-><:end 
Jamala à pied 1 escalier qui mène à son l>U· 

reiw, U an.lt pris l'hAbltuée d'Utll>ser l'aace~ l""'1 
UCClllC1lr 1péda.I et ~ei On llôltt aussi que cet 
O\l°.11 lecst du llll que nous P>Mnil Ml t-l:ea: en tan~ 
4u'a.5c~. mal& qu'!l ne •aut poa ldpe:'.e en fait d• 
d<.actnd""r SI lllen que l 1mp1 <1d1'11l M IX Vlee.schau9'er 
l'.i1ant emprunt.;, la semalne demltre, d~meara s;.mpendu 
entre ciel •l t.erre, le dit ci...cendeur, d1lment r~eslor..;n 
pu une rrtt< en treùlls, ayant obst:ntmnt ref~. aprn 
Geux mtitre• de rourse dt~ faite rncon• d,..ux et numettts dt 
~ua. li :!&!lut, pour déhner noire dalldy, alles qu~nr un 
eenurlcr, un tl<-ctr .c:en. un rabO(eur en rer et un lng'Mit'ur 
dea J»DI& et c:bausll6e$. Les e:rorta oo:nb:nlc de ces qu•tre 
ap.;-ciallalCS p:uvlnrent. a~ boUt de tn>ta quLr-.., dba.re 
d 'borloc•. l n"me:tre en l?UU'dle la C&i• oû irflmaÇalt de 
mf.le ""e M. o. \'leesdlau .. .r. Quand Il put enltn an1· 
Ter au Sénat. oO on '.• r.:damalt au b<inc des ministres. le 
~ent allait préclaément :....,.,r la lhnoe. 

On ne pvu>alt reoommoncer la dtsc1ll&l<>n et la pœUr\té 
Jvnarera toujours une bonne 1»1~ d•• paroles dHIDlti\·ea 
que M . Dl, VIM:K'ha.u\\et LUrait. prononl·~u ce Jour-Jà, sa.z:u, 

re !Acheux conu-et.emps. 
L'o'Jstrocl.lon que M. de Oninne ne ceaae do latre &U 

&OU><mement, 1 :a Hau~e AM<.-mbl~. a·Jra trou•é a!nSl. 
dans l'aacenaoor d:J M.nls~ ~ Oo!<.nlco. un &UX!llalre 
ausal pffi::kux QU lmPl'e"11. 

Pùur le caa ou M O. Vleeschauwer s'obsllnera!t à ne pu 
emprun''-". comme tout !e m.mde. • ~...i bCS own Jamba 1, 

r-.aller de son C<lbmet, "" ..,rvlces de l'Afronaut:que CO. 

lonlale ont. à :out tia..ard. m.11 à l'étude un projet de des. 
cente en i>"r&chur..; : a\·ec cet enrtn. on e$t à toUt le 
moms. aasu~. même a1l reiu..e de Conct:onner: de ne pe.s 
rester en rout.e 

Visitez le Zoo d'Anvers et son aquarium 

S:tué .a Oaie C- 1trale, Jardl.o Zoolo11que 
d 0 Anura est un d0$ plll.$ beaux p&rea d·accl;ma.tatlon du 
mond.r cnt u: u. renommée ~t unJvrr~.~:e.. 

Lo coUectlona d anlmaux exotiqu .. sont d·une extrtme 
r\ch~ et de la plu. rrand• VIU1é:é; la bltiment. et 1nstal-
1a:io111 qui les abrit•nt sont d•• modèle. du 11enre; le parc 
• '- p1'torœque. admtrab:ement p:antt et ent.ret.e..."lu. 

Palala dOI Fête•, MuSèe d·füstolro Naturelle. Jardln 
d'Hlver, Concerto. 
Cd~Rcstaurant. PàUsserie Service de premJer ordre. 

RESTAURANT DU JARDIN PAON ROYAL 
:ZOOlOCIQUl D' ANVERS 
S.. "'' ""' à 25 et 35 fr . - Cv 111"• ••qYtH. - Vieu• •uta.. 

Beaucoup de bruit. .. 

Le 'l'llte do b ldi•t ex'--aord:nal:• par le ~nat aura ·~ 
une da r,..nd.,. Joumtes ~ la Haute ~mbl~. Car, c• 
morceau Lndteca~ a ro:~ a\·a:' ~prb une m..atlcation ora­
toire qui n.!c•aalta une ênorm• conwmmatlon dt salive 
Mareil, de deux heures do l'apre.mld! à une heun .lu 
ma.un. on ae battu autour del ame:nde-ments du baron No­
thumll ll n y on nait q1'e pour ~! .e baron, qw Unt • 
ow....;> a-.c :·eoo~e cran a~r..11 e~ ub!l&ea k.i co!!è&iJea 

's 
'L 
A 
V 
E 

SLAVE 

KNOCKE 
PLAC& V A H a uN ... S:N 

REOUVERTURE LE 9 JUILLET 
AVtC L. ORCt-ll 1 "'t CU SLAVE 

ET 

OLGA A LEXEEVA 
NURA MASSALSKAYA 

GOERGES POS EMKOVSKY 
LT 

TOUT UN ~RO iRAM"41t ART STtOUE. 

MEME MAISON A BLANKE.~BERGHE 

SLAVE 

s 
L 
A 
V 
E 

l une lncaaante ~'DL • que de votes par ass'-5 el levb. 
Lt bouU:ant i>ù• conacrtl !ut cependant battu. &flllll 

été làché ... par lw-mème et par une partie d• .... s truu~ 
c Le vote de la <ù'olte du lienat, on peut en être OMure. 
un unan1me et il doit r~tre parce que Je Congres du s:oc 
a prcci.e neto.ement l'aalt"'1e • prendre .. Ainsi d:soourali.-!l 
dimancbe. l BAba;-!a-Neuvc. aon !Id é:cctoral. Mala l3 
jou:'Dte de mardi :w lnf.liealt un dmen:t f<>nnel La 
drulte a vote en orci=e d:spe:s6. .SI M. l..eftl'C:"S et P:~e-~:11 
de - boY• du rroupe trad:tt.onnel on: repo~ le ll'.dio't. 
comme prom:.. à to::.s ?a tchoa. let ~moc:a.t<.><h.."l!t.e:a e• 
cer.alll.o oumerva:ean ancienne m&llltre se sont ref!Wêa 
d&na une couraeeuse abitentlon. 

A un m<)ment cl<>nnè. en petit c<>:nlté, M. Ma?"Ct lit mine 
de mettre ..->D portefeul!'.e d•~ 1a balane~. Ce n'et•lt Q\i \111 

aeat.t. Ce irest.e aocuse plWi nett.tmtnt encJre !a ~e unltt­
de la droite, lmpu!Mante à se mani!Pster d~ qu'\l n<• a'n.;1t 
point de qu...,ttocs scolaires 0·1 relt;leu..:& Quant au pauvrt· 
B:oc et au irrrrand conçb commlnatolre du prlnkml!I 
dtrnl ... r de 1a p!.Que: e d·arrie~u!Q.ne~ • 

INSTITUT DE BEAUTt DE BRUXELUS 
40 ru" Clt. àL...lnes. Po -.. '"trrues, tac ü~ de t ur. c:t< 
vin. a :ne J><&U m.~ c1catncu, • "' • aéanccs 
CHIRUROŒ ESTHETIQUE: acuu, r.ez. oreilles, baJOUe! 

Le fier Sicamhre 

Lea amendem<mts rè!attts au :ac d·Horstade rc!unlttn' 
ce)><Jld.&n: une Importante ni.Jort.<! eatbo:.quc oontre 1 
Gouvernement. c·ëta>t \111 de1 morceaux de res:atance a;m 
bùllq•e1 C ... ~ là-de.;s"5, en dértniuve, que :e ub..i:ct Jill 
aon a ttall déugrege (lice aux coi.-... de b.)l>er de .M. Jt. 
orpb Pllollen. qui fut réc<xnp<I:.Sé par le porteC...!llle do Il. 
Ju.t.c.. 

Cruel:e trurmel Q• ai.alt raire la oouve.?e Exce lence' 
M. Phc.>:1"n allait.--U vYtt"r pour ou C\Jntre :e Gou\ernettien: 
AUali.-U. a.ir l'autel de.> maruquln.s. &dorer ce qu·~ an! 
onut ou oruler ce qu11 avait •dort? De complexion pieuao 
M. Phollen prHera adorer. Il vota, avec le Pero ltulte:. 
contre aea anciecs !rér.a d •rm~ dr la d.rol~e. 

On l'ob&erv11t du com d• l'œll et U ae sentait ~pié Rom 
b:~tot ma~ • ~-a.:..se. C n~ tcn&lt po;.nt ~n ;>:ace f't. t!.."'&!' 
.t.:>n mo~hoir à tO~~ u~:..uit Quand le acru:.m AP?-'\>C'h& d• 
~a :etue P. !: lot' 1eva et &e:nb;.a c:ha.oupe: n~!'S es t.u:.:cs 
Ma;.s ce n·e'.ai~ qu'une dls:re:e pr«a~·:.on a!"1 do p.JU\'Olr, 
d~ p.ed de !& tnbune e: non potnt du banc mtnls~r'.e 
~a.ncer un impercep~:b:t 1 oul •. qut ee perd!.t d3r.a les r.:es 
nombreux el rt.sp«:lu•ux de l'.wemb.~. 

En bonne anthmeuque b~dJé:.&ire er. e:~wra•e, ;e oor· 
1.reu1l.• d~ M. Joseph Ph<)'len coute donc q:ielque d.ow:e 
ml llona 

POUR \ 'OS FLEURS 1\.1AR1 N 
Sa dev .... TOUJOURS ~UEUX 

Face an~.n..ue Cbe\a.lene - Cwquanttna~c.. 
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La visite des souverains anglais à Paria 
On sa.t q 1e r u du d<ocè& de Lad• S1rau more. 

mere de la reine d'Ancle:e:-rt:. la v!wte des evuvoralr.s 
anglals &'est \"Ile reportèf au 19 JWllet prochain. Bon nom· 
bre d'anclaJ.&. beJses ..t !rança!.s, profitant dea •acan<: .. , 
ae J>fOl>OUlent d'U&:&:er aux fétes qui aéCOlnpqnerai,.nt 
c•Ue r<'<:('j)tl()n. A b aulte du cllJlngemmt de date M le 
beau t.<'m1J6 ~a.nt, beaucoap ont op~ pour un ~Jour à 
la mer. ou !'HOTEL HELVETI.A, à Ostende notamment. 
• ltUé en plein c.-11trc de la digue. face aux Balrul et à 
cOte du Casino. leur o!!re tout le conlort moderne à des 
J>l"ll< tr.. modérea. Tf·rrUbe fermée unique du ll•ntt Menu 
à 28 franca. avec plat au chotx. nudJ et '°" Vina et apé­
r1t'1s de claae. Alternoon Tea. Tel. 72.2611. 

V ers les Amériquea ? 
On P~t.! a l>I PalôJ V11n Z""1and l'!n:enUon de •'expa­

trier. L"andt>n Premlrr mln:stre. complè!Km~nt désab..u;e de 
la po:tt:que. tenu\ .ll"3 bagi•llN et quitterait de!tnlllvement la 
Chambre doa !Wpr.:-eent•n'..5. n Irait exercer - ta'.•n!3 en 
Amerique. de prN1•rence. 

M. Van Z<>eland, wu1erots, attendrait l'issue favurable des 
proces qu'U Vient d'•n11aver et qUI sont de n&turo, eventuel· 
lemmt, à IUJ nippqrter qucl<Jae "'l'itnt. de quoi •'embarquer 
décemment. 

Ma!.s, !: est J>OMlb!e atm! QU<' ~ P~al Van z.el&nd 5" 
rende aux eol.!ld•.iuon.s )>l'èSOalltes de \f Spaak l1nvl:ant 
J>UWquemen• du haut de ta trlbulle d:i So!nat. t. a·e,.p:lquer 
à la Chambre aur "" pol!tlq~e - ce qUl M'rall év:demment 
la met..:eure rr.an!tre d'apa!Mr les esprt~. H~!u! lt'I vacan­
ces sont proches •t U ne "·mb:e pas, au moment ou nous 
ecnvons e<'S '.i!lll<'I. quo le ~.enn de Princeton veuUle quit­
m- prt!<:lp1tarnrnent l'<>a.<ls de Bo1t.srort pour le Champ de 
bat.aWe de la rue de ln Lol 

Nbwtez P"'-.• ce ••eck-end en route pour le • Mayralr •. à 
Kooci<e-ZOUta <av. du Littoral. \'Ue s-rner> • MayC&lr •· Prix 
n<luu.s à l'a>"&nt-&aiaon. - Tont Impeccable. - • MAyf&ll' • · 

Eté - Voyage de propagande 

Crols:ère ORECE-EOYPTE 15 jours. 1.490 fr On mols en 
HONGRIE: 36 Joura. 2.350 fr OFFICE DE TOURISME 
Ul\"IVERSIT AIHE, rut• de Rlbaucourt, 110. Tél. 2643 53. 

Par la patte 

~ s .- ~ I• U Oœbbcls ont Jou6 un sale tour à notre 
mcnistre des A!falres konomlque:;. qUI a LrOuv' la p:&!&&ll­
lr!<e plu:4t snumAtre. 

Il s'ét.alt rendu à Berlin. pour y ad!lllrer une upœ!uon 
ft pot:r y dlseuttt de qUest!Qns commercla\ca. aoc:orda écc>­
nomlques et le rl'3\e 

Il fut fort b= reçu; q Jand lis s'y met:ent, ka All•mands 
font bien les c:hosœ. Notre rn:rustre étant là·baa en VISl· 
teur, est.una D~ d'aller dePQSer une 1erbe sur la 
tombe du soldat Inconnu allemand. 

Ce ge&te n'a plus rien d'extraordinaire. Le nôtre, de 
IOldat lncoll.llU, a l't'ÇU les fie'"'5 du mlnlalre d'Allemaine, 
de l'attaché mill~alre allemand, des o!flc1cn allemands 
~ant pan.lctpé '"' C<lncuU"' lupp1ciue. 

Et, un beau malin. M Heymans. Oanqué de notre repré­
tlentant à Be:lln, aen ra:. en Jaquet:.e et cha:-u • buae •· 
llCCO<llPllr la pc'.lte lorm:illté de.enue rituelle. 

Quelle ne rut pag sa stupet:r en &perce\'&tlt un<' COOIJlll· 
Cnle de la Rclchsnhr aH>c mus:que et drapeau, ranaee 
devant le mcmorlal, et t°n entendant cl&mtr du c Ach· 
t~I • et d<s c Présmt!t•rt cla.s Gewehr • en ""n honneur. 
Un géneral vl.ot au dcv•nt dt IUI, tandis que le comman­
dant du déla<:hcmcnt le &alua!t du sabre et l'lnvltalt à 
~ le d6tachement en ""'ue. 

Notre minl&trc s'•xo'cuta, sans enthouslaame aucun. à en 
juger par la tè~ qu'U fait .ur les photoa. Car Il y avait dea 
pllotOllJ'&phb ot le wlr même les ... nicet de M. ~bbell 

Comblam• -La Tour •Ardennes> ao km de U EG & 
• HOTt.I, Ill r \RC, I" ordre. 

Tous con!c:.1 · P= de " Ha a.u bord de l'O'Jrtlle. 

rt')>8.ndalent &na l'Europe e.'lUlre (!(! a:ipert>es cllc!M-1, 
montrant. non pas J.l Pa;l H~mtul6 depœaot une C"11le 
au SOidat lfloonnu ma10 passant devant le front d JJ1 
detacll<-m•nt qui 1111 prbentalt 1<'3 armes 

Ce eont d~ blttrues qu on ne fo.lt pu ~ nulle POft. 111 
Jamal.$ Wl n'a Ul1Bi(lnf.; r .. c voir un mt.ni:.tr(' dt"S A1f a1res 
économlqwa, d1

1·pan.t·mt nt pac1Uq·.1e en tri- roua ~vec les 
honneurs mllltalrtst Et, sans doutè, .\i Pa<rl Hermans. 
devant <a c Md~raus • ca&que.. d'ac.t'r qui lul prê>.t<n· 
talent lt'9 armes. a+!I é\oqué les annto dlJ6 lolntaln"' ou 
Il le troU\'&lt evakmen1 derant des Ali~ vètus de 
ra"'n Identique, ma!s dont U etalt Béparé par quelq11e1 
mèt"'6 de hl de ter barbelé. 

SI on lui avait d•t. alors qu'il mar.nalt daN lfS tran· 
chèes de l'Y11tr, qu1! passerait un Jour une tomP1111Die de 
Fntz en f't\Ut ... 

Huy S MEUSE RendeH·ou. donc à 
• l'HOTl:;L OU MOUTON BLEU 

- - completemcnt rénove, ollran\ 
tout le confort MtnU! a 15 • 20 • ~~ Cranes et a ta carte. 
Cave reputêe Culolne sous la d!recuon du Cl<t! 
Oeorse• Dippel - O.irare à l'hoteL - Tdephone 6!11. 

M. Heymans a'ennuyait en Amérique 

En oe :.emi»-là. M Ht,-mru1.,. sennuyalt dans une unl•er· 
s!té amertcalne Il y e"*lgna.a qa<:quc chooe, lbislolre ue 
dJt pa.. quoi au Juste. Cela n'a d'aUleura aucune lme>ortance. 
M. He) mans s'<·nnui·alt à dix dollar> l'ht•ur.. li • se !an· 
guJMaJt de la Bcl1i1qu"•· Quand donc pou1ra1t·U 1cvo1r la 
patr!<! dè 6"4 a.nc,tres? Mais M. Heym•ns n'y pouva.lt dé­
cemment r.ntrer qu'en qualité dt° pror.,...ur. Pror .... ...,ur de 
l'ense!10Demen: supçneur, s·enter.d. et ,·ol!à qui comp:lqua1: 
les chooa 

Horrune prévo;ant, M. Ht)'Dlans dtc:lcb do ae m<"ttre en 
cam;iarnc l8Ill p.'tl.< tarder. I! !tt k! 5'<"1' tpis:o:,.;,• d<' ""' 
nombreux arnts demeurù en ~l;lque Qu"ila lui trou>"1lt 
donc W)e cha.uT à .aia me.suret Homme p:aUque e~ <k\e-nu 
déplorablement ut•llt.alre à !a façon d'outre-A~anUque, 
le ruwr lnlnistre d<'3 AJ!a:re:. F.conomlqu.:a aoullgnan dans 
chacun~ de ~.5 m!.ssJ\·e.> un l>O$t«rlµtum aln6J ht>e:~t, en 
substance : c .. et. surtout pas dans une un:vcrs1té flamande, 
car l~ flamand ntt m'intér~ pas, re n·eai pa.a une tanrue 
d'averur 1. 

Hela$ I ~ retour au pays de SE3 sieux, M He) man• êta.lt 
nomme tltt:lalre d'un cours ~ 11"mand t seul <:UI tût 
dJ.sponlb:e L'h!J'Q\re ~• 4't pu.n• qud italt oe cours. ll'llJ,S 
elle asaure <r~o .M Hty?Jl&N nbhlta pu un Instant à J'~ 
oep'.tt. Et Il a· ... : :dlemMt pertec::ionnt dans la ncgue 
de Vondf':, li g'e.t 'f'lle:Dellt bourré le rrin<- de CUl'.Urt 11&­
mande qu'il ot d•venu aujourd'hu un vra, de vrai. un 
aussi pur q~ lt plu.a pur. n ne ,·.,xprlJTlél qu ~" II!O<der­
taal au p$rlement. 

De la joie en week-end 

si VOUI emporln le m 'l'\'eU!etL~ I> \e 8Ui&•\'&llse. En VOI­
iure, dans la fortt. en kayak. - ,·ou.a aurH )>&rlOUt de la 
miwque et les nouveu .. du jour. Il ne coOte q~ 770 fr . 
foncuonn~ parfaitement bien. sans courant et est très 
pu:•11ant E'~bl H. Oto la. rue d~ F . ~r ~"o:s. Ttl WS.24 

Il rencontra M. de Man au Boia 

Quant à aavolr comment ce prof~11r dont la renommée 
n'avalL point franehl le cercle de S<.'S coptllns. parvint à 
s'introdul"" à là S. N e. L et au1tts rroina11es plu.a ou 
rnOlns parastataux, U n·t"': que dC! llre la pe'lte h:..stolte 
suivante, connue aeulemen'. des lnlL'ltt'.1 du cnu:d homme. 

En ce i..mpo-!à, M. li~= 1e ~t mé:.anoo:l-
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L.PENNINO&Fils ;,1~:;= GANTS 
quem~nt au Soli. d" très banne he\U'e, aperçut au détour 
d'lln cMmln un ca''alier aollt.alre. C'étA!t M. H•nrl de 
M&n. rcnt.nl do Fnu>c!ort. lu1, et fort bien en aelle l tout 
pol.n\ de vue M Heymnru. wununé par un écla!r de &<!nie, 
tlt llllé dia<:r~~ enqu6te. Elle lw allc>l'it que le createur du 
Plan Allait eflectl\emmt, chaque mAtln. rafralclUr eta 
J.d..":s l la C4mbrc 1 C est une oc<:a.s:<>n. pensa l'ancien pr<>­
!~ d'ou~Atlant.lque; mals. d:.Ab:e 1 Je ne aa1' pu 
ma:it.er l chaval • 

QJ'à crla ne t:enne 1 M. H<')'mllDS prit ~ d8 l~ 
~ d'équitation. Cela dura ce Q',e cela dura. Mala un 
,Jœr. l'at:.tnt:on d'Henri de Man !Ut ~ par un lr\n· 
garu catallel' Ce d~é ca~. Il le dlS:1ncu& ee 
jours 1Ulvan1& on ICI rrprda. On se iaucea. Oil ,., aa!ua 
On ee parla s.o14t lez cMiux bommes de\ '*en' de con­
"'"~ sur :a grandi ~ta d'actuall~. Ils appnrezn à ee 
m:eux oonnaltn. OC' 111 en aiguille. MM de Man e\ H•J'" 
mans. Heymana 1Ut1Cu:.. n'eurent plua r\en l ae caeher. Et 
Jo:aque le mom~nt !ut venu de l"t'mpJaoer à la tête d• la 
8. N. o. I. I• "'1!'.l'COtt&b'.e Vicomte AJOia Van dt' Vyvett 
M de M~n. aaM r.:op ... raire liter l'oreille pena à M Hey. 
mAM Orlce à &On petit t.raltement d'un demi-million. 
M Heymana put Hellperer aaez rapidement Ma déboUn 
~uetre5. 

Teddy St.aul!•r et .es bo}« du Kursaat d• Mldd•lkerke 
ICOt à !'HOTEL NEW·SMS.SOUCI. à Wddclkerlr.e. 

Nos chiens de garde chassent les voleurs 

•O ratte de dame, de luxe. de c:.bMse drelMs 1 1 1 
Chenil ConUnmt.Al. 43, ch de Vlew-•at. XL. Tél.: '8.03 01 

Encore un excommunié ! 
On ne plaisante pu i. là L!iUe du tra•a!Ueun chl'ét.sena. 

S'ailt pas de rut•r dnn& les brancards 1 E: ai tu boUS<;• 
d'une potle, Je t.e caa.;e l'autre 1 C'est a1nsi que M Vlndo­
vollcl fünt d'etre dépose sur le trottoir. Réuni en ua<:m.. 
blk ex\J'110rdl1111tre, r6ta'.·mAJor de la ru~ Plétlnck• tut a 
fait usavolr en flamand. sans traducl!OTI lrança~. qu'U 
ne !al.sait pl\u pcLr~ o!Clc.el:ement de la dirnoeral!~chr~ 
tienne. n tlt ~ da aa.:n~ des .>Alnts et - 6?ecteun f'n 
IJOilt avetl.s. M. Vlndevo;el n·~ pa.s mort de .stui>'!aetl<>n e: 
enoatt moins de douleur Comme Jean Bodart. son pr~~ 
ca&t"Jr en lnfort:::>.e poUUque, U ne .,, po:+~ pao p?ua mal 
Elr.ccmmunW t. IOll tour Il prendra sa méutcntu:e en pa 
Ue~ Jwciu'au Jour oO Justice 1'11 ~• rendue. 

En atten:::ui:.. "" d<'puté !lammpnt et trop tndépenda.n' 
aall oc «rJ'll en c®t.e de publ!er, de.na le 1 S:andaard • el 
dans le canard d• IO!l arrondlssement. des a:uc'.ca qui n'on 
po!nl. lbèW' de pla~ aux augures de la Ll&Ue. i>o'Jr n'avoir 
pu voulu rt".Ster en~f.'Çà de la ligne au delà de laquelle Il 
n'y a que !ondrl~l'<'S et péchés monel& le votd aur le pav• 
Le ''ke n'œt Jamnll ttœmpensé. Et œ!u1 de M. Vlnd~I 
1111. d'1'.bord d tti·~ un partisan de M Se.p qui. b~ que 
rélnt~IP'é da~ la Orol\e, n·en demeure paa mol.na un rouas!: 
en.suite, de ne proc:amer qu'une sympathie extrtmement 
mitigée pour M. Paul Vlln U<!land. ses pompes et - œu· 
vrs. Ctct m peut-«r~ I<' p~ erave. car c'est la marque 
lndun.table d'UD mauvais dp"lt et surtout d'un manq~ 
d'aprlt Impardonnable en cette saiaOn oo la sardcn-party 
~Jud!claltt est é:t!Vtt t. la bauteur d'une tnau:ut.lon •• 

Le conseil de la &emaine 

Voua partez blentbt en vacances 1 sanies à empornrr les 
qQdqucs m«Ucammta Indispensables pour parer • toute 
6veDtU&llté. alru\ que lts l))k:laJltè$ que ''OU& & preccrlt 
\'otre m~cdn. 'Nléphonez au 12 03.llt. Pha.rmade OerntvUle, 
65 Boulet de Waterloo <Porte Loui,;el QUI voua délivrera, 
daD.I le plus brtl ddlll, tous pro<IUlta Iriu.a de l"' clloix. 

c-.. , ·l(eerbergen 
que JOllS passerez vos vacances te plll$ agrtanlement.. 

voua 1 rerez du 1pol'\ <tennll. cou, plng-ponc. m.• .... 
Uon. équ11>1tlonl. 

VOU$ y trouverez la aan~ 1rO.ce aux ~tstne& cl'heo-
t.ares de saptntùea. 

Partant. •ous 1 réoolteru la Joie. 
i.e. h6tel.s ct.de&!<llla recommandb ''OW auendent : 

Le Sans-Souci 
Le Bois-Fleuri 
Les Lierres 

Le torrent 

Tél. R~A.\1 84 

M. Merlot, ministre de l'ln:ért~r. est, de toia les mem­
bree du eouvernement. celui QU! parle avi'C le pl111 de ''"lu· 
blllt6. L'ex-mal'eur de Sera1n1 a un 90Ulne tn6pulsab:e et 
effarant. lA semaine dernlèro, t. la Haut• Asi<'mnlée, !I • 
patlé pendant deux beurea sana art'ét. "'ns po.nt nt vtriru:e. 
aana pitié ni fatigue. Se. phrt.•~ ~ pr+ct;i!tent en boU.SCU· 
tade, s'~lancent. se peroen:.. reviennent, rtv "'mt - 0 la 
lite des s~es lol'SIU'l.b veulent rm11 lt'W'S no:es 
fil clalr 1 

vo:ct un Del exemple de la to:m>Uclle éloQue:ice du c;. 
ioyen MeùY. : 

c M No:bomb m'a adresse un eoup de chApesu don: !• 
le remen::e ~ aussltOt le chapesu es~ remp!act par des 
r.N:Ms ma:.s ~ s-.i:s bon prçon cl Je ~ lui "'1 '<t".!X pu 
les uanux pun:1cs sont uno nkessl'.6 ns ~~ le chf>. 
ma~ dont le pa;s 90Uffre et dont U doit Ml déba?Ta.SSU 
Je tereo mon de'<otr et la ville de Seraing a pm!u beau­
ooup depula que )'hab.te Bruxelles alors qu oo me reproc.>ie 
de la rav~r J)Q%'Ce qu• Je 11111 mlnl>tre roncuons dont 
Je suis suscepUble de rempllr avec honn~teté . • • CVlfs Bi>' 
pla.udl.ssements sur les ba.DC.I IOcialiat(a; l'orateur conti­
nue). 

Pendant l'été 
L'alcool de menthe de R1cqlb rend <le précieux aervlc<s. 

D'une saveur exquise, le R1cql~ 1timule et recodori.. 
SUr un m<>r<:eaU de gucre, quelques COUttea d'alcool de 
menthe Ricqlès rarorllent la dl&atton. En voya~ la 
Rlcqlts est le produi, b)'glênlque tndlspensab:il. 

Quiproquo au Sénat 
L'auttt jOUJ'. du b&ut de la trlbUne du Séœt. li Pierre 

NOlhomb eui1t aux prues avec la &Oclall.stes. à P:-OP<» du 
budiet extraordln.atre Qom.me Il était Interrompu fréquem.. 
ment par M Harmegnlea, le aoclal\ate qui possède la vol.X 
la plua sonore de l'assemblee. - une voix harmegnleuse -
M. Nothomn lut dit en sourllL!lt : 
- c Vous êtes un Normand. M. Harmegnlcs. 1 

Celui-cl comprit mal et se Càcha: c Je ne suis pu plua 
anormal que voua 1... • 

Et les 80Clallates moamèrent le nippe! " l 'ordre de l'ora­
teur catholique. cependant qu'à droite, où l'on a''lllt mleUlt 
comprl.s. les vénérables aénateura riaient comme des pctltea 
folles. 

OtsonnAl.s M. );otbomn 1 ab61kndm, lorsqu'il s'adr._n 
à M. earmegn:.... d'employer des mou aujeta l qu!proquo. 

~:mturerie LEROl-JONAU & Cie 
vous donnera satisfaction 

Tél. : tt, OO. 23 
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A SPA L~b!pE'L ASTRID 
'0>· tru • '' •t w :.al •• 

Ll.ot"4r:dlrl h•bo'tC"•IWpt-. 
Mf~US il 1&·25 ft •t • 1• CAR.TE 

l>ENSIO'-' O(PUIS 60 Fltl\NCS 
A\"""" 5.a.AP'lèt•. 91 ... T• 10 

Un enterrement de première classe 
« La molli<'m"e façon de~ défendre. <'••• d. attaauer •· Le 

PMron s'e.;t aou 1cnu à po:nt de ct!I<' formule de haute 
atratég:e qui <lut :uJ ~tre er."<lrn<'c alors qu'U eta1t colonel 
honora.ire dans l 'ILrmte reorr.enne 
all~t~ y e.t allé à p.ed 1 Tudieu quelle rou~ el. quel 

&n ix>tt: ~ ~:ik propœa!t de revlkr la loi ...,. 
l'&loool. d'autor.3rt 13 \'elle du peket. pend:int quel~ 
be.:rr3. sow d<' muli.p:~ condil.looa. Em11~eanne lui ..i 
r.m:.ré dans Je chou at0c -te anifl1l' Juvênlle qui re.:..:e 
aax ou~ des ana. 

Le cl;oyen ArUiur W.iu'ers. qui n·a paa encore pardonné 
au renépt de l'O>otr c démln!.i;triahse • p.i.r auppre..sion 
d'emploi. est arr. vé â là ffl<OC>wse. De multiples orvanlmles, 
<l'\mpoTtAnce varlab.e, on\ vut<! des ordres du Jour •enreurs. 
Et M. Spaak a b:i w pr•>elpuamment en ret.nUt<'. Au cours 
du d<>rn;er conseil de cabinet. lut <!écouven un Qbsta~Je ju­
t;dlque :.nsunnontab:e à la le-.tt> :emporwre du rq.m.. ac­
tu~. Quant au pro.Jet Pbo;.e:i. on l'exam=ra, p!u.s tard. 
a prèo les v~ g: OO a Je temps. D1cl là, on a'enP&~ 
d.'ll:>e !aço:i !o:iJMtlle à donner $.>t~accon aux ca!eUers. 
M~l.ers et n:st:wra~ura et 0!1 y ~tera part.Ja:llëremcnt 
J;>end:>.nt h campqne <'leetorn:e. Le rësu:t.at aoqul3, U n'en 
aera plu.s ques..ion. œturellml<>nt. 

C'e.st la c,nQUlême ou slxt~ rois que -~ Joyeuae co. 
mM.e se répêl.e. Nous l.' re.erroru; tnoore eL eu._. tiendra 
l'affiche, une fol5 d<• 1>lu.s, en 1940. lors dca. électlona léals­
Ja•lves. 

l"lllsons-M notre deuil La loi d.., deux Utres Vivra &ua.sl 
Jonr.eml:" Que M. Vand<'l'\'elde On ne peut paa tllire .... ~ 
peine au P.atroo qw a déjà ccnnu a&SeZ de décep:Jon.I au 
eou1·a ~ ces den:lùes annto. 

Lu bons corueil1 

• dmDès à ta Lot<'I'~ Coloma:e ne manquent pu. c· 0&\ 
aauvent .e P:,,,n de 1 ~part le!! dt,,. lo:.s qu·on cri.tique, blen 
qlfau fond, si c·eat la fa{(ln <le dM>gner :es lota qul Cl\anie, 
le nomb!"C <le 8•1Pl&":a qui se repartissent lt·3 I~ mlllloll4 
n1en•ue'.s es\ touJoura là. 

Le d~:nler conse •Vous d.tvnez repartir io.s lots de 
bço.'l à donner 600 lr.-nca sur deux ch<!fru m 10 Unra. • 

Tirer &ur deux ebl!Jres. c"'.i veut cfüe à cbaque urare 
6 000 b!lleta pr ... _Ullll. L o;itra!!on dcx Io!& rtpétée donne 
60.000 b~l"'..a r rnant ~un .i-00 fninc.s, ce q;.11 fait bien. 
==>ns-n~u.s. 2S mlll ns. .svtt :e montant œ la tranche 
f'lllUrel 

Le régime hyp0erite 

Et. si nmu 'ouloca déruster une fine ou savourer un 
p.con curaçao, "'"nm" p.1T te pœ.se, nou.s trona au club. 
Pro:tg-é oon:re lea tncuralons ~ accisleno et du parquet, 
par une panœne por!.an1 ces motJi m.a&lquea: c Cercit Priv~. 
A S. B. L. », noua boirons fra:.>. la co~en~ tranQ~e 
en ci'.oyrns respectueux dez lot. de ce llOl'L 

Cest un cr.me P= de cmq rents tranca d'amend~ que 
de •ilne: un verre de l!Chnlct au oo:nplo!r d'un cabaret. r 
e:!!fflt d. "'voir ttrn;>ll une \'8.~P. !onnabté dans le oomdor 
cl'Un cercle ~ 1A 8 B L.) pour aequt!rtr le <1ro11 lm· 
pr=:.;>t • .:ile dt1 ronoomme: tous ie.· alooo:S du monde de 
l'ang"lus du aolr à luniC.'us dt· l'aube l 

Q'Jnnt aux lnnombTt<btc:s d~blts clan(kstuu. C<1ntre lea­
qlK'ls la Justu:-c est lmp,ll'<"&n .e, ù.s cont:nucront à prœ~ 
rer· 1':06 contrebMdkl'l! t' nos dlstllla'.e 1n en rh•mbre 

S 1 d•d Le meUleur sur la D•i'l• La p P en 1 race Casino et tennl.s. TC:. 3:: anne 

Tissus DE LUXE « NOS CHIFFONS » 
Cou!>b "°ld~· 1 • 38. '"r Grétrf 

!erout des a11a1,.,,. ~ pl..s en pl:b brllb.ntta 11 Jea ttn.n­
;ens eomldtruom avec stupeur et adm:ratlon un paJ'I oo 
la cona:immauon de l'alroo: est pratlq~mmlt Ubre, alors 
que la vente es• J".1~men1 1nt•rdUel 

Tout ça paur donner à M. Vand.,rveld<' une aa\l&factlon 
d'amour-prq>re 

Cela ne r~ne plua que les cab&retlers .. et notre tnduatrle 
l.ourlSttque, lort ma.I en point Qu'importe, puisque l'hon­
neur <lu Patron fi>! aau! 1 

Une formule nouvelle 
Jean Demo:Uère. directeur dea Mtrll 

Lltu>ral-Palact. i 0<>-r'E."DE. a la D•IU• •mtltremtnt rénové) 
Wesi.ende-Palace, A WESTESDE. lie pLUJ 1UXU'11ll du littoral) 
Conunental-<Àbôme. a LA PM'NE Ile mellleurl 

a le plaisir d'informer 0011 Honorable Clientèle 
qu'elle a toute latltufle pour prendre ,,.. repu dans l'un ou 
l'autre de •es hôtels. sans supplément de Pf'n&lon A pl'(). 
pos du Littoral-Palace d'Ostende. ajoutons que cet hOtel 
à la Dtiue. a 6té entterement rénové et ~· 120 macnJ. 
f!Ques chambrea et 80 salles de bains. 

Cela n'a pu traîné 

Ç& n ·a pu ll&lne M Spaak. qui tient l étre au mJeUJ: 
avec las t!ltmenl8 tlamanfls et !Wnin(ant6 n'a paa perdu 
une minute. Le 21 Julll. repo,,dant a une lntetpelJatlcn de 
MM J. O... Clrrcq et Ort>an sur l'application d•leclut'Uae dote 
lols llngmstiquea. Il leur promettait de prendre dea mesurea 
radicale.s et pour commencer d'adr<a11er au.x rouvemeurs 
de province dea ordres Impératifs. 

Ch06l! promJge Chose due. ehow !ait<'. Le I"' JuUlet. lea 
gouverneura recevalent la circulalJ'e annone~. 81 ruis n. 
mtnga.nta. d<' Vrrblst a Grammen.. en J)allanl par Bonna 
et Leur1dan ne IO.'ll paa contenl\, et aat!stalta c'eet qu'lla 
ne le ocroot Jamal&. 

Lu iou.1· ernc."Ur$ de proV"..noe &W'OZlt a drt66Cr un re?.t-r6 
des oommunea qUl ne prat.quent pas l'unlllnl\lWne lnt.esn.1 
prescrit par la loi rt Ua deITOnt Ol>tenlr cle ceo locaJlléa 
récalcittanlea :a Jusllflcatlon de.s raiaona 1ur laquelles e:Jes 
se basent pour pratiquer le bilJneuiame! 

Que devient le pnnc1pe de l'autonomie communale lt.­
dedans? Lu bourrn1estrts et échevins n·ont.-lla Pa& le drol: 
<le répondre « zut • en françats el en flamand, au rouver­
neur et au Premier numstre? S'ils ont Juce bon de mam­
ten.lr le bllulllulsme dans leuns communes c'est que leun 
administr.is en eprouvaient le beso;n e: a'lla ont maintenu 
ce ree1me. c'l'SI quita s'en trouva.lent bl~ n va fallo~ 
« Justifier • !OUI cela et le fOUH=ment k rtwnr expn. 
sanent :e droit <le ne pouit ad.mettre r lea ptttenes ,. 
invoqué.!! 

Pour Vot voyagea et croisières 

vens Nor>t.ee. Suede, Canada, Amérique, conault.ez I' A. M. 
DE KEYSER THORNTON. S. A. Shell Bull<lma. 63, Canter. 
steen, Brwcellea - Tél.: 12~70-12.28.71, 

Utilité ... méconnue 

Les rouvemeura a:iront également à v~r 11 cel'ta!JJQ 
ad.tni.o:J.S'c&Uona communa:es n·on: pu r ablll<' • de la 
nouon c utlllte """onnue • t.nscnte d.aIIS la loi 

Ça c'ea\ le comolr• 
L'empl<>l pour k• aVIO et commUnJcauono au public. d.an.i 

!ES deW< lanruea, e1an1 conaAere comme un ab1ai \l:ùs 
en quel pays vtvon.t-nous? Avon.s-nouo toua perdu la ~te? 

Qua.nt aux communes qw apre> l• vote de la 101. ont 
oontinue à aw1>q1.~r 1• bllmruJ.sm~ aana •P• ,.,. C0!'>".'11 
comm·.mal ait enc:>e~ un dtbat ur la q11e1r1n e;J.:s •01" 
prtèea d'examiner, a la fa.eur de cette enquete. au n·1 



outllla<te et aoceavl:u d'aut STANGQ 
2b8, ch. de Charlerol, Brux. 37~.78 (( )) 1 

a pu l1t'll J>1Ur eu ... d'ap;il!qu<r ._._...men\ 1to ;ut<e ~ 
1 ~ en ~on des rœul!At.s de cet~ con.wllAUon. 

i.. (OUV<'rnem~t pou.n'a ap:ntder al lei raJoom 1nvoquees 

eœ.t sulTIS• .. 'ltft ·~ rt;>On<lenL 1 la DOUon d'uU!ll.é reoonni:e 
aJr laqncll• on a pris la &:·op.UOn. • 

L'eopnt dans lequel cet.te clmtlalre a el.é ~Il~ l.ndlque 
clairement, CltJ• dana aucun caa, ce prtncipe d'utilité n• 
aera admla et que les ràlaOns lnvoqu~ pe.r lea adn11natra­
L ona communales l<'TODt toute& reJ<'!~es. 

C'Mt en demlu r<MOI'\. un fooctk>rulal..~ qui. de aon 

burtSU a Bruxelles. ~~len al les adm;n!.&traUo:-.a c:am­
lj\unales de Oand, d'Ost<ende, de Blaru<enberth .. 1.wo1u ou 
non le dl'OI~ <!<> libeller leurs plaqu"': A,·en•Je Tut mi 

p ion Laanl 
M. Spaak a+ll donc tel!fmen\ besoin d--. votx rtamln­

r anteo? 
A >X Wallons • lui apprendre qu'U pourrait noir beSOln 

(2,, i.J: WDllonnf'S. 

GALERIE PLAS ~él~ ~·~~3~ 
ache,e au pl•ia haut pnx mobU!t· .. meub:es anciens et 
m"'-'<mes, cll*t. d' .rt. taP't. Payement comptant. 

Théâtre bel11e et congolais 

La Colonie \'l.·k ~ donn. r nals&&Dce à un lcolc d'aa­

teura dramaUq11e11 bcl;;<S? ISOlJI &\On& eu. cet h!vu. à Bru­
X.cllM, !'&mllhani. com<>dœ ""'t.:r\que de hL de Mal.heltn et 
l'apl;;ny. C'eat à l?.i.rla que M. Ro!;er &nsy a falt reptè­

&enter sa comédie. ..'1!& • nt.lm<':li...:e qll<' colonlale : 
c Eq..a:e>JJ' •. 1A! 'lb~:tt ADl<>lne 1.,. mont.œ a~ec beau­
coup de 1o!n. J.L Rcç..- Rans7, qui oonnalt bien le Congo 
B<lce, en montre trfs adroitement l'a:mospMre. 

1 Equa:.eur • a W•<· grande quai::.!: on ne s·y ennUle pes 
une minut.c. Poi..rtant, ce n'est 1•1tre Qu·a.u dcm:er acte 
q11• la P'""'' • Mmarre •· Elle eut eai;ne à être ecrlte en 
un ..cte. 

Uce !tmme qui a •ecu à la Colonie et cr•l J a penlu son 
ma."I dans d<ll cln:Onstancea dramauqua, ne ..-ut Jl8S 

q~e oa fille recommenc" l'a~rll"N'e qUI lUI a sl mal 
reussl. A ~ lèntlmen: de prudence mat~lle, ae m~le 
UD P<U de Jalo1za:c lémimne, c.>r le flaru:é de la jeune fille 
l'M Juskmrnt !'lion· mt que 111 m0re a auné Jada EUe 
ruitra d'auirura p:ir le pen. Uld r que toot n'est qu'un éter­

nel "'°"""""'ement et qoe i. Jeune CoMte ~ peut Hre 
que m&llieureu...,.. "'<e IUI Tout œla .,;: d'Une Jolie pe;;-­
choloG!e fémlnlnc 

n y a é;:alrment dans la plfce (qul e•· . en ft'!lt:al. très 
bien lnterpr• té..1) un mln!stre et un Joumahate qui dépas­

~nt les lunlt~ J>èlnt~ à la convention. na aont là sur­
tout pour rtmp!ir let> vtdes .. Cu U y a quelquai vides. 

N Importe, l'a:uvre est lntéro&;ante et li !aut "Pérer 

Cl"" DOUIS poarrona l'appla'.ldir cet bl'er à Bruxellea. 

OSTE~DE - HOTEL \lELLU\GTON 
LI PLUS BtAU COIN P'ACE AUX. 8AIN!I ET AU KUPtSAAL. 

SoN RESTAURANT ll(PUT( A LA CMIU ET A PlllX FIX!< 
(AVEC "'l.-AT9 AV CHOIX> - Tl.IUtAS.Slt UNIOUI. 

SI.AVICE. [T QUAL.ITt 

5 + 5 
La Basilique de Koekelberr a Ct'cl de commun avec les 

cathédnlles gothlqu .. qu'il n'7 a po.a moyen de la t.ermlner. 

~ temps en ~m1>3, quand U y a de l'argent d"'11 la caisse, 
on J ajoute un petit moroea1L MallieureUS<"ment. ce aont 
Io fo::idl QUI manquent !e p'.ua, le rrand entbo\is!asme des 
&lfc!es l)oi.SSb D'J es! p:us. li tau~ e<;>tn<ùnt qu'on po:ir­
Mllve !es travaux. En conscqnence, on a édité un nouveau 
Umbre. av-ec IUr'ùX" 

Ce proc:l!de dlrVlcnt de plus en piUA courant en Belatque. 
Chaque r01a qu'on a besoin d'uaoot pour quelque Ch<»e, 

DANS UN CADRI UVISSANT Dl VERDURE ET DE FLEURS 

On dtj, une - Oa dln• - o aoCte déllcl~•ut 

AU BOIS Dl!: LA CAMBRt; (Bmxellesl AU 

Chalet des Rossignols 
E 1! p.;r r A~ Ille L.010 

1':l<coUent.t ,,....,.. • fr 17 50 - et P"Ul' le THE 
le. exqUlad pa• - ·rlta et. cramtqu de la ir• • on. 

Oil 'cl W1 .!ml e • dans 1 1) Q• les C< ID• 

D4--- \OOt .le fUL- - .. -· fSl ... _ ,,.,,. --
Mala IM pb.llAt.eU.tes commenœnt • reMcler On les 

tape un peu trop IO'J'ent.. DeJà, n.acuêre. Ils s 'etal<nt m:a 
en rro···· lorsqu'l•n avait •·oulu leur fnlre p&)"1', l eux 
aeula, le monumoot national à elcver au Cardinal .Mercier. 
Devant l'tnormlt~ de la 50mme, CS avalent décide de ne 
paa coter ces Vlinettes. 

L'tmls&IOD du Umbre spkial et t. t.lro.i• limité: c BaaJli. 
q..,., de Koekelbe."'I • (clDQ rrar.<:a nlua dna trancsl imn-o­

que des mettons Identique.>- Oil Ta trop lor-
La Bel(!que détltnt d~Ja le record du nombre de urncca 

SJ)lc"'ux. surtaxes et à oombre llmlt~ Ces t.lmbr.a, urdl· 
natttment.. lalsalent prime. d~ Je Jour de leurs éml.ssil>."IL 

Qu'on ne Ure Pl'• •rop $llr la co."de: elle pourrait .,.,..,.. ... 

Du nouveau au Zoute 

Un rMtaurant à ta urte n à prix fixe vient de t'ouvrir 
au Llnlu Hotel, unique par la qualité •t le prix de 110 
repas Ne le manquez pas sl vous êtea de paasaze· au ZOute. 

Guldenspoorerulag 

!Sou• _., ollenu,·e clos Orcenlni<Ilheldenzo;,en. La Ba.­
t.al!Je dM Eperons d'or nt dée!demt::.t la plu.s lmportan~ 
que l'humanité ait Jamais ln'l'ée. NoUA 'Orl<>DS enco:e de 
litt un article déil01ur à ce sujet ; triomphe de la demo­

craue aur J'a:iot.ocraU.,, "C".o:.re <le la Plandre sur ta Prance, 
premier Jalon de l'lndépendan<e be!&<. étab!!.>sement d o1 
pouvoir communAI. etc.. e:.C. 

Mala l'auteur dt cet~ ~tude qui aliDe d'Un nom bkn 
namand • Le.mberty • a d(l qult~r l'école oû li ttudlalt 
l'h1"Wtre, alors que I~ prof <n arnval~ à 1303. D ei;t rea'..I 

. sou.a l'impression de la iirande ''lctolre et per.onn• ne lui 
a app:ù que quelques années p!us t.ard ~ roi de P'ranoe 
rtanqua:1 11ne etrroyablc raclée aux .. lnqueul'l> d e Groc­
IWl&e:l. ra.sait Courtra! aprts •'<>Iré~ dtcrOche~ les ~rons 
d'or du cbœur de !'~Us<! Notre-Dame, "~t le Jaqut> 
mart q•ll ae trouve tDU)Qurs à D.J<;n entrait en vainqueur 
à Bruaea quJ paylllt rançon pour ne point être nuse a aa.o 
et était reçt1 à Gand &V<'C tous lea honneurs dus à son ran11. 

EN VL'ITE dan• toutu tes BO~;N1:s CBE)llSERIF.S 
tntre autres : 

P4 ·'C'&CR.Gfl..81:'111 
tJ bou.L Ad_ Mu. f • 
OUDtL-;!JUE ANOLl'\ISS 
U , t8f' :!'\u••. Br- s tl H 
10o.Q "• a n.:• Bi..M hto 1 
ORO.USERIE' '1U~C'AlS~ 
H ru• dH Pnpttu DrwuUu 
Pi\t.At800 U.">01: 
t . n•nu.t Dth, .. r AnHrt 

El.L "l11111.n 1ux 
2 ir l •tll"a. Bn:seUn 
1C _. <i: & lf.h d• 1\'• Y:t l 
CHD!:UlmlE A~GLAIS'I 

11. p!• •dt Mtd' Aunn.. 
C11El41!'EHll: CARNOT 
:H r•• C• "oct, ADTt U 
CHllllS!'!Kl E D AVHOY 
1. pl•rt Ttôl A btt\, L1•11 
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.t PARIS t 

L'Hôtel Commodore 
U. BOULEVARD RAOSSMANN !OPERA) 

:l60 chambr.. ... bain. ... b. depula eo tranea 
RltSTAO'RMT GRILL ROOM BAR 
~ ltl~pl>lqua : COllD&OOOR PARIS IOI 

Phlllppo.Je-Bel avait tlri la p • .!S éclalant<! et la plu. aanalar.~ t<Yanohe de l'a.liront 6Ubl ;., 11 julùct 1302. LAU\eur d<' l\lltlrle en qUo<"Stlon note avec une cerwne Dai\ et! qu'U fallu\ at:end:. JI nrl Consc:ence et son c Lcww van Vlaanderen • pour qu'on .anceât à c.'~er cette prodti;leuse 'lct.o<lt'. A'JX slèclt'8 -·a, les f'lamand.I ~blalent l'notr oubUte et ~ 1.u XIV• llé<:le lia l"lgl:oralent c est &àr.s doute parce qu'lla se aoutenaient de la guli._ 

De charmant.. petit. groupes de gens raffinés 
- anlla du P Pa• ., - sont rtunls PoUr VOY•-i'" en autocar de luxe. mod. 38 1aer. part CDIIÇU) vers Franee, llaUe. ~. Dolomlies, El:."Ope Centrale, Sca.ndlnavle, Yougœlavle, Car· pat.bd, etc. Prix r.r~s lntêtt.S. O.m. catal Illustré a Voya11es BOOHAERT, 17, r Stéph:ull Brux. lt. 26 ~2 ZS). l\omb. dép. 

Queues de cerises flamingantes 
1#1 pcrs<mnel ..m<=nt l'a. """"" Ion a reç» uno lettre que kur ddr"""8 c H«t Betl<'<ll' van h~ Zeev.<!7.en » du c Mlmst.erle van Venc..,~,.<ten •. c·m-a-di.re la Dire<l­

t!oo de b lob.'1n<'. M~e d<S ~ 
L'emeloppo menUCllllle qu'elle l'61. expt'dl<ô•• c PWWJ'\J t, A4. VJ.w.mlncl<, • Afdeelmgsbootd •. 7 ayant n~ Il& piffe. Ce ll v-..aemlndt paru un nom pn!de:i:.!né. P:usleUn ll<'O·""""--s e; lnsi.ltuteu:a ont r<nro;é le P'lPlt'r l l'exp6-dltcr.a, l'nir:éme.'l' nt parlolft d lllaOrlPtlOns Lroniq·.•es. Le mtns.re d<'S ~1'16 &"a.ppelle M;U"cit. C'ea\ à lui quo l'oo do t cette ~:.Ion de mauv&!.> gré, kbant.ll· 

Ion nouvea.u de l'~ro. ••me flamingant. rttlutl, SOUll'tlUe par tout Je croupe naUonaltste flamand et 
mécaniser 1<11 cllrle~ nts da la ~ et 1<11 bureau>: oo: b.en dil ae p: cr à aes Iant.1-<Jes mooder\Wi!lennea. 

1 lA Dln..:U<•n de la .M!lr'.ne a la mer dnII$ - attrlbu­tloll8. a'esl. dit le m!n.st:-"; œ, la mer m en Flandtt: dooc. toUt ~ qui I& OOll<'<'.roe do!t être t.ra!té ..., !lamat>d. • L'enw.oppe Il. l!Ua<T'..Ptlon flamande contlmt d<'8 prospec. tua vantam les vo>-..i:~ o.tende-I>oovr<:;.. 1'(11<lés JXlr le rait cr.e œs ~om ont ~é a~ a?tta 00"11> ""' tam· pan. quelques d~Una~alrce ont ad:·<S>é une p:.Unte en banne ..t due tomt•• A la 0Jmml.!61<>n <!., Contrùlo llnC'Uls­
~ du M.nl.stére de l'lnt.'.rlalr. 

En e!!el la loi oo .)an'l'lc: 1933 sur la langue dœ &erVloel lnt<'.1'1oora dea adm:n~tlon_, du Grand-Bruxelles décr~e que ceti.<> lAneue .t Je trançal&. llllrement cbo!&I P6J' t.oua n ~:la cnm"Utntua tn!ér'Œisr.. 1..œ ms~teurs et lea pro:.s.;e.in ctmununaux ont le droit de se voll' appliquer 
ce~ d:.spœ!tloin ~ d" re<."<:>V<>ir, en rrança:a, <!ana les tleo!..i. 
~ oorra;poodancc ~-l'Jl ln mtt f9\. en P".andre, Brux~ n"f'St pea l la mer. A '1a-beclol1t à toll6 Jea M.arci< et lea î>!&-Mard< de la 
Bèl;Mue-~. 

H6u1 L11"TOIUL aur la Digue a COQ-8/Mer. TéL 790 70 Tous contorta.. Cuisine réputée. Vute terruse Eau C\e. G ara;e. La Nou' elle Dlrtct!on 11 compn.$ vos belolns 

Nationalisme flamand et « lait entier n 
Lo c Joum&l d<t Brui!'"• noua racont<! l'amU6Snl.e hi.. to'.r• do:it Mrue Ma?fcllal. qui S:~ au ~nat sur '-s bancs nr.UDnalisk5 namanœ. ...:. l'httolne. 
c La!sse:-nlOl w;i.. d.lu d"nbord, dlt le Journal, QUO 

LE ZINC Bock de Koekelberr. à fr 1.25, dtbl~ pu 
procidé lntc!it 1 n, rJe Henn Maus, n • 

Mme Mar.!cllal 1 prend • du lait, dt!N>I quclQuCI anntte déjà. à !'un de ces &;mpat.hlqi;cs peU!a marchands ambu· lantA QU! nous 'ic:lntnt de la campagne <'11\"U"Onno.nt" de bon mal.ln. avec de>! bl.cloru rcmp!ls de lait odorant et fral.I comme la ro<h. Le m.arclwld se contente de fournir die la bonne marchandl.l(l à - c;;en:.a qui sont nombreux Et .. fair&&nt., U est daM :!.On rule, car on ne lm dt!tnande J>U.' autre ch06e, Mme .Maréchal exC'<ll'.l 
L'&U:.Ce Jour, M- Mattcllal, cr.d n en'rnd boltt que dll lalt flamand, du !ru:. de \'lM'h .. dûmrnt na~onall•:•·"· a·~ veJC•~. Non pa.s J>lll'"" que Je lait !a.lssalt à dès!r~.r. aw. parce que le marchand .,.. ae CGnlo.-malt llOln1 aux emona de la c vlaAmsc:hvœ.!erlJ t, .ans quoi l'cx~noe, td!e q<1t la ounQOit Mme Maréchal, ne vaut po;nt la pc:.n~ d'~tr• vécue. En rUet, iupectuewc c!<S !01.1 &Ur la matière le m&r· cb&n :1 a falt appooer sur sa. charr•'Lte une plaQue b!llncu• prt'C!alnt qu'il vend du c 1·0U<.'-melk •· ce qui ,.., twduit par c lait entJ« • en !tança.!$. C'est oe que Mme M•téchal a rel!W'Qlle et e::e a bood1 • c Voua allez. a-t-d!e cm au lal­t•er. l&U'e di._....itre oette lnscript.!On lrunça!se qui d~o­nore i,·otre charrette. m·en!t'.Ddez..\·{l\lS 1 EL veil~e"J à ce que ce ..,it falt pour dMnauJ. g:non Je ne vous pr<nds plu.; ci. lait .. t O.. lte 't nie en docn 1 't &.aat •.r up m 't blu!t er UF> 1 a repandu le lalt1t·r - CXt qUl l"<.'Ut dire l c Je ne 

ferai pas cd&. C'est de>slll et cela re&'.<'.ra d<5s1u •· Lo c Jou mal de Bru!;<s • t.~ oa lec:•=• au oourant des amt.ea de ce pa!pltant duel 
Dans lee tn1Ueux polltlquea. l'on a'aUend a >OU' Mme M .. 

r<'chal SOU".en~ par tout le poupe nstlo:all$.e flamand "' 5àN nul doute &UMI par J\f Orban, demander à lnterpell« 
d'ur11ell<"e le iOU\'t'l'llem<!nt aur C<!t te '""" &.fld.lr., QUI ~ naoe I& Randre d'ur.e re.oiutlon dont lœ co!lléquooœs 
po~l'TB!en~ ê:t"e ~lcuisb;œ. 

C.'APERITD' SE PRE~'D AU 

$01.!g11u t!..1...,, o1...j',,..$-,". 
LOUIS f.ECHEUk, G<laDt 

Un idiot 

Un nètloclant bruxellola Qu1 aralt livré det m&r'Cllan­c!Jaes à un habitant de Tirlemonl avaU em"O;é dam I& aulte s.a raclure et, •n toute umoeenee, li av.ut libelle oo:tLe dem1ere en lrançala Le niall1ei:n:ux P;ir retour du cour­rltr, 11 a fl'ÇU.. ncn pos son dll.. mau la lei.Ize que vo.ct. te.X· tuelle o ... mots en 1t.aUque &ont MU!tgnta dam la letUel: 
M\lndlet'ren, 

lk boud er aan U mede te <11.'0len <lat Ut ai de toet.omst 
~f~ .. ~~~iF.!:11~~e~•~ ~~0C::.':.r~ •. "~ !J"Utu!f':;~ z1Jn die un mlJ 'er'lcltt "orden. Verder wl)s lk U er op dl>\ 

0

1'.ene• wnder h r!Slclveven •"Ordt ldus 'Ilet Th~nen}, l..ni""1ot<n und Ut U de !ranocl'ltallie rd<enln; t.e."\11. Hoopchtend. B .. Tl""""· 
Cela \•eut dire · c Je tltt1J1 t. vo11• !11ll'e mvoll' qu~\ l'avenlr Je ne ferai p!us uM ..WC commande à >Uro nnne st I& ~et le compte~ !Klllt pag 11nl1JTUm•"t ~ ,,,,,_ 

mana. o·aur.re lJ<IJ'l, Je vous fais renmrquer Que ~non <TU1emontl a'écrlt aaLS h. et. non pea Thltnen. Ci-joint, Je 'ous reti\'Ole la facture rn franç:Us. • 
Nous ne donnerons pns le ll<lm de oet Idiot mu!çal; nous ne \'Oyons po.s l'utHJW de lui faire de la reclAme. !4&1$ nous ten0r.s ""' nom et adn..., à la ~pœ!Uon cl'~ s!""r anun=ru. qw nt• peut faire moins q::e dt demander pour lul ln "'°"t~ de !'Ordre de Uopold. Entru hurlutJ<,rlos ... 

Il est plus aW d'acheter des d•"C!Ue& 
à la 

BOITE à l\ilUSIQUE du Palat1 des Beau.r·Artl, 17, rue Rare1utein-. Tel. 11 .IZ.22 



COXYDE - Hôtel RYCK..\1,\:--;,l la dlgu~. 
Pension. 40 60 fr X... plus recent et le plus a;réable: t• 1ts 
conl. dont aaœnseur. etc... C-•l•l!le vn.""' nt bonnt'. Tél 39 

L'Etat fait fi de aoixante-dix millions annuels 

- Forta de l'exemple de R<1dlt).Li..;_, m"°"'V qui fait entrer 
dana a ea.lsoc 1" prodult d'une publicité tntellll•n><. amu­
aanl<l ot b!e.o .-mu" do ~ sont dis~ à ra· 
chelff à l'Etat bclgo l'exploltatlon de aon ID.Utut Z.Oatlon&l 
de R.adlophonle moremitnt u..,., rederance de 10 millions 
p.r an. à eoodltloD de pooTOlr explo11cr l'allalre su: le 
IDO<ltlc de RadjO.LuznnboUT/1 • qw, au dire de tous Ira 
usacen. l~r dOOnt' par MS programm"" et 6.1 ienue, bien 
plns de auatactlons Q'.IC 11 N. R. 1 , 

- D'accord 1 A ...... rEtal cOntinuttalt 4 .. r;ecUJ,.. '~" 
fi) mtlliolu de rrdnancn et toucherait m plru dlz mil· 
llonJ : '"' total, ri rcalUm:lt, dans cette oplTat1tm, un W. 
r.i/~ de .IOl.r<l1ltc.du mllllOnl par an. Il &m1b1" bien par 
ce temps oil l.:s <:LWœ vides de notre Onmd Arg1'nl.ler 
résonnent comme des tambours. que 70 mllllOD.'1 ne eotent 
pu à d<'datsner ! 

Noua Mmmes rependant &Muré6. vous et noua - et 
tout l~ monde &H'C nous - que 1 Etat re!u.<era!t de Jeter 
m~me un re111ml 6Ur rel.le combinaison : l 'I. N. R. l'S!. de­
venu un ouUI - que dis-je une usine' - au 11'?\lce d.,. 
pol!t!ck'ns et <.'<? leur cll• ntèle ~lectorale. Plus l'on <rltra : 
c A OO& b poUWr.ic Il l'I N. R. ! 1 et pl111 Ils épalS•lront le 
bouchon qU111 ont appllqué sur leurs oreilles. Ils 
troin"rnt profit matérlcl et pro!lt moral à en t= 
!es le\ien de commande - et tout ce qu on pourrait 
faire pour lts en debusquer Jera!t !nuUJt · I~ dOJ")-pllore 
est ~ le champ de polillnf$ de ierre - « les pommes 
de t~rre. arrœêcs des aolxante mlillons d'e:israll fournis 
par lt- contrlbuablc ne scn1ron\ plus ~nnals qu'â nCU?T\r 
le doryphonl 

Ainsi Ta le moodc. aJns1 va la poliUque. 

"-~"'~,~ . !d~ .... et on \."1tn ra 
VOUll fXphqucr à ?'"' domictle, uni au· 
cun e-np;ictntnt 
d< ..,.,. part, la 
façcn de contenu 
i< P•1n lntfira) 
Ro.com et ec:1 

mrrvdllC'u1r1 ..... ~ 
propritt&. ~..s 

PAIN INTEGRAL 
~w-~~~ 

BRUXELLES: 
19. RUE NICOL.Al - TC:L 17 •• 7& 

WATERMAEL: 
3. JltU& VAND.l:RV&LOll - TaL, 4& 04 84 

ANVERS: 
2, RUE DU OlltAOON - TtL. e1a.e4 

cc A peste, fame et hello ... 11 

Du jour où l'oo ar.nc.nça l'intention de l'Etat de met::-e 
la main sur la c Radlo-BclgjqlK' 1, noua cr=es c.use-eou 1 
Nou.s n·èt1oos pa. ln aeu~ d alllcun: tou\ Io mœde son· 
geai\ à la i;aucherle a' e.; 18.qUd~ 1 L"tat I'!! Yerall. de pJitt 

i - err<'lllent.s et à sa roll"'~ Ill !a ~ e: le t::re Jeu 
d'Un organ:sne dont la dlrectlell dmiandalt de l'Ul!~t<Te. 
de l'cntreeent e~ de :.a nleur pcrson • e. TOU'..es les crr.:r.­
~ ont été dé~ lA d!sco:dantc po: "lq\le o:mmença 
p&r s·..-o:r au s:~e pttslden'lol "t U !;illut ba:ai!!er dans 
la pr"'8e et dans l'optnlon pour obteM qu el!e r.<' aaerl!:At 
pas d~ le début à aes cttallltt8 en ~on de plstoms DE RO:S'-' l>F.="'iTl'TEfi 

IN!'>TITll'l'H Dl•~NTAIRES 
.4U U 1e LuatH'OU•S:trl ~"--L 

oo RRA RAN, ~Jeux. les positions acqu1- par œu.t qt;, avec autan> d'ar­
Oe Il • •H heur.. deur que de mérite, avalent créé l'orpnlsme et !IM'.iré sa 

La malfaisance de l'Etat 
~roi.s3ance. 

Panons <oe qu"à Dieu ne pla!se Il que &l •Pourquoi 
Paa? • et.ait repris demain par n:tai. et s' J étal~ c guidé 1 

Y a-t-U dans eu propos une part d"exa;~ratlon? c·eat par un conseil de g<:.<:on :onné de 1compétenee11 pareu­
poss.ble N~ n'&\'Olll !ait aucun calcul à km 6ujet et l~ à oel:es QIK' l"on a lntrodtùtcs dcpu:.<1 la ~-re, dan> 
nous ~ nippc!ons non eeulement t. tal8on de !<Ur ndg!:l<> tant de services admlrJstraU!a, 11 n~ !audr.ilt pa& trois nu­
~ de k'ur OrlJ!nall«!, mals atwl de leur .-ralsanb2nœ méros pour qu'il ne troUTe p:11s d aehc\c"Ura qu'au pr'.x du 

Aai. ce que nous S3""'5, c'est que la c RadJo.&li\quc 1 , vieux papi,.. des:.Jné au pilon. 
qui a·est tra:Wo~ en c lnsU:ut N>tlonal de Rad:oph.c>- 1 • De la Faun. de la Pe:1:.e et de la Ouerre. déliwez.cous 
nie•· loroque l"Et.at l'n npr.se. ne ~a.lt que dâ l"t'S- selgncur! •, dlsalen: nO& a~. 
aourccs lnllmœ provenant des rtdl"van«s des usacera. l\JOUton.s • c Et de l'Etat la ... 

•I on ks c<>mpl\re à ec::cs don: d..spot1e l"I. s R et que 
ne IU1vnnt que se. propres tru;>iratlons. <!le etait au:ro. 
ment v1"11tc ..t atbcllAn'e que l"orgaŒ.sme dont noua wm­
lll('S dO~ aujOurd'hut 

RUTL,ERŒ TIRLD!O~TOl'•f' - TUiLE..\10'.'0T 
ü11n le suer~ 11;:rf;.·ransr l't1 boitn Je l kilo. 

~-rémt·nt •li<' tcouvalt. dans la publlelté rommercla·. 
un revrnu ap?ffdable . .Mal:! cette pub!1c1t<' n·,. JamRla 8..,,~ Les vacances sont proches 
penionne: nous pouvons même dlre qu"el!e "' perfretlonn< 
toUJ lai Joura. qu"eUe Invente des formules pllto"""!u•.~ <'~ 
hoort"U...té.S QUt font diversion aux prognunmt1 part~ ou 
thanks dllM lèSQU<:la <'lies s'm>ercalent et qu'el)j'S 1'4131<'1\t 
On aa!ue "" J>aMage tel gtogan bien v~nu. !<?lie c attr>f)(' • 

Prolitez-en, mal• pour que •Ott1• p!3lslr soit complet, 
aasurez au préalable tO\L' vos rl.squts aupr•'s de ln compa­
gnl• union et pr&voyance, 93. rue roi·alo Il llruxdlcs. 

b:en pr~nt<• tel roi:oplet tourné ""ec adresse. ~ 111'.<'I'· La fantasmagorie de l'i. N. R. 
mkles publlrltalr<:s n'indisposent pas plus l•a aut11·..un o.· 
c RadJo.Luxembouri • ou de c Radlo-Schaerbttk • qi1e , ... 

parasraphes publk 'aire de no.< c l\lle;•<S • ne m~·.,n. 
ttnt nœ lect~Jrs NUl d'cnl.re ceux<I ne •en est jamala 
plain~ 

La sieste au verger 
Au • CMttl 1, à Nottt-Oame-au-Bo;• lez-Bruxollea 7 

Route Namur i 400 m, à purhe, passé Ecll5e. Conlort. 
établl&sement do f&mUlc. Accepte les non.résld•nta. Cuisine 
parfaite en ea &lmpllclté. Menus spéciaux à 18 fr. et fr. 2150. 

N• ....- a\·ons surpna u.ne bitn êdJ.~·.eo conve?Nt.on e:itre 
deux auiures de l'i. S. R. On ~c:ra q:J11 n y a aucune !n­
d!aaéwon à la publk-r - et pounan• lô In·~ se gar­
duaitnt de IU! donl!6 de !"air d:mJ un journal, avec ~ 
..i.nature. 

llllll cl<"' de'.a !nterlocu:eura, t~ au oourant C:e la s!tna­
tion financière de l'i. N. R.. <!i=t. 

- Il faut absolum<'nt r<Streindre ks dépe!llla Le!! pro­
crammes de l'l. N. R. coûtent lea 7eux de la t~e: Je me 
borne à dire que. pour une .seule aud.t1on, la représent~­
tlon d·une opérette montée par l"L N. R. re"1cnt ·.,, une 



POURQUOI PAS ? 

~~~M~C~l~U~ CLICHES 
DE LA PRESSE 
82•, rue d'Anderlecbt, Brwu!U". Tél.: 12.60.90 
SOIN - - RAPIDITE - PONcnJALITE 

\il'llr'.alr.e <!e mme lranca; maLs c'cat U! pel'>OtlMJ • lll'tls:e 1 
et ~ inout !e prrsonnel a~a:.U qui aboorl><nt ds 
oomlll<'ll folles : 1.200 11r=nnt"S environ Vl\·ent sur le dœ 
de 18 ~i. - ou Ill l'expreealon vous dtplalt. aux !rai$ de la D"l\Cft!Se ..• 

- uos llO millions de ~ ., pagent ? 
- P"6 tc:l\ • tait, pul3Qu• :.::at tn d!.stralt une part!• 

pour d~ sub.-en!Jons thêàt.r:1~<'S et au•.rt• po.•t"' qui soula.­
gent d'autant le budget d<'S bet.Ux-an.a et d• l'enseirne­
-nt. Ma!.;, tout de mt:ne !~ !rai$ a~tc:it tous :... 
jours •• 

ld. l'lni..rlocutrur nt """ pall.S<!: 
- Jamais un nrmpi.. pluA !ra.ppant n'a e~ ortert de 

rerrair qul con.sise à con.f:f':r à :'Et.'l.t l'nplauat!On d'Un or .. 
~ Ql.. & lt tt:cttr t!e 1 :n::.tatlve prl.-ee ! 

QUAND VOUS VOUS RENDEZ A LA MER 
POCRQl 0 1 oe PAS 

cie... ou a IX' diner à I' 

HOTEL D'HONDT 
ROE m: L'EGL1-.1., 8Li\'1Kl:1'BERGRE 
ORA.'ôO! SPECIALITE OP: POISSONS 

O.. •ux C t.. I> • Pal\·a 
6 Jprl!me <!e Turbot d An~in. H<>nud à 'a Cr~me 

CAY.ES l 'dQt:Ui i\U LITTORAL Bt:LGE 
MeUlours crO• et vint.aie• 

DU'll~ lUt 

A u Conservatoire 
Le dem!r. ooni .,_ de ch.An!. a.u Come-rvatoi.rt' d~ Bru-

x.elles. a amm~ lt rt: 11on: Une nO\ne!.:e '°~.oCe va. 
parali.U, "" :e~r dans le c~ oo bn::~ la oon.st•UaUon de& grandi in:erprèlc. du thetl.11'<' lyrique QUI doh·ent leur tor­
ma•.lon à no.s l1."0!~.s de mll.!lque bt"lg«i., lesquel!N peuvent 
INc:1tt à leur livre d'or, oomme disalent naa ~res. ou. 
ton~ au m<> ns. à l~r palmarès. dta noms oomm• M1X de' 
\'an Dyck, ~la!ffhal. Delvoye, Mm~.'! Dln~ Brumer, Clalr­
bcrt P.mny Helrly 

C"t.st <te la cllw• du ban proresseur Armand Crabbé que 
15G?t la com!ng-woma..'l. &l l'on peut alnal d!tt. Tr.., b!oll'le 
e: tr~.s be~e, dotee de dons e<cep;Jon11•la de erc>rano dn­
matlque Mme d" Wmter-Vcer.<prela a rait ~llOn au 
concours de vend.rt"<il d~rn:tr. Elle pQA.~e C'itt..te part.!cu· 
lulte d'être polyrlot'.e: elle chan•e, '"' e!kt. •n !rançala 
•~ en flamand &UMl bien qu'en l~I •n ou en al'.emand. 
EU.- dfl>utera à 1 oi*ra royal rtaman<! d'Anvers en novem 
bre prochal.11. 

pour ' '('I' "S d .. d wmt:>n1 
T él~phon"z saru. 
attendre à: DEVECO 
Au Toekomat 

ccaux humides par ,ranu. 
11, rue de la Bontt, 
Bruxelles· Tl'L 37.lUO 

Les l!beraux •chotrb!'ckol•. ardrmment antlll•mtngantJ. 
comme on oalt, m11:.. per!lsans de la toleranre, ava1ent 
cholsl un local p...:tant un oom f'lalnand. pour y !tter le 
pr<'Sldtnl oe leur &SSOCJatlon, M. Blum, S1x renta p..·r<0nne1 
•"éla1<•nt r+un10• pour banqueter dan_, l'énonne aalle qui, 
de coutume. ~rt dr danc1n11. et qui. à dHaut d, bon goOt, 
a une (ltooratloll qui ne marviue pu de • gueule 1. 

lA htroo de la fête a·avance, !one. un peu d"1r'.nean46, 

ERCO '9 t aHltt.1r 4e la woiture, bow.sf.a P"U.J' 
•tes 4: rue Ttnbœ<:h. - Ttl ta aa 19. 

\"1Slbler ·nt embam..J<! d~-ant l'o,·atloo qui le •lue per>­
dant qu'il raane la • table d11onneur •. 

Le brouhaha tat lonnldable. Le p~\d•nt dOJ oonu~ 
orranisa~. M Hmrt TU!&. a. lève. Son mm bien poli 
accroche tous 1 .. re!let-1 da lampes. Nez en l'air, barblch4. 
mousta.rhf!, yeux rieurs et IJ>'1'ltuela - Il a tout d'un 
mouoquet.alre de OUmu - Il PL'llM! la l>'"ole à M. Ol•rcla. dont la t~te de tanne s'&PPtoche du mlC't'O. 

Ab 1 Q~ 'Il e5t do11e t. J>la• <!r• le P'" 'T" M. DkrcJa. 

HuîtrièresdeNieuport-Baina (à la Grand' route) 
Salon de dÔl\lltA< "'" <!.ans If pan: ml. Ouç•n t" rannt.. 
Sptcla:lte d Hultrn et <te Homards - Tél Nieuport 155 

L. De Sm et Yotre Chemls ler 
:r RU! AO BEURRB 

Le ministre malgré lui 
- • On • m·a contraint e• "''~. a&'!W'e-HL <te prendre 

la responsabill~ " nLstâ'\ele, sana e1,.., mandate par mo11 
parti.. . li y a hutt Jours. en apprenant que mon ami Blum 
allait êt.re !!te ce soir, J'ai traveir.é le Parc comme J• l'avala 
!a'.t U y a deux mot.. en me dlaant : c'est le moment de 
demander que:qu• d>OSe en retot:r .. 

En somme. M. O!ercu. Octa\e, egt al:é <lire au Roi : 
- Sll't', vous m'a\'ee contramt de de1enlr mlnlt.tre. Don­

nant. donnant : accordez-mol une déooratlon pour mon 
am! Blum. Fernand 

Et Il oe retourne vrrs cc d~er. en l J disant avee tocce: 
- Allet! mon ami, ,-ous r..vrz! 
On rit.. conune 11 convient. F.t M. Di•rckx épingle la ro­

~tte d• l'ordn de ta Couronn• rur la poitnne de '°° vol-
11n. On app!aud·t. 

Pu:&. M. Oloerclu affirme que. a"!I est mln:atre de UnatnJ<>­
llon Publique en aon nom per:ionnel, cela ne l"enil)khe pu 
d"tt.re un ~tre libéral. On acclame. 

Et M O:erckx, h~. maLs ~. a'en va d'un pu 
rapide, tn ai:-:tant la main «mm• le font lrs coureun 
cyc~. Il fera mlf'llX un• proc:haint !o!&. 

Superbe crois!ue car luu. 9 jour1, Normand1<. Brda!T"4, 
Ch41~ Loire. - 1S Juùl., 4 pl vac. 1315 !r. bolla. compr. 
Cercle Vor~ Ane COmb'• 301, r. Fr. Oay Wol. T. 33 21.3t 

1 
Suite du banquet 

L"orchatre t.01 '<t. pèi..n.de et rugit.. U.. con1ersat!ons 
emprunt.ent le mod• burl~. LA aalle ch~nte tes paroles des 
airs gêmLs par le ll\xophonc. C'est cocdJal et tout à fa!t 
bon tn!ant. 

M. TU!a obt.ent pour.a.nt 1" allence et prOOOCl(e le pan~ 
gynqut de M. s:wn. TAclle d~llcat.e •'Il •n fût. Il en sort 
a\·ec honneur . eon dtscouD est. clair, aunple, aans fior.· 
ures SI I• fêté n'• que <Ica ami$ de «tt.e qus.Ute, c'est un 
hMUJie heureux. 

Une d~ offre dts OeUJ'L Tro!$ o. .. teurs d!Sent bnhe­
ment et qu"tLs ont à dire. c·e31 de plus rn plus plu lait. AU 
t.0ur de M. Coulonvaux qui. prt'<id•nt du pert.t lJbéral. ne 
peut decemment ftTe MIOS! bref Trois quarts d'hture lu! 
8UJ'f:a.nt nH.nmolDa pour détendre la panlc1pat!on des 
llberaux au ~ouvrrnement. pour lanc<-r UI>e f,ècl:<• cont.ro 
les mlnls!rt~ qui. 11b.·?'!'u." ne représent~nt qu'1'<1x-mêmes 
et pour .st1mer parlai!, poort.ant. le r6le du parti. qui sou-
l.lent. 1, 1"en:. •(i·-~t SJ' m1 

CHATEAU D'ARDENNE 
Dans un P''rc UI'lq e 

Son reaa·Jrant l '~ fi.Xe la cane. 
COnd.!tlons avan~use. pour banqueta e; receptiom. 



HOTEL GII.l.UlD, co~œl.AL'\ L..\ ront sn Ol1tTIIL 
AU bord de la nvtere. b&!na. tout contor_ Res:aur. l" ordre. 

Erreur, et repêchage 
On nt un peu. On applaudit de même. 14 banQueU!Un 

eonaent IUTtout aux ~Jecuoll6 communales; ou bien lia M 

inoquent de la rrande pol1t1Que, ou bien Us <!llUDlent Qu'U 
faut un tempe pour cbaque chase. 

Mala l'orateur. h~t. t.emUne alil!li : 
- Vous d<Yez a:Jer l la bataille dans 1 unJml 
tnstantanemeo~ un lmmmae bournh a't!tve. On aent 
~ les Ul>rraux ~16 SOD1 prfta à bala7er ceux 
qUI ne marçhera>ent pu d.acoord aYec les d~ de 
i.ur poil 

On •nteod encore "'- Hetldr'.ckx. pul3 M. ctiar!es J...,.. 
..n. CeluJ-<:1, ~ un dllcoura rara de rouer . .e. conaate 
qu• les IJ~rawt 8C)llt ro!ellement dans roppœlUOO. et usure 
qu11 est de leur tnttrtt de le cleclarer publ!quemeot : à 
l'œll droit de MM Olerctx et Coulonvaux . 

Mais l'lodlffertl>Cf' nalt de la !a bille. ~lqu ·un, pour 
tttablJr le 11l•n<e, lait fonctionner un s1m•t à roul<tte. 
M Jarl6Sen, qui boit aux dames. dom1ne les rumeura (l'àce 
aux haute-parleurs, et s'écrie : 

- Eoouln-mol , Mœaleura! Soyez galants! N'oubliez pu 
que les d.Ames aont ~Jrctncesl 

Lea dam<'a ~ntea po1115ent \IIIe clameur Joy~. 

LOSDRES Un Home aa:ueU!allt. 1mpeccable, propre, pre. 
Kenalu&ton Garden&. C'bambres tranqulllea, bain, dtJ. 
anrlai. .JJt llhllllnga. PrlX spécial P' oejour d 'une eanatne. 
Prop. Belge. L. l>x'tx Ide J'il\·eUes1 Onoyùm Howie, 40 Cl&n· 
rlcarde Gard•' ·' & . ....-au-r. W2 Bus <2 de Victona s:allon. 

Enfin, M. Bluu: 
VOICI que "' 1 ... e le tttt, YWblement latJiu~ !Il v\ent de 

subir à bout portant une dlZaine de dl!coursl . Le a!l~ce 
1e rttAl>ht ausalt61. Trèa habilement, l'orateur déclatt 
n·avolf r.en lait. ainou achever l'œuvre des gTandl ltt>t­
raux du po..~';é Toua le. ~•llltants sont prolondement atten· 
tif&. M Blum a d'ailleurs l'excellente idée de leur par:er 
de l'ecole publique. dea libcrtes communales. de l'autonomie 
communal•. de la Ubnté lmi1Jistlque. theme.a chers à leurs 
cœurs. et qu'lla lt'ntent plus que jamais d actuahte. 

Maa l 'orateur s'enroue. Otopui.s des .semam<S. Il donn• 
meetlnp ..,, m..,tlop. lJ conunue pourtant de parler. et 
pJU& u n. plua ... parole ··eut .... ra.ire arden:e plus • 
&e:lfOU• Rbultat on IUl fait une on.tien ~ltranle 1 

A trola et quatre heurea du maun. U '1 avait encore 4"" 
hbt!raux llChaerb<'eltols t.rb en ""'"e. un peu partOUI dam 
Bntx•ll .. 1 lA CIWIP"Olt •lttteralr •·annoncualt~e SOU• 
Je li&n• de la nouba T 

Ln abonntn1tnt• aQ.). Journau.x el pubUntloru btlfe1 
franç&b el •ncloùs IODl ·~us a l'AG[:SÇ[ DECIU.SSl:. 
Il, rue du Ptrsll. Bruxelles. 

La bonne crème 

Oan1nt1 pun: provenant de l'écréma11e de lait frais. 
L AITERI E LA CONCORDE 

443. chauuki de Lou\'am. t•lephone 15.81 52 Bruxelles 

Achter uit ! 
Leo .,..,. :nmuna:ea d'Y;>res comen ·e.nt pieusement 

an cruropapnr en parcbenu.n. da~t de 1253 p eœ ur.1-
que, redll• comme SU•t 1 S&chent i.out chll Ici sunt et !<! 
avenir aunt et l<l chttite pr-.ite chartre pan:e veront 
et oront Chou co!U>Olssent .stevm de Ypn: JC>han B&r· 
do~ et Joha Andrlu. Chou ru lait en !an del incarnacuon 
nootre 81Jl&'Or Jhua Ctlat. M CC LUI el molli de 1eptembre • . 

& en l'an de tn.ce 1838, les éebev!ns d'Ypres rt<111ea1eot 
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WHISKY 

John Haig 

1627 
la plua 
ancienne 
Distillerie 
de whisky 

au 
monde 

Agtnl Gtît~al: 

A.I. IHu"'ain., 
INxellü 

une pl~ admlnJsu-&Uve en rrançal.o. na .scrnknt rffoq\lés 
le lendemain matm. C'est le progrkl 

ED 1253. les Yprois avwtnt le ù:Olt, m~me lorsqu 'ils a.ssu­
malent des fOl'lCtio!l6 o!!ldèllO!. d 'emp'oye-r Je f ran\a:S. 
AuJourc:l'hul. Je 11.amand lt'lr est rli<>UT•m<"ment lm~. 

Les ctrculalres lmperatlv<~ l!c M Spaak •IL~ gouverneun 
de pror..nœ sont Ja: ln Vll - • ren vlaamsclll 

Q"'on détruise ~ une l pour IOUt<$. c:n pays !la-
mancl. ces documenta qui U:J: eot d'un pa..<.e révolU 1 
QJe ùraD1mens aolt ctcu'gé r les atthhes dYpr1-s. 

car M Spealt a proc:ame pa d<'WI loi! au Pa:kn:ent, 
l'Unll~me de< f"laru1tts en a prosa.t la lsngue 
!rançala<:. Pour a&>urer dt.llna •emeot 1 tt de la se:-
11que pour réa~r l'union lnd~fo<' lb'e d~ Wallons. c.• 
Flamand& et des Brux~llols 11 tau· tt li sulI t d•.nterd:re 
l'emploi du trança :s dons les Pla.~drts e• Je !Jar nd en wa.1. 
lonle tout en imposant à Bruxe• eo un b llngu .sme !orcené. 

Recul de sept siècle~ 

Pw.sque c est .. e P:e.œ..e: mmls!rt qu1 
naL A pan c.-.a :e frança'5 ava d':'<I 
de& 1253 et pli:s 101 r..ro e Lu 
de Brug"" apres la 1am we b tal 
comptes 5e ra;>portant s ce• aOatre 
auss! en frani;;ats 

ro ~o.L ê•·e 
en F':acdre 

tab par la Yllle 
les t;>e;om dor, 

r !ttnt t•3bhs eu.~ 

Le frança :s a oouJours et pa) • r.~mand 1 =gue de 
l'éltte J adts les F'am1n~ ét>11<nt 1ma nt~ gents. on 
pl\rlalt lr&:lça.s partc.u: et pllli &ew err1en• depc 1830. atns! 
que l"afttrment n06 flam.an!l acurs Qu'on dc:x>u1llt- lt.s ar­
chives d 'Ypres, de GaM d Anvers d'Os nd" de Lfau de 
Loo meme le t rar.çais et tcuioura e lrançnlli llbrement em­
ployé -sans con L-ra n•t", Jl a fallu a • t11 Van C:iu•:elaen 
et compap.Je no~ a rr1vmt 

Il.l M>nt toute une t>ande a a 1 o r »mPl"A qu J.lg n anwe­
rairnt à rt~n d~ la \"lC normaltmcnt P ... pa!"\ ~:.r dt"­
pauer le •tade de l'obscur ta'lell oo d~ v taa• de prct~ 
aror de S'.xi~rne ou d'avoca llon " J atlc d pa.x .ls ce­
nleot tr0uver au:r e c.nooe l s œ• lmenle le nam:.ngan. 
urne e· Us 001 gagné la p& le latsam reculer de sep• s;,.. 
c!ea la c:r·_<atlcn e: l"lntell:ge!l1"e P'"' l ru1 

F.SPINETIE Central~ u .ttr c Htl. • CE:\ïRAL 
Menu A 15 Ir Fens depu 35 Cr. 

Chambres confortables. Cutslne soignée T•'I. lthode 52 01 46. 
Spécialité d'ANOUILLES AU VERT. - Salle pour banquet.s. 
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Lea plus beaux seins du monde 
C®une w- p:&u prt t d·ea1. d•a aeina quJ De SODt pas soigné&, ae flétr*"nt rapidement. Vos .seiru eont-118 trop menus, trop lourrl• ou atlaisaéa ? L'emplot du nouvel HYD OSEIN. \'Oll.S ltra retrouver une pOll.rlne partau.• et Cefll' C .. , la mtthode la plU$ elhcace, pour ratrermlr, embellir. dév•lopper ou rèdulre lea aelns et supprimer lea vllaln•a ~.,.. •· turea. - Jamala d• d~p·lOn l l'Usace. Dem..nc!ez 1• t,fOChur• Wu.&ttte n• 21 de t.oua lea artlclea d'hyglane fémtnlne à SANITARIA. 70, boulevard Anap&Ch. au !., ~\age. - Bnuellts-Bouruo Envol cr&tla et franco ooua pU f•rtrl4! Tt!. 1142.&t. Malaon fond~ en 1806 Tout paur l llfilène de la femme. Pour le Con110. expéd!Uona par a vion. Tarit spécial 

Mait avant cinquante ana ... 
knl. .on1 .... arr. • aux plus bau:es cbarces. ~x qui avalent tte ~evê.s, Comlés en françall. na eoDt mlrllattV. PllllUtrca d'Etat. haut.a ronct1onna1rea. proteue= <l'untver­&:t<! et le ~tè saoa le Clamlll(antwne. Us ne aeraleDt nm J:!3 font peser aur ie peup!e dont U.. préWldent lnteTJ>riter les uptratlon.s, la plua atroce des i;·rvttud"" 
lnt..'tdlcUon fo:nntlle, renforcff encott par M l!Jpaat d emp!oyer le trançala pour n'importe quel acte de la Yle publlque ; plua une 1nd1cauon de route, plUI une plaque de rue, plus une pièce d'état clvU. plu.a un document Miml· n:atraut. p!ua rten. 
Ma.la. en 1253, Jea ~l'Vln& d'Ypr•s 61.abl!Malent leur charte m lrançal.51 
Avant c!llqu:uue ans. le trança:s aura rtt011<1uls dan.a los P'.andrea, aans etrort. la p!ac• qu'll a momentant-nt per­due, ou plutôt qu'll eemble &volr perdue. 
Les Flamand.! seront !ES prtmlen • réclamtr • cor et • cr. le drolt d'apprendre l• lrr.nça.ts tt ô·empJoytt l• fran· ta.A librement. par.out et en r<>ut~ c1roonatancea. Et les échtvtns d'Ypr ... comme ceu~ d'An•t1'11 réd!ieront 
I~ am:ta en fran(ll\$ chaque fols qu·11a le Jucerœit 
n~ess&:re Quant i Van CaU1'elM'.tf U y aura Jonetempe 11u'on !'aura Clanqut dalll! l'Escaut.. en etllgie, blen ,,,.. tendu. 

L'Exposition prochaine de Liége 
On rwn.. e Je C <!U déJ4,1UOn ttrangm ne-nt VISiterl<&chanttnsll('grol<,c'est au SUEDE - et non allleun - qu'elle dc«cnd. Cda t'$l d'aillcun bien normal pi:JacrJ'li LI~• ia bonne maison est l c S;;~e • 

EN ITALIE avec !taltourùJt. 36, r de .MaHnu. Bnuellea. 
• Jo"' pour '9l fl'IJ>C& Départ.: 18 Juillet. 

Anvers-Hanséatique 
L'ld~ de ovmmemo;tr à Anvera. le 600rne annlveroa~ de 111 fondallon de 1 ' J...t;oue ~atlq~ fut excellente à tous pointa de vue. OD ne sait d'ailleurs de qU! e~ émane et bien qu'elle v:cnno, bl&tor1qoem6Dt, troi. ann6M trop tot •m ne f"'lll scmµè.h· 1 "" t .. pprou'er et de fêllclter • .,..,. qui l'ont reallaée 
Rappelons que, fondée en 124.1 par Hambollrc et Ulbeek pour la prot«Ctlon d"" mw1é::. commerciaux de - adh~ renta, la JJmltatlOD cle la CODcurr«>ce. la recherche de centres d'expansion et la protecUOn c:ontze la capture d~ n.c •os œr des btllll•'rant<i tt d.., p!ratœ, la Ltirue Han-

FLORAIRE Chn lea Prtrca SOJ!'I, tiutm-Frh& 
Un home_ une culllne aal.ne... une bOnDe en '" un ... ,ierbe co:n de Meuael I" ordre Té:. rroi 199. 

séatl.que compta cent eolxanle-h· it v!ll111 lldh~Ml'<S. dent 5IJ: !><Iges: Bruxellta. Lou\&ln. D.nant. .Sanmr. Ruoelt tt Damme 1Br1JCtel. L·miPll'W - e«>nomique - banahllque allait des c6tes d'Angleterre (dlx vlllce), de la Fran<* (Dunkerque> au foc.d de la Baltique et a la Sol'\'~ Uler­gen> 
Le Conal'M ~atlque O'Jvert à Anvcrt P1ll' S. AL le Roi t'1l pereonne croupe lea dél~~éa dea principaux porta oordlquea et b&ltiq,ee e: aera dan& une forme motna orlt­clelle. comme une aorte de Conttrence d'O.lo, dœtlnéc l 00ll80llder l'amitié et dêvdopptr l•s reùitlona commer­clalœ et lndust.nellea des affll!ots On ne J>l'Ut. •Vldem· ment. en atttndre des l'U'Jltata ma'ertels lmméd!ata mali on espùe la création d'une al.mOl;phère de mutuelle eatlme et de contlante t.oltrance Q:ll p(luvent. par tes temP9 actutla &! :.roub!~ con4ulre à une Sèrl('Ulll repr!Se des affaires et m~me, qUI &alti à l'apallement paclftca:eur des Etala et doo particulvrs. 

PARK-HOTEL NAMUR 
1t avenue de la O •re - Tl-!~ 13-39 
Bon confort mO<I - e l prtx •r&.. 
Son restaurant l ta carte et à prtx flxe. 

Suite au précédent 
Pour Anvus. c'œt l'occasion de r<parer oe que ta par­

t~rte pol!'. lque a. a:non b:1aé, du moins fêlé - notam­ment m Alt.magno Sous cc rapport, la pr~ncc de ram­b&Mlldeur \'Oil R'chthofen et de nombre~ dW·gationa 
oU~Ues de port6 et c.:n•.res allemands - quelqlllS-Wla mi'me t'1l unl!•mne - est de bon augure, LA Ville de Ber· gen <Nol'\'êltoel le port de Wisl;- ($11ède>, la c!t~ ltbre de D&nJ.iC ont profJté de l'oocaa:on pour o!Cr!r li Anvcra. pour son musee dt chonnanta eouvminl b.latorlq:JO& Notooa, avec crande aat.Jdaction, la reprtllenta:ton. par un éch~ vin d'Amsterdam. dee porta d'Amaterdam. Rotterdam et 
Arnbfoul 

SI AnvenJ Olt tr6I flére de ee wlr proclamer capitale et slèae admlnlstratlf de la Nouvelle LIKUe Hanseatlque, elle œt un pe-J .urprtse rt même attr!stee de la Calble partici­pation - mettons <lu rOle •Haeê q11e Jouent les \'leWa 
cl~ b&IJSeatlques ~?ges: on &\ait œpértl mieux de Bru­xellœ, de Namur-D=t de Gand, de Bruti:es, d'Y~ dlll 
Hamel<. 

Pourquoi ces villes, q·.U. toutcs, eurent l'honneur et !'avantage d'etre d'importanta ligueurs ban~atiqurs, n•ont­
elles pas Urt profit de cette clrcons:&nc.e pour, elles auul, renouer a•ec lems consœun des :...=nps t.roub:és du mo;·tn 
Aget 

AU MIDI OU ALLER 7 à ! 'HOTEL DE L'INDUSTRIE-Midi Chambre 20 !rr.ncs. Chautrau• ccmr Il ea<I courante chaude et !roide. Ttl<'phoi ·· entlhe sa•'..~ v-t!on. Notro de\'loe: 
Qui 11 ~trnt rrent. - Tèlfphone : 21 26.07 • 08. 

Re-suite au précédent 
D y a.valt là une btlle occasion d& manifester, une rota de phis combten la q~es'lœ drs Janiues. qui &rite tant en œ moment notre malheureux pa)-.., <'St chooc S'JpcrflC1elle et aOOE6SO!re dans L• vie des peuplr.a et combien tntunee, sincères et erctcaces ttaJent Jadis tes relatlocs de cités de 

la~t• dl!terente. 
Doll4 le cadre des fét~ hanseatlques d' Am· ers. on volt tort bien une r~cepllon à l'Hôtel de Vllle de Bruxel~. une vls!te l Namc:r, le rappel de !'Importance de l'!nd~rte eu cul1Te a Dinant. un raoùt au Chàt<au db Comtrs ou à la Mal80n Oharles.Qutnt, à Cane!, et une ... réouverture han· séatlque de Br\JSCS·!JOrl de me:-. Apn& tou~ Il n'et>t pu trop tard pour que «•la oo la.sae encore tant ll Hl. q,;.e Je vutt&blc alX.œntcnalre De ae place que dans trois a.na, 
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Lei nursr~ au t'OGB Ol'ltT NUTRIClA 
o-ert ddJCleuX 

~lai l)Mldant lllqud l'tchan~e d'ldees et d'amllll's qul ae 
fait en ce momr.:it • AnHn aura pu se <1evelopper, peut­
tlN déjà !l•urlr et m~mc rapp0n.er ses premiers frultl 
bknfalaantl, En to11I cas Il n'y a a un.ne utlllt.é pour pe ·­
aoone • 1aiascr oubllor que d~ le mo)·en Aie Il Y &valt, 
d&na ootre pa)a. der. villes wallonnes brabançon.net. llm· 
boUJ'îro'- cl flamandes qui prettqualent notre actuelle 
deVlse natton&le de force dans l'unl~n 6&%16 1e prtoecu­
per de l'idiome qu'elles pt&t.:q"8ltnt.. 

Une nouveauté pour vo1 vacance1 

L'Mul-rmaurant du VU:u"X·PRE. a MELREUX !Ardenneol 
Confort Cultme de quai!~ · Mqnil•qu• parc de 30 la. 

T p, • Baua dans l C>unhe. 

WESTCLOX ~~ue~1~U: 
Flandern • Vlaanderen • Flandre 

l..h fttea l\l I\ · :qu o turtn' à Anvers ce que eonl !.OU• 
loura. sur 1 .. bOl'd.\ de !'Eacaut.. tes cèleorawons commt­
m<>1aUveo • bellœ, dans leur or:;anl.iallon ccmme dan& leur 
r<'altaallon. pl .... plemes de cou:eur, de n!U&QU•. de m ... 
lérature e: même do bonne eo·Jpe e' de bon V'.n. Ce fui 
donc p.Ufalt, co..'lt'lura·l-<m P.irtac: 7 Pas tou: t. fait -
pendanl. car """ mal d Anrerso:s leur ont trC-J•é un 
petit galll de prop&qlllldc '°"'""'C1ewe A ceux·lt. U a 
tembl~ que la Bel&:lQue n'a po.s e:.é a la pl&ee qu'elle 
aurall du occuper daDI la ll\ll.n.!e.:atlon pour la renalS­
ance de la H~ ~ ie Roi v.nt à Anven pré:slder 
la liêance 1naururale et pro>oqua iun.sl tout n6c:CM&:rtmcnt. 
""1 Ml acule pr<!Mnce, J'exécut on d'une OO deux c Bra.­
b&nçOnne •· ?d&lS. une roia I• Roi part. U n'y en eu1 plus 
prl'llQUC exclushrmmt QU• pour la Flandre. comme Il Bru· 
selles. Namur, Dlnant n <\J.SSeD Jamais H'<> dea vU!ea han· 
oéauquoe. 

Les nom~mlS('I dtl<'illt>OllS allema.ndea. tout à fait a leur 
p1-re d'alUr'Jl'S au Concreo hanséaUque, ont Joué de c F!Jln· 
dem • à lau·e lr""""llllr de joie leu von B1.~ dans 1& 
tombe li l('tt1blllil b:en qUe quelque !llaU\'ll:$ C~e eût rayt 
Il m<>I c Bc~en • de la pre;que totalité deo d.Jacours alle­
mands. &t toua les autres candidats leur 001 embol~ ~ 
pu : Plandre. P'J.andtt, Plandre. V1aanderen, Vlaan~n 

D aucum l'OIU !ait lncomcemment - comme le eblm 
cttV~ 111U le fil de l'eau de !'~OU' - d'aulr<S. manl.!eole­
mmt, 'I ont vu e: recherché l'occa.slon de déven<'1 leur 
ba!ne contre b Be!&tQ1'(!. ~ur esprll paTU<:UlllrU'.e t't 
ùpar& ti&te. 

St al:W. leo advt'l'Slllra d• l'uni:e oaUonale profitent 
d• toute or<ulon pour lmplant•r leur méchante et WI· 
dleuae c~plue la Bel&'•que se compœe de d<UX paya, 
:a Flandre el IA Wallonie. et de deux r&ees antaiOll~ : 
~ Ftam•• · 11'1 les Wallons. • 

BJ;LLrRtn .. l'Hôtd chumant de WAULSORT. Sa cuisine 
fine. Son coq au vin SH tcre1·~ Pompadour 

Calvitie• 
Ar"' n I• 1a chute des cheveux en une sàoce. ~pouaae 

ns101e d~ la 4me lbnce Pnx par séance : 25 Fn.. InaUlut 
C.pUlalre. "· r Oauchtret. Brux. tél. 11.7925 Cde 2 à 1 Il.) 

Lea abaenta ont tort 
On a va!Drment <SP<'re. aux !ftes hanséa!l<:ues d'Anurs. 

rntendn! une manl!~Uon quelconque de la pr~e d• 
d~~atlons O'J de ~tant4 des ancienne.a a.ttlllks •••1· 
l<mnea de la H•nae.. Au fait, on 5" demande Il la VU!• 
d'Am~ - QU! n·a d'ailleurs jamais eté, olflcle:lœient 

pu t"6çamma : cNO~MANDY 11 1 PARI S> rlurve:i .., 

11moo~œ~mrEn11 
7, rue de !'Echelle, PARIS av. de l'Opéra 
C~ambrn 1 pan. : 11n1 b1in dep. 45 If.; avee b1in dap. 150 
Ch1nibra1 2 pan. 11n1 b1in depuis 155 fr,; n ec b1in dtp. 100 

du moins. ~bre de I& Llr:u~ b 1!Jq\le - n'& P83 
oubllè d'll»"!ter les vr&!a cltb ~i.;quea belges, et si>6-
cl&lrmont Bruxel!es. Namur, O'.nant, etc. Oii bien seral:-cs 
que ~ lnv\:&tlons a ~ra;ent é~ rdustts 7 Cel:> .te sera:• 
d'aWeurs compns de !a p&r. de D.nant. dont ~ tdles ne 
doi<elll. ne peuven: rutre aimer ftalO)'tt - délà 1 - &Veo 
d1nnombl"ab!es dé!tgUts ellem!ll>ds. M.t.b on eQ! almé =· 
tendre à Anvers, par exemi>le M. :.UX. parlant &U nom de 
Bruxelles. Bovesse celébran: les meita ~Uques <!• 
Namur .. On eût compr'.s que dl•cune des autres cl:és bel­
bea, alflllée.s à la !ameu3e LliUe. y fùt al:~ de ss petite 
manlftstatJon particuliere : qui d'Un d!aeours, qui d'une 
r~ption chez ene. qui d'une mt'dallle commtmorat!Ye. 

Mala T1en ne tut fait, personne n~ dit rien. 
En attendant que ron p111ase taire !~ lumlN·e &Ur les cau­

M"S de ce mut1sme, de cette lnacUon. peut~trc de ces al>­
scncr..9 convenons qu·encorc une foLs. 1<'3 a~·nt.5 ont eu 
tor:. 1 Tor:. de ne. pa.s se montrtt. de ne poa se faire teouter, 
tort de rater une m~ruflque ooc:a.o\On de s:gn&!er au monde 
entJI'!", allt-ntJf aux fêtes d'.•,mcn. 41'Amors sans la Bel· 
ctq~ ne aera!t i>l1.S ce qu'tlle rat a"c la Bd;lQue, que l'ln· 
~rie bette lout enlltre - du nord rt du sud du pays -
est à la be.se du •utœs et d AnVen et de h ~ouve!l& 
H&rue. f't ~. déjà d&ns ltt.. ld.ntalns tmips moyen&· 
itUX. les Bell11'$ d·e.'<;>:U.lon trançalae 1 en•cnda!er.t à m..-. 
•e.lle a•« :e::rs fl'+re& parlant le tlL1 nd, pour crttt ~t 
fa.re vlvr• œt te vi:.;., oélèl>:e, p=nte et rlehe QUI s'appel!e 
Anten--e:l-Bfo~2:qu~ ! 

L'hiatottt ~ :a B<>:,g',que, dans 10n msroible et dar.s ses 
d~tal!• "!: bien ce:Je qu• J ·B NothOmb quallflalt d'hls­
tolre de.; occa.slons manqute<. 

~ 'lENAlX c Cour Royale rt R•stnurnnt LL«:>n •. 
.... ,d.Place. Un des bons relais de Bel11que. l ' ordre. 

Rotterdam . . . boude 
Rott""1am bOJde en ~ :n~nl! E• pu peu 11 El pour­

quoi cet:e mauvaae humeur? P<>W' rkn de mOlns crie 1 m!· 
tla:lve pn.M! a Anvers de reoonsi:·::ic:: la L!ine Haruéat.­
que et ~ la fll<ation en œ port be!i• du 11!<'1:• e m~e de 
!& cap.t.a\e de l'organlame écoDOmlcpe renouwlé. 

Rotterdam. Jeune rJva'.e d'A'l<e~ n'alm~ Pall e: ne peut 
a.mer, peralt-il :a vt'n~mble reil'lf de 1 Dcaut e. appl;q~e 
- avec Que::e ardeur! - le pnnctpe que rtrn de oe qw se 
pa.ue a An\ers ne !>"Ut lu. ttl't' !Jod•llercnt.. 

Alors. quelle emoUon a 1'&ru1oncc du Congrës Harueati­
que d'Anvers. queue amer:.1uno de le 1 Dlr prbldcr et ouvrir 
per S& Majeste le Roi VOpold, quels f'<'ltîCls de soo mcon­
teat&b~e ~-uccès moral et meme mattr.el. 

Rotterdam. qul n·e.st v•nue a aa "'-"1t1on tntemationale 
qu'aprea 1867 1ouvmure du Nl•uw~ Watcrw('lll, en majeure 
per:le au detnment d'Anver~ •QU'tlle n·~ d'allleurs cw;<; 
d'em mnrer au grand dam ""' l amtLié holland<>-betgeJ. en 
part.le aussi au detnment d'A~rdam et mê!ne de Dor­
drKh!, Rotterdam encal<!<! d!tllcilemen: le coup qi:'Anvers 
v:ent de lui po!'!er dans le domaine du pttSt1ge eur~. 
vol..., mondial. 

A\WI, le c ~lt'Uwe RoUerdama<'he Oouran: • n'a-tr!l pu 
M•ité d'y &lier ~ sa petite man!fes-.a• on Irritante pour :es 

' 

S.•leos. ma!$ probab'.ement IOU~ à fall artHJ>l• a ses teo­
!~n.. 

1 

C'tst !'&Mien propr.i!talre du Pa1illt.n-Japonais de Gt'n1·a1, 
M Dumont, qui exploite le DOU\'tl Hôtel DORCHESTER, 
à KNOCKE. à l'Av. du Littoral. 9<' thambn'S, t.. conf. Vue 
sur mer, lJft.. Cuisine parfaite. PrlX rauonnables. Tél. 619.89 



2326 POURQUOI PAS ? 

La Bonne Rubcrgc, La pannt 
61. Unit• O·~--· c..u •• , pru. tta• $pec.. b ... ., ....... .. tt HWON tlM 

. .. et ergote 

Dan.\ le i11ind quo:1dJen rotterdamo!a, l'auteur d'un art1-cle qui a:1lue l'"'enement anversois. un tr!ll aa•ant. pro!..,. 
1<ur 1>1>ral1-u. prend p:aJ&r à contcai.r à la toca à An•'f'fS :e d:olt d è're le 6!è;e du Conrrca Hansea:.ique et la eapl­
t.a:e de la Hanse et la qualité de Vtlle H&OMa::que. 

HJSt<iriquement, 11 est d'ailleurs exact qu'Anvers n ail 
Jamala été une VIU• Hanùatique proprement d;i.. c'ht.­
l-<ill"e membre dfectlt et rtculler de la uaue Ha~a:lq••. Car, le port scaldttn ne rut JllD!Ala qu'une IOfte de dl!l)6t, 
d'entrepôt. on dJr~lt actuellement unr aiience de la HAMC Tout en Joull!S:int de tous les avantages de l'ILflll1auon, 
b V o!_e de B:a.bo n é:a1t qu"l.lne s::c,curt1ale auxUwre, une 
•ll•tt de b !édtr11t1on. ].lala queLe aux1:ia1re. d~nt les h•s­
tor;ensl Aux temJJ<I de °" ir.>ICndeur du 16' et 17e 4tec.e•. quand la Ma~n Hanséatique servait de dcp(>t dea mar­
chand!ses et d'hOtel a;u: del~a:!ons des autrca Villes ((lrn­
merçant"-5 de :ouie • "Etlrope Centra:e et Nord,que. le M"· 
''-'tl"llt communal 1•nvoya1t touo Ica Jours ses tAmbôura, sa 
clique et se.s mw;tclens au-devan: dea Han.è&'.es POUt :es ..,ndulre trlompllsle:nen• à la Bourse pour leurs ILflalrf'" 
ou da.."JS aon superbe hO'<'l de Vl!:e pour lts fastueuses 
et ar.!llt.qwes réceptions. Le Jouma&t.<! nêerll\ndal.5 a donc l>l•n wrt de d!I'<' qu Amera tst all&'!I ttrangm à la Ho.n..,, 
ou au.ssl peu qual!!lte que .sa prop:e ville de R<>:t<Tdam 
pou: 1 1 approprier la îlOlre et les bènef1œs de l"anuque Ugue. • Et p•Jla. Il suppo.o;tr meme que les SinJoren n'cus­
&rnt. ;:unnls eu quoi que cc ""Il de C<•mmun avtt l'lnstitutton 
h.~nsés':que, pourquoi ne pourraiCD'•lll a·en o<cuper ma1n­unan1. pourquoi en la ~1:ant leur seralt-U d~!endu 
de s'y al!lchl'r, voire de la prt'slder? L'idée d'une llR11e d• <!Hen._<c économlq11e de 1·ourst et du nord de l'EUrope 
n'e:.t pa.s breYet~. que dlaD1e. R<Y.tenlam aurait pu tout 
auss! ben Q'J·Anttrs <touJoun dans l'bypohf8t el-<!_,,. 
"nvt.ssi:~• prendre l':nl'IRlh'e qui rtuss1t al bll'D sur les bôrdo de 1 Escau\, Il .ru!l.,•lt d'y pen.•er ... avant Anvers. 
Et c c.s: ce que, 1ur ~... bords de la Nou,·el'.• MeuM, on n· .. paa 11.1:. .- c'est pourqt·ol R<>tt-.rdam •. ro•.e 1 

t'ne 1><>nn• adr••" à : BIU:.t.Ut.1' t.-:OlJ K-~1.1:.K, HOTEL. 
Pt'''°' LO)ll Kl.L=>l. E< . oour cba·•de e\ fro:de. CU:.s .so!i:née r;>:lr pro;>r!~t PellSIOll JO & ~ franc& Balna rratult& 

P rélude aux voyages de nocea 
R«ommandés par l• P. Piu 1. les VOY*i"" BOOHA.ERT, •I* claJ.i.•t•s dau.s l'or11•n1s.t100 1mprccab1" - et à des prix lntt­
rcssani.. - de wus voyag<s l.:'.ld1vlducl.s ou col loc:ti!s. trains 
o..: c:an. L'adresse t 17. r. Stephani• Brux. Tel 25~2·"· 

Bacchanale néo-activiste à Gand 
Des mlll:ers de ruraux. •cnu.s du plat-paya, ont manlr~tè t. Gand, dimanche. pour la llbèralloo de Ofilmmens. Ila tt.aJcnt &rrhé:> par !oul'D«lS entteru à chaque train, ou par 

cargatsom de ces canuona au'lomol:J1: ... qui ,,.rvent hM>:'ue.'.. 
l=e<U au tranaport dC$ bœ:iawc et qu'on revoit chaquo 
foi:; qu'il y a qu11:que part une concentration de pa)'MIM 
nam1n11anu Lea lemmes lleuraient en Cl'OLndc nalorlté 
dUlll I<- cortt;e QUI a dén:é do.na :,.,. !U<?S du obel-":;eu de 
la P?andre ortc::!!l!e, an-c aocomi. nwmmt de cn.s et de 
hllrl..mcnta. Choque manJestant ou manlf('lllonte portait 
a\ la t>out<inn!êre du veston ou au rorsagc une étlouetto 
ponant Ir mot • • Amnr.M·e • BraM.,...,,t dl'S c caltcou 
aux lnlclpt~ona •m~ tout '" beau monde a pria, pour qùCIQtlC$ heurta JlO'...., Ion du p.wé. au mllleu de 11n,. 

•A LA MAISO!li 
83. nie des Bouche< OMER Menus cop~eux à 

12.SO et 16 tranca. 

Le travail lmpoc:cab:e du 1p6c1alla<• 
conUre a to1:e lln&e l'"-'P<Ct d'l LEMMENS ne..i. • !SI r. E:n Féron. T. 31.&3 85. 

d.~tr~ren« !IWpr'..san:e du ~.ip:e san:ota Q'.ll ne a'eat mftrl• pas donné !& peine 4" contrttnan:!esta. 
L'atfaJre é:•11 moi,. · • par 1 .. • Vlaamsche oude *>ldaten • 

qu·on dè.SlJn• par les trois lnt.lalr' : v, o. S. et qu'on r.u• 
rr.lt le plua rrand tort de PN."ndre llO\ll' d<'s TI':.!rans fla. 
man& cl.. la grande r ··=. 

Les vrala • anc:ena • de 1'1andre aont rrooJ>N par mJ1.. liera dans Ica rangg de la Féd•ratlOn nat1oll31e dea OOmb&t. 
t.ants, de !& F'Mêratltm naWoM:e dca lm-alides, de l'IJn!tlC 
de.a f'ra•ttnt.IAI d• l'A11Dtt de O&m~. C& ll<'nnent :. 
V. O. S. pour quanwlé a.l:l&olument MCllCNb:e. Et Ils o·oo~ 
PA.< tort, parc• que lt"S d><.s V. O S. n·on1 paa cent cinquante membrea à Osnd. Enoore lu oent cinquante n'ava~ot-)J>. 
pu Jugé utUe de ,,., m~er agx ranp dea cam~rds qUI 
manJes:.ak'nt en lueur de Orammma. ùes c Vl&amAIC:b• 
OUd~ SOldatf'n • éta!ent tm exactemrnt au nombre de 
vlnrt-<:inq - cmq rr.np de cinq - d"ns le cort~• d• dl-111Anche. C'est d1re combieo on .e ~ du p<.lb::C qUar.d on parle d.a anct•n& combatl&!''a à propos de l'~o.nosatlan 
dt cett.e Joumfr tap>setJSe. 

"

At J B J Ai BAGNOLES de L'ORNE 0 e e • r NORMANDIE 
V1ricn Phlébitct Circwl1tion 

Comment on écrit l' histoire 
Naturllement., les 1 Voll< en St.aat t. c S'.aodaard • e\ 

r.utl'<!B Ceull:-a n~tlYt.s".es du mbne t"llneau. q1ll avai<-nt ratr un ba•-.iie U\'ant avan: !& maru!esta\JOD. pJl>!:ent Ml 
oomp1es-rendUA dJthynuntnquea. Leurs tnvort'$ Clkiaux et 
CO!TtSl><mdant1 gantQ!a ont vu c:nquanre mJJle manl!ee­t.ant.6 au moins. C3 ont ru la foo_~" &anto?M !ra~~m!6er arec 
eoth"'-'>a&me t.vec i.. croquan:s qui défilaient dans lœ ruto1. R.!en n'œt mo1na e"'1ct. e:n ~n1t la ville a ~u tn'a 
frotdement I.e flot des 1uppôU1 du bart>oul~eur acluf'\!ement 
b~rge dan.t !I& prtoon. Et la preuve de l'antlpath:e QUc 1 .. hablt..nh nollnWl'nt PQ"~r ces gen.'1-1& on peut b trou­
ftr dans :e rait que, presq<Je par:out, lea &Nl<'ht:s à lef!i· JI• de Gl'lmmens, afllehes que lea organtsateura dr la ma.. 
n1!l'1>tations avlllent coll.,.s sur les mttralllrs et JUJq\le ll1r lei a!bres cl<'& ir.omuenad<s pul>'.lqces. ont ét<! lac~ par 
lœ passante avant q1ce .., ~rmlnit la Journée d•>uüniœ:e . 

Et pourtàllt., l<s envoyû ~laux et C<>rrespôndants de. 
leu~!"' l'lamlniant<!s ne sont pu :~ seula à avotr k-r.t QUe 
!& man:!ea:a!IDD en raveo.ir de Grammena et la !l:e d·J 
mant r.amand qui f\11\~t f'.lrent dé'llOllS!Mlt!\'l'a de la '"" !ont<! unanlme du peuple de Fl~ndre d• vo:r tr1.-.npher le 
r+fionallsme unilingue. Un Journal l!bt'ftl du 11111'1 no~ a lait un sort aux IO"..u.s<a de q1;<.-!qol'un qui lui a ae.-v<~ fl;r u theme, 1· pl.us ·~onnanta bobarda. 

WATl!R LOO HORTENSIAS LES IP'A U •OU JIO ) RESTAURANT PENSION 
a , AVa"U & D E • &Ll.E VUll - T ltLtftMO N.C 9 2 74.11 

·~ICIALITC D 'A"GUIL L C• A LA " 1ço1ac. AU \IU tT llT TA•TAJtll 

Un n!porter halluciné 
Oe reporf.<!r, san.s ooer reprendre à aon oompt., le chl!lre 

de c1nquan1e nulle manlle&Wlta cité par 1 Vollt en Staal •. 
le • Standa.ard • et aut:e.g 1euilk's f:amlnpnteS dant tout le monde lalt qu'el:~ ont la lobe deo crand•urs. pane de 
dtzatnes de mUUers d'hommea e> de lemmes c ~ oort"c<: 
lul-même, t<:nt·il. dtp«Sse en unportancc. en prr.suge et. 
la •t·U !e d1tt, en crandtur, tout ce ql Il es: J)Ol&lble d·:ma­
t· · ·•r. a On v~t. Pàt c~ smip!e c.tatkm. ~ ton d~ c pa.. 
p;er • c·eet vers la tcn qnl arrl'ie au rt4ioule io:..i, quand. 
d'Un stylo évldemment lrémL'6.•nt, 11 traœ cee l!in"1 c Nous dll'ons un mo: de la d~an•e !<llJ•ude du 1tul 
dJ'apeau bolie q.re noos •~<1111 TU à Gand. pe::d'1 &'1 Dlllleu 
de J& ma.rce dœ emb:èmM au Lion de r':andre et des éten. 
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KAYAKS ~:''Y_:_ 0cC::'~n:_ ~e~=~ GANO~S 1 HOTEL-TAVERNE IRIS 
CRF:Dr. 1r rue du Prortts. 103. Bruxelles. TeL: 17.64 89 

clal'da Dkrlandall- • Pour Q".ll ll1 oe:a l PemamlloUc. l 
Hoar·K~ ou m6me a CO&rleJol. 01.00 ~- t:re OO'J'l'er., 
dlm&Debr, d ~me jauno ID&:'Qutt d" Lion de -.Oie Or, 
œux qut 7 ~l&ient 11&•ent que c·c IO<lt le ccml1'alre QUI • 
• rai et q<nn cllercllan; bim on n'a•Jrall. pM tr~ dix de 
- dr&ll('&\.IX de Flandre dan& iou:.e la vll:e. ceux QUI fieu· 
T&il'nt dana ~ oortege excepte&. 

Comment ni.onner. dès lore, que oe reporter baUucl~ 
ait pria pour des mouvement& c>oni.JlN de la foule, les 
effet& de ectn~ •vamment on:n .... Ll'M par Staf Bruggen. le 
rrand menour de Jeu. d:u-ant lt. • Zoanir!eeat • de l'ap,..._ 
zrudl. à la p:&!M Sa:n:-Plerre? !:: comment •'ttœner aual 
que le ~ J<>Jrnalls:e. doll; la clairvoyance, l"ob~th1'~ 
et te cla:l d'ob<lcrntlon œ do.vent pu etre les qualll6> do­
Jll!DSD!ee. &lt pu 6crtr• dana le mime pa.p:e~ : c un f&!tl 
Mala 1.n fait malli.eureuMment trop lplor.! en Wal!onle e:. 
tllCOre une ro;a, qt«l \e$ mWeul< bnueUol.s ae rdusmt à ad· 
mt<tLr~ c est qu en l>&l'S rlainand, la langue et la cnillsa­
Uon lranç:it.ca oont coru<:dert .. oomme des chAncreo qu'il 
!&ut i>bloiumcnt ext.r!><'T • D 1111 aurait JUlh, à ce tumlate, 
dl! 11'prd~r le! e~1gncs d<'O bc'>utlqllea pnto~ pour ae 
rendro comp~ qirel:es ."1nt rMJirtai en français. qua!.tt. 
vllll:t qll!nzc ro.a r.u- cent c est une manlè<'e de v:~te 
qc en vaut bien un auLre. Il est permanr.nt. D n·en a que 
plu. ck &lrnU!catlon. Et Grammcas. lu1-<nê:ne. n'y pool'Tlllt 
r~ dl&ni<r. car s'il s'en aY'.sa.'t ua J<p.ir, Il :,."'<T.:vn11.~ de­
Tant lut non p.;:a des administrations plua ou moir.s OOM· 
P:ku do ara d6bord<'!nftll'll mals des pan!cul:.-1'S qui tu, 
!e:airn• !>"•'lei' un mau•. "' qual't d'heure. 

Les étangs de Bierges-lez-Wavre 

H61<'l·R .. t.aurant 1·• ordre. - Ses ~!>«'lallth. T.; Wavre 378. 

L'ENTRETIEN lave vllrilles. fenêtres. etc 
H8, r. Tcrre-:\euve, T. Il 13 zÏ 

La u zangfeest 11 et le meneur du jeu 

Le 6taf Bruqen. dont U a ttè qutation ph. .. baut. acteur 
à - moment.a perdus. es: le muid meneur de ~ dea 
m•nlfe&tallona OamJngante$. C'est lui qui fait parler le 
chcr!lr, quand U le faut pour aoutcnlr le verbe des orateure 
OU pour rèpondre aux tmprécatlOlll des ténors. ll n·a pao 
aon paroli dana cet emploi. 

JI oe dtmcne d'aillt'UrS comme un btau diable, gesucu· 
lant et Cr\ant comme qUatM pour &e !au-e entendre d"" 
l llun.nts et d.. ehor!stea. Le foule ttol!e tant bien que 
mal in lntu\ent.:ons de oeux-eL Qacun des t.•s:nant.a 
•st nant.l d'un proeramme ol) U trouve tou"°" les tn<l:ca· 
t!O:U désirables, D ll&lt quand Il doU se lever et quand li 
do!t a'&M«Jlr, On lui dlcte les phl'Nl'a qu'il doit prononcer 
au &ilnal du réir.-..r Stal Brunen, les cba.nsom qu'll 
doJt rcPrtndre en obœur, les lnl"r~tona qu·u do:t Jeler 
dana '" cone<rt. C'est le caa de dlro que c'est regle comme 
du papier à muSJque. Mais Il taut Nre plu. gogo que nature 
pour <.e lal&s<'r prendre à si irrou~treo ltc<'llea. Seuls ju.equ'a 
pr+f'nt, l•.s en,·oyés spèctaux d.,. Journaux bollandaia 
a\'1'.enl donné dans ce pann.-au. c;ir, blrn entendu, lea 
se"" d~ • Vollt en Staat • et du c Standaard • ne sont pu 
eup-. de us manl;-anttS. Us nt.lo4ctl\'1$tes qai ont orp. 
n:st IA m:.nt:es:atlnln de dlmanctic pourront nurqu<r ce 
.lour·là d un caillou b1anc pulJQu"U &'rst c.rouvë un }Ollrna· 
11.ote '11'111lon 1>~r prendro Jeun Jonrl•'1rs au &trtewc. S:at 
B"'\lnrn qui a mou:llé à ro~ de gest!rul•r la chem~ 
bla~·he qw IUI donnait l'air, 1ur !IC'n ~ha!aud d'un 
homme qu'on va gwllotlner, Star Brusilen peut ~tre 
cont•nt. 

LE SAVOY SOupfT d•nunt eprto les spectacl .. 
P• llta rt 1r1nd!i :1.1 pour ban(lUttJt 

47, Boulevard de Waterloo, 47 

37, RUE DU PEPIX. Tél.: 12.91.39 
Porr~ de Sr;;:1u..r 

CHAMBRES·SI'UDIOS, GRAND LUXE 3 - f 
OER."iŒR CONFORT. PRIX U:\IQUE t:) r • 

Conaommauons de premltr choix. au prtx nonnaL 
Atmœpbere agr~able. - Audltlan m\U!cale. 

Logique ferroviaire 

Notre 90C!et<! de plua en P:ua nationale des Chttnlna <141 
ter est logique &\'et eD~mé:ne. loPl>e jusqu'au bOo~ e·eet.­
à-<in Jusltl'â l'absurde. On &ait q,,·e..e avoue ne rlft'.I oom.. 
prendre aux lo;s ,,,,. l'emploi des lan(ues et que. l>O'-ll" 6-.ze 
lllre de ne pas se uunper, dk la~ à la le-..ttt, aar.s 
D~ aœ soue! d'ln:erpn'tauon Dl de bon aem.. Eli. 
Tl<tlt, notamment, de !.lire 1 bart>ouŒH • tous les te~ 
flamands a... lnd;.cat!or:a d .. t~ &ll pabœ dal:lll la pre 
d'Arlon, la t.ext.es tranç:ila rea:ent oe.t.s •·l.s.bles; les !Il.l­
cr1pt10"' !lamand<'S ont ~ru IOUll des oouch.,g do pe;c. 
turc. Alllll. la 101. la lul. esl a.pp:lquée. Et la S. N, C. F. B. 
eoit en rëtle aHx: les oé(>'1ratl6•œ. Plus de tmnÇAl6, pllia 
uM miette. en F:and"' Plua ac !\a.'lUUld, phlô une pallH 

d'a, en Wallonie. i,,... •oyaj;'('Utl .. ..:on.. en Flandre n·ont 
q~ Il s'en tirer comme Ils Pourront L<s ,oyageun !lamllnds 
en W&llo°'•· on s'en t Se:.lls l<'S S."'\lxe:Jol.s. qui son: «n.. 
~ connal:re 'es d<"UX lancuao. ac arn:!rœ~ el:IOC:r."e en ll<:J.. 
~!ou~ apreg avo:: !l"llndll 1's ltm!!œ de te\lr 1 réilo:i >. 

i_. \Ollt de la be:;e • - "' Té:!!é. 

CHATEAU DE DEURLE s /Lys 

H61el·Restaurant-Ptn: ton d• l•mlll•. Ouvert toute l'an· 
nre. Dine~ à prix fixe.'- Dt'rnlPr oonrort. Tennt.'- Ptclle. 
Canotaae G<>lf a proximité. 1"~léphone : Gand 931.29 

REMORQUE 
Anticipation 

l~~re D E~'1. à accrochage rapide 
•t •fu' ~. rue Ecbenna, tel. n.90.l>l 

A ce propos. DOUS l."OUVOllS duia le c Jou."'Dal de Lwcem­
bourtl •. œ: :e no Le q·J!. pour le moment, parait iwcz fo'.141 
ma!a quJ n·e..: sans doute qu'une anticipation : 

c Du aourœ bien lnform~e. n0tl.6 apprenons Q\le la So­
c:N~ pretendwnent nat:onale d('S Chemms de fer bcl~a 
supprimera prochainement le bihneu!sme daru. les vo!tirca 
et .. aaon,a de son react>U, Toll\t'I l<6 tnd=t!or.s : C Fu. 

1 meurs. Défense de cracher. Tare du ,.·agon. e:c. 1 seront 

1 d~!s do:mees. dans une ae'.il• lancue. s:ll' des plaques 
an>o\"lb:es. Le:; :n.:ns .6èl"ODt arrê'.ta à la frontière Uncu• 
Llque, ou du age:lts liPéclaux enl~cron;. IUlSS1 l>re$temot 
q"e poe3!b:e. t<l<l:es ~ plaqua portant !es inscriptions en 
une lalli\le na~na1e tand:.S que d autres agenta ks rcm­
pla<:cront par <les l<'Xt<a établ!a dans 1 au:re lar.gue Les 
Lra1n1 se rftne:.tront emu!te en marelle 

• L'A.dmlnll;trauon ~a enaai:er. à ret erret. dc<1x mU:e 
•i<'nl4 nouveaux qui form~ront, à ch•que po:nt d'rn•rée do 
la tront:~rc llnguiStique, t.rola dnublt'S tq'Ji~ t.ravalll3nt 
huit h.,-.irœ par Jour 

1 va aeenta appelea A man!puler :<'S plaques trança~ 
devront., pour être ensaci<I. taire b preure de cr qu'llll • 
« acn•e:1t ._ a??on • et qa't!s l;n0ttt1t wi m.ot. de ct'<'.rh.n· 
dala, Ica autres cienont fu-e c riaarnsdlt<>e:end • e: n'awir 
aucune notion de français 

• Tous '.es c vral5 Wallons » et les c echtc Vlaairud>e • 
appl.mdlron: à cet'.e rnaanlflquc tnnon::on de b ~lé:• 
~pcrdûment nat!<ma~ dea Ch<.'l?UN de ier. Q'.iant a œux 
de D'- .compaLriOLe$ qui "' oontentent de 1 sentir Be!;:e •. 
:t'ur or>ltl!on est évldemmrn1 nl-1tl'iC'db:e. • 

Pl'!8 de oeil$ unique à NAMVR. au Prince de Liege, rue 
de 1 Ange. le ~taurant dea gourmeta aux prix doux. 
Propne•11re DEHASSE·!l.!ONNOYER . ..x-:enancie> de l'H(>. 
tel du Midi. - Nouveau p&rlûng pour 100 \'O!tures. 
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Knock e A lbert Plage 
T ... e Normandy Hôtel 

Premier ordre. 

Qui n'est plus une anticipation 
Il J a que~ es ,loura. .m doo nœ am;,a, q~ 1& pro!eaa on force de voyaser beaucoup. prend. à la sare de Herseaux. prés de MoU&Cron. un bUlet de chemln de ter pour Gand· St-P1,.rre L'employé donne le Illet. pw.s, t.out • coup. n1p­

pell~ ;,. royaaMJr ; 
- Monsleur, momleurl Je vou.s al donné un billet pour O and.St.-P1erret Voulc-i-vous me le rendre 1 J'ai fait une erreur 
D l'fPl'l'nd le b!ll•t. b1Ife le texte rn1nça1a, et met : 

Sint.-Pieter-~nt. Comme te client de.. C. F. B •'étonne. le 
fonct!onnaltt IUI dlt 

- l:xcustt,.incr.. Mon .. ,:~. mata unf' trreur de ce 1e.ntt m'a déjà valu deux Joun de lll5PtWSlon ... 
Le VO)'Bgeur amve à Gand. tait ses déman:hes l'l'vient à la C•l'I'. et dtmandl! un bill< pour Tournai. On l\11 donne un car..on port.tnt la m•ntton Ooornlk .. Mala l'employe nami>nd n'a rten rectltié du t.out 
Tourn&!. c·œt pou.Unt ailleurs qu'en Flandre, semble-t.­

U. ou bien. l<S Joun dt ansp Sion. n'e61<• bon que pour ceux qui emplo.ent le tn1nçala ? 

PLAZA HOTEL 
LE ZOUT E Tél. 616.68 

Epilogue 

Face aux Ba.mA 

A.lnal qu~ nous l'nons annonu. le pro­
cé.t ~ la 'eu'e Beckn verra aon ép1Jo. 
gue à la lin dt cette semaine et ce ne 
ser.i J'.I&• trop tOL 
~ déb&:a au:ont dutt un rroc mma. 

Vu l'importance de l'a!lau-e, li eOt èC.è 
âilflclle de faire plua oourt. 

cela cout.rra c.M-r au TrUar Ma~ on 
n'y ~t rien. 5~ d'autre !)llrt, O!I n'ép<li· 

... ., pu tOU> le> mo)'ens de prooedUl'I', " on ne procédait pas à l'audmon de tou1 IC$ ttmo:ns. il y o.·iralt d<& ro\I.\~ te·m dan& l'au• re sein 
Q n·..n pas la Jus\lce, c'eot Mane ll«lcer QUI DOUS vau• ces dt!'<'mes. D'autre part, cette temme pourra se van!A'.r d'avol.r mobJ~ tou•e la pre..-.e JudlClaire et d'avoir ·~nu l'actu&!lt" a\'tc une pera!S"..anc~ etonnan'e à oett..f' E!l>OQlle où ka f\:énemtnt4 vont pourtant &J v:~. Les t.OUJ'1SteS t'UX:~ mènws qui Mbarquent à Llége ae dlr1Jent \'ers 1" Palais de Just.Jet. • Il o<i l'on Juge Marte ~ell:er •. Le phol.Otlf&­phe de la p:aoe Sain:-t.ambert a .-u - allauu mt.reher rondement et Ir• pi"rons. 104 célèbrtt. plgeon.s cux-mèmts ont b<'nélu:iè de quelque. oache:a M rraln.,, wppl<m•n· 

t.alres. 
Pént:trer dina la wle ? Ça c 'était. durant o.-a derru~ Jeun. une aulre histoire 1 Le• prMlèi!èS de la martstr&tUre. du batrf'&u et de la ,.ndarmene è:.alent t ce point nom­

b~~ Q'Je le pre:oire ét.t.:t aux trola quart.a p:~in loraqu" le IP""' pub'.le .-,·ait l'aulOrlaatlon de ~~ à son toUr aux c folles Bt'rker • Que de ftmmea surtout aux placo.s 
..sl&œ. La car-.oonté fém.nme. c«'.es. e.· chœe connue, Mata Jamais °" n aura .-u la Llégeoius se 1>' •10nne-r l un point 
pare.al. 

On ie disputait un coin de banquette Le domaine de la pr- lu!-m~ e'alt envahi et les creoquW<ws• se di­ant enroytt& <!e Journaux lOta!ement :nconn"8. tmttret" des inouvemeni. tournAnts pour s1nsta11er à c(>•e des chro­nlqucurs reconnus. 

VILLA L'HORLOGE Rnuurant A LES S 1 0 14&0, chss de Waterloo. Se.. repu à fr. 22.50 eL 27.50. O:and choix ci<' hora-4':euvre. 

ECHELLES E 5 CAB E AC X Ill modtles. 
S.A (;sine• t.IGOT. COULEURs. 1310 â 131t. chau..l<'e de Wavre, Ald -.hem Tel. 3306 t9 

Lea joutea oratoires 
El!cs co~unen<u~at •en<U't j de'nitt, aruk que le p:o:u. aeur Heymans, expen c:te par la dclmae. !Ot "enu plutOi oontrar1er cette dernière. 
Le réqUllltoitt prit p:US:eur1 le&O«$. M. Oelwaide. aptts un dobu; pénlb'.e. dca ~tauons et des m.a·Jvala dti»rts -comme on dit en larcare eportlf - ae montra bien à la hauteur de aa tàche. 
Le moteur, une 1011 roae. t.ouma nxus et v::e eo: l'avoca~ gtnérat uns a:te.ndre aux IO!llme:S de , tloquenre. .ut donner la note qui 11111pœalt, sana eHeu. thèàtraux, t'1ut 

en ne né11taeant pu la mise en scê~ que rectamalt sa 1!­tuatlon d'accusateur D eut b~n quelq-Jca 10rtlcs tn:.tten· ducs, ma.a& aussi quelques pbra.sa c1na.an:rs. tenant le Jury en haleine en d~pit de ia longueur mt> 1tob!e d"'5 art._ ques prévueo L'accu.tt. coll~• contre lP 1a.mbrla de ll0.'1 bO•. 
parut encalaan durem•nt Elle a te.-rlble!'lle:u V:~..lli la RUTe Becker 1 Un moi.s de b&i.aU!e dan.& ct'l:e a\tnoophtre l'IleT­
v&nle et par une chaleur oarfo4.S lnu·nabte, l'a m:M cifll.ns un état peu reluisant 

v banc de la pan.:e c1Ylle ttalt occu~ par M&llres T&Chotlen. qui a r~r..s tota!•ment roni.act avec la vie du Palais. Laurent Neuprei. J Merlot. Malenn~. Ma~unl •t po;,.,n_ Tou.< ces M'9ieurs qui ex;>œaie.r.t des eu l>'IJ'tlcu· llers tul'l'nt le bec espr.t d ,. re bre!s On connait Io •.alerct d• Maltl'I' Tscholfcn. D a·ui réurv~ pour les ropllques. Mala la rtvélatlon fut Jo1'"ph ~lerlot. Ill_. de l'tx·maacur de 
Sera~. n:Jtton de no•re lll.nre de nn~~r Lor BJr· reau ll~eolA tient la un tlcm•nt qui promet. a mo.r11 que 
!a pollt.ique t 1 1 ... 

Quant à IA défe!lS". eCt aun1 tut~ Jusqu'au bom &•«: un• remarquab:e énttlr.e. à l'alhlt d• la molndr-- ocaslon d'att.aque et de la molndn> f!Mure da!l4 le tourd tt knsant monument de l'accuMuon C<>nun• l•.s dern!Cr.,. hcur<.1 lui ont '~ r~n·ks. uw qtt• :• vcu: la :01. nous r.Vlendror.s la aemalne prochaine SW" in etlor,... de M•lttt:i Chcl-a!le:r et Remy 

Chevron Source Ardennea Llégeoi.es 
HOTEL DE LA SOURCE. Reeo!l4truit. Ouvert. Tout der­nlrr confort Pension et Carte. Grand aolarlum 3me ftage. Télti>h.. 38 WttbO!Mllt. - Propr • J. So1eur Cl~mt. 

L'accueil du Palais 
On peu• •1re en out cas que le Paia.:a de Ju.t!oe d" Ut';:e s'eet tait. à l'occa.slon de ec aematlonnel pro<~• - aouhai­V!ll.S n'en pltU revoir de ~mblab:e - acc:uelllaot t l'ex­

lr~'Tle. La presse lntematlona.~ a :rouvt aup:l's de la Co11r et du Barr .. u toul les renaelrnem•nts qu·el:• Mslr~lt et 
tou~ lea racmie.. 

Le pré&lclent Fet,...,.a. loln d" se ~nlr à !'tcar- . <kscenda:t ch&qu" apr~!llldl. à la suspens:on d'audience au bar du PalalS. pour ae m&lor aux chronlqucurs, aux déleDMrurs et aux diversea pe™>nnalltés 
La bonhomie Utgeo-.l!e, etlaree u.ns doute par cet•e ha!· luclœnte atla:re de po:.son.a. a repris :e d=u& Le drame élalt ""lflanunent tra;lque &ln.si Ch•cun. aux •usperu:ans. cherchtJt à l'oubher un peu Quoi de plus lot{lq\le? 

APPARTEMENTS a vendre, pr,..qu• a<h.ves. 
Quartl•r Uopold. 175 • •25 mUle !rs. G"•c!rcû ,...,...,,~ <tre 80. r . de la Lol. T. 11.63 ~S 

Petite France de Meuse 
C'est am que M:rhel t •Ppelé ~- Avec oomb.en de raison& 1 Les anc:ens comba:t.an!.6 rrança<a de Bclcique viennent d'y tenir leur oonJll'és. Vot1s deVlnez b:en qu'ils n'auraient pu mieux cllo:.&lr que la ct!.é du Tora! ! Au-<IG-
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KNOCIŒ-ZOUTE- Hôtel Cosmopolite 
et, Aven LIPP"'"' Pt>na. Hors 6&1son 40 Fr Ballon " Fr. 

sua dea p&l't!.I. dea td(lee polltlquea. des courant.a et de. bOm· 
mea, Lltfe, aen ttnelle latine sur les ma.rch~ de l 'Eat., t. 
wt awr Fra.nÇ&l& de Bcll!Que une réception cbt.leureuae. 

Lee e.nclena pallua - ~.000 des !airs tombèrent sur le 
.al t>Plp - d61Cùcnt dan& Jea rues pe.vo:sées 01) ~ll'nt, 
le me.Un, de P"*1' k6 ~ p&ro:.55<alea. A la Vlo­
Jietu, lea Edllea de la C::4 macnillèrent la trat.ernlté d't.r· 
mea de :a snnde su=• et les on~ tnt.nçals dlralt leur 
esnotlon de ae reirourer d&Ds :a c!t.ade&e quJ, la pttm:tre, 
b&ZTa la rou:e aux armtes de ~ IL n eat bon q~• 
de t.e:np1 l autre on le rappe:Je. car rRlltO!.,.. ..a un peu 
ll'oJ) Vite de DOi joura. El:e p!ope m.\:ne 1 V!e~ - d.liOnl 
plutbt mQr\a - mata ck=rea enthoua!U!ea. lea andena 
ccmbai.tan:. turent &Ion accue!llb dans ce BoirA ~ea 1.n­
"1ÜI• Ylell hôte! du Mont S&;nirlolt.l'l.lll qu! domine le 
panonma du cœur de la olé. 

Le tw.nqu"t tut 11>:endlde. Ga&trœom;e fine et excellente 
61oquen<=" 1'y rencon:rnent. A la ts.ble d'bonmur, on ~ 
lllt.l'Qualt la p1'61ence du lieutenant geutral MOZln. ancien 
commandant du 3• corps d'armée et Mfemeur en 191' du 
tor1. de PUron, le rort oentral de la posltlon. 

Les 1111.. •o•clewi dt confort cle1ctndenl A l' H6ttl 

ASTRID 21 • •••••• cunot, 27 PARIS 
Bon 1•11 . • 8Qn KCUt1I •• Bonne table . • Prox crh ~rn. 

la années puaent 
Leman, Ben.rand. J&GQUea ont .Uparu Mœln aymbol lse 

à prè&<'nt la rts!slanu; ~~ de la place !one. 
un au\t'e ofrtcter pourriut i.. faire à ses cl>~. e'cat :e 

cololle ' Na_,. qut commanda l'lnoubbable ~ •.rar.que 
tt• . ...,.nC41 du for: de Laocln. l'i•_,,.• a t!' vtctlme d'lnJu.rt!<:es Oo .., devnlt b:en 
de 1111 rép&ttr 
~· ann~s pa.-it. Les hommes de la guerre et 111rtout 

oewr ~ ~mlers jour& pourront bientôt ae compter, lff 
ehe!a auru:iut JI y en eut QUI furent peu à la baulA'Ur de 
leur ml.ulon: p&r contre, Il en fut d 'admlnblea. Et l'on a 
un Pf'tl trop oubllt oe que 1<'4 t.rtUleuu des forts de la 
MeuM ont &L!CompU. IaO!'e eous les coupoles ~t dAns le& cu­
aema•ea du ouvras• de Bnalmont. U. ont prolong~. b!f'n 
a u delà du lkmp$ prtvu. la r~.anoe. l!:t ua tu!'f'llt mJa 

deT&nt une ob~aaUoo cruelle : t.lrer sur !ea locall:~ oO ~ 
trouvaient leurs femmes et leun enfanta e<>l>M<juenre fa· 
tale du reuu:ement wpe:-~onsl et d'aflleun ntt~ 

Pendant trop lonctempa, on a tt!IJU de ttndr~ jœUce à 
- h0mll\C3 qui, ..-..~ payèttnt leur attitude par une 
loncue e<: •· •lstlntf' ~1r.t1 

LA PANNE Les Hôtels TERLINCK tt 
COXYDE .. Mer SONT ENTIEREMENT MODERNlSEI:' 

Dédoublement 
Ll61fe, dJJnancht dernier. étalt en !!te On proiet tant 

de !oia rérlamt par : 'Abo<lca!lon des COmmerçan~ du quar· 
cer d'OUest a ~~ rtallat: c'e&t le d«l<>ublement de la Ylcùle 
rue SLn;&-MJ\r1Uer1t<J par une voie c.haitttiere p&J1ant ,1e 
l'endro.t d.11 c P'onta!?l~le&u 1 ei about~! au .ammet 
de la rue M IMi..'~ t.1lD de .el'Vl:' de pro~ement à la rue 
de l'Aeadëmle 
~ projet dtpa..,., Id! désln d'u!l raubOUrg D aer~ e11 

e!!et. aa ·~~tnt comb.en .alul.sl.,.. de la clrca!atlon en· 
t:e u~ et Bru•el!es. Clrcu.atlôn QUI. dans u~. ~:e 
cl<'• 'ltrlculth .,... banal~ 

C est l'tthn'\n Clfo:i;"S Tru!!aut quJ pou,,.. à la rta!Ja. 
tkn oe et d~oub'.ement. 

l'9 m1Dl8tce M~lot. qui dirigea le dêpert'""1ent d• Tta­
ftl!X au ~\oil !Ut rff.bé le gros œuVTe de cet~ en· 
treprtae, avait t411lu à kre prâent. D y eut des dl8coura, le 

LE MAILLOT DE BAIN CHIC ET tltGANT 

~ Ne'l,ljet.n OOllpt. i. COl'don qml:Jc>l!que et "'­
oun a4ln:ra l'aspeci. Pl~• pz;eot4 ~la ~ 
arùre qu1 borde lea 1".ewt '''""''"'la de lt. d~ Tieux ~ 
pt.rts pour ~ on devralt !&Ire quelque ~ 

Le calme dans un Il~ raY'~t. Au ce"n:.i.u DE 
SCIULTIS. - CORE o·AJR E:T DE REPOS. - CUlSno 
rrançaise. - Cb&mh:-e avec ...Ue de œ:n IOA!"age gral.Ultl. 
- ·Prix ra!.oonna.b!e. - Té~one : 112 Hamo!& 

Et fêtes 

A l'ocœ&lon de oette tnaugur&Uon, de.9 !&!<"a ~ dérouJ~ 
reru. dans le quartier. Les olt!clé!a .e rendlren~ ..:on à Na,. 
nlot ou l'on a créé un cadre Idéal pour lea souœ. PaTCS. 
pl~. pl&lne de ;eux. Lea v!eux U égeola n<1 pourraient plu.! 
reconnaitre les coieawt de k'ur c-nt&nCe, oea coteaux qu! 
borde11t l'huml>:e nr.saeau de la Ull3 au bord de Jaqucl:e 
ae lvnda Llége. Voilà donc Je \'l<!wt faubourit de Sain'.e­
~larguu!~ oen1 et bk'n sen1 Souhlll:Om cei><:>dan • que les 
oommerçan>1; de S&lllt-sél'erln tt de &l.ln~tarvuente n·en· 
ca!s&tnt po:.nt de façon trqi dure l'~!&b'!so=mt du ~ 
unique. ~ sens-:à es~ p.urota une arme t. deux tranchants. 
La Y1Ce de L!tge a fa.lt tout ce qu11 b !!a.it pour .st!sfl.lre 
aea 11.dmlm.V.rèS. Qu'on r.e la ren* peu dem:i n respanssbl<! 
d'un ra!ent......ement po!Ollble des a!'alrea dam lea anC:èil!l<s 
t.rtères où les mag.wn.. sont légion. 

Le comble du bon aena 

Olfnr un •éjour à Mada01r au M ay! alr K nockr-Zoote. 
Cet hOtel et. 3881 a vue sur m'<, es i !'AffaltemCl!~ çcré. olfre 
la Pl'IWOn à des prix doux Tout vnllm lmpc«able May!all', 

H 'd't ' supprunce avec r;aranuc Pli!IOM laçaaes ca;-es um1 1 e Vll.le et prov1nce 2.JO Il 6 fr le m' OeTIS crat. 
-------- ALGARDIO J. rue de Prague. Bruxelles. 

Prudence ... 

On a d'aWeun aoaventes fo!s pooss~ I• dtpartcmmt des 
I'rav~ux t. d.,. en;.r~ tnutl.?<'S T~ e COD6 ru <m de 
bMaln.< contre les eaux d OC"age Qut dt B'tDS 0:11 r~amé 
ce. b&M\DA puls se sont aperçu.. que C<'1 ba.as!ns ne se"· 
va:en: à nen d'autre QU~ de con st ...:~1 d<3 dcp():.. c;., boue 
malodoran~. 

Cela a ooQ~ gros à la cawe rommu nak' tani:tls que 11"3 
eqiroprtattons stupides pnva~nl d• cura b1ena e> gens 
qui ne demandaient qu'è \ 'IVrt' en µa i. 

Combien sont-:ls a l1U<l m ~lilQU<' v1~t me- de pans nù· 
robolan :.s. qui un• lo:s réaltaes. d~montrolenl leur ;nuu!: é? 
Combien sonirW; qu! ont dO 1 mca;rer de forœ dans le 
maqu la de :a procédure et y l:>lssér ron p'•imn? 

L't"XIJ?'O!ln&don se paye dl1'-0n 1 El!t rapport. pai~'re 
l <ertams hGlilIDeS d 'af!a!Ns, m:>la <"li<' coti~ chc:- trea 
10U1·ent aux par:icu!!e!"5 qu1. ma:hl'm'eu.x po:s dt- 'erre !«..t 
coanalsMnce aTee •e Il"' dl' fer r 

RALLYE SAI1''T·HUB ERT, à Genval 
H<lttl·R.,taurant 

- MENUS A 18 ET 25 FRANCS ET A LA CARTE 
Nouvelle Olre<'i.on. - Ttltpbone: 83.8121 
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c·est •n e!let un ~Jùw 1dn au 

Strand Hôtel - Coq s1mer 
Centro Oiaue. - ~ten z voo cbambrea 

Vive la nouba ! 
51 IOUt le moode ne 1'1 pu crtt tout le monde l'a per>K. ot de vendredi a dimanche demler à Charleroi et aux envi­rons. des mllller1 et dea ml!Uera de peraonnes 1ant venuea contempler le •P<eU.CI' de la trt• authenUque nouba .• ou musique indig~• du 13me tirailleurs nord..,ncaina. i.out apéclalement convlte a Charleroi par un comtù dlhaent, a l'occaalon des Journées coloni&lu Il y avait ln quelque c~nt quarante muaiciens arabes en turban blanc et srand WlJ· 

form~ bleu ciel a pasatmentenes J•un&. Qut mêlaien t a vec un rare bonheur les modulations de leura curieux ln.stru· ment.a tndl&ell<'b aux ~lats des cuivres. cymbales. trompet· 
~. tamboun e rro.aes ta'- plus spèc:i!ique.'T:ent euro­
péena. Ll'llr aucttb fui cons.derable. PartOUt la Ioule lea escortait, entraine• par le rythme de leurs marches ail~ rres exfi:utm rn fore~ aui.nt que par l'amuaante gym· na.cotiqu" des tMt'lhOU" lançant " to1Jt mvment !rul"I b&i:ruf't• 
l4'~ en l'air Et pend•nt • rota .)Ours du vendredi Jusqu'au d imanche, Il n·y •n •ut que pour la noubft El l'"n se sou­
Yiendn 1 'nat n•ii. à Charleroi de cette nouba-li 

A KNDCKE· ZOUTE • QUO VADIS " 
135 Dlr ••. ln "4>n et IN'I botel J.s.tL. i $ fr Aout 50 Ir 

.. . et vivent les fleurs : 
Et pua Il y eut de. lieurs • S'tl est une n!glon de notre pays ou 1•oraa1.1oa1lon d 'une l~tP des rieurs a l'air d 'une caceuie c'""I o rn en.. ...,., des mtneuB et dos p.ddlt ura. des lamtneurs et .Jes ~ rnen. qu on apt)ehe le P•ys Svtr 

Cet '<• gtt;L"Ur,,_ lf! Pa)a :\°CJJt t a t'OC1. .. r o tt1 e et cetll' lnltlatl,., la orrml~re dt ce ~enre tt de cette enver­sure d!lns cette regw:m ' ut rtus..,.1e eon tous point.a Mêmt le umps •:V preta p'u~ ou lfln.... puisquP 11" cort~e neurl eut lai chance de • J)&ASf't ~nlr~ ·Cb KOutt-es 1 fllors qu•u oteuvt.lt-
• :>eu pr"" jl8rtout a Il< rond• 

N&luttilement ce n '•lait paa PBS encorr. ausal oeau q1U N1ce ou a ~e'\ \lat' c etal\ 1m birn surtout peur la premint toi.s f'!l e'I trStes orhtlna1u nt manquatent pas qui avaltnt p~de â il> dl'(Vlrauon unlQuement rl<>rale de tous ces chars et oe toutes œs wo1tures. parm1 lesqu•la an remanrJ a tout panic 1, :•·ment e<'llli . d u 2me 1egunen t dtt 
Oha..,seur6 à p1t-d ft le •rnrtcur lt hUU patrf'S de rou~ JwnP.. lees d'une entr•pr!~ n• l raru!l'lrts QUI vtbica.a par toute ta. '1.tc un tnsuf'lr mAtr.: ~ du 001<11 t t'S'Pf'Ctab'f" dP cent 
mille kilo. 

Et. comme en toutt- rnfr'l'e_ tl 1 a touJouN le petit cou co:n!que. c•lut<I !t11 roumt par la ptm:>an" voiture d'un habitant de C<>urt"eûl'5 qu i dans ce cort~• dr. r.eurs na1u. rl'llcs, a van ' rm1\·t oon , oour reicommandet Ir~ eniirrata 
Qll t1 !ab•tque Gei n<" rh.'nlrer .._'\ eaniole qu'avec dr~ neura eo p;ip.er t• d • 1aun~ pour te surplus 

DEPUIS 168i J. A . J. N OLE1 FAIT LE 
.M.E 1 LEl'f SC H l E D .\ :\1 DU MONDE 

Dtf,. 2~. '" F "' 8., tUts. - Ttlep~ 37.•I 16 

Pots de fleurs subversif• 
Et et• cort~e f 1e'J"' rio11s ('nt rnme l.(111t '1aturellrment vrr:o une autre histoire de •.ouro Or donc, da_n• la PIT de Cb.ir !:01-0Jesl on f'CIX'Jînl t auttT jotor les catsses dH que1n 1rs laurltra-rœ.~ qui d érorent le trottoir mt~rieur ~t on Ir pu"A rl'un c6lf de nos r:onlf"U~ na'14"nalrs et rte 

GISTOUX HOTEL DES BU!SSONSETS - C<>nlon. 

Chez l'P"'re Marius - Chel de cuta;ne -: : Tel 10 · li BoN vina. Bonne table 

PETROLE STAR Sau\'e la c h evelure 
A~i.'nt lit<'ll • &. rut; df' .Bnuch t ra 

\ b ase d ' h u ile d " ricin . 
l'autre d'UJ> '«! ~-.. in "" ne fabalt dt tort t. ~ sonne. 

Laa! vint t ~' .in m.•.,.cteur quL de toute é•idence. n 'et&lt pas wallon Sur >â Ord!T$ les ~ fUttn' mla ..n penttence. Entende1! pt&r là que l'on IOUroa du côté du mur la lace des ca lbSes aur laquelle Ils ae dresaalent aur leura eraota. Et comme une de c.s calsses porta 1 deux coqo sur deux faces olY,)<IOtts et qu on ne pouvait cacher l'UJ> sana mettre l'autre en evidence, ce pot de fleur plua aub­venl! que les autrts f•Jt rt'lé~uf dana Io 1ardtne1 du cbe! de care. à l'abri dts re11rd! du ~publ:c 
Mals ~w-a, natuellement, ne lut l"6 tonr a conalJl!er te chan~ement tntervenu 11 n'avait paa attarhf autrement d 'importance t cette cléeoratlon à base de coq:i n en atta­cha davantaae quand Il oe la •1t p~• Et doputs ion. pres. que chaque matin des YOY&~"'ll'> profitent de quelque mo­ment d1na11ent1on du personnrl de !& anre p<>ur faire tour­ner les ca~:-> d'lan d,..mt.., our et rtmiPttrt J~ coqa e-n •edette Apr~ quoi le oeNOnnet n'a plus l ..,. marnent& perd•,. qu·t. ~•ttr• toutes <hosel< en plar• j1aqu'au !en. demain mat.ln 
On se drmande qut d 1J pi nonnf'' oo des roraft'Ura ~ .. l.allera le prenner d~ ce petit jt'tl auquel personne n'aurait certainement pcru<> •l M 1·1rupecteur n·•••ll trou•f ces POta de fleurs subvt•r,1fs. 

S 1R1 US à i p•• du '\p"'1. 114, Bd A1 Max. 
Jol.œ aall•s p.>ur socw~ .... rèuntona. 
Tav•rnt"-R~-* urant - Trl.. 17. 13-&I: 

La grève des moissonneurs 
p,.,, .:m tf qu'e eo:· "' ~. des oun1ers qnco-le&. il Ve;a.nes-iez-Touroal, rtmplll vbib .. ment d·ais.e nos a miA llOciallates. Le 1 Peuple• exul"" et publie, non .ans fracas. d€8 ll.st0$ de souscrtptloru peur te. ~ra. - ou ;ea vlctlmes - de ce <JU<' le Patron n"a ~ cn;n• d'appe:er un c mou-.em~nt tumUltut1.tr~ des tra\'allleun agr .co:es poua.<e.s à boUt par la tllW're de leurs condition.• d 'exls­""n:e t A:ltt.1 bieo notre conlrere nt cesae-t-U de b>ttre le ra1>Ptl en lavf\lr deo 1 manyn 1u Touma:sà • . p.onru<"ra de 1·ag1ta11on agncole en Bl!lglque •t les obO:es arnuent po•ir ,.ou1en r rette pnlgntt ode brnves ramp.llfl>rds qui. ~ 

pu:a p:u..<i"1rs ... mam<a !ont la Il'••• qui aur 1e tu de °"1t<"T''ts QU •W la boite de hn !' parait que <'~l une .xre!lente publicité 
A la vtrttf 11 est plutot mince. ce conflit. Sltlct•ment. 
esi bs.<é aur on., m(~ maJorauon du salaJe lortal:a:re 

t à l'h<'<':attJ de. oumers <a1t1001es aa.sonn:crs maJoru.on acrordé<? p!U tous l•a fermier, gem'ralement al!Ui~ aux 
c Unions prOff':i..l;lOnntl~ a;rtco'~ • mak !iU?' QU01 ~t'S fer­mt"11! dt C'claines n'ont pas cru dcvolT se d"'c:&rer d'a<> oord Les ftnruefl! :le Velaln!'3 pour de.' ra~.,ns dont l ia 
r<~•t•nt <>•l~•·mment >euls Juge> se 110nt dftJ\chés l'h:ver d•=·"· dC! U P A liu: Unions pro!~nne!'es agn· CO:œl et on1 ro:ut tu~ un b!oc patrona! md~dan1. Ln 'Yndlcal!s:ea ~u Touma:sl!< n'ont Jami'.S ~ll!értl ça 1 ... U. p A ayant JUSQu'A!Otl< tfm<1!zné d• ~ucoup de docC!t~ Mvant '<'lin e:ugen:e5 A ttS lenn1t•a 1e V•la ~ 1 !al· 
al' une :f"QOn L occi.11on s·m pttstntA 

St-HUBERT, HOTEL DU VAL DE POIX :.':;:;~":;;1~ 
sienoe•re - Repos - Po.'che à la Trui:e. - Tel Poix 8. 

Suite au précédent 
vers la !ln de l'hlH·r dem.or la campagn< pour le re:è· 

vement d"" &allW'eo &ÇICOl<a bM'at~ "'" pl~.n dan. :e Tour· nabis. D a•agL°"<ai: de la::r port<'r '1e 1.100 à 1 200 francs le taux de tttrlbu' on à l'hec:are pour la r«o:·e des bet­u-raves et du lln. Pour la pl'tm1ere fol&. les U. P A. .e tirent lonCllement tirer J'C)reUJe ec, t. ta veli'.e de Pàques, malcré 
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s p o NT l N H~l•l du Cheval Bl•n• eut... renomm. Conf 1 Wenduyne-Savoy Ho-tel Ptnslon complète. ·~ Ir .• cui.. O!n.. d• 16 a 22.SO fr. Pens. à part. 30 (r. T. 76. •ln• IO!gn~ par ProprlC:aire. 
Eau chaude et tro id - Oarace grat\llt. 

I<! b<llU taP'l(e ~ lt.1 me:!llc<S d<S 1jDdlClllla'és. Il n·y &'l'lllt 
<'!l<O<• rien de oon:..u. En! n. de 1;11erre Jas~. : ... o. P. A. 
a'lncllMre:>I. au c:<r.ll'• d'une réunion publique q::. !!; eensa­
uon dans b ~et à Jaqucllfo ~ent - pour leur 
ma.Jmur 1 - qut~que:> !erm.lc:'& du croupemen: lnC:épenda.nt 
de Vc;a!Ma. 

En •!let, quelle ne rut pU la 1tu~!ael!on de eowc<I. 
vol~! quek1u<S a<•ma:nœ. de •'cn'<.nd~ t.t:t!r par 1"4 déléJués 
A}'TH!ltallX le pet:t 1•1114 !Ulvant: 

- Mab vou.s 1 ét!ct. quand ,,.,. U P. A. ont accordé la 
m&Joratlon à J'h<CUre 1 ~ vous rtnln '-os engagements 
et n"'1S allons voua Jeter la grhe doru los jambe.\ 1 

- Oc:nes. nous y étions 1 ré:orquent lt"S pa•.rons 1n~n­
dan!.s d• Vela~ ma!& uns &UCll~ espè<'e de mandat. 
par C'~rlœ.IU penonnd!e. sans plt1!. PIW'IU• nous ne som­
m<a p:U. rien aux U. P. A 1 Dall!<'UTS. ooua zra-.ons ~ 
aucune oonven;jan. n'y ayant mtme paa été appelés, et 
pour ca~l 

- Tatatata 1 qui ne dit mot oon.ocnt. pl'é>tnce vaut ac-
cord 1 

li'.• 1<-rm.rn de Vel•lnca en &Ont restés comme deux ronds 
de t>ottora ve. 

Lac b hOalt<!,inUmltê et arrl'ment dans un dkor aS a nouleau. rue Oranc»!!e, ?0, Bru."t.-Boune 

Mais le P. Q_ 8- ne plaisante pas ... 
o.n-an• ~tt~ tnrolll!lrébensloo man !nie des patrons aim­

<'llltNra de Vclauies. l'ollenslve ayoC:..eallste se dec:encha. 
Tactique clt.IS\qae: br.mad"'5. dtb.ouchar•. prospect.us. ~ 
Tant •'!. &! b\en qu'au fort de la r~·ol'.(!, lH ferrruers de V~ 
latn,..~ &e rtrt'nt. qu~ment sans m~lln-d'œuvre et. durent 
f>lro appel Il d,.; ioa1sonnlera llanutn~. Cela n·aua point 
63N lnel!lcn•a dont tertn'1l.t revt~!ttnt une cel't3.me gra­
vt·e :.bla les c 88'-'<lnn.en • Unrent l><m et los ferm.ers de 
Velaines ausst. La çè~e aux ch.'\lllp.1 continue .• Qui c~ 
dtra? M Vt.Ddervelde attache une lmpurtance capi:al• a 
~ conrut de Ve!alnes r. le boulllant Aclulle, llUll!slr'e du 
:In•aU, a. nous dll.-<ln. fait don~ la srtme aru:Jer.e pour 
qu oo ne cl-de pas un pou~ sous quo!q-~e p~:ex:e que te 
ao" Ce d!llé!'end ar.loole <k V elalnes do'lt ~tre :me vJo. 
l(l:re du P 0 8 Mat<, dt.là. Il llCUlb~ que l"S c mar:yrt1 • 
ci., IA·bu commencent à trol!Ytr que toute ce'le bagarre 
n~ !ail paa trN bien leur a!lalre el. à l'heure oil nous l?a­
çon.a eit.s l ancs, les • ~rrvtculteura • aura~ent benoitement 
a<liitré Ul-'l prise de cont -• 

._,. .. ,.,,.,rai ., AS dtCŒUR 
RAOUETTE 1··<..-· v•·•·" 
&ElGI 995• -G.ANC>-

Mac.1.um •• t•ut 
1b1 .. : )).)), ••• 
c •• , •• d• ~., .... 
1 place d"At•tt' • 

<;AND 

La lamentable vente de Cécile Sorel 
Plus que aep~cénan'e (elle W. la -"'· porallle de Mme 

Yvrtt<i vU!lben qUI v.ent. au mûeu de la plus chaude 
•fmpalhl.,, de rclebrer """ 1<>1xante quinze prmtemps>. 
Mme Ct<:>le sore! va a·e•palnrr de France pour at:er 
cucl1llr tqu'rUe pell5("!) des laurlrra nf"t1 !s sous les cieux 
d• l'Amtri'!UC du S.;d. 

&n alt•'ndant. cette grande coquette lqul •St bien plt>S 
rrand• réca.m!tre eneore> a chen:hé à n'alber le.1 collc.:­
uons de meubles. tapb et blJOU:t quJ omaleJ>t son famewt 
appar~-'ll•nt du Qual Voltaire. 

Mala dc;>ula la µ<s!d•nce de Fél!x l'at:re ranc~•n tan· 
ncur havroosl qul !ut le iirarul admirateur de cette an­
clcnnt chanteuse de music-hall et 1<>n Introducteur à la 
Comkl!l"!rança~ <ahl qu~J i.oll6 ce fut. ce soir-là, au 
Th"Atrf'•'rança"I le goût po.r..U•n a bi•D change. 

;:1 lt'I eorh~res de la ""te Ci·<'11e Sorrl furent bien déce­
Yant-t& ••• 

Il n'y avait que des businessmen n 
Cet~ nnte a<alt Uei. ;•r· d• la porte Saint-Cloud ~\ 

an.1t t1' p~ée d'Une u.e< rettn~ pul>Ucl'~ Ma.a 
c'J qu·on eo<t convenu d·a~lrr 1• Tout P&r!S 1 brlllalt par 
aon a~noe. Décidément. C«Jl• Sor~ a !ait Jong leu. trop 
Jonc leu même. Et lœ Jeunn ,tn•ntlons, vol?e lts ~n~ 
ratlona mlirea se déslnu~nt de cette personne qu'éclli>­
~rf'llt C•t comment!) 8An\b & , .ihardt et cette ébloui. 
aante RJ Jane. 

A u..sl b1'n, à cette Tente, n ... . ·aient Que c1t9 c busl­
ntsm1•n •. Autrem•nt dt des rab&tteurs à bon mMCbt, 
d<'S memb~ de c• que. dans l'~ dt la !Alle d"5 ftillta. 
on &pp<.'l:e la c bt.ncle nœre • Et '"" 1 diam. • de ctcl!• 
Bottl. et ..... c:oUltrs. et ..s colt!CUMS. et = somptt:œltu 
d·amoublements !1rtnt un prtx moindre que oelul d'ei<­
pcn.Ise. 

De.utreuxl Mals c'eet un art que de auo!r '1tllllr! 

LA PENICHE s'est khoui'e à St-André (Oo~tdulnkerkel 
Hôtel·Pens1on prix mod. conf. modtmts 

Mer et Dunt.1 spleodldea. Idéal pour Cure de ~ ... 

Comme 11 Miss » s'est moquée d'elle ! 
-.; ·IJnit.•tt - qt:e ka tthot era partslen.; ont aœouwm6 

de con1.1outr à appeler mw. tnlSI tout court (pour ne pain~ 
dlre nu.:ennuteJ 1u·aa ~r.t Mnommi'e au:refola I' c nette 
Oullt>trt des peuvrca • •t point n en rougls.5a!t - bltn au 
rontra1te - cette channanle d~butante des mialc·halla 
PflM.Sltn& 

C<-pendant, MIStloCUcll. demrure f,déle au mu.te-hall (et 
le publlc du mu.sic-hall I• lul a bien rendu> n·a Pll por­
oonner à sa vieille cop:ne C«lle SOrel d'avo1t abandonne 
le cat c:ooc' - point de départ do leurs débu!.'l commun.. -
pour fa:re par trop de ch!qué. ,IOUer il l~ ~<14' d•rnl' e; 
.., tro:re la permanente •et lndéfrlublell !arorttc <ks pro­
rucurs de la Trolslm.e Republ.que Mats qi;e cetle gan<>­
dltt:• d" M:sUngUett 'n: b!tn peyé et ne cesse pa.s de 

a r •~01? ••· el la te de Célun~ne. 

KNOCKE-sur-MER -- HOTEL BEAU SÉJOUR 
3 Plact Van Bunnen. l'ace à la mer. - Ci J.Sme 1-nlrné~ 

L'ont-elle. o bien tJescendu 1) ? 
°' al! qu·aprea ao. Cl ;>art de la Com~lc-françalso 

um d~ qu! luJ fot tmpoi<é - car. d«ldt:nrnt, elle no 
• """13.1 p!U!! •I Cc'cile Sorti PMI la résokltlon de rè,en r 
l eœ prM>leres amours. c .-sw-<11re au mœtc-hall. &s 
dèbul.6 aur la scène de \'armi. l'o.ncl•n &.S>OC é de Duquosr'• 
de .amlStre memo1re. suacHèrt·nt un ardret'" mouvement de 
curl06Jtè malS qui ne ge prolongea guêre. Avant de p11.ral­
trc aur le proscenium. elle avait à Iouler les Innombrables 
ma.rdles d'un tres haut tSCRlltr. Sea prem.rres paroi•~ -
auxquell"" une pnbl:cae bien mM·h1n<'e donna un énonnc 
rrt<:ntlssement - furent l)(lllr demand<r c sl elle l'avait 
b:cn descendu •· C.,, proptll •Uttnt le àon de t.>per •ur 
i.. nerfs de cette rœse de M11t1ni:uet~ Et c'e3t a~l que. 
pour ~ ll"Y•t la tfte de Otd:o SO'tl pour la 1 mrttre en 
bOlte •. comme diunt los tlua r'J as..<n!lb!alt <krruknu·n~ 
une nuée de &O>-'<ellnrs. candldal.rs girls et les COD\ a:t à 
drt1ttndre. devant un jucy qu'elle prfs1dalt. lts a1<.-,ùttra 
du Haut Montmartre> 

El ~1;ss de rigolN de Mn r<re J)('rl• tt et<pl<'gle en deman­
dant 1 al elles l'avaltnt blrn drl>rendu .. • 

BENJnl l '/ COUPRŒ 
s .. Portraits - Sts 'llnblurn - Ses E:stampes 

zs .• , .. nue Lol1Ue. Bruxelles IPone Lou:se>.- Tél 11.ISW 
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La dernière sur Cécile 

C .Wll<n. Sapùu M 11. ·mt Gautier Ctclle Sorel enfin 
c p~tsqull 1 -t l ap~ler par aon nom • est la pro\1dence 
des journallSles Sc ta1ta et gCStQ leur ont fourni blt'n IOU­
\'C:l~ de la copie Q'.lant aux cbansonruen. des qu'l.b ne 
tro,vent p.us mallere chanaonnable, Us ce rabatl.rnt sur 
!"Age de la Comté5Ml d~ 5qur. 1 Personne ne aalt eon lce, 
dlsalt l'un d'eux, mals ce qu'il y a de certAln, c'est que 
dam la fam1Uc, c'est A;nb qw était l'aln~. • 

A~Jourd'hui, ctc11 .. !;o1'!'l avant de partir p0ur l'Amcrlque 
d:J Sud. adonr 11rn11dé a grand fracas son moballer LOU!$ XIV, 
ou ligure une Wbic ay•nl appartenu au Roi-Soleil lui-même. 
Préct!demm1•n1, c'était le atyle Louts XV qu·eue avait almè : 
On salt qu'elle ~ait le Ut même de la Dubarry. A 
i=r=nt, plwi fnn1nn•~ que JamaJ.S. elle annonce au monde 
et à la presse, quelle ne eoüte plus qae Ica meub:N Louis 
XIII. c Ah! dit i;n admirateur. quand \'OUS tn 1UeZ lasse, 
vous vlend:a ll"U~tre au at)1e RenalSaancel • - c Oui. 
d:• quelqu'm entre haut et t>aa. - 1 une lemme 1e penche 
mr ann passé • 

Gaves de Maestr.IChf Aven. Mam!x. Porte de Namur. 
Diners: 13 et 16 fr. et à la carte. 

Un nouveau Tour de France 

Ils ae su:vc::• .ans ac =. mb!er f que d'lmp~ en 
e flet. ~ contlmnent-lls pa.al) llW$ su.c:.tent toujoun la 
même llevre de curlœltt Cel'U$ •·emprœoera-kln procbt.1-
nt.'mt'nt SllJ' le J>3S'l8&• du co~e royal brtlanlllQue. n 
remble <ependant lmPCJ!Wble d un&g1Jl<'r une Ioule plu.s 
dm.se que celle qui a <n~l au Faubourc Montmartre 
afin d'assister nu df1>.'U't des 1 séant.< de la route • pour 
leur premJere étape Para-Ca<'n. 

Au milieu d'une l<'llc cl!trve..:cncc, chacun cherchant à 
ltur 4!<'rrcr I• main. on se demande comment Il• rèussl­
rmt à faire po111 " •n•c leurs bécanes et A filer vers le<ir 
<kst.lnat.on qui, comme on le sau. ne rompttnd rten 
me ns qcc le tour de b vaate France. Et. d~Jà. fcrtll<' mar­
chent les prOllOltlca. • 

LA RE~.\UDIXE en tubes, la plus ancienne des 
colles. colle tout En nnte cbez tou.s les drol!ulstea 

L'équipe belge compte le plus de favorit 

Ne rc••eno.!lll pa.o 5Ul' le Dt'nibles incidento qul l'an der­
n.;er, obligcrent noa cour<~1rs b<l&es à abando"°"r la course 
l:r.sls quelle kl:itnnte rO\'o.ncM n'obtinrent-lia paa en 
ll<!;gique) et. di.sona tout de sulle que dores et deJll. lis par­
tent en grands favoris. Dans notre équipe, ta presae tran­
plu SlgJlale partlcul~re:imit Syhère Maes, Dlsseau et 
\'issers alor. qu'elle nC' dlsiinJUe que d~ espoln rran­
ç; ls, 111.agne et Spe:cbrr ~t deux esJ>Olf'l' l!Aliena. Bart.ail 
et Vlclnl 

Avant de prendre ln direction de la porte de Pari$ qui 
leur ouvrira ln erand rouie, nœ gas ont mangt <lu plus 
robu.ste app('t11. M•la Ha n'ont guère ouvert la bouche que 
poi;r engloutir, w monlrnnt exuémement sobrea de pnroles. 

Surt<>ut point d empo:aonnani.e. polem!quea comme en 
1937 Et en a\ant le.. Jarrets. 

GAND - L<'a d<'.UX to'J.~ banni'$ màlsona -
au sud. • C&mbrlnus.: au Centre 1 WUsœu 

Une histoire écossaise 

Mr.s. Ille K\nlcr 1'$1 Pntr~ chez l'ép!clcr 
- Je rn11dra1S. dil·dle, une once de calé, une once de 

Mlcrc, trot$ rordtnes :\ l'huile, pour un penny de moutarde 
et une dem.-onC<J de beurre. 

- Fichtre! dit l'épicier. Voua allez donner un bil ce aolr? 

Un bock 
avec M. François Malfait, 

Architecte de la Ville de Bruxelles 

MOUVEMENTS EN SENS DIVERS 
n ea.- un ~}<~tai.lf' ph • .; cun~ .et t· w- .. : .. ~ ica~i! que 

ceJUI que P""""'t.e ·~ stemutn de BnLlellea d"1oncé par 
les travaux de !a Joncuoo : c·ni :e ta.t5f'mblement de 
badaud& et lea !11.neurs QUJ • .sana dbanparer. de l'aube 
au so1r. lmmoblle.s., ati.entlls. silencieux, a'ob&\lnen~ t. canur 
lt.S brèdlea dea paUseades de la Putter,e, alln d'obeerver 
les travaux en cours. Ces ""'1auds, on dlrall à vue de nez 
que ce sont toujoun les mémes: bien entendu, ila 1e renou­
vellent pour mont.er leur garoe tenace; mai.. le lond de 
l'e!tecUI est !ait de vieux Bruxellola l"<!trall.<'a, de bons 
bourgeoUJ ayan: une heure à perdre et que l)llM!onne cette 
tran.slormat1on profonde de leur ville, cette ul11me destruc­
llon de tout un l)llUé au aecor provincial. eordlde et srm­
patbique. 

Pour ou contre ? JonctJonn.:stes ou antljoncllonniates ? 
n sera.!t b>en mala!a de le prec1"'r n ~le bien que, 

dans l'eDlemble, J'opimon broxellolae ait tt~ fOlt encore, 
antljonct.ionnlate. On a pareillement 11mprc&\lon qu·aprea 
a•·o1r JIMlla attrp\é le Mont-des-Arts sans enthousiasme a­
ces.slt, le citoyen moyen de notre <:.'lpitale a·eat aocoutumé 
a ce square ét.l.gé QU! rappelle cl.J'ieu.wmcnt les Jardins de 
Montpelllcr: et le citoyen moyen volt d'un ""'"'" mauvais 
œil les plans concernant !'Albertine, l*T<• que ers plans 
doivent boulever.ser le Mont-des-Arta. c Le Mont-de&-Arts 
n'est l)tlotl partait, loin de la.. se dit notre homme, mals, 
tel quel Il nt rntré dan.• le paY""ce: et il <On!Utue, au 
surplus. un des poumoru de la Cité. Et pula, le ?>:onkle&­
Arts. reapectant la rite i:aucbe de la :.tontArne-de-laCour. 

BRASSEUR 82, rue du Midi 
<pr<,. BOURSEJ 
T•tLfPtt ; 1111.94 

Bas pour Varices - Bandages Herniaires 
Ceintures Médicales et Vestimentaires 

- Ezkution scn.puln.se des ordonna"""' tru'dlcalls -
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a tt$pt<:t~ du même coup d'a.lmables mAl!Ona flamandes. 
dont i.. fl&CM et les p;gnona, vus de\ ~ omb~ 
du aquare, 1e>n1 bien .)olls. Poal'qllol diable flanquer toul 
ee:a par t=e ? 

Le Brux.-llola IDOfen. Ubûal. (l()lWl'\'lllOW', rrancopboae 
e~ anl~IAU&IC. va.1 da.na lea ~ uava:ix en cours un 
lJ1ompbc de l'ap:lt de l O!'ec, une o!Jlcun: rn:wt.~ d'une 
po;Jtlque de dmcame e: d• macnlfl«nce n 1ou1 a.u rond 
cl<' '°" ~ru lnbœptta?ler aux baUITUqaes et mime aux 
oourani. d ail', Il er. - enrt.n à ac mont.ttr mfflanl. 
voll1J nOI · .11 à tout ce ren 1e-:n·1\' ~· \l'Cbltect.ural. 

CHEZ M. FRANÇOIS MALFAIT 

Ot n'ei · ·1. espn• b1 f' 1 n1 Qlte fat retrouv~ 
cheoz M. P'rançol6 Mal.fall, ardllt<e\<1 de la vllle de Bruxel· 
les. Oar an archl'ec:e qui serait opposé à oe que l'on r ....... 
cl<' l'an:lùl«W.re, e·est.....iire l M que l'on bf.tls!oe, démO' 
11- et rtbl.t. ... « .. ra.~ un dr6:e d ardlltec:e. Ma,. J'ai 
d«o:l•trt upcndant chez M. 1J&ltalt une prudence et un 
~ pour la chOk' boltle qui m'ont encbantf •• c·est quo, 
mot au.si, Je n'aime P"4 :rop le> mabona neu- Iles Vlell· 
ll's ont J'alr de veuves 4UJ se aouUt1u>ent en pleurant; et 
j'al le moellon aentunenta.11. 

Cette prudenoe, ce respect S'expliquent lorsqu'on salt 
q~e M MaUalt est l'auteur de cet.te ~a1er.e. d'un goût &i 

tt'l'me et al atl.r. qUJ lait s·ev-r la rue des Co!onles dans 
la d!rcct.lon de la rue du Oentllbomme, l'auteur aus.'1 de 
cet'<' exœlltn :e et dl.sctt'e oampœlllon qu est l "Ecole de 
Mldeclne, non loU1 de la P~r.e de Hal. M :l.Ll:tait est un 
homme qul a trop so:xtemen~ et trop &Mld<lmcnt !alt ..s 
ClasMa pour t.lmn beaucoup les JClll qu: dlssunulent leur& 
falbl~ 1<>us de feintes audares. IOUS wie .oone de t.-an.'­
ceridantt qui pue l'IMaèllte a plein nez. Par Inclination P"'f'· 
1<>nnelle, il vl!:nèrt l'a.oclen. et pocsêde une collecuon de bOis 
aculp!ff qui témo!ille assee de son août pour le& ar\4 
abolia. C'rat asan dlre qu'en entrant ch!'Z luJ Je savala 
ne PM rencontrer un apolo&'late du btton en délire ... 

- L'Ar'Clllt«ture, m·a dlt M. MaUall, &0ullre aujOurd'bul 
d'un aJnruher emœrras 51 l'on refait du classique, on est 
eenaê &US!5l~t etre un plagiaire, un rlJ pomp;er. S: :·on a 
dODnè clan& le moderne, on a rllqué d'ava.r -.cr.fie IOD 
talont à de ~les qui se aont SUttédê anc une raoldite 
U"I> rran<Sc pour qa·on pui..e auitlttl' qu'ellea apportaient 
quelque ch- de wn. Voyt2 le b1U8QUe ~~ent 
du aty:e p:ouvre. et son non moins bni'Que délr6nement 
par l• atyl• ultra-nspde Il ne reste paa rrand'cbose du 
pnmler. Re1l<'ra·t.-il du second autre cbo&e que le souvenir 
d'une mode ? 

- D &(mble que le bOn ~ns a.bandonne les bàtis.seura. 
pourault M Mal!e.tt ei. pulsquc nous aommes sur le cha· 
p1ttt 1 Bruxe~nt.."e t. Ja~ol •ou.s dire comb.en 
je dt;>lon que l'on SOn&e à érlcc-, au beau milieu d<'5 
bàt.lmmi. de la Shell. une tour de qualrtt'.ngt.S m•·~ 
qui atte!ndralt la hauteur de la Colonne du Congres et quJ 
&Ul"alt trente mêtrtS de mt~ c·es~tre • peu près le 
\-olume de la partie super\eure de la Tour du Pa:&:s de 
J.BUce. Cctt• toUI', bouchant l• pay1:1n, acb' enut d'en· 
laidlr un enM!mble ou bien dea choc 11 dèJà ne s'barmonl· 
11tnt malheUreu"C111ent paa 

M Malfait rc!léclùt un Instant. et pouraUlt : 

- Q•tant à la Jonction. voua aav~ que j'y èWs oppœé. 
Mon arsum•nt prtn<lpal contro la Jonctlon c·œt qu'elle 
a exl&è la destruct.lon d'un c•rtalD nombre de vesures du 
Vloux Bru.tell.., qu,I tmportall de COOl<Tler, et br'..sé une 
llin<1 de vtelll.,. archit«tUrtS ttnmb!œ... Par.ant de la 
Parte d<' Hal par la rue Haut.e n.rs la rue S:«npoon. pui.s 
vers la rue ck l'Escaller, la Vieille Halle aux B:es. la rue 
<kl la Vlolotte. Il 1 avlllt la une mcnt'IUeuse c •·o:e braban· 
çon.nf 1, une au1te pre3Qut m~nttrrromp ie di· maLcons fla­
mllndee aulhent.tQues. capa.btes de donnt·r au visiteur une 
Idée aaiaw.ante de ce que du\ étre le 5, / •lies du XVIe ou 
XVII• alttle. Helas! Les travaux d<' ln Jonction ont Je~ 
baa la S•eeopoon, et une pan:e de la n.e de 1 Escaller 

~ eD8tlllb:e, fen avais eo:repl'\S, Jadl.!, Io classement, 

~- POUR 2 5 PR AINICS -~ 
Voici cle qool ~pater 1 ... lecteun dt • Poo.rqool 

Pu f a. C'est le mtna • U francs qu..i sera ttn1 
eo phu: du menu à 15 fnnn. au GloM. le famtus 
re11aurant do S, Place Ro7ale. vitlh•ment rbtou 
ailul qu'on sall. 

Au 
ChOIJ: 

Homard enlier 1!14)'0ll""U• ( 350 gramme•) 
Sole Coll>ttt ou llninléro 1 zso vrammt•J. 
Œu/1 cocotte Ptrigourdir.f!. 
Vo au Vent de Volaille Rtgcice. 
E:crevùst1 de Mer d l'Améncaine. 
CalJlOr Malo.,oi 
IVattrzofe de Po<Jltt Gantout. 
Truite cû la Leue Bel~ Meunière ou 

Grenoble. 
Tenint tnlfft Malltm.. 
FIM vra.1 de Stra.tbourg ci croût& 

( PfgeOMt<lu en Ctwtrole. 

' 

A~g., de Maline1 A la Fl4mand4. 
Rognon cû Vtau Ardenna!u 
Une grillade: bau/, t·eau. porc ou mou­

ton. 
( Poulet de grain Crapaudine (Z couvtrtJJ 

Buffet froid 1alade de 1ai1on. 

( 

Quart de Poularde au ri• Sauce 1UJ}réme 
C6te lie Veau 1auUe ch4mpfgnon1. 
Ma11onnafse de lllanc de vola1Ue. 
Rù de ~tau Tovlotualnc 

! 
Cr~ du Globe. 
Anana.1 lk• li~ au Kir.ch. 

A~- PAtiueno du Ch4tta1'. 
Chu-.. Compot•• 

Fruit. d• la S'il M ou Fromages. 
CAVE Ul'HQUE. - Bl fRES ARTOIS. 

Emplaeem•nl lllttlal pour autos. 

le reiW'rare minutieux. J'avall nolf toot ce qui me aemblali 
dilne d'etre co~é. !ndiqu~ :~ res:aurattons csoentiellcs. 
&Uiihê çà et là les • aoudures • t. exécu:er en re deux 
Immeubles cara.ctens:iqu~ .. 

- Voua ~ partl.$&n ~ 1 re)olntoyages • ~ almJJl 
ancien entre deux immeubles d'tpoque? 

- MQJ? Pas du tout.. r~pllqu• ft\ec vl\·acité M. M&Ual . 
J'y Ill!&. au contra.Ire, tout à lait <>PJ)O<ë. Et J aun. m:eux, 
entre deux édillces dignes d'~tre rlM.C.. une zone d'lmmeu­
blot aana caractere qu'un importun pru;ttche. Mais ce dôn~ 
li a'ai:.Wlll dans mon proJtt, ce n'était pas de rrt-er, de Ja 
Por..c de Hal à la Gra!)d'Placc, une !Orle de c 4111le r.a­
ma~ •• qui eut ét! du rrnrc Vlctlle-Belglque pour cxjX>S:· 
lion unlanelle ... 

- Je rtsplre, et me fie, rll.SSUtt, t. rntre goQt exq:.ti.s • 

- Il a'ag1'15ait tout Slmp!m1mt de préserrer ce qui exls:e, 
ou plutOt ce qu; exi>talt, contre le •olsinage de construe> 
t!ons nouvetcs à style dl8para'e ou slmpiement d~ 
h!deux: U s'agissait de restaurations clalrsemees et dl.5Cl'è­
tes, bref, de quelques touclles à pooer çà e~ là sur la toile 
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d " paysa11e art>am .. on •n eOt Ure rranct d:•t. & pou de 
trai.. n est endcn: que, du à préoent, la Jonction a d•l.rUit 
mon projet, que )"avaa pru la precautton de fair. entér.ner 
par un certain nombre de mt"AI <-onlr~r..,., :tequela .-etalent 
sr•cleusernent offrns a c cootr.,....xpert!M-r • mon rapport 
aur les immeuble.$ de 11t1nor&l1-e d"aonnal4 rompu par 1& 
1orce du ra.Il 

• Au ourp:us. ajout.. M. Ma~falt. Je n'arrive paa à com­
Pr• ndre pourquo. œt :e Je.net.Ion, dœtlnN' à a~ltrer le 
t,,f1c, .,.ra pourvue de quatre amta d:lns Bruxelles ... 
C<-.m tct Al1dl Ch3pelle. Halle Centrale, C-011~1<1. Gare 
d1 ~ >1'1 •• œ sera ..,, \Tal métro 

- Il me l'QN.lt quant à mo. que, ce$ quatre amts. mal 
c.munodca si Je trafic .., falt à vapeur, l<rOn~ rap1<1M et 
a isé lonqu·on aura elecui!lè • C ... ~ l"lnctnlf'W" et ~ ldtts 
d • dornm la té:e qui ... : a la .sou= de ~ut cola. cher 
M· · UT 

UN DANCER POUR LE CŒUR DE BRUXELLES, 
L'AUTRE VOIE BRABANÇONNE 

D'autre part reprend M. Ma!CaJt, V< tt; u 1·to conatat~ que 
J'~largllM.'lnom de l& rue de la Madeleine qui contlue en 
u n point donné &vec la rue Cardinal M•.r<ier, recemment 
cre~. aboutit à amorcer un dt!rR~..n•nt dana la direction 
de la ru• du ~la.rcbé-aux-Herbr.s, prol<>n&N' par la rue du 
Marcilkux-Poulets. pu"' par la rue s•e-O•til•Mne. PU'-' 
pu la rue de Flandre. Cet lt.inér&ire qui, depuO\ la Place 
Ro)·ate Juoqu'à la Porit de Nmm•. conat!tun la l«"<lndo dœ 
b<'llc.. 1-olcs ancionnes dont s'hooore Bruxellra. on ne pout 
1 tou~htt à aucWl pnx. 0:-, prttlsémeot. lorsque la garo 
Centrakl $é!ll tii' ut ti\é tt q~ e:Je d~rye:a le flot de S<S 
~oyage:ua, u t a cralndre q'.Je ce l'1ot. pru l peu, ne force 
l• lxlrmac 01.s e atlJOurd'hul par le tt~•nt de la 
Ne de la J.1 d•lelne à la haut~r d• la P<l,ito é,tllle du 
mme llODl et <• S<·ralt •l<>ra la bl<'Ullre lrn'porabl• ponh 
au cœur de 8rux<'lks. car oo ne P<'llt oon;u à touchn à !a 
ru.. Man:h~-1111•-Hert>es, ru a 1011 J>rolonaerntnt ..• 

- Mala alors (<><r.ment etabllr le. dt1;n&rm•ntl n<!ces· 
14,rf' au Lmt;c llouyeau? 

o·une P"-l't en ralsant d(,r1ver une l\r~re de çande 
clrculRtlôn dans la d1m:t1on de la nie D11qu"'1noy contl· 
nul'e pe.r 1& rue du Lombard; d'autre pnrt., en dcMln.ant un 
dliini:•m~n: du c<>t• opJl'*t', par La ru• d'A.-ntiers et la rue 
F~AW<·L<>ups. C est la ...-ule f&\<>n de prott'l!er le Saint 
drs 51\lnl&. je veux dire la Grand'l'lau et 1u alentours. 
q·. d'at:koutl< aura.cnt ~te malmcn~ dtl)U!s bt-lle lurette. 
1 Etat ac refusant par économ.e au cla»emrnt d'aucun 
Immeuble à ua&l[e civil. ai la VWt de Bru.elles n ·avait 
•llt-<n6m~. par un •r.st~me qui crtt une 10rt• de S0?"\"1ltl<le. 

BOIS DES REVES 
O rTIGNI ES 

CANOTAGE · NATATION · DANCING 

RESTAURANT 
:Téléphone : Ottignies 1288 

•S>Ume rentretlcn d.,. b&tlmenta de la Grand Place, en 1 
talant coopèrer 1 .. pnipr!ttau-.. au prorata d'une P&rt.lc.:· 
patton m!nlme. 

L'ALBERTINE 

L'Albertlne, elle &llOll, m• dit M. Malt&!t, en faisant dl> 
paraitre 16 cOt.6 sauone de la rue de la Moni.aan• de la 
Cour. d~trult une pan:ie du tra« •rchalque que je •011dra:a 
voir ~«. Sana doute, n'eat-<>e Pi&4 la pl~ beU.. Jl8Jt• 
de la voie. Mala cea lmm~i... t;ayts par l"8 Jardins du 
Mont d .. Arr... conaUtu.alcnt un enacmb:e ~YmPf.lh!Quc Le 
jardul lukn~e t'.&lt un po:imoo de BruxeJ:es. Pul!que lou 
a dit, A propœ du proJe: plaçaut l"A!butine au B>tan:q•t. 
qu'un poumoo detnllt ~ .., rem;>l3œ pas, pourquoi I• pou­
mon Bo:.aruque 1 a ~ec &a m&>Ve "l"m2ureJ sera lt-il plus ,..... 
pectable que le P<>Umon Mont des Ait6 ? 

~ oela. l"Albtttlnc, donc., fera di5]lValtre e ll("<>rt 
un v<4tlge du P8aM qu" Je d.,,loro de voir d~:rui.re. U 
a·agtt de la cour d• l HO!el de 11oa.ssau, qu• la conatructJ<>n 
du Musée Mod=e a mUQU'.1' et trt1>&too1llee ma:. dont U 
r0$te, à demi dtfll\lrée, une arcature charmante, '""tl~• 
ln0$tlmable de notre XVe &1~le. t.resau ext'eutt dl\116 la 
pierre, ce qui œt relauvemrnt rare dans un PRY• ou lea 
ttmo:i'l\&iee d "arcillt«ture c1vlle sont pour la pluput en 
briqua. Clc$ dl'br\a de l'Hôt<'I de Nauau, qu·u faudrait 
évtd~ment depctr cl mettre en valeur, sont d'autant 
plus :.ntereaants qu·1i.. conatttuent, a\"tc le Ra\"ensteln, 1.,. 
UnlQUeoi ttmoina de l'an:h1tecture aciawcratJque urti&me ••• 

M M•lt&:t, Pieux iardlcn du ~. ~ un aoup!r ..• 
et comme un lllence - d.ul4 ~ •M~e bwttu oil ao 
poursu.t cc: entretien. Je r'.JQue une ques:Jon. 

- Ma1.1 l'A:bertme, alors? Où la placer? Cet Albenlne 
..,; une pomme de d~rde? 

- L'Albemne, OptM ).t Ma~a:t, etlt ~ on no peut m<0ux 
:ogee au Palaa d !enont, côtt boulevard de Watt-rloo. A 
condJ11on, chose tort la1'ab!e, qu'on respecte l'ent.xte du 
PlllaJ.O donnant •ur lt'" boultv•rd Il n'y eu! eu ni exproprts· 
l!Ons, ni d1fl1<.'11ltCS aérJet...,. • ce cho'1C. La 8 tbhOUleQUt 
Royale, dall.\ mon ~p1 .t, tut devenue un ootlment de liai­
son entre le Mu- de peinture a1tclenne et le Musee Mo­
derne; on y e~t eue dea œuvrea aecondan-es, la irravure. lee 
peti ts malt=; et &lllsa :e aimple v-.sit.eur, retud1ant e&-arta 
plastiques, le &Pllc•&:10te pe&1ant de Malbuse à P1ca"80, "'"'" 
oent eu aur t.ou:e notre acth1te picturale et scu:p:urale un 
ooup d"œil d"eruentble; mille tra•aux en eW!6Cllt eté tact· 
fües; et l'on eut tvl!é d .. d .. !MJct!on. Imprudentes. qui 
aboutiront A d .. édlrio.Uo:i. dont oo ne sa:t • !a l"trlt~ 
pas rrand"eilœc, car, pour J1111er un monument. U tau: 
attendre qull 5011 entré dans le paysage auqoel on le d0$­
tine. 

W-desau.s. noua l"U"ioN de ~ maisons de Bnuot!ea. 
cl<; fanc1enne Ecole Mllltalre de la rue de :Samur. de 1 Hôtel 
d Hoorvorst, rue P-6-awc-Loups, de t..l ravissant tmmeu· 
b;e de ta rue de Plandre. dont 18 cour in:ér:eu:re eat une 
men·eme secr~te. d<' te!.e façade de cet1e rue :;te-Cath• 
rlne, oo Eugl>ne Dt·=Lder &lmalt à venir botre son Pl>' 

Mélancolie d1'8 hent.n.t1ons A tra\"era plâ'.MIS, menace du 
gratte-ciel chRQuc Jour bllbelu;ant un peu plus ... On n·oae 
s·ap1toyer cnunte d'etre prls pour un « laudator tempona 
actl ... • Et j)OUr.&r1t. 1·11 Nit penn1$ à un modt8te prcme­
new- de donntt aon avla qu'on n'oublie pe.s que Bruxo!'.N 
est une Ville d'une ln<oh'1·"1Ce douloureu.>e. E!Je est l"lmare 
pewb:e de notre lrDCm•ntatlOn c:trr!>rale, de notre tohu 
bobu, de notre cl\.ar1var1 Intellectuel. Elle hurle Hra 1 .. 
astres. en ~ <&COPhonle faite m p;err.,. de S<>l&'nlc.. en 
béton. m bMq~. en fer, en marbre et même en bola et en 
..-nre, m~Wit 1 .. 1:110. : .. Ordns. :es plans. i.. lllOl.:fa, 
i... a.pr.cea les l~e.s et la IOta QITOeila. A :tent:on : ICI, 
dlspute panout. Synthm nulle p&rtl A ce \fJ.e thn~e rn 
nottt dt'!ueur re ~lwnélo national. n'll!Jou:.>ns llU da 
nou<elleoi cont~t.oos Archltecto°'q""'·· 

La Caudale. 

Lea manuscrlta non lnlt rb ne oonl p:u rendus. 



POURQUOI PAS '! 

Avec cette huile-ci, 
Vous serez tranquille : 
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PROPOS D'EVE 

Encore, toujours, la morale sexuelle 
Ce ll'Ut ptU ...,., ttO!IUJr~, """ àlq'Wtt114<. et IMIM 

,....., ,.,~ >«rttt a119otUt Q1U: lt1 porenü d'tnJant• ni 
ag,, d'olltl' o 1 eco;,, ro<tnt ie di'LVlofJ'Per, cllaq1<e IC>1U pl.., 
,,....,nt, te "'"'"''"'"" en /a""'1' de l'tn$.,gnen>ent û Io 
,,.,,,.41e tt.zwl!e. L<J por ... 11 .• Je perbl dt.,...., qiJ m~ent 
.,. nom, c't1t·ll-dirt «.a p •~ â Io /Oi• atttntt/1, t'l91-
lonù, ,.nnblt•, ~ d~ leurs devotr1... .i J>'J1Cllolo­
(!U41. Lu autrtl, cnLr 11111 u remettent â cuctnd clu lotn 
dt /urmtr te corp•, l't!prit et r4me de leun enfant1, JU 
,. JOUOlcnt """• de la monu!re dont tournca 1·a~nture. 
SI te• rmllall m .ont bolu, Il! "' Jtlietttrcmt d'avoir laalt 
'®te 1ot1tuk ciu moUn:; tt 81 l'ounture tourne mol, Ili ne 
1wgeront peu kUr r~U tngagte. li um!>lt. d'an. 
~·. ~ rtdiu:att~n tout nitlm, 111lfO!Lrd lud. IOll one»­
tù au pri>Jtl û co paunls-lt. J'ai enléidu dlre otrlt11u­
""'"'· flU '" plu d'Unt JoU. (/1U: lt ptre et la mut t/olmt, 
par U/fnltion, lu pliu ""'""°" de.! td11&atn..r1, ci çv•a 
urou ~'* qve l'nifaat. dt• ""' pl1'S 1t11ne agt, /!il 
-.trait a lnar htfl1>t..ct: L'id...Z, J)Ol'r cerla1n1 ptda.f/O' 
111'U. ttr4t1 qw, du 141.tln d'er.Jant ci run;venltt. la "''"'"" 
tamalolt "" loU """" rtlàe qv'•11 lku "" ron prend '°" 
10mmdl tt >o no..rrl t1<re, et Q1U: tout "' reste dt son actl· •i" - dl;~!u~~nu cor11prl.s - 1'e:urce en dt/li)•& d'tllt. 

NOMI nr "'t>Olll Jl<U encore et Q1U: don 11tra unr gtntr11-
tlon tbl.et •elon = princfp<'• . • \fou nOU! 71<! 1aront l>O• du 
tout ot que do1.ntra c-:lle qld aura <11, à Io ba•t Cl<: •011 
td110atto11, ks coura d, morale 1e.ruelle. sera-t-elle plu1 
,,,.,., plMI eumple de mabaint3 cunosltts. plu• • protb­
gt• •? Lâ H poae un grand point d'lnterrogal!O• J"1ma· 
gine qv'll rt'r aura pu grand'choo< dt changé, <l que l'en· 
1eignement û l'tcol~ "arrtttCa JIQ.I mtnu à tl!mf1iu Ctr· 
talnu maladlt>/ltaw: Car enfin, ct r.'e.t peu, qi;e 1c ..,,.,.,, 
l'1gMranCr q"4 tZpott ~ lrufitidU. a C#!I /U'1W:·/0 

Cu ~dhot on. mbu d pa.rt, Il t 4 toutu sorU• 4t 
qu1Holu yat~• à rigter . qru Jtrv. eu COUTI et o qiul 
49• I~ rommer~o.·t- • A quelk' robr1qu pourror.'-IU 
ttre raUoe/lh • hwf/ne, morale ou p/l)!kJI~ 1 Dr qvtJ· 
vu /oçon q1<'on rt10lre Io que•UDn. f' rette a#1'Ti que z, 
fll"CJ/euor n'aura JIQ.I lô ""' t~ crue: : lmlJglnr-t-mi 
malllevreuz, Ujé ltll'mffl< par .,,J oblJgollont quot:dlenm 
ol>l•gt cle prtparrrrcts leçons particulitl'ement dtll<"ates. or oc 
le ICl"UJ)Ult, lt '°'" m1nut1niz, Io dtlicate1u tn/in qu'ell• 1 
atgent J S'Ii el! C<'llbatatrt, U 1emblt 1mpoor11'lt qu'il 
,,..,...., l'en ~ltltr au mil'U.t : quoi qu'on /aJSe, Il n'aura 
,,.. cette dlvlnatlon que l'on acquiert quand on a .ut.X le 
petit llomrnt dN>l•ls le b1btron, soutenu U• tâtonnerntnll, 
... lltntatlont. rtpond,, 0 ••• curlO<ltt• dt chaqut mitant. 
S'U ut pire oh I al«•. 10 •crupula le pcrol11>eront. C41 
U .....,.a, 11;!, combl"11 cù• enfant• dt mtme 49t J)t'llrent 
fut dll•emblabl<1. et combien. d4"3 la JamfU• la p1., I~· 
dTC,,.,,nt """· "" fmt dJ/ttrt dt "'' Jrhn. 11 aura, do'U 
"' clau•, ltJ rl'l!ftN, ln dt11ccu, qu'il ûtlro n:b:oger, les 
"'''"~ qv U /aodro rQ111irc:r let Ml>'iel<Z, dont Il /audro 
coattottr la eurlotitl tolll en l'mopkho.r.t dt l't 1141er, k• 
,,,,.rnoù, q1'l p<>ttTont lts q>ie ll °"' le> p1., tmbarrauante• 
- a~ U derro. blew r~drt . U eJt Id _, ço 
.t 1n/1n 1.. lnatort - tl D'-tU .1Git t'U.. •O!ll nombuv.r, 
pour qui le court ..ra un bon prtlrrte <l c rigolade "· Com­
""'"' lt molheurtvZ t'tn rtt't'rO+a ' 

Le mltu.1' a1 niclemment, l'Q ut làlle d'iMruU-. dt• 

ltrtl que, pe1I cl peu, la rie 1 ... trv1t d'tn.-mtmt, m de ..... 
ronw:ttr• cl ta famllle. Au '111'p1111. oc tri d'alarme, pou.u.i 
d• toiu la c6lû. ""' temblt 1'C!dF "n pe11 tard : a a ~m. 
C'f ~ ""' urgen« et dt .t0 11tce111U. 

A11jo....d'hlll, en cl/et, et preiqioe partOMt, le• rapp0rt1 
famUIGllZ ,. IO!lt modl./lh Ilien J1f'Oftm4bnnt. Il nt rare 
q1't Io con/l4ncc ne rtgne pcs entre parnitl C'f enfants. Lu 
cm11>tr"1tiolu se IO!lt Barg1t1, la l«tlu'n """1. On pari• 
de tout, la '"4t<rnit<! n'ut ,,i.., 11n my1ltrt dont on s'en· 
trtttnt â l>Oiz l>aul!, et li n'ut pcs d'ezemplt qu'on toue 
iortlr Io /t'UllUU pour en rOCO'ltt'r c Mne ~ bonn• •. 

Ne Cl'Olltz ptU cl'atlleurs qve Io t4cllt d'tcla.rtr de f~ 
dmu rur = .u)eû particullbemtnt cttllcct1, arclue pour 
un maitre, soit ail~ J>OUr lu pcrent1. Lei encore, l'esprit 
dt 111•t~me doit ttTe rlgoureu1ement tcartt, et li fa.ut, avre 
lt JOln k plu.s M:rupultu.1', adapter ~• tzpllcellion• auz 
r-mptrament• lndit1du.eù On m'a conti deu a~tcdota 
blni t~~· cl Ci! .UJtt • unt petite tnfant t0Ur'11tnla1/ 
m Tlltrt au 1U/et de .., """"'"« et ftnJt J14T obtnar la 
prorMlte !!" le mtrti're lut aeralt r~ k fœr dt su 
iept ""'- VOMI pensa b1111 q>it, « foi.r o~e. la pttite 
C'1IT1eiue rtcloma c '°" llutolrt • Comme die malt à la 
campagne, le problt?ne Jut plu /cdlt cl rtlOUdre : a :1 
a::c1t ~· DOlllu. lu lapllU Jlab o.lor1, ta mtrt nit la 
11t1pe..r d'entendre sa /;.lit lkçut et lln ptU rru!prbante, 
lvl tllTt : c Comment, maman toi, d ton dge, tu eroo tnMrt 
dt1 cllou1 porerllu ! • 

L'autre ~uto!rt: un ptre O .,,,t~1. !>okn't de prn•aJ>CI 
nr l'tdu.œtion , cvcut dit:idt d'ln1trll!Te "' flllt dl1 que 
J>'>nilllt rvr le m~•li'rr dt la ghah"otlon Il tJ p~que donc, 
nuul ..-trnli/1qufflle11t 11ur poo11blc, lt d<'t tloppell""' dt 
l'r.m1>t11on dam k ""'1>• de la ml!re et M ~enut ~u 1oor. 
Alor•. 1'l ,,,.ute, Q1li at'7i! <coutt artc awliealiM 

- Mali out. popo, je comprend1 b!•n 'fnt• le pefrl, tCJUt 
ptlit commencement, ([Ul "'~ qut lt met là? 

Je n'or po• vu 1'l tlte du ptre, mali tilt dtl'Olt ttre ""-
"''U" 4 r•garûr EVE. 

Mm• de la Bruyère Saint-Jean 
Pr 110:~ r • :ue 

Oons:llt.· -->n de 9 à 2r ,. es. O'&I <2'.J C<mllneTC<• !f'aMaie 
Hl:sch1, Brux.. T 17 7958 FaltH hl~tl' vottt bo!'lloo<~. 
Etude -.,.,.,,~Ile llcrlte i !1 main. Traite oussl par corresp. 

Oraison funèbre ~ knickerbocker$ 

On vêtement que nous ne reverrona plu.. ...,. les pla«es 
<et Je ciel en soit lou6!J ce aont leo knickerbockers ou 
autrement dit le • plus-quatre • St-ulea. quelQUCl'I cycl!Slt'S 
enn.séea le con.&ervent enoore, quoique la plupert d entre 
elles !>"éf~rent la Jupe culott.e ou le ehort, la1'5Sant ce dls­
rracieux \'êt.Ement à la cent mMCulint. 

Lr$ kruckerbockera aoct pr~ue toUJours af!reux. Il n'y 
a paa un• femme sur cent qw 1.,. portent &\'CC crAce. Et 
!l faut l>W'n avouer qu'il& n'aJou!"flt rtm au ch&nne de 
cdl-!is à qui tout est ~ 

On obJeciera qu11& son: praUq~C3 :.tw le king pantaU>n. 
ttl qu'en ·• ;>ort<' aujourdbul, n·a :-11 P3I tout ai:s..i pratl· 
que. al le tempo est fra!J 7 Et a'U fait chaud, :es ltnlclter­
bock,..ra ~ \'OUS ont JamLS rml)tch~ de port~ le short 
db q~ la •emptrature le ~rm<t 1611. Lo ll"lltalon caclle 
le1 vtlaule5 Jambes. ü ohort .-tic celln qui mér.~eit 
d'être rues. Les lr:nlŒttbock.eni ttua!MaJt'llt ce prodige de 
ne rlm w-r !~ dea Jambea dé!ectueue.. tout en 
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enc<>nçant., en c.acilant 18 .IOU.. IOUI Ile pUs nombreux. 
Dan.a une '11a!ne Jambe, œ qul ~. c'""t ren~ralement 
la cbe-vl!Je que les kruckerbocJ<•ra d~\'Ollent (en~~ 
m~ t&nd1$ qu'Une Jolle Jambe n·eat apprklable que dan& 
aon en&Mlble. 

Bret, U voua te.ut opter cette annte entre le &hort et le 
pe.nt&Ion. Et si ni !'Un ni l'autre ne \'Oua vont, U •OU4 re• 
Un. la robe : c'eat encore le v6toment le plua mlM!rlcor 
d:euz quand on n'est pe.s ftJte Ml moult 

LEs PR.ALINF.S DE (( POTOMAC )) 
La belle Tahitienne 

Rue de 
Namur, t 9 

Ma!a &I ce ~ ~e~t 111t mort. U est un 
autre COllt~ quJ a la vie dun : Ceet 1·~mb'.e soucen 
corre et culotte. Et Dieu wt qu'U n·c po.a lndu.Jaent 
aux anatomle.s lmpad&ltea! OU plutbt :J exlCo dea femmes 
ttJtel aur un modèle apec;&I. Il taut. pour bien le porter, 
&VO!.r de QllOi remplir le IOUt!en-COf11t. En m~me teml)ll U 
ne !aut paa que le moindre atome de (T&lUe auPernue 
faae bourrelet à la solution de contlnwte. Ce sont des 
condition& b!en dlff1Cll"' A réunir. A vrai dire ce v~temcnt 
,,.. surtout aux i!J'b de MU$lc·hn.ll qui ont remplacé la 
snJage par le muscle. 

D est b;en vrai que ce qui noua eit le molN connu. c'est 
nou.mêmes : ce costume, &I dltllcUo à porter n·a Jamais 
f t<I Ml6&1 à la mode. Que de BJ)l'Ctaclet atnlicant& noua 
&Ul"OlU cet èté, &I Jolt.a <:Ue "°'ent lta u.uua. al b•en fait& 
qu• IO!f'nt les a~!ls or1llo;>édlquea <katlnéa â souten:r 
let !alb~ • con!<=r !es ton.a M nunener lea ~ares. 6Ul­
.. nt la fonnU:e consa.ctte. 

:Soua a\'OllS CeJà dlt deux mo'.a de la pet:te culotte bou!­
f ante. cenre barboteuse. Quand elle acœmpacne un b'.ou­
IOD, <!'Ile eat p&rlo:s r'.d1cule m..a cela dépeo.d aurtout de 
la personne quJ la porte. A·;ec un 60UUe!l1'ori;;e, <!Olle est 
tc>ujoura coml<;u<', parce qu·~e koque trop parfaitement 
la .llnrene : on dlra1t que celle qW l'arbore 06t sortie en 
oubll&nt de passer sa robe. 

R•ate 1 erueml>lc Pl"PI• llonc ou courtl et aoutlcn-carge. 
C'est encore le plus acceptable. quo1qu·u tvoque un peu 
trop lœ !icuratlon.s pour filma tahlt!ena. ma.la enlln. bien 
port.6, U eat quelquefois trés Jou. Seulement, Il faut accep. 
ter aan allure de d~!,.mcnt et l'accom~er du colllor 
de coqulllageo oblJgatoire. Heureu!ltment qu'avec la mode 
actuelle beaucoup de fant.1.U11t1 veatim•ntalres ..,nt per­
JJ\1- aur la plage.. el aill urt 

BOULANGERIE Ro~~rr• ~ 
P ATI 8 6 E R. I E ""'.c.l:..U) 
succes.«ur : Théo V AN KERKHOVE 
2~31, avenue de la Cht> &kr1e T~:•ph. 

LEITENS 
33.32.31 

P4llutJU e.rtra~frne, au bt'urT~ notwrt 1rantl 
Ptt11< fouri, d~<'Ttl. - 8:1t'OlltJ JXll'r 1aÛld'I 

Spkù;'ltt dt tarie• au ncre tt flan•. LltTt ci domicile. 

A l'abri du soleil 

Naturellement, les chapeaux ru. soleU ont fait IAllJr ré&J)­

ll&rltlon annuelle, tout au moins d&na les mapsln& Car 
aur lea plqt.S, U •utrlt qu'U a'en montre un pour que le 
aoleil ao mette à tulr. Est-« puce qu·u. attelrnent souvent 
lee dlmenston.s d'un p&raplule ? On a'~tonne qu'lla n'tJent 
pu oomme ceux de.s n~res anUll•l•. une armature de 
bols pour souten;.r les bof'&. tant.a 11.I eont lmmenaea. 

Cel.te annte i;s ont une haute calotte qui va en ae rétr&­
elal&nt ou pe.s de calo! te du tout, ce qW Nt un non~ 
J)OW' un chapeau de so: .. Jl Il est nal que \'Oll.S POU•tz tou­
jours :e poon sur un Couard nou~ autoiir de votre ~te. 
.W•ant !.a me!bode b:en connue du par!tJt p.rate de 
Clnèma. 

A part le foulard. on ll'S riomlt d l"u {&(Ons, C"'5 

~ux de eolell. L& tantr.ia:e ~ .. u.. dt chacune 
peut Ml donner libre coun ou plutôt c'est la !ante.Isle de 
la modlAte QUI Joue, nwa la cllente •·en attribue modeato­
ment l'invention. Voua pourrœ >!&mJr la pe&e &\'tt d"6 
pavillon& do •Jcnaux ce qUJ ftJt tmi m&ritlme (DOW! 1•.a 
portlona l'an drm~r en braccletl Comme chaque pn\1Uon 
repmente une leti.re, vous POUVet si voua le voule. k;rlre 
ainsi vot.re nom aur voi.re cbaprau. 

Nat.urellM'leni.. lee rubana et les ~ aont tl'k 
emplayés. On vojt au.ai b('aucoup de lonp 1~ tlxta 
au fond de la œlol~,. et 'l'enant be.layer l'~ule. 

Pour les commerçants 

Pour embllir, pour . · .,.;.•m..cr '°' m.apstn.:; : i.. a~lall&·• 
J.Vamûran<U, lt0.149, aY. FJ.rtnln Lechar!!er. Tét 26.70.7G. 

Charade 

Un lecteur relève le rant que nous Jetàml'l!I la lftM!M 
dernià-e. D propœe la cbarndc que voie~ : 

!. Lœiauœ comœ de ~ t:ur;es; 
2. Deux pr6trœ bOuclht.atca qui ont hO<TeUJ' de 1'"8•1: 
3. P'.&ntli'ta.de dont la ceinture est Calte de !"Bffnentll 

d'oizeaux.. 
Le tout: e1111elinc d'un ~"'1.X ee oélèbre ca!é des envi· 

rona de Paria. 
1. Lo.Des bc>1e; 
2. Deux bonz,e l\)'dzqlhobfs: 
3. OuM! C~lllt do nid&. 
L'on boit de bon cldre au faul>c>urg Saint~ 
Et pourtant, U ne taisait p:i.a cbaud 

EVE 
- Cdnturee e: IOUUen& modéles t'~ 3G. aem::it 
..,ldés du 30 Juin au 15 Ju!lJ .. ~ Pendant la mlu 
en vcn~. 10 p. c. de raœ;., S'Jr la mCSUI10. 

EVE. lt2, rue Ae Flandre. 

Suite au précédent 

Autre charade : 
Mon premier egt dut, 
Mon aeoond .. 1 dur, 
Mon tro1>t~e est prftlQue dur. 
Mon quatntme œt d•Jr, 
Mon tout œt un journal. 

REPONSE: 
Mon prern!or c ('St pro, car Pl'OCMure, 
Mon second c·eai rrl.a, car du crà;, c'œt dur, 
!.ton t.l'Ol.i!~ c W. du, en e!!et, a"9C un r, c\'la d..r'1en2 

dur, 
Mon ~"lmle c'est nord. car No:m:>.:ldie .-_ mond!e_ c·- dur. 
Donc : 1 Procrl'a du Nord • 

A CHA IVTJLlY TAVERNE. HOTEL 
ll 11 -' 1, r. de Londres. T.: 1248~ 

Etabllssement à recommAnder. - Lea chambres y 6<1llt 
propres et du demlor contort. - Prix : 20 tranca 

Spiritualités 

L'espri~ m·a dit : 1 Je M IUla pe.s de bol&. • 
Pat.a u que dol61 

Ayant peur de m'Ulqutr d alcool pour sa cUlslr.t. 
Ma bonne à tout (mali faire, A!IJle, 

Imaq1ne, 
D'l,Jout.er un peu d'eau à IOn eepnt.-d~vtn. 

Ce que. du m61ance. li adr.nt.. 
Tl"b ~r lecteur, tu le d.-r.nes. 
Un 1'e'!'> !.am.eux te r~lill&-

L'fr\rtt -u·m Yf'Ut av01r _._ • .f: c.."ltr' qu'CW' • 

TEINTURERIE DE GEEST .. 41. Rue de l'Hôpital -- Téléphone 12.59.78 
SES lll!:LU:S Ta:.'TURES, SES ISf.lTOli'AQES SOlG J<tS -::- ENVOI RA.PIOE EN PROVJNCZ 



Un sage 
~ v:e11lard 1nru1&ab~t l qui on laissait en~e qu·n 

é"alt ton>P9 ~ -r à M rtpœer, répondatt : •Me~ 
atr7 Mlllnt<'1\ant., alora q·1\in de ces Jours. tr~ prochain 
peut-ft.re. li ne me iutera P:us que oela à !aire! • 

Un autre 

Ce foactlonnall'e mod!Lt. l qui l"on pro;>Ollllt un i:ut• 
&•anlaiWX. rép.md.: • 1 J acttP!tra;a à œux COQdltlODI 
la pttlll.'<tt. c <St crJ~ .k co:iv~nne • oe·~e p>aœ; la drJ· 
xieme. qu".,Jk me connenne 

LES PRALINF.S OP! (( POTOMAC )) 

Encore un 

Rue de 
N•mur.O 

1 J e refuae tout d.lacOura fun~ro t. ma mort •, dlult oe 
bon. ma;a modeatt atrvlteur de la chose publique 1 Cler 
pour ce qui ut d,.. t:08ea q•te )"aurai mért~ Il ""' aerol\ 
plua asrle.blt, tlnon plua utile. de les percevoir d• mon VI· 
unt.. Quant aux aut"'8, J'ai trop horreur du menaonn 
pour aouffrtr qu'lla enient attr.b•Jé> a ma mè<no:re • 

Un bien joli mot 

Il est d'Mt 'Ide 8:-tand On parla!t d"Un dépu'.# ao:enne; 
• t fo:-t peu !ntolli1tcnt qui ne montat: a la :rlbune que pour 
déb.ter d~ bt.ll\'emes. Briand d:t un JoUT; 

- C"e!t un ho:nme qui n:et la ruippe pour manatr WI< 
f i( .... . ... 

TISSUS DE LUXE 
Et cet autre 

« XOS CHIFFONS • 
Coupea sold~ • 38. ,.,,. On ry 

.Briand falaa.1 11·s adieux à Lloyd George: 
- Je vou1 demande. dlHI au Premier an1lals. de voua 

chanier de ines do•vo:rs aupres de Madame LJoyd ~rce 
- Je 1ou1 prie fit atmabltment Lloyd Oeorse, de préatn-

ter mes bommacu à Mir.e Ar'5ttde B:fand 
- Llo<lueI:•. dt Brbnd a•ec un sourtre 
- M&!.s votrr le~ 
- M'en connaiasez.•OU5 donc une? 
- Je rous croyais m&r!é 
- :"ion! Je ne le m:a paa n faut que Je rous ruse une 

confidence Je n"al p.u encore 1rouve. A:o!$. , Je vu 1ur la 
com.m,Ufl;AU•~ 

Gymnases de Jardin 
Talleyrand 

A. V A."\ ."\ l<;C K 
2$7· tii RA~ U ""A ltl..O~ 

Entre tootM l~ éph~m,rldM pour 1938 li en eot une qui 
ne &aurait manquer de prêter à d"lnnombrablea commen· 
taJrea bl6torlquea. et a't$1 celle du centenaire de la mort 
d• T aJJeyrand : 17 mAI 1838 

Que d"anecdotes sur cet extraordJnaire !>t'TSOnnage, qw. 
l<>ur à tour. lut prë:re, evêque. deput.e. dlp:omate mln..,tre, 
et en l.Oll' temps pa\llard, fourbe. trtJ:re eoquln 

On ra dtllru bien dhuument : • c·eat un ~1.rabeeu • 
d..W.1-olx •. a «n: l.&=ruM; c c·est = vaurt•n ! • 
dklaralt Pitt, 1 Cf n· .. i qu'un bal de aote ttmpll de m • 
aurait dit :>apo1'on a'U laut en cro:re :e atneral ~trancl.. 

Quelques beur•-' atant 1111 mort. li reçut à S011 h6tt! de 
la rue S&!nH'lortn\ln une ..-wto a laquelle 11 etatt lo.n 
de s'attendre ullc de LôUIS·Phill;>P< 

- sounm:-~ouo? lut d<..'11811da c.1m..ë1 
- Comme un damne• rtpondlt le moribond. 
Et l'on aa.ure qu·a1ors le roi aunut murmuH en apart6 : 
·- Dtjàl 

0 FFRE EXCEPTIONNELLE 475 fn 
• P'.l.9 --·• ,..._.. 1 

llllP ORT • T YO'i'AG•• SOR M:ESU R.JD 

D " R ll to1d6 OmCdesJ 1a CS1n1m 
89, &f&l"chh.aux-Herbea ctace Gal Sr.-Hubert) T. 12.48,18 

Une charmante histoire 
On ho une de talen. a•... r Ill ftrt plqu~ l mort par 

la ta!"1'n\u!e de la depu:.a:Jon. li rtttva!t cl<'~ •Ur dt* 
clw-a dn com.:h tlectoraux: c Vot,.. nom acc:a,,,.: sucoe. 
certa n ! \' t'nn s&n..1 tarder 1 • 

LtP malb•ureux e:alt tout prta d• ae J•ur dans !.a lntlèe 
lors:iuc aa femme. Jeune et Jolie. qui I• .uppl:alt depu11 
huit jours de n"en ?":en fa.re. lUl er.vo:e par aon pe·:it p.rçon 
un ch•veu blane que sa femm• de chambre vtna1t de d6-
coun1r n le garnJn. tout K•ntlm•nt d• dtre t. son père 

- Pa;>R 1 voilà ~ que m1U11an m·a dit de t• montrer! 
C'el\ ton ambltton qui le lui a donn~ 1 

- Tu dta7 
- Ton ambit:on.. a-m am .. b-1 bl. .. nmbl . 
- Tr~s b'en. rit le ~re en embraMant ac,n chM b#b# •ur 

1.a deu< Jou•s Va dire à ta maman qu'elle nt a. rua. pas 
de c!ultmn. que tout est !ml e: que J"al ,..,~ la cand1da.­
ture TU entends. 1 cand:daturel • 

OU papa 

VOLETS 
REPARATIOSS 

JALOUSIES • STORES Hl:"iDOOS 
J. VAS HU\':>EO~ l!:'l" FILS 
.~1 . rue Jourdan - Tél. 37 283~ 

Suite au précédent 
La men éta: 1 enc.iantte en tnttndanL la rt;>o~ du 

1 cand!d.at • rappor.tt par aon !!la. Enfin le lJ)eetre de la 
dépuu\lon s'élo1gna11 du logla L"éll<>Uat avait reconquis 
'<ID fOftr 

Ma:•. t0ut à coup. plus preS3'\nlt". plus ent.llou'1aste, plus 
gonfl•e de .-ron•seJ. tombe. tout ~ coup, d•n• la mataon­
nr~ une dêpc<: !e nouvelle. 

- « Coma~ on reJnlon tén~rale mus déclarent bomme 
·ndt.otnS.'.lble POUr sau<er p&ll' Honn•ur enaag~I A!fatre 
d' dP'O rJ • 

Com en• tes:tE-r ' E~re 1" • tomme lnd.spenub~e' • 
La !eu:i.- femme sat .. a ·t dans Ju ftUx et 1ur le r..u.ge 

de sc:i roarl. i .. pr;gtta de !a rechu•e éle<:to,..le 
- A!l 1 mon D!fll. dlt-el:e nous 1<1mmeo perdus 1 r- n 

ae«:>~r 

Lo: '!'Je. tout à cou;>. l"enlan• k•ant se• Jolis v.-.ix '11r :es 
•'it1·~· de .. mère · 

- Maman. :na:nan 1 a·kr-""t-U. cherrbe 11·e 1 Tu clo14 en 
'&\'l'I r •1n autre' 

La coquette 

Le numéro de Juillet est •ll<'clalemtnt ron.acr~ aux toi· 
leue.~ de \·acnnce3 et aux trnucs uuvnlr~. 

Il contient un patron gratuit d'un Joli manteau de pluie 
en aabardlne. 

En v•n~ partout au prix de Fr. 7 50. 

Prudence 

Le proces qu! se dtroule à Lltie en ce moment donne 
une slgn:fJeat.iOn \'r1l:ment a\n~·e t. l"lllstoiro ·qu·on n. 
Ure. 

Une dame qui cnercha.!t une Pf(le-malade questionnait 
une rand ide. tt • 

- Pl'.lUr qu; a.-ez.,·ous traralllc en dernier lieu ? 
- Vou. vow; SOU\"en<'Z de cctt~ dame ~tltln QUI mou-

rut at m) ste·ieusement ll y a quelques eemamtt 7 
- Oui. parlal~ment.. 
- C'était elle. 
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Une sage mesure... avec dea rendemenu 

uniques et imméd iat. 
En eouscrlvant une a.ssu111nce vie mll<~ par l 'lnrcrm«llatre 

d e la l<'ule s A. ' Sobelaecode • (capital 1.~0.000 fr.> vow; 
bénéficierez dea avantages sul\aots 

1) En cas dP be.soin. obt•nUon our slmpk llgnaturt, d'une 
ouverture de crédJt immedit1le au taux de 3 p c. 1remboW'· 
etmtnta mtn.sue!s•: 

2 • Avanc-e complm>entall'<' au be.soin d~ la ou les pc-~ 
nutr. pnmes d'"""1l'&llce lrem~mmlA mtnsu•Lsl 
taux: s p. c.. 

3) l'o6s!b!IM œ remp!aœr C:rs hfpotbtquea ontttuse6. 
4l Connrucuon ou achat de msuans 
$) Alde couvelle lors de disque écll~e de '"" pr.rnet 

Cl 'assurance 
8l Vous tourbuez vous-mlme le capllAI de la police st 

'l'OWI eta m vie. à l'échéance du terme. 
71 Ce capital sora m1mtdlatement p<:~é a vos ~trrs rhers. 

prealabltment dèsignés, en eu de pi-edtcts. 
8) Par oes falls. constitution proçcw•·e d'Une retrait• 

beureuse, t.ran.quillttê morale abooln•. phl8 de sour•s maté-
11eb par une aide saine et cons! ont~. 

Sans eng•gement. renseignez.vous en a1~1~lant le • POUi'· 
q uol Pas ? :t ci:immP réfet'C'n~e. 

SOCl r.TE ~'O!':Y'll. 111.LGI' nt: GfSTIO'll 
D E cot~RT\GE ET 1n;nrno, .... c.p1·.11 U00.000 Pr. 

<toutes """'1l'3n<e61 ·,,, :· >. PlUI bas1 
Br11J:elle1 • 16. Av. Regier T 156571 !8 a 12 et 2 à 18 b.). 
A"""'' : 22, rue des Tannéuts. T 31069 •d• 14 à 19 h.J 
Lttve: 31. r de la Casquette T 2S5 sg <9 à 12 ot 14 a 19 b.J, 

Le. rues ennemies 

Deux m&iagères en vlolent désaccord ont ~ condUltes 
au poot<> du XXe arrondlsaeinent de Parts. IAl r&lSOll ? 
Tall8lio tnJurleux. 

- Ell<t m'a tralt<'e de sale Jap, alol"I Je lui al dit · Eh 
n donc 1 Pouche de O:ome 1 

- Je lui al répondu : pOUrquol que voua N'St<'% pas daru 
'l'Ot.r'e lie 1 Alors elle m'a d.ll ; Par<.c que Je ne peux plus 
•upponer d'avoir pour •·0Ls1ns <le puanta m1141Dts coOLrOe 
T0\18 1 

- l!:ll•a all&lmt en venl.! aux mains q11and Je suis Slll'· 
TffiU. ajouta I• gard:en de la paix. 

Le commissaire & amusa qu:.nd li \it les adr.......,. de oes 
d amta : rue de ChJne et n:c du Japon 

La rue de la C!'-~ ilOrd• rn t'll t.. le equare Tmon : 
~··e fS parallèle a a rue -!J Japon Quand on bapu..~ 
ees d"'1.~ •oies. en hommage u~ na oos all~.s dans la 
C'lltne. on no soupçonna t pu quo ~,.. Utrea ..ula tna­
p!remlent d<'S que,.lles à i.,u."! hab tan\6. 

Heureua<'ment rnoore q•Je le passage de P<'k'.n. proch• 
~ la rue de Palll<ao. est fort élol;n~ de l'elt!:ant quai de 
TokJo. 

Pour maigrir 

Falla un u•age ré1!Ulier du STEUCA et vous perdrez 
rnptdtmrnt. votre grai.~c;e SUJ)f'rflur. 6Atl8 dungtr pour vot~ 
&llnté. Prix · 10 fr. dans toute. 11!3 pha.rmnrl"" Pharmacie 
Mondiale 63 bd. ~laurl"" Urnomùtr Brux. <Rayon Xl 

Plua d istraite que le Roi Dagobert 

L'orage 

n 1 a de l'oraee et Annette ~a.rde; tout l coup, un 
éclair sillonne le et<'l et la. roudre tombe au loin. 

- Qu'"'!troe que c'œt oet.te boule de reu qui œt r.oml>ff 
là-be.s? 

- o·esr 1a foudre. 
- Mala par oO ~'Je ~. Je ne '"'la Jl&ll de trou 

dans le ctel ! 

H b t Bucx 11•. RUE DES CHARTREUX u er - Tél, a.2044 -
Tou.. ..n.c..• C• : •'<'ht ~ quaUlt aux meilleun pru. 

Le royal Fregoli 

L& v.e du roi d'Analf'tl'n'll ~te bl.., dea compllca­
IJons. oene, eotre autre, d1mlter ~li en opCant du 
cbaniemeni. à vu•. 

14 dlstance qui .tparo Oll141l'ow de Paisley n'est que dt 
bult mJ!les. Un train normal rait le trajet en douze mi­
nutes. L'aut.re Jour. dlW>n. Geo!'ies VI venait d'lnaururer 
l'Exp<>slUon lmpûlale. TI avnlt revttu pour ce faire l'uni­
forme d'amiral de la flotte. L& céN'mon"' tennlnée, li pr:t 
place dam le train de Palaley pour assister à une ctr~ 
monle clvlle. Q"J•nd le train a'al'Tfta. dOWe minuta pins 
ta.."<i. le roi en dfllttnd•lt, oorre<'t#ment vttu de gr\$. colff& 
d'un bau~e-forme, canne M p.ni. a la uwn. 

LE FAMEUX RESTAURANT 

''~ P.ai.tt>> 
$9, Rl'I Dl L'l.(;t.'l:ER, 59 

Orcbtt"• tous les oolro 

r••·• 
l l.l5.4J 
11.62.91 

Pour conjurer les tremblement. de terre 

En 1868, à Just..beceny. en A•ttricbe. les autorl~• lo­
cal"" pour mettre un fl'<'ln au tremblement de terre qui. 
depuis quelque teml)6. 1·1 falaalt sentir, firent publier au 
son du tambour, l'av-,. 1ulvant : 

'Att..,,du que les Jumnenta et ln bla.sphèmce !!Ont la 
.-érltable cau5' des tttmbkmen~ de terre. n eat d.Mmdu 
l qW que œ soit dt Jurer el. de bla.sphémer. 80UI pelne 
de vtngt-cuiq coorps de •·erse et de vtngt-<:IDQ tto:tm 
d'amende• 

A pro~ dea rimes riches de Banville 
A propog dL1 rtmea riches de Ban.U:e •.demol3eUet chez 

()zy menéeat rapl)e!He dans notre numéro du Ier Jull:et, 
un lecteur elle le Joli quatrain du poê:.O Aogenot: 

Dana ce beau palats de Versames 
Que noua Chante Henri de Rêgnler, 
n n'est plua de Louis qui vaille 
~ chacun en rit de régner! 

99 années d'existe nce 
gé n é ra tlons 3 

1 

VOUS ASSt:REN'l UN TRAVAIL IRREPROCHABLE. 
un lt!Cta!r nous enro•e C' :e mwiante hl.\!<>~ : SI vous ETES t:!'i CLIFNT DE LA 
Petite ~ne dans !e tra~"t d'Osl•~ Ln coup'.e lui d~jà 1 TEINTURERIE Leroy Jonau & ca. S.A. 

un ~"' marqu~; e~ ravlM:ln:e BnLlquemcnt. elle 111t tA:e. • -
Pllls cnucno·.- que!qoos lll0'6 à IOO comp, :inon. qui oemb!e 6 'tAGAST!':S A BRUXULES - VoLr Tt ~'>• es. 
.,, rtve!ller et d'un<' l'OlJ: tonltruan~ IUI répo:id 

- l':neœ'e Jne fo-•! Mac< r<)'rut\ftl\ fat•es- OWI donc. pour 
at.lh'.ler lôut 'e tempo votre IJ'lntalon? Encore à l'école 

LO\ d.une s•:S' o:tfag:N! dPrr'tte sa ""''~ mals le vo~e 
a ~·~ b:MI C'&l 

C'est s:ané : • Evidemment vieux lecteur; kl pJua tr!Ste, 
o'est QUo Je le sm • 

- Expaquez· mo 'e que c'est qu'une huitre. 
- Une huitre une ... hui .. heu ... une huitre ... eh blet!, 

m'&!eu, c'eat un polaon fait oomm• une noix. 



Dépravation 

n waie m &i.ique une commune qut bonore les em­
po~ 1 Aifrtlll. n·.u-o- pu 7 c·est &:nsl pOartADtl 
Et eett-e CQmlllune n·es~ autre qu'Elt~i 1 

VO<ll ~ta ~~ 1 s·a-t1lle pu un.a rue Jon!aux et 
une n1e Ik'dc.r:r1 ? 

Clairol de Mury 
~ aho.mpolna qui telln aara danser. u rait •n 34 nuances. 

En vente partout.. 
IA> co!!feur l'eldie : la ftmme l'&dmlre. 

Pour lea joura chauda 
Vo:cL amis 1oe1euro. quelqi.es probltmes que roll$ ~ 

L B. 
Mes (!...a prmi~ aont dlla à aon <»ltfeur pu ce cL..,nt 

dlevclu qui l>" TWt pes d'lore tl!'e en bn'.û de b:!lard M'X\ 

1 trol.&J<m.i œt •n dessous de !<>ut Mon tout a·oone au 11>­
lctl. 

Mon P"'l'l'l!l'tf "5t lu par tout le mond•. Mon second est 
tout Io mond•. Mon tout n'ellt pu tnrore MlO<'SS;bJe à tout 
le mood<I. 

Mon prtml<r tJ<t un pWd&lre. pnrcc q11il fait mon ~nd. 
au dëtrlml'Ut d'wl poé!e. à qui n prend mon troè'>ème Mon 
t.o<n Mt 11!1<! .irur..-. mécanique. 

Mda!?le a lalt retoucher deux tobt5. une \e:'t~ et une 
ro<Jir Une IOl>bre\.'.e aonne. M0015 eur, pn;namr,,# P:"'ITe. \"a 
oi:n1r.l", rt(01t un PR<1Jtt rt annonce il Madame • n n)" en a 
Q"J~l • Lora, Madame ln'~ • Q iel!e?_.. 

8'Jll 1%100 tout. une YlC'Jme o#l.'«;rre de b CU.!!otine. 

Commt cm rst b:c-n mJeux à KnOC'k~·ZOute. au c Marfair •! 
Vue a mtr Cuisine \'l'&lm. aalne tt bonn•. chambres coquet­
t~. tout moderne et lmpecc. et dra prix doux! Au • Mayfalr 1 

Cméostes .. ~. ila., -u rJi~...,b 
IJNE f<A-~ · 'UUU~ 21 tfVli UBEAU-T 11.f1 ff 'ait 

Plua ça change ... 

Retro'J\1! dans' "'°" nellle chronique d'AW'fllen l5choll 
- elle ds'"" de p:te 0.0 clnqUAnt" ana - cet amuaant pa&o 
gage, toujoUl'$ d'ac:uall~. à prc>pœ des c~ exclamauta 
du m~lodrame : 

Qui nous donnera un dr11.m~ où on ne trouvera aucune 
d.,. rorrnules :rulvRnlAIJ : 

- Encore c't. homme' 
- Vou.. ~- colonel? 
- Ma mère. une 5&1nte •t dlcne femme!. .• 
- A VO'L""e totlr de Lreml>ltr 1 
- Je TOm dis. madame qu'Un homme est IOr.1 par ot'_.• 

pork' 
- A nou.s deux. malntmantl 
- t..ua de larm<S. TOU& d.&-jel 
- A vous la prière 8 moi l'txll ~!er=L 
- La honte es~ en•:tt aVfc vous dans cette mai.on. 
- J ·a1 dlt. madame. •'t mamtenant. Je au!4 votre Jure. 
- CeLte raute que Je croyais al bl•n cachée 
- Je n·aval.s donc pa.• auoz aoulftn.! 
- Ouvrt• ounn 1 vous di3-Je. 
- Ce auppllce ne finira donc J:unals? 
- Voua 1c1? Mals vous me pen1nl 
- Ahl c'ts! de l'or que Toua vouln? 
- Mals TOCS ne TOJ"CI pu que Je vom !nsu:•e depu!a 

cinq minutes? 
- Ce mot. Je TOm le anche a11 rloagel 
-1>2ns mes braa, dans mes braa, :.e <Ls-Jel 
- 1"' pan1c-n œt dans rotre cœur la!&sez-le montfT t. 

vos lh"rrs. 
- Oui, madame cet enhnt, c'<!tA:t mot Ce~ remma, 

c't'tAh, vou.s. ma mère! 
- Oh' l1nlàm•' l~n!Ame• 

Chez le coiffeur 
:O."en somrr.es-nou• l,Xl8 aujounlbul pou: la l~"~ratu"' 
a~ ale du me!odramr~ exac•rmt..,• au po:.nt où nous 'Uon.a 

1 Il 1 a cinquante ans' 
C œt ch"' Marcel. le beau M~. que ae ru&putent 

n ($t en 1ntn <i<' lotionner. noc tn•rr.... ls cheveux 

P'us ça change plus r'nt la mime cbo....,. comme dl.1&!1 
l'autre c czt ~= pour ctla que ça n• chance J&:na;a •• tout.a c.a dama 

1 
blanœ de Mm<' z..,p. BER NARD Mme Z.,.,p ae p'.ai.nt - naturcll=ent - de la dureté 7. RUE DE TABORA 
dra tempo les Ut""' bals..<cnt, Ira a!lau"ta ne marchrn1 TtL : 12.45.7!1 
plu•. 1 HUITRES -- CAVIAR - M•ls mus, dlt .. lle. toua ••\ill<'l' beaucoup d'argent 1 
Lt-1 ooiff~ura pour damies nr peuvl'nt \·ratmr_nt pas ",. 
plaindre .. a1·oc tout"" ces pcnnanent<".a. 

FOIE GRAS 
OUVl!:R'f APRES L~S THEATRES•· ~A• oc euccuu4ue 

- Pu nou• plaindre! Le m~Urr est bradé 1 Q:i'<.<t-..c H iatoire juive 
que ..,,... croyn d'>nc ! ~ter trois heatts = &n• dam• 
:PO\lr aePl&Dtt-clnq Iran•-.. 

« POTOMAC » 

Dana le monde 

Rue de 
Namur.49 

Dili.no de S eat reputtc p0ur sa Jeuncue et sa beauté. 
C'Nt un bo&u partl p0ur qui aaura appnvo...er la Jeune 

.111'.e. Diane a dix-hUlt ana. Hc!u 1 elle est farouch• •t. 
dlt-<>n. aMl"Z pJdibonde. 
L'au~~ .aoll' le jt"6..inP com~ de N •• q:.ù lu! fa.t une cour 

r.Mldue d&noe avl'C ·~ 
L& be::e tn!an: p0r.e uo.e robe trù d~:.e:.... trea col­

lan!e. et ,,. Jelmf' comtf' se praw cont~ e.:.:e a•ll!C fene-ur. 
ll :a pmiae mlme avec te:ltrnent d• lervt".1: q,;e • Ma'5 

Diane 1rmble nt a être apcr;•e d., r.en. Ellt 1a.'lle ob6t -
ntment Ica ~"" bai..;.. 

Ap::ts la c!Anae, le jeuno homme QU.tt<' !• bal et n !al.­
une promr.naclt .ape.J.Sante. 

Il rrvlent, ca:mc. Cctt.e !ois. l'orçh-atre Joue un tan10. 
n rélJntte Diane. Après un momtnt, ct:le-c! the mlln l•J 
yewc ~Lrd~ 10n danseur •t a.t : 

- Pl<:h6? 

- :\ cmprun•e Janula d ari;ent à B'.\:..'llm!e·d. c·t3t ..ui 
w~l'ltr. tl p:r.:d cinqt:an•e p0ur «n~ ._., h:7e: et W>IJ<an • 
rn ~~ 

- POW..."Qt.O! ;>?us en ~~ 1 
- Pa.rce qae :es )o'1rs 10nt p:w lonp. 

Un mieux 

- S. 1our Madame Durand bt~ Qae ,·ottt fila .n 
1aérl de aa lr.JeptOm&nle 1 

- ~on. chtr amL mal> cela ,.. mlO?ux. Maintenant. U 
oomm~ce a ::-a;ipon,.z dl's obj•U dt va.:eur 

TCHAO Pêdlcu:e Chlno!a, aptclal.stt, 27, ., •. Lou~ Brux. 
Tél 1163 05 1 Manucure, Fpllat:~n. Sp p• Verrues) 

1 Un eaprit compréhensif 

1 
Vous J.œepterte-. ou•, commt les Allemands. de UW.. 

atr rommander une 1eute per!Orlne ? 
- Heu 1. .. YOW! a&Yœ. Je auJa mal'16 1 
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AUJ OURD' HUI ----------. 
MATINEE ET soma DANSA.VI'!; AVEC LE 
MERVEILLEUX ORCHESTRE DE DANSE DE 

BETTY OLDER 
nu CHALET DES ROSSIONOLS <Bruxelles) 
Bot. de la Cambre - Entrft par l'a~enuc Lou4e 

SOIU les Pergolo.t /lrurltt 

Dialogue d'amour 

- D;&-moL cher.e, ,. ux-:a m'épollUr? 
- Oh oui. Pierre • 
- Tu ~ sûre qJe ;on papa noUA 1.na\&l!e:a un appar-

\em<nt? 
OW. P:erre 

- Et qu'll m'a..ooc:era à sa atl'a.:-es? 
- ?\' aturcJ:emen· P:erre. 
- Et q«1e ta mè.-e ne viendra chei MUA que quand no11& 

l 'lnvlteron.a ? 
- Bien anr. Pierre. 
- N1 tu sœ\ll'& non plus? 
- Evidemment, P•erre. 
- Et tu ea bien sore que ton papa p•lera mu dett~ ? 
- Il l'a promis, n 'e.5t-œ paa, Pierre. 
- Je t"aime, chérie 1 

A Oroenendae~ Route de Mt-St.Jean <N.·D d• Bonne-Odeur> 
Ses menws du dlmancn. à rr. 1150 p . L , Id 
&\'CC chOll de h..<f'œU\"l'CS lncompar rmce• eopo 

L'inspiratrice 

D.i:Ja l'a~!..c.:- d'1n sc;i!pteu:-, on n'aperçoit que torse& 
P\ôlSa:lnLs. Ven::s ma.tr.uea, matemltb aux &el.na ènormea. 
a ..x cu!M.-s èl ph~n~ues 

AJ milieu de e<s tigurea monatrue~ l'artLate. long et 
malgtt, étremt U.'le Jeune pel'!Onne nuetc., preaque dia· 
phane. D murmure : 

- L'll'-'Pl1'3Uon me vient de voua, 11cn que de vous .. 

Implacable 

Une dame, protestante rte:de, ae convertit à la ~n 
cath"!lque. Cc!a sttJpel'le sea am~..., d'autant plua qu'en mfme 
temps el!e annonce .son 1ntentlon rormtUt: de di\·orcitr. 

- 0'11. exp:Jq~t~!le, fal pns eu deux d~lslona p.>ur n• 
p: .zs TO:r mon ma."\ ni d.ns "° m< n<'• ni dans l'au\rt'. 

LES PRALL"\ES DE 

La critique du 

« POTOMAC » 

poulailler " 

Rt.e ae 
Namur.t9 

L•autrc M>!r on avatt J ·>u1 c La Juh·~•. Soirée mou\·e-. 
mtnttt Le ténor, in.sum"'-nt. ava:t tll aortl aoua I~ huées 

Et, deux Jours plus tard, voilà qu'on redonne la meme 
• Ju1v<" 1, avec un autre ténor. 

M>la qu•nd Rachel s'avance sur le bord de la scène et 
ee met à chanter son air cl'lt'bre : 

111 , .• venir .. • 
u ne \·01x t.emb;e cr:e au poula'il!er: 

- S: c est le meme qa•a,-ant-hler, Cf' n'eat paa la peine! ... 
U f 1P camp 

On en mettra partout 

Ce fut ur.e 'r'"'84' arr ire, ~~and U fallut, pour un tra· 
·~ t.ozcr cct.e pu1"'3.Dte chanteuse à la robuste poitrine. 
dina un vêtc:,,- ent mascultn. 

- Le publit: .-a éclatrr de rtre en IA voyant, disait le 
directeur 

- raa tant que cela, Moruleur, rtpondlt le eostumlec: 
on en mettra un peu partout. 

On les reporte 

La po1t11ne rrtuae c.st pérunée: aujourd'hui, on veut 
des c avantagea •. mnla IL\ ne ge développent pu aussi 
vite qu'on le voudrait, aus.'I Zrzette se fabriquait l'autre 
jour un soutlen·aorw• quelque peu truqué 

- Comme c'est bien ça! tul dit son amle, de travalll•r 
a1nsi pour lrs pauvrea 

Eloquence 

Un brav \1eux paysan. t:u boureme..'.re de aon Yl!lare.. 
remerc __ ,. admlmstrts t':i ces t<nnea: 

• Mea chera concltorens. 
> !d.)n cœur n"oub~e:a J3mtls l'heureux Jour où roua 

avez fa!t à m~ cheveux blana :·honneur de !ea mettre 
à vot"e û~e , 

u ·endu.rnr, t fko.1 u Rh.\CU. à la Q,gue. \"Uespt sur dunes f' t 
campagne Pt>n Ion dt 40 rr CU!alne renommée. Tt. conf. 

Philosophie souriante 

La duchPl\Se d•• Montauban demandait au c&rdlnal Dubola 
de lui ccdrr une maLSOn de campaJlle où U n'allait Jamata. 
Celw-ci lui repondl\ . 

- Ne Mvez.voua qu'il faut toujourg un endroit où l'on 
n·aute point. et ou l'on cro1t que l'on seni'.. heureux al 
l'on r allait ? 

Le goût de la propriété 

L,c: 'n 0 ~ racontait qu"ll a•alt en:enda un va'.e: do 
chambre pro!erer cette ph.-ue c A•ant <I.e bala)'tr mon 
sa'.on 11 hut que Je couvre b:en me$ ndeaux. parce que 
ma p-)1.m:è:-e peu!. a'envo:er pa.r--dt:'.àSUS ». 

- Vo:'.a ou cond~l: :e goilt de l'adJect:.t pogaes&lf el 
l'i~ de prcpr • • ajoutait le c~'.èbre artiste. 

LES BROSSES A DENTS 
fabr iquée• por K il •n·c-le sont le' meilleures. De couleur et mo. 
dèles dlftérrnts, elltto atl,font tous les membres de la fam11le. 

Exigez la marque KLEEN-E-ZE 
Oep6t 63 RUE D'ALBA!lllE, 63. - Tèlephone 37 90 03. 

Regret& 

TOmm) Smith. dix an.a, nncontre aon meilleur amL 
Bobby Jones. du mfmc Ase. 

Bobb} p!eure à ch&u~ tanne. · 
- Mon c~n Tmker eat mo:t oe ma•;n, sanglote-ML 

C'ètalt !e nielleur ami que fa:e jamal$ eu 
- Tu e& un r.œ n'.pud, dit Tommy Pleurer parce qu'un 

chlen ea: mort ! Est-ce que J'a> p leuré, mol. lor,que ma 
grand'mère est mort~. li y a quinze )oun; ? 

- Tout cela en bcl et b:cn, dlt Bobby en pteurant plua 
fort, mais tu n·avol• pas clevé ta grand'mere depula 11& 

naissance. 

Sur la Route Rnyalr, à 100 m. de la plaee. entre Dulnparlt et 
N.euport·bauu. \OU.S trouvettz J'UOtel CroenendJJk·Plac• 
Chn Omrr> Exc c J •III• boure. Ts les conf. Pens. 35 45 fr. 

A recommander 

On rorai u. )a a..all conata!é q~e. dall$ un _. 
taura.'lt de Cleve!and. aux &tat4-Uru6. :es po:ares t:.a:ent 
str. l POU' des Jeunes mies blondea et le cart par des bru· 
nettes 

- E.~t-ee pour l'estJ1è:!que ? qae.,tlonna+U. 
- Non, lut tut·ll ttpondu. c'eat parce que le• chevewt 

blonds •e rolrnt molna dalla la aoupe et les bruns motm 
dans le café. 
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Flegme américain 

Ham.a 4\alt l"u!Oct~ dune mat.on de Philadelphie. 
son nevttJ. quJ avait alors d.lx~t ana. va lut faire un• 

va.site Il I• U'OU•• 1ur la place WashlngU>n, debout, 11!'1 
mains dans ka poches. drvant une maison qui brille. Wll· 
l.am lut frappe sur l'opaule; li •e retourne. 

- C't'St IOI • dlt-tl Bonjour. B.ll; tu arrtve3 mal, mon 
entant. Void un lDcmdïe qut me ru!no: J'&\1\1& quarante 
mille dolbrs c!nru la mnl.oon; noi:s ne i;amerona po.s un• 
allumttte 

- QJe \'UotU faire ? drmanda l'enfallt attt~ 
- Ce qae je vals faire ? Il est onze heuns. j'ai faim 

11 me reste un peu d'or dans mon g<r~s.et, Je •ais t'ol!ru 
l ~jtu.'16. 

Dignité 
n 1 avait une rrand• qurrtl!e au forer dun t.M~tre d• 

1enre tntre deux bcllea en maillot.' 
- Va donc! trl!\ll lline, Je ne veux po.s causer plus 

longumpa 8\'r<: une e.rrature que le prtmit.r Hn 1 peut 
avo1r pour quar.inte: rranca. 

Mal&, r~prlt l'au! re a vrc une grande conviction C'est 
touJoura p!ua honorable que de se donner pour rien 

La Minerve de Belgique 

\G'-~S ·'' utl ;.., ...... .a .. --~ aux mttlleurrs cond1~JO~ !3-6S. rue 

Reyale Bruxelles. Tél~pbone . 17 78.12 

Boniment 
- EnUU, Mrs.\ltunl criait un charlatan; 'ou• allea •·olr 

le produit d'Une carpe •t d'l.n bp!n! 
On <nt.rait. 
- Voici le P"..rc! 
On •oyait un bonhomme de iaplll q•n grignotait •nu 

feullle de chou. 
Le montr~ur enlrvaa a.tors un tap1s qUi cout'TJ.it un bocal 

dana Jequr1 toumoyatt une c.:upe 
- E t \.Olcl la tn4're ! 
Lll roule d~ hurler· 
- Eh bi.n! rt Io prod1Jlt. le petlt? 
- Le \'Olr!. dW.tt la charlot.in. en montrant. la re:e\!e 

dans "" main 

Une explication 

- r t-tt na~ doct<Ur que les hommes mart~ vt .. nt 
p~ lonJtempo qut les dl1bata..res ? 

- son. Seul<mmt I< tcm;is leu~ pe..-..11 p:u.s k>n: 

LA JONCTION 
SA T.\H.n,r. - SL'i {'H.UlBRES co:-rorn \Ill. !.~. 

8 ntt d• :a B••nfat.unce • G.i.re du Ne.rd• - Tt 17.1712 

Le bon renseignement 

Un homme charv< dr tou· un attirail cher au pêcheur 
a'arrt\tt au bOrd d'Unr rl\~ere S'adressam à un Jeun• r:nr­
QOD du \1lla~e 1·otsin. li lui d~e 

- Y a-t-il du potsaon ? 
-Out 
- Et~ mcrd ' 
- Oh ! Il n'y a pas de da~r J• n'll! JamalA en:edu 

d 1tt QU111 altnt Jamais mordu personne 

Image 

M. de G!mrdln disait d'une j.une femme: 
- On la m~tlralt au sommet du Mont Blanc, qu'elle y 

acra.tt encore tr~ accrastble. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Moteur JOHNSON 
Le Rot d es Ondes 

Demandez nortoe a 

ALMA CO A 
!Soc. An.) 

S., RUE de FRANCE 
BRUXELLES 
T~L: 2141,.84 

FacWtb de po~meni. 

Les philosophes ne se brouent jamaia 

un Jtu11• "" te.;r qui a connu la bohème et en oon­
S<'rv• \'OIOl. ;r.; .es usagrs, reçoit du dincuur du Gy~. 
outré de sa toUe::.e. une arance qui lui permette de Ml 

veur décemment.. '-" l<ndemain. l'auteur arrh·e tout llam· 
b:int â la ripémlon et ula dur< aiit joUn '-" S<Ptlème, 
M ~tontigny \01t arriver son Jeune homme tout au.ssi sor-

1 dlde qu·a1.113ravallt. 
- Ah ça! s'écr.e-HI qu a1ez-voua fait de \'Otre paletot? 

01·1 r"lt votre pantalon' 
Lt'!l \'Otct, r cpond l'auteur. 
C~mment! c·cs1 cel:i? 

- Sans doute. 
- Ail! c est que j'ai oubli~ de \'Oua dlrt une chose 

n'est pas tout d'acheter un palr:Ct •• 
- Bah? 
- U l•at le brci&>er! 

Au jardin d'acclimatation 

Ce 

Une ! mt ?"".ir.s.._q:it~ tti&rdalt les amies e! ~e.s a1aça1t 
un peu du bOut de son o:nbre'1e Un 1ard!en g·approcna et 

:li <tt po:.ment : 
- Vcul&ez VOU$ re:!rer, M•d'1me, voua t~ttruez ,., 

aruma ~. 

Po1 r ·o: nettoyages et te1ntures, adr~ · t.\'O\ll à l'une des 
GRA:\'DES TEINTU R E HIES R OYALES 

37 chnu -.r·c de Charlerot HM a\·cnue Bn1gmann. 
170. chnw "'c de Vleuriiat 24 rue Van Oost. 

Tfl 1293.51 - 143971 - 483991 - 150784. 

La vérité ... 

:.! "" n. j'ai rn M Aitre<! emb~ ma 1œur 
- Ça n<' fa.• '-"'" mon enfan!, lia ront se !tancer dl­

ma: ch., 
Et qu.•ncl papa ,.,._t-11 ac fiancer a1 te la bonne ? 

Jeu de mots l"Oyal 

Louis X\ pc~; èncu !.a TôU? pour un de !6 portra ts. 
Le peintre. qui avait aon franc .. par:tt avec :e roi. slnt~r­
rompa.: dti 'E'm::>s en ttimpa J)l)Ur Iui parler df' la st~u.ation 
de l'Etat 

- Tout va tr~ mat, Sire, lui d!t-11. le l)<Upie se p;amt; 
Ir$ 1mpi>ts augmentent. Nous n'avons plua de maru10 ... 

- Ah ! ~fonsitur. lui dit 1• Roi: et Vernet ? 

Pour vos toutous meadamea ... 

f• Np ...... ~r \' ~rt. 1m1 ltdè0e par ~e g~L.st.e ~'!. 
«>utuntt p chi<n• :c Royal DO$ ~bop, 27, r. d la R*°oe. 
cmucns cxelus:;·.-. toutes de °"'" 1;ollt •t de bon ton. 
Fa.•o: un<" VI.!!~~ à Tout pnur lt- f'~'~n. un,. curlo.~l:é. 

li s'en va 

Un voyageu:- qul s·m va d!t almabltmf"nt : 
A'l r<volr. mesdamc.s; au nvotr, messlcura. Au revoir 1 

ou ça ? 

,\ 
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Dea achata pour lea vacances !.. . Le vœu exauce 
voua a"n rêv~ M fa.Ire des acqu1"1t1ons multiples et dons 

toll.1 18 domaines : vêtement$ chau .. •ur•a. llngertes, chrrru. 
aene-. chapeaux. lmPf'nnè$bles, la.lna~cs. uuua. 1eler1es. 
meW>!es. taplS, lustres, foyers. appattlls dt pboto et c:.::tma, 
racllœ. v<'lœ, anlclcs de sp<m. articles d~ iMnai:e et. en , 
reswn~. t.out ce qui est n~a à la •·le moderne Mais 
a u réveil, vous voua apel('evtz que votre budget n'est pas 
usez la11re pour donntr sathfaction a ""' des1rs •I \OU. 
V0\13 4boll'Z. ~P<"ndsnt.. "oua pouvez rtaU..,r ce rê•-e car 
dans p ,. de cinq ~' mag:ulm de pttmlrr or:!re. \"OUS 
pou"n aclleter au oomptan\ tout ce qUJ \'OUS plaira en 
payant au moyen d• bons d'achAt dont vous ne remboul'M'­
n:z •~ montant qu•tn db: mrnsu~htès. aam aucun tnt.,.ret 
ou Jusqu a vingt-quatre mots <le rrld•t. moyennar.r aue!QUCS 
peJta fra.1.'-

Soyn clone mtelllitnt et dt<:lde. Dcmandrz aujourd hut 
mémt la brochurt rratu1tt qui voua donnera tous los rm-
1elRt1emtnta ooncemant !"obtention de cea bons d'orllat 
e• la liste des magasiris au CO~IPTOIR DES BO:-IS 
D'ACHATS. 56. 1'ouleu.rd Emile Jacqmaln. Brusel:CS. 

On raconte ... 
L'Oi> ·ra de P<>r avait, Jadla, un comml!slon.'la!re. brave 

enfan: de l'Auvergne, lm néjtlJimt .i:r le chapi~e de la. 
t.oi'r·tt~. 

Une ballenne, lég~rement lnrommodée par l'a présence, ae 
décida un jour à lut dtre : 

- Ma.la enfm ~· François. paurquol no \"1lus laveM·otu 
J>' • 1 ... pieds' 

Et l'lntrrpellé de rtpor>dre, hors de lui et bél!llJ .. nt <l• 
COltre: 

- Me la.ver les pieds !. .• Me IA ver lea ptl'dS 1 Pour me 
les ramollir? Et qui Ht-<he qal !•rait mes courches alors ? 

La précaution inutile 
Raconté par • L Ordre• : 
Ct ST'Oll Industriel 6" la LOUe a une petit• maltr~ part. 

r.enne qUl lUl fait vo:r du pays. 
- n .. beau mettr. des verroua à toutes '"' po~ dis/\· 

Mur 1.,-11~ Mor.no qui connait bien la bello entant.. 
- Et d!'S JalouAlt A toutrs Ir. frnl!tm• l compléta Chftrlrs 

Deachamps qui nt '('tnn~H n· mntru; 1 

/, 

Sardints 

Saint-Louis 
les mtHltuns du mondt dans l 
la olus ftnt des builts d'olive& 

Précaution 

Un moMteur acll~te dts "'ullers dam un mapaln de 
ch&U1'mrN du C.ntn 

Q·iara.m...troa. mons:eur 1 1 · 'laM• vendeuse. ruB.l• 
c ... 1 IC3UCOUP trop long pour \OW! 

- Non. non, madrmoi&el'.e. J~ chol$ls toujours troll pain· 
turea au-dessus • Jt prend> le tram quftlte loi.'; pnr Jour. 
aux heures d'attluenc•. comme Ils dla<-nt. 

Dana le tramway 
- Je vous al tait mal. mon.•leur? 
- Non. 
- Oh! sl. J'ai dO vous ta·N oal' 
- Mai. non 
A 11 oomPfoillt : Il oe lw aulf1t paa de m a,o,,. krase; u 

veut que Je l'avoue. 

Sandy et OontLld ~ retrou\'ent à Aberdf'fi\ aprèa une 
trèa longlle ~lion. 

Sacrebleu • ncne Sand,T, i.u u Il Wl• macnll~• 
és>l!lll: e de c:-ava:el 

- OUI, repondlt Dona:d. !1:e m·a coQt~ ~ ~nta 
llVTUI 

- Je ne donnerais )a.mata doux cent.a Uvna pour un diamant! 
- Qu'est-ce que tu ,.eux. rtp:Jqua Doaald Le vleu• Mo 

Gr~ior m 1va1t lns;ltue aon hhltrr m mettam la e<>nd:.t.on 
q~ Je pœerata une pierre de pnx en aouvenlr de lut La. vollàl 

De nombreux départ& pour l'Europe Centrale 
la Scandma\'IO la Sul.sse, l<s Oolom1teA, J JOU• et ta f ' llt!NI, 
etc .• aon1 assurés à des prix Intéressant• eo autocar do luxe, 
mod•Je 38. et hOtela lmpeccablrs par lu V~;-ares BOGHAERT 
U7. r. Stèpharue. Brux. · Tel. 16.52 :i.;1 qui tmerrcnt cata-
1-,. A•••:Ué •• :rt t · • s demandes. Ont. parlai~ 

La journée de l'Amblève 
Li . XD• J' 1m J• 1 Ari • dont on c<.nr.al~ les IU<> 

<:ès annuels, ~ donntra. cette ~ à Trc!&-Pont&. La l"ed&­
rauan d• l'Ambl~e. Qlll P~• les 1 .. uv11"9, travaille de 
conc<"ft avec le Tounng Club. On ln•u~urera une Tour 
BrlvM•re. d'où 1·on découvre un uruneDMO et superbe pane> rama • 

Délivrance 

Une ••mable lrmmt dl.sait A t<>n avou~ qui lu! annonçait 
que son d1voru étal1 prooooce 

- Merc.I. mon ami. pour la bonne nouH?le. Je ne Al5 
pu Cf: que cela cowtera. mata "" n'est pu cher 

coucous de M•llnea. Poulardes et Poule~ de notre flr,·ace. 

J p An~~~u~ 12 s2 Au Coucou de Malines 
Photographiez ma petite 

Mme Bndel a d•~ prel<'ntloris à 1a J4'11nœ>e. E:Je ao peint, 
nt oomme une pel .te folle e: parle de t.e\ rrar.dca !Ille.a 
«i.'lll!le si elles étaltnt encore de .. bt'bts. 

!.Al vo:c. chez .;n photographe d'art. 
- Je voudf'\a taire phot.ographier mn fillette. mata U 

laudra1: d'abOrd que nous noll.1 &JTan(lons pour le pr:x. 
- ~ b1('!1 Madame. Nous placerons renra.nt &Ur un 

couss.n. avec IO:l rtddy ~ ? 
- Non• J aUD""!S m.eru:x autre~-
- Vous prefrrez peut-être une poupée ou un pohchtr ... net 
·- Non. pas ça. 
- Nou.s poumoris peuwtre auooier l'rntant. nue. 1ur 

une P'l\U d"our.s. 
- Oh nonl Paa ça non plus! 
- Alors Madame ... comment faire ? Mata au la!t. auel 

A ~e a-t-elle ? 
- Elle a doU?.e ana. mali elle en puait dix-huit. 
-Ah!'! 

l'ne t>t'•le mtmor•ble: t l'e Es<a:e 1, d!IU• - Zt<'bruue. 
Et ab. charmant.. ap<'clal"'é d• !A prep. d« poisaons e~ cruat<K<s. 
20 cha:nb .. c"nl. mod. pens!on d~ 40 tr Ouvert t .. l"ann<'e. 

Lei quarante heures 
- S;l\'ez-"0110. dit un pag~nt pl•ln d'obUKe~n..- à 

l'homme sandwich Q•h llànsit dev·ant lu., que \"1lC'e tableau 
~ t. ren,~rs? 

L'homme ae retoumA et to:aa le puoant a•oc déda:n : 
- vous ne IUPJl06CZ tout d<- même pu que le n.la tra· 

,·aJlltr à l'heure où !"on mans- t 
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Dialogue 

- uœ ~ fe:nmE cr.li J'llll)lra1t la ff%'llu 1 
- ?.ton Cleu. oUI. S..U:emm\. e:le 61&1~ toin de IUlte 

..au.Ill~. 

Uçon de langage 

On ra11 dt.a rxe;cltts de 1anea1e. atln de prêciser le aena 
dftl mol&. Pour 1 lnatant. le proteueur a·ea1 arrtté au mol 
c t.ransparenL 1 t: 1nterroge Totoche. 

- Clttt•mol un obJet transparenL. 
- Une 1erru:e. ~l'sieu l n'pood Totoche aans bâsiter. 

BERNARD 
93, Rue de Namur 
!POP.TE DE NAMUR1 

TtlephODe& 12.88.21 • 22 

Huîtres - Caviar - Foie gras - Homards 
- Snlon de di11U4tation ouvert. aprt1 les spectacles -

Humour anzh.is 

v. clM"i)'mllll. \'ellU pour ~ t. un mar!aee. est itoo­
nt à la""' d~ ~yr.elle de Jeunes homme&: s·adressan: 
t. !'Un d'eux : 

- c-esr. rous. le 11a:1œ ? 
- l'lllII. rkhmd ;>èr~ j'ai tU tllmlni tn deml-fln&:es •• 

Fair Play 

Un dnme de lJI Flonde avait !ail Mmarchea suz ~mar­
ch,.. pour obu-ntr une audtence du pl'Uldent Wilson. Elle 
finit per obterur ce qu"elle dl'slralt et lut iDtroduJte t. la 
!.taloOn Bln~he 

- Eb b.enl Madame. cllt Wll:lon. que pula-Je falre pour 

'IO\la ' 
- R.len. monsieur Je •oulaia IOUt &lmplm>ent rous voir 

de pré& et me rendre oompte de ~ qu•eot un presl<knt de.a 
Eta~Unla 

- O'-st tris gmUl ça! dlt wu.on en rtant ~ bon cœur 
Potuquol n'auner,,·ous pa.s eu cette envie ? Nous allons b;en 
an F londo pour voir des alllnton 1 

Humour liégeois 

LI roggal DjOre, grand amat~ dl sport, a d~é d'~r 
on tandom po pormlner sPhllomene d6 tlmpg dè !'bonne 
eàhon 

- Surtout, dts.>e-L-1 A martchand, ni louqul nln A prix, 
mlLls n1ett.ez m·une sakwè d" 10hde. car m• leume a on 
drl·ml\ID a a' pratclu 'n 1>&slllq1•e. 

- J 'a '°""' t a!!alre, re."l>Ond l' martchand. '?r1nd.e& 
ckbal. c'm pu 10llde qu'on tank. Et. ma lwé eomme V<l8 
m' rlmnc% bln. JI na d·n.,. on raudgmlnt QUI là Jc:nobe 
• W. prix. 

- A.i(:•:f ttspond D.)Ore. 
- LI tAndcm c"est une clapante tnvmtlon. mals p0 r61er 

a•ou tn:clllgcnce 1 na on principe QU'on n' deut jamate 
rou'l1 

- Q 11 aêreuH:e bin çou!à? 

FAISONS UN TOUR 
A LA CUISINE 

.c.. (IOUIOOllS, dit ~. M\ IZ'OI) peu = cb<ll DOU&. 
De lait. on Je connait aurtout de ncm. n est déllclew< pour­
tant. Voici oommein les Twl~...,. le prep&ttnt. avec ur.e 
p&tlencx- tout onentalo. Ila m<'la.aaent.. • la maln. <Ill,,. 
un rrand plat de bols., deux a<?mou:e11 de blé: de la rroooo 
et ~ la llne. Ils tournent t.oUjO\JJ'1 de.na le même sens <o 
ajoutant de l'eau pour qu"elles forment des graina de l& 
..,..,....ur des graina de plomb. n faut 5 decllltrtt d eau 
lt1trement salée pour travaWer :llO cnmmes de aemouic. 
On tranavaae l!D$Ulte le COUICOU& clana une passoire de terre 
flt<:lt•> QUI a'adap!e exactement a une mannlle IXlllll'­
nant un litre d'eau. Us dt<l.x rf<:lJ)lenta IOllt <àlnls P<l? l;ll 
Unie pour ne nen perdre de la npeu.r On la1- alnsl la 
acmoU:e une demi-heure aur l'eau boulllanuo. puis on la 
rèllle\ dalls le plat. On l'hum«te et oo la tran.llle de 
nom eau pour faire dfsParaltNt i.,a jlnlll1eaux, On la ttmr\ 
<'DCOH une demi-heure dana le keskes ap~ avoir ajouté 
oo nouveau litre d"eau dans la marmite. 

On ..-n le couscou.a avec du beurr• fondu. le polsaon, 
la \1ande ou le: 

Mahamès 

Exquis le m&hamk On met dana une numnlte 3 llttt3 
d'eau uné poo!e coupée. 3 !Inca de poitrine de bœ\J, 3 to­
mates, 3 tonds d'artlCbau\4. 3 couri:ei.tes. 3 poivrons dowc. 
UO grammes de naveto et ™> rrammcs de !eves. l:iG iTI'lll· 
m.,. de cardons, 2 gros oignons, ael, pincée de po1Ytt, une 
de SAtran. une de cumin. une d• poudre de c:ou.s de 111rono 
et 150 rrammes de po!s chlch~. CouVttZ. !aile$ cuire !X'.ll· 
dant 3 heures à petit leu. Pour aervlr. mettez le cou.scous 
au mll1eu d'Wl grand plat. rnn~t'Z autour viande e· ~.i­
mes. Le boUlllon est sem en aoupl~re. ~ Tunisiens moder­
nlsâ ajoutent une po!n•e de Bovrll. 

na eonnalsse:lt d allleura tout aiml b:en la Bon."kk"a 
Baltlnr Po•der qu"lls ul.lllicnt dam un rrand nombre do 
lt:"U.:' pt•t~r.es. 

Gelée de groseilles 

Bientôt voni nous venir les a~llle. rouge1ô. D foi;drl\ 
1e1 traiter avec économie. car Il n'y en ~ i'Jére cette année. 
Volet Wle méthode a bon ren<kment. pour 1 llvre 1 2 de 
!rulta. li !aut une emeloppe de zctt •Com!l(olr Bomll et 
2 livre& 1 2 de sucre. Fal·.a 'ln!Jo"" doucement i.. fru!ts 
avec un araod verre d'eau Pre_. la masse dans ino 
moœsel!M. puis remct•ez la pulpe dans la~ aHc 
un peu d'eau. ~en.cer l'opU&uon Vous allttll ainsi 
un deW<'..:me Jus que rous ajoutez au prem:.er n laut ~n 
obtenir 1 litre 112. O'cl ~ chaul!t dam une ~=olo 
propre. On wrse la poudre •n p:ule et !"on !ait bou' lllr 
vivement une minute. On ajoute tJora Je BUcre rn tournant, 
pu11 on lalt boullilr Vl\'tmcnt 3 mlnut.es. &umez rap1d ... 
ment et mettn en pots. Cela donne 4 livres de conJlturo. 

ECHALOTE 

- c"st qu'so !'tandem. 1 n'a to!~r onk des deux qui 1 
tchouque pu 11\'èrt quJ l'au~ 

- Obi Oil! U quèque es:.-<• donc Moodleu? 
- Bln... c·~ !'pu b- d .. deux. tnon allnnln'-
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Programmes d'été 

Lee proeranunes radtophonlquea ""°t senalb:ement modl­
l!~• en ~t<! et c'est pendant cette ptrlOde que lea mJcrœ 
YOnt ae promener .t. la mu et dam i.. '1llu d·eau. Cel& 
permet d'oll.r1r aui aud:teurs u.n• arrtable L'npr'M&ion de 
T &l'."&QC8. 

Comme tou.s 1 .. ans !'LN R. orianlk son p:an ae depJ&.. 
Cl\lllents rad:opbonJques $<'$ radlodlau.•lon.• .wron1 psrta­
~ entre Osicnde Knoeke e~ Spe O:x con<ert.s seront 
radlodl.auM.a depws le Ku.rssal d'Oer.nd .. 1 ... u. 28 30 Juil­
.lei, 8. 8, 13. 17. 18. 20 aoilt; etnq d•pub 1• CMlno de Knocke, 
11'4 22 Julllet. 4. 5, 15. 29 ao<lt; et cinq depuia Je Ca.a: no de 
Ill>", ll'J! 25 Juillet, 3, 10, 16 et 24 l\Ollt. 

01'8 radlodltrualons feront ftcurn d•l14 les Pl'OltammN 
un rrand nombre de vedettes et de rranda chele belges et 
• trangers. 

Les potiru de l'antenne 

A l'••P«>1'1Cn de ta Rad..o d Londres un siuaio ae u.e­
'r.a:on oera pJùl'nt.e &Ill< •!$;ICU."S • M Hana Kn<aler, 
prC.sldent de la Chanibre d• la Ra<1ll>:>h0n:e allemande, a 
annon~ la crta:lon dune AcadtmJe naUonalt- de I& RAd:o. 
- Unt ooc.-,eJJe a;a~on l:atcr.::;e est en ccnalr\leuoa • Tr1-
1>0ll - c·es: un amatf'Ul' de Clll~ qui d~tknt le record 
du p:ua Jl"&nd pœte de TSP. aon appattU compte qua­
nnle lampea, e:nq haut-parleurs et ~ ~ kilos; Il n'est 
pas porta:ir - Les Am~nealns prtparent pqur oclob~ une 
IT&nde f~on mondlale qul aervlra de pretace à l'ExPO­
a. tlnn lnterna•:onale de New York de 1939 

L'agenda de l'audi!eur 

L I.N.R. annonce- tes em~e.s1on1 ~ulvRntrs · 

l.e dlmanrhe 10 juillet., • 20 h. un <.1b11rl't l\'&Uon; .t. 
20 h 30. radlodttlUSJon de l'o!l(ora « Ou:lll<ume Tell • depuis 
1" Caolno de Vichy. - Le 12 A 20 n aoua le. ail!plcee de la 
Radio ca•.hoUque b<!?ge concrn par l'orch•.nu symphonique 
dtnre par M. Theo Oeionci<r et lea cbCPUr• de 1 LN .R -
X.. 13. • 20 "-· audillon m•ei;rale du drame en quatre actea 
de Vl<tontn Sardou c Fédora •. av«: le COtlCOW'S de 
M•lle H~lue Touyet :.t tia!MOO l"alnlllber. - Le 18 relai 
d'•,- O<IDCtrt de la Bn•iab Broadcaatlni Cy. 

Radio-Luxembourg 

L.mdl li Juillet. à 14 b 06 Paule Talan.ster Cllantera des 
m~lodlea trançalaes de Gabriel Faun!. Cta.ir l'ranct, ~ 
- Mardi. à 21 b .. deux ol)('rettea : c LI 68 • d'O!Ctnbecb 
•t c Un• Mucauon manquN> • de Chabrier. - Mercredi. à 
14 h, 06, Dolorès Ooeres. aoprano, et Jean EU!es, t~nor. 
chant(ll'Ont des mélodies lwcembOu'l'N>iaes. - Jeudi, • 
21 h. SO, concert oympbonlque : I' c O~ron • de Weber, la 
c Vlle Symphonie • de Beethoven, e1c. - Vendttdl, t 
21 h. 20. le vlolonl..cte Martin Tytcat lnt«p1'6ttta dea 
a uvr,. de Raende~ Boccllerlnl. B&Me, etc. - Samedi. • 
21 h. SO. concert gympboruque avec la YIOlonlai. Den1le 
llor1ano. 

Le Portraitiste 
SKETCH INEDIT 

Chu le f)hotographe d'art Benvenuto Ctll1nt Studio 
ouz muri couvcru de multiple• ef/lgtt• de c~ltbrtttl 
~llOl•'I · E1ther INlttnre. Marcel Anlolnt, 1'111'1'• 
Vondodn,.,, le ..,,.iptnr Dt Soef'ot le chtn 
Happy. tic. 

LE PHOTOGRAPHE / OM UUpli<m•J. - Vous m·mvoyu 
au)Ourdbul cet~ Pftll'\ J~ lllk qui d<Jlt p&rt1c1per a~ 
concours de beAutl? Trft bien Je devrai Ill! dO<U:er une 
t-lq)l'eS3lon lntelll;ente ? • Ce ..,.a ditt!c1le ! Ne <T"1fn~ 
rien: Je connais mon IJllL!er Parfait, t1le aura eu. Poil • 
dl.flérentes... t.u rtvœr, 

UNE JEUNE FU.LE tqiu la 1ecrttatre i~nt d'tntro.. 
dllllreJ. - Morw~. Je viens pour les portrait& 

LE PHOTOORAPHE f/a dti:uaoeant/. - Ah 1 OtJà là t 
Eh bl•n 1 C< oera difficile.. N'<l!IMlftt pu de oomprendre : 
c'est une pe\lte dltllcult.t technique à laquelle Je sonae .. , 
Montrez-mol votre vleage en pleine lumière ... 

LA JEUNE FILLE. Je vlena pour les portraits. Mon· 
sieur .. 

LE PBOTOGRAPHE - lllal8 bien stlr. on les fera, \'OO 

portnlts 1 Dit.et dor.c. voua avez une petite 1?Ueu111eule qui 
n'eai JI&' trop trop mal. 

LA JEUNE !"ILLE (//atll• /. - Ob ! Monstur, 
LE PHOTOGRAPHE. - Enclemmmt, ce n·~ pu la 

grande 1>8utt, ni mlm• la pell'<' : mais 11 y en a de plui T\'o 

pou5S&n~ que voua qui d~rochent un prix •• R<e<1l=•ou.t 
un peu. que Je >OUI voie en pied • Ob ! ce que VOUI eu. 
mal bab1llte ! Ça, par txemple ... 

LA JEUNE FILLE ( d ·u" tOn w;u). - Il ne taut pu ~• 
bl<!n bablll~ quand on >lent 11111plement J)OUt lea portrait&. 

LE PHOTOORAPH!:. - EUh ... Non. évi~mment ... Dt., 
bablllez.vou... 

LA JEUNE FILLE ID•«' t//rol). - Me deshab1ller ? 

LE PHOTOGRAPHE. - Enlevez au moms ce qui \OUI 14111 
de robe. Que Je n'aie plua ça devant les yeux 1 ... Plirfall ... 
Vous pouvu garder la comblna!Jon; descenoo lea ln'e­
t•lles . Je vaa >OUI pho&.OJr&pbler de race en dêc<>llet~. 

LA JEUNE Fll.LE (tlhurieJ. - Vous allez me pllot.ofra.. 
pb.Jer? 

LE PHOTOORAPH!: Qu'~ Que voua croyez <fJ• 
Je nis f&1re ? VOUI peindre i l'aquarelle ? OU vous radl<>­
graphler? 

LA JEUNE FJI.L.&. - C'eet pour les POZU&lta que Je 
mna. MOMleur, pour ... 

LE PHOTOORAPKK t/U.rlo"t). - Mals v.,._.. lea aurn. 
vœ portnuta ! Voua lea l'fcla~ iout le t-ps et ,.., .... •'OU• 
éionnez que J• \OU.S photorrapble 1 A-t~n jlUIISis vu po.. 
re!lle ... Enfin. Je m'enten.& Esoayez maintenant ~ pren­
dre un air approxlmatlvemmt lntelllgeni.. M&Js non. pu 
alnal; on ôlralt que voua av .. maJ aux denta .. Pu t.lnll 
non plu.t; vou1 fait.el penaer à une oie qui volt approcher 
le réveUlon de NOCI 1 Rien à faire. Allons.y tout de m~me. 
Je me 'rattraperai aur la rot.ouche. 

LA JEUNE Pn.LI:. - O'Mt llnl, Mon&leut? 

LE PHOTOORAPHE. Oui, c'eat fini pour Je d6colleW 
de !ace. 

LA J!:UNE Jl'II.LK. - Eai.-ce que Je pourrai l\'Olr lea por­
tralta? 

LE PHOTOORAPHE - Ah 1 ça, est-ce Q~ "°"" mo 
prenez pour un pb01ot1T&phe d• fOlre quJ fait 1to ponra't 
• la mtnute ? .. Rel<>Ulnez-voua et dlnud=voua camp! .. 
tement le do&. 

LA JEUNE FILLE. - Qu'est<• Que vous aJ:<Z fa>re. 
MODS1eur? 

LE PHOTOORAPHE ,.,,tJJpert). - Joue-r au vorelpl.lt 
entre ,..,. omoplate> ! • Mai. non. petite dlnde. Je va~ voua 
phoWgr&phier M dOI.. Tournez l~s~rement la t~te à droite. 
ll4all ne rera~ pu l'apparell. C'est du mur, li-b&a, que 



POURQUOI PAS ? Z347 

Ill 0 S TE N D E Ill 
CASINO - KURSAAL 

PROGRAMME DU 9 AU 17 JUILLET 1938 
Chefs d'orchestre : MM. E.m. De Vlieger et Franz André 

Samedi 9 juillet : Germaine MARTINEW, de !'Opéra 
Dimanche 10 

Lundi 11 

Mardi 12 

Mercredi 13 

Jeudi 14 

Vendredi 15 

Samedi 16 

Dimanche 17 

Maurice DE GROOTE, de la Monnaie 

: Berthe BRIFF AUX 
Betty DASNOY 

ThéoBEETS 

Jeanne MICHEAU, soprano de l'Op. Corn. 
Georges YOURENEFF 

Marg. CAROSIO, de la Scala de Milan 

Lydia SARIBAN 

Tous les jours, au Thé et en Soirée 

Aiix ((Nouveaux Ambassadeurs)) 
le Dancing-Music-Hall le plus select, 

vous présente un programme sensationnel d'attractions 
Jusqu'au 14 juillet : LES MANCINI, Paul Berny, Anny Zador, Betty et 

F rcddy Roberts. 

Du 15 au 18 juillet : Lys GAUTY, la vedette de la chanson française; Jeanne 
MANET (15-16-17 juillet); E.telle et Leroy; Les Three Dancing Dolls; 
Mac Kay et La Vallée. 

ORCHESTRES : 

RAY VENTURA 
ET SES COLLEGIENS 

( 18 juillet) 

Le fameux orchestre nègre WlLLlE LEWIS 
ELOW ARD et son orchestre 

CHANGEMENT DE PROGRAMME: DEUX FOIS PAR S EMA INE 
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l~ 1)4!Ut ~u va sorUr. \"ollà. C'eet lait. Je ,..,. •-ous 
prendre maintena.;,t de trol> qua.ru. 

L11 '"""" fille enlei e Ml combmau011. $0 ~ntu,.... 
LE PHOTOGRAPHE. - Qu"e$t-<:e Qtle voua lt.ltu ? Ce 

n "c$t pas au• trois q:iarts nue que Je vaus VOU$ prendre ! 
Ah ' c·rst bien heureux que vous no aongl<•1 pu à o.volr un 
pu< d"mtelltgence. 

l.A JEUNE Flu.E. - C"tst pour IN potl.J1llta que Je suis 
vcmil!. Mon&ieur 

LE PHOTOGRAPHE lat"f'C """ coltre frofd.eJ. - Oui. je 
... 1s que \"OU< è'es v•n~e pOUr IC3 P<'rtnll$. Et mol. ma 
P< ltf. Je rnis \"fM •CJ par ordtt de la OcstaPo pour prè­
pa tr de la con.fi•ure aux top!namboUn LA. ~OU$ l!Ommes 
b e:i d"accord. Ne menon< plus IA-<!cssus. 

LA JEl.:"''E PILLE. - Est..:. que Tous allc me photo­
srnphlrr •n<»re Monsieur ' 

LE PHOTOGRAPHE. Voilà 1 °'' momtnt qu·on \'OUS 
pru"le le WlpJC de la tatslll. V<>WI ~ ellel lntellig.n~e. 
Ou Jt' \'l\ls ,..,..,. phc:ogrnph10T mcort 

Il P>•nd huit nc-u au clldlt Au l>mlt de tTo~ quarta 
d heure tout est tl! mine 

LE PHOTOGRAPHE 11atr1fazt1• - Voll:I, me petite, Ce 
ttr•lt bien le diable si. avec dh Portrait! Alanl':s &nvenuto 
C<lhnl, vous n'~tiez ~s èlu• Ml1;.• B•l11lq11•. 

LA JEUNE FILLE tstupéfa1u;, - Vous croy•·z que Je 
p 1irrals ~tre Miss BelglquP? 

1 E PH.OTOORAPHE. - Pm bleu ' Je ferai de \OU! une 
btau~. mol. 

LA JEUll."E FTLLF.. - C'est que Je wts 1.uxtmbourgeo:se. 
MOJUJeur. 

LE PHOTOORAPHF Rrin ' \'ous n'ttes P<!.! Belge 1 
1:· vous 

L.A JEUNE FILLE - Je suis I• remme de rhambre de la 
baronne de WurJJuen. Elle m·a 1nv0>é pour pnn<lre ..., 
poarnha que vous A\''2 tait.& U 1 a qal tue Joura,. Est..:e que 
je puls svO'..r les Portrait$ maintenant Mon.<lfUr? 

ROBERT BEBRONNE. 

AMB ASSA DOR 
1BOUR;,E1 

UN FILM PLEIN D'INTRIGUE 
ET DE MYSTERE 

avec 

Gina MANES 
Fernand FABRE 

Simone RENANT 

dans 

La Mystérieuse Lady 
Heures de séance Semaine : 2 30. 4.40, 
6 50. 9 h. Le dimanche 1 45, 3.10. 

5,10, 7 10, 9 10 

ENFANTS NON ADMIS 

Fleurs de vacances 
La locomotive regarde une vache 

en passant 
.................. ~ ... ..__......... 

Votcf la ~Ille • 11<> 1ie • demandh - elle ut <Ztralt• 
d« • Ch4ruon1 deJ lra11ll et du gant • de Franc·Nolt4J" 1 

Calme, !mmoblle, 
Dar.s le pcUt pré tn1nq:lllle, au lonr de la ligne. 
C'est une 'ache qui rumine. 

Pour tant dt •ocbes QUl ~ardènnt 
PL\>er del chemin& de Ier, 
D OOOTient aUU! QU

00C A acbe 
D 1 a des locomo:tve& QUI resardent les ;"&Ctl& 

Et c'est awec dfll yeux d'envie, 
Leurs gros yeux TOUiN. 

Qu'ell .. contemplent le. prairie-. 
Où, paresseuau. l'on se couche, 
Et l"on flâne en ae dlverttssant au vol des D'IO\>ehe& .. , 

Lal.sser monter en eol le Yin de la pareoae, 
SU!unt le mot 
0Ar1.bur RlmbaUd 1 ••• 
~au quand on Mt locomotive. U faut 
Qu"on p&rte, et ~. et ae --

•Car ee n'est. PM ' dlX·hUlt, ni '~. 
C"est à dlx·aep!, 
Qu"!nélucu.b!e - la oorrt.ap0ndance de l'expn .. 
11.vec le rapide ~ux~tte.) 

Ah 1 la p~upatton de lboraJTe. 
Quand Il ferait Il bon a'tttndre 
Sur !ber~ tendre, 
Da.na ~ pri •-ertl ... 

Mt.la Il faut Poursuivre la !Ache, 
En marche 1 en marebe 1 

Sans re!Aehe •• 
Et c'est avec de& oouptrs de ttgre\, 
Que pasoe la IOOOlllOll•e au lonr des pt~ 
OO sont lmmobtlea le& vacllea, 

Et oonge en !'f'PTdan• lt11 , ... ux 
Ba~loltr prts "" Jour mètt 
Sonif' à Jimpœslbl• ch:m~tt. 
Et .., détourne le eœur 81U. -

Jowr en pat• (!., la nature, 
Avec une progtnlture 
De pettœ looomot1veeux. •. 
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4o Lt COMPACNll MARITIME BELGE. S. A. 

e CROISliRE 1 
VERS LES FJORDS DE LA NORVEGE 

op nvrrs. ~ procha n 16 ru1 1e1 R. ..,, r j A,.. e Sll""ed 23 1u1Ut1 
Anv 10 Kooerv•( OdO. - Gud ... ancen $yit A"' a ;.n s• S• rgen - Anv~r' 

VERS LES FJORDS DE LA NORVEGE, 
LE CAP NORD, LA BANQUISE ET LE SPITZBERG 

370 CROISIÈRE : 
~rr d'Anvers Io .. .,,td, 23 ju illet Reiour à Anvers, le vtndredi 12 ooOt. 
Anv~n - Koperv1c - Odda - Trondheim - Trollf10fd - Oigermulen - Hammnfe1ot 
Cap N?rd - lie dts Ours - Benqu110 «Mer de 1l1etl - M1gd1ltn• Bay - Cronbay 
K1ng•b1y Sas .. nbay - Temple Bay - Adwnt Bay - lyng;e•dtt - Tromsoe - Oit 

• Merck - Cudva naen - Ber1en - Kopervu: - Anvers. 

~Cil lie CROISllRr : LA BAL TIQUE 
0.1>"1 d'Anvers, le .. mtdi 13 .oû: Rtiour à Anvers, le sa"'tdi 27 .oür 

,.,, Anv r• C> .J • ~rliut - Hels1ngfors .. Stockho'm .. Oanz .. 5 ft ZoOC>QI t .. Copenh'1gue • An ... er 
V CLASSE UNIQUE . - SANS ENCAGEMENT DE DATES ET SAUF IMPRÉVUS. 

§ 
""' t/l 

t5 

E,. ra11on dt hi ~tuation troubtff t'ft MéditcrranM. 11 Compa&nie • décidé de ne PH 
entreprendre de Crois i.ir" nn IH P•r• 6u Sud. 

ON S' INSCRIT DES A PRfSENT CHEZ lES ACENTS·CÉRANTS · 

AGENCE MARITIME INTERNATIONALE, S. A. 
ANVERS 1, Place de Moit - BRUXELLES, 41 C•oterotoon - PA~IS Bur•ou de Voy11a 

lennott. 4 , tuo Scribe, 1insi qu.; TOJS LES BUREAUX DE VOYAGES 

Pria m;nima ~t;) 
' " fr1 nct INl&H M 
1.900.-

~ 
(Il 

§j 
4.500.- f;; 
3.750.- f;; 

~ 

~ 
·asNad N3 11nb ~ ~ 

~ 
SXVd saa ·3:.1.NVs J.3: 3:10! 'SCdlll '11310S 



23SO POURQUOI PAS ? 
,JI' __ .......____ 

ARROW 
SHIRTS 
~ 

MADE IN ;,,. S. A. 

LA CHEMI~l: 

A R R 0 

à Fr. 87.50 

w 

ainsi que les a.itres 

articles 

A R R 0 w 

EN VENTE 

CHEZ TOUS LES BONS 

CHEMlSIErl::i 

Avantages de la chemise ARROW 
COUPE: 

MitOQa (cintré). 

FINI: 
lrrépwchab~e. 

MANCHES: 
TouJow• a mesu:e. Trols lonc;,uews iJ<ll encc> 
!ure. 

TISSUS: 
Garanti lrrétréciss:xo!e. 

Dépos!tal!es pour la Belc;iique et le Grand-Duché 
de Luxembourc;, 

BIOT Frir ... IB. r. de la Lo!. l!Nxen ... T61.1 12.08.16 

Le tapis bleu 
MADAMK. - Enfin. tu dlraa tout ce que tu voudrna. mon 

chéri, l'antichambre a bien meUleur aspe<:t, del>Ula que ce 
tapla est~-

MONSlEUR. (jambl:a cro!Met falS&Dt de la IYJllOBSllque 
avec 900 pied droit), - ~que ce t.ap:s est pogé, l'anù­
chambre est hldeu.e, ma chè:e. 

MADA.'1E - Ça m'aurait, en elltt. b;en étonnée de n~ 
pu t"ent~ 11<1rur, en cette occaslon. !"une M tes exa­
Cer&UOD$ f8'orltell •• Si l'antldwnbre te parait h!deuoe, 
la cravate dont tu te P&r.,. en ce moment me repu&ne 1 

MONSIEUR thauaant lœ épaules). - Plein d"espm 1 
MADAME - c·- du Uen, •n tout C84 puaque j"em­

ploie l<>D vocabUl&Jre IOn tem1>1>. En qooi faJs.tU COQJ!­
dtrer la c hldeur • de ce tapla ? 

MONSIEUR - Mon Dieu! Eat-<:c que Je sala. mol? Oa 
oe s'expltque pu. cea cboe.s-là C"tst beau ou lai~ Mol. Je 
trouve ça lald. vo11A tout. 

MADAME. - Deputa 11x aemalncs. tu ru1m1na1a. matin 
et eolr. contre la vétWI~ d'une lnlilmc moquette - Je te 
cite - qui !alsatt la honte de !"appartement Nul!• pnrt, 
non vraiment, nulle part. Il n'était pœsible de rencontrer 
un tel obJtt d'bo,,...ur Avant·hl•r. Je sacrtt:e la plu~ grande 
partie de ma pet:te rt-ltrvc. - que Je desunais il 1m tout 
autre usa11e. - J'l'Xplore rour a tour le Louvre. la Pl3ce 
Clichy le Bon Marché, pull Je m·am!te a ce Joli t.3PIS et. •• 

MONSŒOR. - Suppnme 1 a<!Jectll' .. 
MADAME. - .•. Et je dODDe ordre de le pCISel' dès oe 

maun. Quano tu m1tra pour dlntr, tu te pàmes absolu­
ment comme Il tu lA! meltala le pted dans de l"onlu.-e. 
Avoue qu'on a le droit de lA! trouver p:u~Ot.. btzarrel 

MONSIEUR - Tu ne me r.,... certainement pu croire 
qu'un ftre a lace humaine pùlose a"étrar.~:e:- d'aelmtrat on 
deVBllt cette ~Ife bleut.tre ou a"ét.alent unpudemmmt des 
de.sins jaunes pl\1$ (l"OI que mA l~te Qu"est-<:e q\IC Ç8 
rep~nte au rait. cea mach•n•s-la? .•• Des !leurs? .• 

MADAME lfrotd<·mcnt1. Non. des chameaux 
M ONSIEUR - Vraiment? .•. Ça ne m'étonne pu. Je 

me disais ausat que ça avait comme une légere po:nt• 
d 'exousme. Seulement. mon petit chat. ça ferait certain•· 
ment mleuJ: &OWI la hutte d"un Bangala qu• dans notre 
trolsi~me 1 

MADAME \furlouae>. - Je coDllAls quetqu ·un qui lcmlt 
meùleur effet encore aoua la butte d'un Bangala : c'est 
un h<lmme qul d•Pllil blentbt trente-gtx ans qu ·u ttt au 
monde. n'a Jama11 en\.t'ndu parlu d'an oou1 eau Art nou­
•eau ? Heto ? Qu'est-<:e que c'est que ce ? .. Vo)'Oll&. d'oll 
so:s-tu. mon cMr ? 

MONSIEUR. Cbalaoçant .. llllbOl:chtl - De mon l>U-U. 
MADAME uroolque1. - Paa ~ln de me le dire ç:i 

se v01t 1 Maman av&U nuaoo tout de mmie. l'autre 
Jour. ea parlant de toi : c Ton man est un bon prçoo. 
m&1S en dehors d .. al!atreo • • 

MONSIEUR Cbond1-n11. - Ail! elle ~ da Çlt, ta m~re? 
<Crolaant lea tiras>. Eh bien. engage-là a venir mendier 
encore des places pour le théâtre . et Je t"af!lnne q1J°tlle 
apprendra de quel pain d'eple<!6 tst rait un • bon flill'­
çon • Ma P&rol~. on n'a D•• Idée de ce toupet-lâ r ... 
Vieille ... 

MADAME tmrnnçantel. - l'u as fini. D est-ce PB6? 
Moment de atlence Mo~eur arlltnte la p11!ce: Ma­

dame chl!tonne 11'8 dmtelles de llOD peignoir. 
MONSIEUR ts'arr~tant devant Madamel. - Tu no trOU· 

•'eS pu que ooua 1rOtnmea un peu ~t.,. ? 
MADAME <hkltantl. - Sl. •• peut~tre . un peu. 
MONSIEUR. - Ecoute. ~el'" \"tU•-tu Que Je t.- dta.. f 
MADA.\!E - D:s •• 
MONSIEUR - Aprt'a toUt, tu salS. ton tap:s es• P­

bll'11leot •upcroe mals ce qui ! y a de cenaJn .. c'est qu• 
tu es la plu• Jolle pe'llte lemme que J'ai J•tnal• 1-ue 1 

MADAME ltSSià\'ant Vatncm1·ot de DC 00.S SOUt'lrel. -
Et t.oi tu De aai. paa? 

MOSSŒUR - Non 
M.~DAME. - Eh bien 1 Je crols mon tapis ravt&lant, 

mals <'4 dont Je aula 10.re .•• c·e6l que tu es le meilleur 
llt!l1n que j'aie Jam&J. COD.DU 1 R. A. 



- Puisque vous partez en voyage, il y a toujours de la 
place pour la fameuse ... 

BERGENBIER 1 •• 

LA Bf SOGNE 

Le noU\ euu rn:nlatre dea Colon1ea v .. se mettre au boU· 
lot.. un dur boulot. CRr •l l'on peut chan&:er parfois une 
p01lwque, li l'Ot plua d1Ulclle de bousculer des habitudes 
ttabl~s. Or 1"5 hab1u1dea place Royale eont aUMI enracl· 
n~ que ma11va~. Et en tout premier 11.., ~lie ae 
vouloir réaoudre l<a problèmes coloniaux à coupa d'a prtort 
ou de alO!t•M ot non par des ~tudes syatemauque.. 

Exemple : IO<ll le prft.-<te q~ c colon""r c'est 1.ram­
port«•. on a <orutrult d~ de·là des cenwnes de kil~ 
mm.. de chemin de fer !nutl!es. et des d;zam,.. d• pana 
aiu tral c. Puis on pr&nite la note t~ saltt aux con· 
trlbuab~ 
t:~ auu,, d~establr llllbl:ude <at de ne ps. CAARUner 

lei problèm'J aous leur an;le pratique et rfailste. mali 
b!en auh'IUlt ltur latttlc' Juridique. E:xemple : la nou' elle 
loi m:n tn. qu'il faudm ch.mcer car elle n.!arde d• plu· 
s1"1lrt annt'ts le dl>el0ppm1ent mtrucr de la Oolon1e, et 
es\ dans benuooup de caa d'applaUon lmJ>06S:blc. 

Enfin une t.rolal~me habitude à briser c'est de d~ptnaer 

d'at>onl avant de CTéer des "'saourcea correSJ)Ondantes. 
Exempl•: l'augmentation du nombre et du traitement 
des roncllonneJres avec un tmdgl't d~flcHA're. "" lieu de 
almpU!ter leur ~e et de cjlmlnucr leur nombre, 

Noia ne p>lrlerons que pour m~moire dea orxantsmea 
parastataux créant de gross.rs prr""nd.s par cumul pour 
le; croa bonneu de la p\JlrP. Royale, etc ... 

M. Rubb<--'U \"Oulalt rem~ler à cc~ àbus, l la lon11Ue et 
par la douceur. Soue espoir ~ que le nouvrau m1n!.~tre 
aaura, quand U le faudra emplo) tt la manlere ton~ 

Du bon sens. de la mhhode et de la Jl<>line e! •,. Con,sro 
ee d6croche."'& de son lourd 11'lndlcap financier et la Bel.. 
~ ckvnl un çand mncl à M De VJ-hau.....-

C'Rt:l'I~ '1 ~1 '> \ R \1 

Ap~ µn p&l\."'6e :nmts.mel au Conco on domanda;t 
t. un rber n~ ce qUI l'a,o., lrap~ le plus lors du PR3-
eqe de !Excellerce. 

- C'e•t qu·11 est mal \'~tu et ne ••lt l'A$ commander, 
!1pondtt l'observateur couleur d• ute 

RlSTOlRE DE CLl.RC 1'01R 
A la po•te. un Blanc se pl•lnt Il un clt·rc de ce qu'un 

tllltnunrne envoyé le matin na I>".! tté tra.mmla. 
- 1A lllllt• est m réparaunn rtpl:que le n~. 
- MIUS la T. S F ? 
-Je n·y &\"ais pag pen~. répond. comme excuse. le 

comrn!il rhocolat.. K a1 .... sa Tllmbo. 

\ 

TOUTES L.ES EAU X 

DILUENT Lé WHISKY 

Schweppes 
SéUL L·~Mt!:L10Re 
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61.LLNES. par Elle Marcuse CE(tlt d• la V:o Réelle.) 
~ ._,.. de M. Elle Marcw.t aont dune qua!Jt.è Cllou-

1t.ante. Ce som de coutt<'ll no!Atlons. dune verve un pe<i 

IUl'Q\IOlse QUI ùmn•nt de l'h•l·kal '" de l'tplgramme.. 
M !.larcue a !"art. en Quata ou C1n>1 vr .... d'tvoquer en 

iioœ un pay.age Ainsi. • Jou•nx-• •· par e:<emple; 
0 li'• m•Ut tt mtUt 
J!oul'llOtra d"alllgrtue 
Du tnml>le 
Da..., le clair 
Mpl1Pt.! ••• 

Dans c Nota t><.ne •. l"tronle dt la tonne voile la g&gesse 
clu oanscû: 

Ne crois pa, qu'il IU/llU, 
Pour ra1eun.lr les •i•fllts choses, 
Que tu 1-. epoussttea 
n·un plumtau 
Nn•/. 

T~!nons ces quelqut'S c:tatioM par cette c Pensée 
cl"album • • 

Oh J ce fruit dtttt<Jnt 
Qut ~mbl• être une poire 
Et qui n'est qu'ur.e QO!lnle / 
Still•. 
Sou autres, morttl.f, 
l'<>urOtu ttTe 
A la fo" raulrt tl l'll•t. L. A. 

LE RENDEZ-VOUS OU SOIR par Marcelle Tmayre 
IFlammanon. édit.>. 

Volet pe<.1t~tre un dl'S deux ou trots mellleurs romans 

i Oôô0:-(o<Qool)("•9<!o•:>•!-'1)9ô(•.)<Co•"><t~O(t000ô.:OôOO~<oôôOO~Ot: 
: UN PRODUIT DE HAUTE PRÉCISION ! 
: DE L'INDUSTRIE SUISSE SPÉCIALISÉE g . .. .. .. 
: Ruolr l Sec ~ 

: HA RAB i . .. 
: Ory Slt1.-cr : . . . . .. . .. 
: A ROULEMENT A BILLES : 

: A TÊTE ARROND IE : • • : . . . : 
: Fr 350 % 
: permett•nt un vérit1ble maua1• de l'fpiderme. : 

: EN SE RASANT A SEC SANS DOULEUR : 

! SANS SAVON SANS BLAIREAU g 
: SANS LAMES : 
0 .. 
: 06m·>Ntration sans engagemf'nt tt pr0$ptCtul aratuit : . .. 
i ~ Plr. g 
: â BRUXELLES : 5, <Àltr•t dt la Rt,ne. : 
t .i ANVERS : 99, Placo do Mt•r. <-
<· l LIECE : 94, R~ de 11 C1thi<lrolo ... 
t <::-...~ il GAND · Il, Ruo des Chlmc>• g 
o~·~ <-« à OSTENDE : 42, Rue dt 11 Chll>tll• .. .. ~ 

t EN VENTE : 
:;: DANS TOUTES LES BONNES COUTELLERIES t 
i . : 
:. Cros: C. 8. C •• 99 Me1t, ANVERS : 

., ~vo-.;.o:.-><·O~O<·.;·,~.;.~<t(o~(o<C>o>~o-o~->'>o~(t<t*'°'.;.o~o'°''°'·<i> 

de l'ann~ ~ un roman hl>tonque? A..s1ir'm~t. pui... 
que c·eot I• rolllA.ll de l't!m1i;rouon e: QU• l"act!an a la r~v~ 
lutlon pour cadre ...t. a., pe.asc Laur à Laur en Anclrttn ~. à 

Pans sous la T•1 re11r, 'n llrt:lllille au temps de la cnouan· 
ne.rie, en Amér1qur ixuml 1.-'ll cx1Jc.:> de Ja t petite FI .1nc.·~ t 
pour !mtr dan.a l'Ulh"\~(·mtnt momrnt.ant de la Rr:i.taura­
Uon, mals cN'.e r•=n•l<iutlon clu P""<.é n'a rien de l>'ldan· 
tA>sque ni du g<·nrt !aux qui transforme les gr~n<ll !IC''*>D­
nages de l'h1&to1re en htrœ d• roman. 

<Yest. un~ hl&tolrf" l('nt1menta.Je. de ce senumtntaUMt\9 
almable et charmant qW rut l'aunosptitre romanC$qUe de 
la lin du XVIII• al~i.... mals sans aucune ladeur. Mme de 
VauVJimé. Jeune •tuve a a:mé cil~t du 1em111 Où 
r1'1llt encott llOD vieux mari. le rhe\"lllier de &vrstre La 
rérolutlon les a ~rts. 1"' comte de vauTl;né m mer\ 
en em!gn.tlon La charmante Delplune. QUI a t1é de la 
90Clété ce Mme de SUlèl. des Malesb•rbes, d ... de Panse. a 
vécu mlsérabkment •n Anglettrtt, puls en Amérique, Où e:Je 
est d~enue fennlért et où •Il• llnlra par marier sa flll<=. 
Gérard a combatt•1 da113 l'armée des Princes, pub li 
a chouannt a.ec Umolean Salnt-Géran. Georgrs C&doudal 
Ils Se roncontN>nt aous 1 Empire et 11.nlssent par ae marier: 
c'est. le rrnch·z-vous du aolr 

Cette bf'lle et Lauchruu.e histoire est ra<:ontte avec une 
sobriété d• ton qui rrnd d'autant plus salsi'-"l'nte la vl· 
gueur du trait. Elle rat d"une couleur histo1ique partait,.. 
ment Ju.ste et ce tAblrau du déclin dllne société l'tlt d'une 
po:gnante IM'LUahte. L. o.-w. 

LA VIE PRIVEE O& MARlE-ANTOINE"ITE. par Chal'· 
Kuutler IHIM'hrttr), 

Le volume que M. Charlea K"111tler r.ent de roruacttr à 
Mar:e-Antoln«te m exce!lm1 à tou. etanls. àana !e cadre 
de demt·•'U]iarmtlon quJ ts: cclul de la co!leci.on oO 11 
eot publié. Le 111jet prtblt à la déclamarlô:i et à 1'atttlldri> 
semeni.. U pouvalt au.<11 p:tteT aux racois. et faire cttkr 
l'aut<Ur au beooin a...,. vU de remuer autoor de la ttine 
martyre btauOOoJp de ltgendes d<'IObllgeant<'ll, ma:a dom 
aucune n'e>t établit. ~urlt-Anto•~llc a tte <I< "'"' vivant, 
l'une des tt111es ll'tl ph:a calomn:E'<'s d< l1ll.>to1re. 

Mals M Kun~t~r a res1>tt a ces tomaUon.; apologttlqu.,. 
ou dénlçantes. Et. ••n• doute. cbarc.hant de6 t•pllcatto1i.s 
s1mplea et naturcllcs, de !ait.. dont l'interprétation a et6 
souvent d1.<eutee. a·t·ll été le plus pre.1 de la verlté, t)(!Ych<>­
logique et hlsLanque. 

Mane-AnLatnrtte 11 •U d<>ux vie• qui se sont sueçé<lé dan• Ml 
ressembler, et deux n>rnt.nhtes y vnt oarresp0ndu Dans la 
première, elle apparat• wurement oomme assez frivole •~ 
parfo:a _, J.nsp:r~ Peu•~tre que, sans an..- Juoqu'à l& 
oampanr a IaM>eau de llavl~re. on peu~ du-e d'elle qu·e::o 
ne c 5tfltalt paa rnu·,..is • Mals eUr était. en tout caa. ires 
ro)"Me, tl'M dl!alreuse de blm raire et s·u ~t 'Til qu'elle 
n'&!llla!I pas plly&lqllemeni un Roi peu aimable. Il n·es: nul· 
lt'fllent pl"OU\e que le bel AX•I de Fenan aa été """ amant. 
M. K uMt:..- ne le <'TOlt pe..s. et U en donne, parmi d "&u· 
~ ~ ralao.11 c~cd!E:n:e' L"ttlQuttte et la pub:lctte de 
la v;e dt cour t':al•nt at tyranniques, (/U'elles eu=ni r<ndu 
ID'IJ>OOSlble tout rapprochement coupable entre la Reme H 
celui qu'elle aimait. 

Quant à la vie politique de ~1ane-Antoln<:tte, elle est 
mala~ t. )Ui"· P«ut~tre que la vèrite est dans le mot de 
Mirabeau, que rappOtte M Kun&tler: • Le roi n'a qu·un 
homme, et c'est Mt. femme. • Virile donc. à l'heure du ptnl, 
mais sans doul# mal klotrt!e. 

L'épilogue de cette Vle p?lit:Que. l'tnt('1'1lement et le f\11>" 
plloe de 1'111for:un"" aouveratne, aont traites •'·ec autant 
d'èm<>Uon que d" préd.slon. &t. c'est un requ~!Lau-e, ajOU~ 
t. tant d'autrea. contre lei mona:rt~ que Je cbaœ tt\OlU· 
t.ionnaitt' a aU8C1~ mali JL'U&a.~. M. Kunstler ne prend !~ 
ton pa.nJ.san. t1. 1011 obJecùl1~ parfaite lmpmmonne 
d"autant plus.. E. EW. 

POUR OO CO:O.TRE <La Gaze:te du Pa!aLI en 19371 
par René Q.:J:.Sl<'.n. A.bert G~:S:Bln. Henri So:.· 
mlLille. • 1 Enaelrne du Coq-à-· Ane. 

Ils ..., sont mLI a tn>ls, taus tro ... U:têra:etll'$ tl t<Jaa 
troi$ avocats. bon.a amb!d,.xtres. &1...~1 à ~'ai.se a\·ec CuJu 
qu·avec Apollon. Et voici qu lla nous donnent une aoru de 
miscellanées Judlctaire• au.161 vn=tei> que mè<!Ullalre& 
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I>•N ce charmant rolume, clont noua uona r«ttnmeot 
reprodo1t Q!le:Ques t>onn<s page4, on trou\·e l'bumour à 
.xi·e <le la doctrine. le croqul& e1 ~· tab:eau cl'au<tience a 
côté du morceau b1ogr•ph1que, et la recoNmutton, le 
commen:atre du 11rand proces <1• l'annoe " côt<! <le l'article 
Uueralte 1ur PiJ.Snler, Goncourt t>t:11e. ou •Ur les ae.robatlea 
lnte!leclllelk• <le M. Jean Cocteau le aupensul>tJI ... 

Comme on le volt, la plua aimable vartete 1 Chacun des 
trois âuteurs a son talent Pl'<ll>I•. aa vel"\e t< IW, contru­
tan à miracle avec celle de ...,. col!abOrateurs. Albert. 
OulS!aln est disert, subllantlel et 11\iml•wc Rene Ool.tt.ean 
e1t caressan~ et moq~eu:-; S.Jo.:.marne: ut •l•ant e~ nou.rn 
<le !&1:.a. La ~nst!:~t!on du procta Oe:nalz:trea. cellt du 
p:uc~ ~lle-M.·H Jas;iar. !ont rrand honneur à Sol­
m.tcne. tout comme les tOQUlas'-s sur le c Barreau 
d'auJoun1'hal et :es Sou;enln d •U~loll 1 IOnt p&nn1 1 .. 
meme ... -a morceaus d A.bert Oul.llam QJant a Oo:.Otelll. 
c Pour oa oon•re 1 a ~p!'U aon tout t Pll&nitr qui est 
d~'lra:, al!cctueux. Lmpel'tlr.ent • .Et 1»urquo: noua plain· 
d.:1ozu..nol1S q1Je :•artlc:e .&e termine pa.r d.fl'.a t.mltatton.a., de.s 
pochades lM'<!vtrenr1e-.2.11U, d&Ni la me.llleu,.. trtditlOll 
dJ bol11oc:.'1c? ~ !Uu>U-e• oacbtmA a1n'1 blaruta ont trop 
d es;>rl~ pour se li\oher. d·autant plwi Qu·•.n d'aut.tt.a paires. 
M. Ou'.a:e.n lalt du p:ucurcur 11éntral Hayolt de Termlcourt 
un ~I cloge qlll nous lait bien voir que l'auteur de c Nu 
dtvan1 Dieu > n·e..t pas toujours un tn!ant terrible, E. Ew. 

LF. MARIAOE PARFAIT par le doct~r Th H. Van 
de Velde, Zut1ch. et H. StU<ler. !!braire, Anderlecht. 

Le mtdcctn a le droit, le ck>\Olr mtmc, de parler de 
mail!~ choses do:it U est mterd.lt de prono11ttr Ju.squ•au 
nom der.int la !atrulle a.acmblee A eeux qui a'.np~tnt 
des cet'~ gra:J.:.;.e a\t ture qu cs,t !e marlaill"'. it a lt d.ron 
tt le de\'Olr de d>re comment Ill devront voyR1er "''""'ble, 
a.t'ln ~ ia rou• e .. eur soit mutue!kme:ll facl!lt.te ~:. que. 
dl'& leurs prrnuers pas des ca~ de m....,nt•ntc d rncom· 
patlbl'ltt \cire de repu!slon ne •'él~vtnt pu tntre eux. 
naquant de com?<omettre à Jamais leur uume rcc1proque 

COMPAGNIE MARITIME BELGE S. A. 

Croisières de vacances 
par le superbe paquebot 

uu ll!E()IP~ILID\V~ILILIE:~~ 
( 16.0C 0 tonne•) 

f'Ma •lnlma 
ta rr bf·j,. 

36.,. croisière: 8 jours. du 16 au 2 3 juil et 
Vera les fjol'ds de la Norvèee ...... fr 1.900 -

37 .. croisière. ~ 1 jours. du 23 ju ! au 12 août 
Vers lu fjords de la Norvèee, le Cap 

Nord, la banquise et le Spitzbers... 4 .500 

38" croisière: l 5 jouu, du 13 au 2 7 août 
Vers la Baltique ................... ..... 3 .750 

~an.• enpcem~nt de datf'S et saur lmprtt'US. 
N B. - En ra son du conllll o<panol, la Comparnte 

a dectcle de ne pas ent"eprrndre dea cro:aieres ven 
tes""~ du Sud 

on a'lnscrll des mamterunt au 8urou dt \'01ace1 de 
!'AGENCE MARITIME INTERNATIONALE 

'tUllH \'O'\'tt' 
ANVF.RS· 1 pl&ce dt M<lr Tt!: 21890 21910 

219 90 1:?5 tt;;n~> 
BRUXELLES : H C&ntorstttn Tt!• li 11115 et 
12~210 

PARIS B.:reau do: llO)ll .. B<nnttl, 4 rue Bcrtt>e. 
Tt! Op.!... 40.07 

ainsi qu'à lOllS lts Burraus de Vo7a1u. 

et la Joie de toute leur v1e M&la un nu!dccin Etltl l 11 
droit c1·enlr~rendre pareUlt klJcauon. li ; s·ailt de chœea 
tellem•nt 1n11mea tt dellcaies qu·a 1u1 seul U est pe1m11 
d'en parler. Et les suac~tlbllll.<'• aont si grande&. la ma­
titre <!lit al d11.n11ereuse auul. que l'auteur, un proleS!et1r 
hollandab, a voulu att.t•ndre la ltn de sa Ct>rrltre avant 
de publier aon II>re. L'ouvra11e a paru d abord en bollan­
data. pul& li a ète traduit rn alltmand, ensuite en &rJila!a, 
et voici une ~Illon lrançalle - qul n'est pas laite. è'1dcm· 
ment. pour lea pet.lie& rmes. c·ea~ le rtsumé de l'exptttenc. 
d 'une v!e de avant, directeur pendsnt de I~« anotta 
de la cltniq•"' J)'tlecololl:.q Je de Haarlem. c·est un ensemble 
d 'oblervauoca an&tOtlllqu .. , pl\11\0loCIQUes. embl'loJcrlquea ; 
c·ea'. la ocience da msnacc. ~e à laQllel!e e11aque cou· 
pie e.o;t eeMral.-nt !ore<! de s'tnltler aan.s p~paraUCn et 
avec une rnalad..- qul peut causer !es p:rea cl~œi. 
e! lea pites 10U!france3 ph)'llqu .. et morales. L'au•ear 
s7 exprime 1&na hlll\tatloo et. une fols le su.let entamf, 
aana circonlocuttoaa. tout '1l ayant le llOUCI de M! conlormer 
aux ex11encea de la morale r.lliJeuse. c Le présent volume, 
dlt-0. me vaudra l&IU doute bien des arantœ: mali j'ai 
cru devoir ecrlre ce que Je croi. !tre la vérité; j'ai ta 
conv1cUon QUe bien dos couplea murmureront del! mott de 
reconno.1.Mance à mon adreri..-e ... m&ne &ans oser l'avouer~ • 

QU.AVONS-NOUS OIT? par Paul Evrard lédltlODI du 
Journal c La Province •· Mona. 

n n'est paa nece-lre d ~tre acronome pour s'mtèreut'r 
- au point de le Ure d'un bout ;. l'autre - au livre que 
•lent de publler M. Paul Evl'ard. directeur de !'Ecole de 
CUiture et d'Eltvare d'Ath. M. Evrard a ru s'ouvrir cette 
<!cale. 11 1 a •lnlt«s>t ana; 11 la dirige d<1>u1& QJlru.e am.. 
C'est dire qu•u a·1 "5\ attaché de tout '<ID cœur e: qu'il 
en perle avec tmouon Recueil œa dl.'!Cours qu·u r a pronon­
cts en dlvena cll'COrll"~ eoo llvre est une manttre de 
pblloeopble de la terre et de sa cllltun, pbUosopble sereine 
et souriante. enl<'mbl• de conna1S$ant<"a techniques. tcon<>­
mlquts p.s;cnol<>(:quet morales et lltt~ratrœ. ex~es " 
11randa 1ra1tt a(ttabll'$ r( alins ptr un c spectall&te 1 que 
sa •P«lallte n'cml)('<:hr o:u d'etre un homme M!nslblc ei 
enthoustaste. 

c Directeur de grande cl......, 1, disait l'ancien mln .. tre 
Julu Hlemaux en parlant de M Evrard. De trt_, lll'•nde 
classe, conftrme-t.-on. aprêe avoir lu son IJvre: un dlrect<\Jr 
qlll sait votr, qui aatl dire, qui sait apprendre et enaeli;ner. 

1 Qu'avons·noua dit? • De fort bel~es choets. en vérlV, 
qal font pcnstr qui !ont r~ver, que tous les agronoma cl4 
no:Ie pai·s - et mfme. r~tons-le, ceu.• qtil ne IOllt plll 
agronom... - devraient lire. 

Les revues 

LE MERCURE DE P'RA.."CE 
A c6~ d'une lnt~rusante etude sur la rè\'Olte del naU<>­

nalltea dana la Russ~• de 190~. d'Edcr..iard Krakonk~ QUI 
dei&i• la physionomie de celui qlll dt'\ alt ~'re le marechal 
Pùdsusld. en lira dlUl4 le • Mercure •. l'•tude d l:Almond 
Pilon sur un ploranlcr lrançais en Louisiane, et la mone>­
çapble que consacre à la Cullgllone MM. J.-F. Angellnz.. 
Aurtant. Cette é~ complète, en la contredisant parlo111. 
le volwne r~ent d'Abel Hermant sur le même &ujet. A 
sianaler ou<Sl let paru pénttrantes de Georges Marlow 
1ur Frana Hrlle~. 

LE PI.AM.BEAU. 
Au sommatrt du • f'lamœ&u • de Juin. un compte rtndu 

de la manileotallOn Benn Pi.rcn::.,, Q"I a re;t:U tout l'tclst 
Qu'on -omp~tl. Une élude très f.;iuillée sur le problatie 
tehec:œlo\'aqUe, par MM Ottcot.~ el Orojean. Il app<'rt de 
cette étude que les Sud~~ ne lorm•nt po.s du tau~ ccmme 
ils l'alllrment.. un croupe raciqae b~ el que le tral• .. 
de v~llles a eu le tort. IOUt comme Jadis celuJ de Vlenœ, 
c de trancher da.na le 'Vit des symb;o.es b.>:Drlques • A 
noter aussi la ""~ de la ooltde tlU<le de Ja<:qud P;renne 
sur la réforme de l'Etat et un beau ôllllogue platon!clen 
de M. Pierre Ollbert. 
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OBERHOFEN 

H~lll \'l{lJ«)~llA\ 
81TUATION OOllllNANTE AU 

BORO OU LAC DE THOUNE 

CON"O" T MOOU•N• 

cu1• INI U OUltU: 

,.AAC eA1NS flNN19 00L." GAIU.01" 

P"lll f<E~ ,,.OOliliE:~ 

Pen••O•• <.e~u•• t r . 5 .1 0 ,60 

Hlllerfin~en, lue de Thoune 
··········································· 

HOTEL BBLLE\'U1'. AU L AC 

Gstaad (Oberland Bernois) 
HOTEL NATIONAL 

Situation c~ntra~e emo1e1llte. conf0tt modtrrw: 

Pens~n à o.1rtir dt 9 tr. A.rranceorntnu p' f1m1lle\ 

J1rd1n CAra1• Hl 48 Proe>r M,,... Burr1-Wuthr1ch 

8EATENBE RC 

U llLVIOlal Ol L'OllJV.NO lllNOIS 

1150 - ,.,._ "' 0 "LTITUOl 

\.A Pl.US 8flll ~iA1iON Dt vAC.A,....Ct. 
AU -OES5U' ou 1.AC Ol THO\.Nl, "~cc UM 
FO\JU OE BEA u X Sii ES NA TURll.S Cl Ot 
P1t()\.'fNA0U VAQI([.$ tR(S 81lN ("lr,jffiE 
TE1'US HOTEll l1 Pl"StONS Cl TOUTES 
CATEGOCUES DE PRIX 
PROSPECTUS PAR t l IURE"IJ O'INHRFTS 

Coin d(s )Vlath. 
io::t con1mtnl M. J. Gonth~ TÛOMd ion probUmt co­

SO!t z Io nombre de temmea. 
z+l z-1 

Alors : p&rt du premier : --; reate ~ 
2 2 

z-1 1 z- 1 
Pan du deuxl<'mo , -- - - • --; 1e1te 

• 2 • 

% - ~ -(~ _ _: ) -:..:..: 
2 • 2 • 

z +l 1 z+ I 
Part d11 trOlaltm• . -- + - ou --

1 2 • 
z+ l z-1 z+ I z - 1 

Dernier reoite: z - -- - - - - --• --
2 • 8 • 

ou part du quatrttme fila. 
Lo cadet a h6rtt4 de moins de 10 femmes <Première ~ 

marque> Boit N ce nombre de femmes; il faut : 

N < 10, ~ 
N • multtple de 2; ·oi:i N • 8 
N • multiple de S + 2, 

z -3 
Donc -- • •~ et z • S?. 

8 
Nombre de Cemmes : 87. 

87 + 1 

- -- - 18 • 87 + a 
Trolal~me part • -- • 9 

8 
Quatrl~me pari - - - a 8 

D'accord, dfelanml : 
Hcort Sorarloua. Btux~M; Charles Leclerc:q, Bruxellea; 

Marcel Vanden•·alll'n, Vilvorde: M. Decant, Anderlecht; 
Edouard De By, 6al.ni.-01lles; Gaston Colpsert. Ander lecht; 
M- Brule, Nlvtlles; D. Mad, Florent Tlbbau\, Charleroi· 
Nord: Rene Boeq~t. namer1•: Rexlat.e iu11oia de Uene; 
c. L. Aa. Bttltnerlaan. LA Haye; Reger Do PllYd:. Tour­
nai, J Génrd. ~telx-devantrV\rtOn; A. Badot. Huy; M. OeJ. 
brouck. Jette-S:unt-P:el'Te: 0 Lamy, Namur: Urb9m Mi. 
.aire. Dotstcll•: Pour Odette, Yly; Raymond TrUfawr. 
Vlrt0n-5alnt-M.ard: Cltm•nt Tlllry. Gand; Clotilde Samuel 
Woluv;e-5alnt-Lamben: GeorsM iunaer NinOVe; cam11Ua 
St.oquart, Eugies; Dr !ud Lamborelk Bruxelles; •tarcd 
Oelaby, Hannut; J, Lf'aulae. oembloux: Pet Irml: Math· 
Amore, 1.1~: ROitr Oilpersyn Anvers; Aildtl! Ledln. Saint. 
Hubert; A. Novalet, Brwcelles: J . .C. Babllon, Hasselt; 0•• 
ton Baatagn<. Verviers: E Van Uyttanclt. Ix•lles; Smllo 
LaCTOlx, Amay; Henri Horrer Ypru: Jules Paquet Jambfji; 
Mar~! Brlsboll Orlvttnte: Charles Vllll Den Neste, l!alnt­
Ollles; J. Roe&o<oll. Bruxelles; Mawice De W3cllter. VU· 
vorde; o S.rtrand. Ottignies. 

Q•Jelque. cherchf'Ul'I ont doMt deux ou trois 90lUl.lolla : 
celle Qll'On \1ent de 'IOlr et un tete! de 19 avec comme rl'­
partltlon. 10. 4 1. 2 ou un tot.ol de 43 avec 22 10. e et 6. 
On ne prut dire quii. ont 1out l fait tOl't. raala en rtll&llnt 
b1~ rm<>nof. on prtcere 87 : Il doit y a'fOir m effet. plu­
sieurs rroupes ~ tTOll l~rr..,,. •t plUS:eura FOUI* de drux 
et, d"au:re P".._ '• nombre d~ femm .. du cadet d?lt eue 
pair. --.--

Des â ges, encore 
M J Gtrard, de V<t.r-<l""""'·Vtrton, pose cel lnth-n& 

prol>lt!M: 
L'Aee ôu père Mt ~ à la BOmme des iaM de - trola 
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wan!A. Auzmen'~ d• rAce du p!u Jecn•. Il nut 81 ar.& 
O-~•ls .oon• °"' Ages oaduru. q-Jc le produh do dtUX quol· 
ronqat.S o tntn eux ll:'.JIIltll'.e du prc<:lult da doux t.ut.res. 
csi. tou)<>llu un cam parlalr.. 

N. B - Il n·y a pu de jumtaux. ---.. - --
Fablé 

Oii • 1.e Renard tt le L.ttner • • v J Ro.uelt. dl! BruuUt• 
r aœ111e d pooe unt qu•tfon 11mp/t et ra/ralcilllJa•te: 

Un ttnsrd est p<Y..:talvt p&r un ll•'fkr. Il a eo saut.s 
d avance. Or. u m tau 9 pendant qu., le lb'l'ltr n~n tait 
QUe 8. 6e11Jement,3 IBUUI du h'~ner •'1•nt 7 llllUUI du re­
IUU-d. Le I~ rattrapera 1füoment le renard. mtJI oom· 
bien dovn.·i-11 !ure de saur.. pour cela ? ---·- --

Le catrul.s 1es pluo dllltcllea "" !ont avec un• !aClllte 
tnoulc &Tee la machlrlt a calculu 

Il UL\'\' , ELECrRO-AIJTO.)AA TIQUE 
Addl~ ::i<J'.lStraCUOns O.V\slc:\S · Mult.lpl!e&tlCDI. etc. 

1'01.iee llliattt• 11111 demanda 
RO' lO RRl,:XELLES 
'I êléphono 17 40 46 

11-10 Montai;nc aux Hnbes Potaaerea. ----A propos de 0 ° 
Ef!CDTC U11t ltllrt tl QIU 1 t ~t W.·. 
c \'gus m• pam trcz peu n de dlt• ·-si mon Pl'UI 

mot llUI' cette 'l-lesu<>n qui a dé.là ra.:t ooultr .-z bien 
d <nar dam •œ colonn"' et qui a déjà t.orturé 1 .. m~ 
d pluslc-Jn de vœ lrcteurs. 

• o • néant. c·œt-à-<:llre at>M:nce ou négation de r.oute 
gran~ur. d• tout nombre, OO n'a aucune s1gn1tlcat1on. sinon 
cell•. purrmrnt !om.rlle, de O • O - o. ce qui Ht un contre­
.-:u. ou plustô• un non1e.'lS : on n• multiplie pu I• néant 
de tout.. i:ran<J-ur. de tout nombre. pe.r lul-mfme J\.l&ls l• 
laJsse de c6ü. pour le ir.otn"'1l, la qutstlon de l&VOIJ' ce 

a-1> 
qu11 fwt prns<r de -- Jonque b &.end vtn a, ~la 

a-b 
rn'tntralnt'l'llit prop loin. 

• Je m·occuJ)('rai Jet unitturmf"nt de a ..... 
» a• ne prut avoir aucun ~ns. Pu&ance d'un nombre 

&lgnlrlo ce nombre multiplié per un ou pluSleura racteun 
tgaux A ce nombre, ou mcore ce nornbro mulUplt~ un cer­
tain nmn!Jre dt rm~ p&r lul-mhn•. ou encor• le produ1\ de 
pluslrwa racleurs égaux à ce nombr•. On ne multiplie pas 
un oombre d• !ots t;;al A U1'0 • paroe qu,J y a contraa;c:­
tlon !lilm lrs trnnol un nombre pa; lul·m•m•. La p,.... 
mlùo pu~ce passible d'un nombro est ce nomtmo mul· 
t ipllé une fol• par lut·m~me On aurait donc pu convenu 
QUt' a ra doit s•é'Crtrè 01 Mals comme t'D e!l convrnu que 
a rnult1pllli une rot par lul-mfm• doit s'écrlre o•, cette 
convcntlQn une foll! laite o• ne peut plua lVOlr auruno si­
r;nlrlnt on. 

• o·au~e part lorsqu'on tcrlt ar-- - a • on p<'rd de vu• 
que l'txll('SlUlt .. a comme "'ritable s.Jr;n11tcat:on 1 par con­

! 
,·rnuon> la mtst à la puluanoe m du nombre -. et que le 

0 
~lgn• - mi.. devant l'expoaant m ne slgnJfl~ nullement <iue 
cet r.xpo•:int doit être retranché de l'eX])OOBl'\t • m. La 
'"rttoblr, profc.nde. rée!IP •t 1CUle sirrutacaUon de a .... est 

1 

a SaN doutr. a.•.t c;1Jl doit u dkompager m n• v 
a• 

donne I• m~me r<sultat que s1 l'on prenatt <Un-<'lrment a', 
mals c est là s.mple colnctdrr.ce enlr1 les Slillillcaucn.• con­
\'tnun <..4ir deux notaUonA. 

• La ayrnbo!tsaUon l outranc~ p<'Ut !llllr • ~tt Thomas 
Green'"°'"' à propos de la lolllstlque modern•. qui Ht aus.s: 
une ~ d't.l~bre de 1a postt et du la- ln~tœ 
po.r les mathematklensl P"I' l&lre néglieer !te d~ta!la de 
l 'acie mime <!o la pcnsêe que l'on ..-eut Sl'lt'~, pour 

DINANT •• HOTEL HERMAN 
T tl 184 GRAND CONFORT Tél.. 186 
Bon ;.estaurant rtpul6, à ta carte et à prix fixe 
avec ptata au chotx. PtnAlon à partir de 80 francs. 

!&Jre porter l'al.«'ntlon aur le11 relat Ions entre •fines et, pe.r 
OOllMqu•n t. IUJ' 1 .. Sicnea eux-mbn""' C'est qut!que ch06e da 
œ conre qu1 ae produit Id ~tntn krit : a ... • ao. On 
nélllle l'acte de Pl'nsée quo ayrnbol.ae l'exposant .. pour 
ne oonaldttor qne le Mille - et la relatton de aoustractlon 
qu'il atcnlf1e d ans l'écriture oourantt. On ~ ~ y fatre 
a tttnuon. d'Un ~ de pen* à un autre acte, 

• O'oil cette abf;urdll<! : "' • 1, 
• " ' Mt l!vldemment ._I à O. Il n'est paa txaet de dire 

qu e a• elt l'éqUlvalent de a .... 
a• 

• Encore une fo1s, a,t - 0 et 4m...s = - a 1 e-;. run qt;& 

R G., lru.mu fC011go B~l.i/t' } , 

SILVAP L ANA 
SURLEY / ENGADINE (1816 m.) 

Alpinisme ; 40 km. de chemin sans pous 
sière pour promenades; Pêche de truÎlt"• 

Tennis ; Golf: Yacht ng ; Aviron 
Pension de 8 à 16 francs suiasea 

~"0 • C1\Jt' 
~A• LIE aYNDIC:AT O' INITtATIYF SILVA~LANA 

D f S E N T 1 S 1<00 .. n .. u o ALTITUDE 

HOTEL DISENTISERHOF • 1 OO chambres 
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Question aux bâtiaaeurs 
REPONSE 

Mon cher Pourauot PCJ4 1, 

En ~rtodc d'examens. les étudt•nl.S llOl\t ablltl4 Toute­
fois. Je cro111 pouvotr rèpondrt aa~ lostquement à la que&­
t1on que - M. l'lngerueur Julea T)'tcat : 

Leau étant un tl111de uu••l mcomproialble, donne une 
rtactton our la fondation qu! equ1vaut au poida ~ l'edl· 
f1ce. SI faménJ!ie des chemlnce~ c·eat.-à-<hre des pointa 
d 'tvacuauon pour cette eau. elle POUtra. aaur erreur, 1)' 

laser, et la prCS6lOtl qu! &lira .oua la fondation ~ra. dans 
ce caa. la pre5Sion bydrostauque de la colorme d'eau. Je ne 
cro11 pas que l'on puL.SSe perltr de paradoxe du pnno~ de 
Pucal car. <!a.116 !e cas Oil les chrm~ n'ont point ett 
amtnact.-s. l'é<M1ce repose aur de l'eau rmprlaOnJ>tt et, 
d•n5 l'autre cas. sur un• eau qui tra> allJe a la preaston 
• 'mœphé'r:que. 

EXCU$t; le >tYle confus et 1mpréc"l1 etc. 
M, 8, Gtntc cirll Un., Gand. 

? ? ? 

M R<>tier De Puydt, de Toumnl, ne croit pu, lu! nan 
plu• 11u·11 y aa 1 paradoxe 1, M. Edouard De By, de Satnt­
Clllf'I. voudrait plus de prk:1-uon cUl\a la quei.Uon, M. :\t 
D<·lbrouck, de Jette. propoi<e une démonstrat!on maUltma· 
t1q.ie: M. Ra)mond Bn'ode. de P<>nt-a-<=euea. noua donne 
1·a\1a d'Un homme de métier; de m~e M J .-C. BabUon. 
~ Hauclt. M. J Paquet de Jambes, <'$tt:ne de aon côte, 
que le paradoxe n'eH qu·apparrr.t. !'le pauvant publier 
t.ot.'tes ces lettrœ, ma!heureu..,.mmt. nous lrg envoyon. a 
M Tytcat - a.tno que colle de lit R Tti..lfaut, de Vuwn· 
Balnl·Mard, ,... ue mar<ù soir 

lE 

COL 
lf PlUS 

AG~ÉABLE 
A POQTEP 

C!STU 

COL 
j DEMI· QAIDE 

.. VÂN lt1!1EtJSIEN 
lHD!FORMABlf !CONOMIOU!. 01 lofjliOf OvR!l 

li Ir • ..ico 

W. J. COlTIR & C•, 21, AUE D'USAUT 
tBllULltS. -Jtl.tHOMI 1 l1Jt..U 

MONTOISERIES ----····--..... --
A l'école technique 

Au cours de mmanrhe. le pMfe.seur chargé de l'tna.~ 
gnemenL de l't<lucat.:on morale. expllque à des ouvrirrs 
attentifs ce que c·t-i.t que le patru:nome matè~I ~ ln~I· 
lectuel. Il ajoute : 

- Et que dnon&-n<>W< a nos ()fre& qui on~ cons:.itu6 pour 
noua ce pet r1111ome ? 

- Nous lui d•,ona de la reconnaissance. r1pond doc!• 
ment un tint. 

- B1rn. C1tez..rnol un synonyme de c reoonnaiaunc~ • · 
-1!1. 
- Grat'. .. ? Grau ... ? 
- ... Grat1!1cat10n 1 

? ? t 
Le P"llea..e\lr !nterroi:e un ouvrier dont U ~sire appr/,­

c!er le ~é de matunt.e. 
- SuppC)llOns. dit le maitre. que vous ayez exécuté deux 

pièces de m~me type Maia que l'llne soit réussie et l'au1re 
rat<!e. Qutllea aatJafactlona éprouverlez.vou.. d"avolr bien 
exécut.é l'une et quelle déception concevriez.vous d"avotr 
manqué l'autre ? 

!/élève a un peut mouvement de r«U1; Il se rentroane et 
rdlech11 .. pu!&. d'un coup. U repond : 

- Ça dt~nd t 
- De quoi? 
- SI J'ai raté la prtmlhe et rtui.st la second•, J• ria 

se.'"&J pas mfeonteni de mot: ma.a &! fat réussi :a pi. 
mJere et manqu• . fe<JOllde. te ne ..,,., pas fier 

Et autres histoires 
Jean le Manou• ""· nnu vrndre aes l~es au marche 

de Mons. La recette a été bonne et Jean l\"a paa h~t4 à 
faire la rondr-major des caœrets du quartier. 

SI bien qu'il a perdu lea quatre poln\$ cardinaux loraqu'U 
regagne rauberae oil U a reml$é son attelage . 

Oubliant que son che\'al ac trouve à l'écurie et con•!d~ 
rant &a charrette ••cc curiosité, 11 se tlenL le langage aul· 
nnt: 

- SI e·m ml qu'est ml. on m'a volé m·quévau ... SI c·ut 
ml qu"Cllt eln autre, fa! trouvé n·quérette 1 

? ? ? 

Jules est un camionneur ,tnéral•ment bl•n astiqué. Mal!. 
ce matm, Je l'apertots. d!ablrment nOir. JJC!te sur .on trac­
teur. aux prlan auc de lourds aaca de charbon. 

Le bo'Jlangtt du C'0111. tout en!Arlné. 11.nterpelle, eu. • = les colloques de trotlo1r a t.r0ttoll' 8Cnt de bon ton : 
- Quée n·ou•Tii;e. htlll Jlllea ! 
- Tu l'as dit. fieu i 
- Mais a QUOI bon l!e plaindre ? C'est Dleu qui l'nut 1 
- Ouais ! .MIUS ln •ttemdAnt c·r:i:~ mi (fUi l'fa1t r 
Et d ·un coup de miu. tout ~an1 d• sts dent& blan<h,,. 

et âe ses yeux !a.rœun, Julca roule un nouveau .ac IW' 

IODdœ ~ 



Lorsque les lrulls sont 
chers.commè cette an 
nee. li vous est possl· 
ble de preparer tres 
econom1quemen1 des 
conhtures ,1 vous em· 
ployez Cehlru1t • Un 
demi· llacon de Cell · 
fruit (2.40 lrs ) pe:mel 
d

0

ob:enir S verre. de 
conlilure avec 1 kg de 
fruits • Un hvret de 27 
pages , contenant SS 
recenes dalnu •I pr• 
:Ise. est joint a chaque 
llacon • Celllrull n ell 
rien d ·autre qu un 1us 
:>aturel de lru1ts. abso 
lu ment pur , sans g~la 
llne, agar· agar ami 
don nt aucun cuire 
produit chimique • 
SI voire lourntneur ne 
vend pas encore Ceh· 
fruit. ecrlvei aux Ets 
Materne, a Jambes, 
qui vous feront 1ovotr 
ou vous en procw-er 
dans vos envtrona. 

POURQUOI PAS ? 

l~s viia1nint::ts 
Ne faites pas perdre aux fruits dont vous faites des conft. 

tures. ce qu ils ont de plus sain de plus regenerateur. Ne les 

cuisez pas pendant des heures. Sauvez les vitamines. Avec 

un demi.flacon de Gehfruit, les confitures sont parla1tement 

•·prises" en J minutes d'ebulhhon Leurs vitamines restent 

Intactes, et les fruits n'ayant pas ete alteres dans la cuis· 

son. donnent une quantile de confiture double de celle obte­

nue par l'ancienne methode Les conlatures preporees ovec 

Gehlruit se conservent longlemps et sont tres eco.,omiques. 
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''Pourquoi Pas?" au 
. ,,. crnema 

MARIAGE DOUBLE 

Etant donné "" &lrs ~.'Dl• nt.. d4' 1c ~ : amour, pour­
IU\l<s. coups de ;io:ng chu!a et i.arre • 1a crtme, compœer 
un vaude'1l:e ln4'dlt. 

Comme U y a des gens qui tt~~~nl à !aire ,es 
boùt.s renés ple'1ll; cs·espr.t, U y en a qul donnent une solu­
Uon aaU&la,...nte au problème én<lnce cl-dess-.1.1 

li lau1 oat.u"'llement admettre ~rta>n<a lautudea. a1n.s1. 
dnna le cas qui nous occupe. la tarie à la crènie ŒI rem­
ptaete par UDe palette congrùment chafitt CS.. couleur:; 
bar1ol""8. 

Ceri vou1 :nClte à croire qu'un ar11A:e l)<'lntre eot mêlé 
à l'al!a1re et vous n'a\'ez pas tmt C'est m6me «' qu'il 
> • d"intércr.....'3nt dans rhisto1re car noua pouvons amst 
noua la!re idee do ce que le& iiena d Holly"ood •ntendent 
P•r 1 la bohème• 

X. UU<'ra~ure panslenne t>I notamment a chel cl œuvre 
cl• NU?Ker o t'te so1~neus•"men1 ép!llché Il dO!t y a\'Olr O 
c« &uJet un chsp:i.re qu• nous lm1111inons ainsi conçu 

La B~tme 
El e oo:npor:e s:ut<>u• des anistes pemtrto. C<'t~ pro. 

fegslOn permettant des Kenea d'atel~r p•ttoraques. 
~ boh~ est pauvrt> <'t •'en 11lonl1e l mtprue 1·ari;en• 

el orrndralt plutôt sa cbemlse A un Ju:r qu'Un dt ... ta 
beaux à un ph1'1.>tin. 

li abab le negh~emment. porte une lavallére flottant• 

MARIVAUX 
04 tit)li:PV'1f0 A.QolPht \1ilx 104 dKUXJ:;LL& .. 

....... ,,.~ .. ..................................... *"..... .... .......... , 
L'ALLIANCE CINEMATOGRAPHIQUE 

EUROPEENNE 

présente 

La belle artiste suédoise 

ZARAH LEAN DER 
dan 

PARAMATTA 
Bagne de Femmes 
Un sujet passionnant dans un ci dre inédit. 

FILM PARLE FRANÇAIS 

ENFANTS NON ADMIS 

PA THE-PALACE 
AROXF.l L P'' 

un béret alpin. unt chtmlw L&co6:e et un pantalon <le 
velour.s. 

n eot lmnU avec .<a ltmmea •~ tttquente les cabaret& I•• 
plus dou:tt:x et Ica plus aonilclea. 

Son habitat est touJOUrs en diaord.n!. n 1 a dtll 10U1lr..-. 
sur '.es ~ des obJ•t& htléroclltes dans la valall'll• tt 
d.e I• pou.'l<.rre IX\l'IOUI. MAIS .• le bohème est poète, U M 
s..'du.sant et cllevaler'*l'Jc. 

Ces caructtrca ont ~ 1<>1sneusement depar1is. &ana la 
plus pelltt omw1on. 8 Chartes Lodge, personnage prtn­
CIJ)QI de 1 Mar1aec double 1, !<quel est incarM par w11-
liam Powell d<>nt I~ •pecl~lllé, on le sait. consiste en une 
élégante ran1al11•. Commrnt n auralt-U pas de succta au­
près de deux Jot,.,., femm"" ~ont l'une deviendra la •lenne ? 
Ces:. Myrna Loy, que noua savona tous pleine de charme 
et de !messe 

Ma111 noua n'a•·ona """ d.lt c. QUI "'t curieux dans le eu 
è• œ bôMm< L<ls m<l'tlra amér1Ca10<01 pennett.a:ent d'm 
!a:ro l1ll OUl>('r·bohéme. aucndu que plus de sJx œnt mL.'.e 
l>E'rsonnea ""'nt actuellement en rouJot•e aux E:a'.a-Unla. 
Char~ Lo:!ge Vit donc en roulot~ Voila qlll re:o:.sne dè,)t. 
de r.os rapins en m&!laatde Elw:.!.e. U y a ce quelqu• cil°"" 
de spéct!1qutment Uolted S:atea Amenca SJ abondamm•nt 
repandu par Sinclair Lew1a dans sa monoerapble de Bab­
o:t C-Om.'tlen• aprlmff ceb? Il faut 3" souvenir Ma e!!o:u 
du brave am~r!ca n pour a'évador vers ce qu'U p.-.-nt 
d autre. ••ra ce varue ldeal d• poesle et d1n~nectuahté 
venu on ne aa1t comment de la lointaine Europe tl qui 
flotte aux ~ta-Unla. Cet effort est dans lt mm qu'on a 
eu bien sotn. pour toutf' 1/!cura~. de murur. comme noua 
le d••tons rn oommen~ant, de ce qul plait au public ln~r­
nauonal lnconte.U\blement, U e$t charme : la tarte t. la 
crème dechalne une t~m~le de rires. de même qut le Jar· 
d!nler qut, par ordre a~ con.sc.mcleusement un Jardin 
'>il u pleut à torrent. 
Q'~e tout «'la aoJt un llrne de haute culture, m une autre 

11!fa.re.. 

LA VIE. L'ART ET L'AMOUR 

!'Otl5 3"M•., :e· · 4e dire· c r..·a:· au pays d.e B"'>b!•a. 
Le.> arus;,,s que nous reocon:rons dans c:e ftlm ont dee 
tra1tes de !a.nulle avec ceux des • mi!leux tntelltctu("la • 
ou l'agent tmrnobllitr ,. atteindre l~deal dont IOD 
li!ne indigente a>"&lt fnlm. 

Cette fo:.s t.>:ncore. C"t'at a.a vte de bohéme. malJi avec, tn 
mot.os. la boxe et la larte à la crème ... et encort. nOWI 
retrouvorui celle-et d'tme ecrtalne manière. Ce n'est pour­
tant pas du vaudevtllr, nouo voauons, bien au contraire, 
dans les sphéru étMréea de ! 'art pur et de l'amour. 

Le dl"bur do lllm rat ""'uté 8\'ec la maestna qui dta­
tmi;ue les ~udlo. amerlcalns: l1ll Jeune peintre &t6t en­
dormi à c:6té de aon rheTalet. Il est ttré de son rtP06 par 
une chssae qui bondit aU-dOll>W du petit mur •U<luel Il 
s·esr. adasao' Les c!'Jcna, pull Ira chevaux pas,<;ent par de"5>a 
sa ~·e. ~ dernler e6I monté par une Jeune fille qal man­
que l'obstacle et décrit une traJec!OU'e qUI se ~rmw "° 
plein s:u- le pays:i:c cemmenœ Coup de loudtt et ma~e 

mstantan~ 

Ce n M pourtant p.u une ll"tl't> affaire pour la Jeune 
personne· l'artiste n'a P'L' I• >eu et e!.le est rtche. Pour le 
<;Wvre. Il ex~e qu'elle adopte sa m!Sère. Elle le !ait avec un 
cran, une gén~roslte. une per~•érance dont on demeure 
surpn.s et charme. Le cou1>le vit heureux avec un ainCU· 
Uer personnace recueilli par Io peintre. Ail! qu'on eat b•en 
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do.m uoe mal'IMrdt à 'finit ana quand on a du 1énle. une clé!lcleuso petite rrmme et un trta cher ami. 
).1a1a tout œ!a ... cbanier. Un Jonr que l'artiste petcnalt danA un parc, 11 ei.t l"obJ~t d\lnc '11ve dlocUMlon qui d~e­ntre en l»t2.lllt n est conduit au bloc arec "' pntUle (1l'J'l.'e. Ça. c·t:t le coup de p<1bllc:t~- Ce que le talent n 'avait IX'I fait, la DWlChet!e d'un Journal et uno photo dtttit!re lea grilles de la prison l'accompll>lent : 1·attenUon rz~ aeurte :sur rœutTe mkclunue e:.. bltnl6t. on 1·arrache J au~eur. Htla.al Atec Je aucdal il perd eon onrin.Uttl Pour !latter le 1oO.t de. mlllw~ il devient un marchand de porlraua. 
Heuroarment, Il se resnlaU avant d'ltre cnmp~ent i:At<'. C'est dalla aa douce manaarde CIU il retrouvera aa muse, a:. Jolie ~uae et aao ami. 
c·~ très morat comme oo le volt, IDllla qt1•l étraDp coJCktail de romao!lsme l l'européenne et d'extravapnoe a mér1catne 1 Tout nous parait ati.urde dans cette b.ls'.otre, des ~nOrtlles farces a ox reactlon& IOlldalna des penoo­naies en passant pe.r l'lntel'\'enllon d'une belle dame qui ln5talle conronablement c le maitre • et lui fournit la clientele Jans ae p:eoccuper le mo!na du mande dt la 

l=tne l~IUmè. Les P15ydlol01UeS am#ricalna eux-m~ nous avertissent pourt&nt que pareille ment.allt6 exllt.e et que de lela penonnages clrculftlt en chair et en œ. N'a·t-on 
p:ia !Oin d'allieul'll de nOWI aven!r que le film ne vise per­ronne et qoo al. par buard, QU<'lqu'un a·y reconnals$lllt, ce aeral: pure co\ncl<k'oce? 

Nous ccntemp!œs c:u ec~es aTec ahuriaemfClt, que taat œla eat loin de DOU$1 li faut reconnaitre toutetoi. du talent aux t.rtl.ttea: Robert Montaomery, Rœ&Und Ruavl... Copendant. nous l<ol &VON vua dalla dG filma mieux adai>­t<a l leur parchoJoeje et, alora, Ils tt.a.:ent vraiment do cranda acteun. 
Rendons bommaie égal.ment l Robert Bencbley et He­len \"L.,..,, Mkkey Roont7 appe rait trois secondes. 

PROPOS DE c LA MORT DU CYGNE • 
• La Mort du Cygne 1 reporte l'e:,prll à cet autre film 

le de Marle Ep&telll et Jean Benoit Lery: c La temelle 1 qu'ils tittrent du niman de Léon Frap'6. 
A ce propo.s, U noUA parait tn!A!ressant de rappeler co que 
~nt. de cette pre'l)lère œuvre. deux dea meUleun et pl'CS lmp:irt1aux a!Uciuea du clntma: Maurice Bar­et Robert Bnwllacll. Ccn~. ua ne !ZJ>.uverent paa lllm sana défaut. mals lia 1'empr~rent d'ajouter: • n faut bien msaycr d eue llncere. mali dire que tout 'efface dMI$ la •le prod!Jleuse, l"tmotlon, l"llltelllgence de e Olm amusant et boulei·eraant. t 
Après avotr M!mlri le Jeu tncomparable de la petite Pau­te Elambert, qut. « per sa pua10n concentrée, par aon 

rd. par eon 1ntelll11ence et aa flamme •. rappelle Lud­P1toHf, lia ajoulalt: 
• TO'•t cela d '1111leun n·est rlm. Car c'est la rapld!IA du t.bmr QUI fait tout d'abord notre tmel"l·eUlement: 1 ... 

Studio du LE PREJWER FILM BE AU X-ARTS· D'OLYMPlA 

1 
&!~vr?!~!!!sq~!1 Stade 

de Lent Rtef en staltl 
Prem;r.e moTlacale m 1anJ! · traci;&lse 

~lsodes Joreux ou trlata s'encbalrumt aTec une slmpl!clt6, une vtttYO maciciues. pleines de uounJ.I!ea cocaaasa ou touchante& .••• 
Ne pou•ons-nous dire exactement la mema chose de c L& ~tort du C)"sne •? U •~ nous b'ouvoas dt puû11es b.6-rolnes et un extraord!Datre fourm.lllement de détalla suJ>. tllemcn t obser\'U. 
MM. Bardéche et B:ullla.cb 111 soot demand6 ce qu~ aent fait les Ruases du t.bème do • Ca Maternelle • et .., répondant l euz-mêlnes. lia duent que, ~ doute. Ils en eu&&ent tiré une leçon de pblloeopbie IJ.mpllste comme dans c Le chemin de la Vïe ». 
Lea auteun tranÇ&!a n'ont pe.s ceUe fol paru qu'lll aonl plua p* de la vt!rltt. Comme tla ont 'IOUlu que les enfanta malheureux de c L& Maternelle • continuent à l'être a1ns1 qu'il en va dans la vlo. la arande épreuve de c La Mort du Cygne 1 - 1111' lea enfanta de l't!cole de danse comme lea autr• ~·âlemenl4, avec n1 plus ni tn0ina d'ef!rol que t.oute autre menace do chAUment. C'est ce que nous fal. Ilona dt!Jà remarquer dans notre prt lent ar .-1e. 
Les de IX cri· ;ques terminent Jeur t!Hlde sur c La Mai­n elle • Pt.r eea mots: 
• Pour la pttmlère fols, le clnima trançab QUI. j111qu'l pr~t, ne niait que p&r la fantaisie, lbum&nlté lnter­pn!tée, remportAlt la victoire Pt.r un aon simple et direct. dan.. un tum tait pour la foole. On pounlt l)a.'Ser sur quelques dé!auta de ce1 !e œu•Te ~ue et !!ne pulaqu'elle dfpe.i;aalt tout ce que nous avion.a pu voir depuis long­temps. • 

En remplaçant • première • par • deuxJ~me •. cette oonelusion &'adaptera parfalt~ment. même pour lea plus dltl!ellcs, à l'œuvre qui nous eat Olle"'• depul.s une semaine. 

CITTA ALPAR 
Autrlchl~e a1.1 HnDIT'Ot>ti 1 Ou ~t.«re Tchkœlova­que ? QuoJ qu'il en &Olt, Hollywood l'a blondie et peinte en • 1irl • demler modèle. Alll!ol faite. elle est une beauté de mApzllle !mP' <cable. Cela n ·empêcbe quelle ait une belle roll< !on bien travaille<" dont elle we senereu&ement. 
D&n.a le fllln oil DDUS l'avor~ vue, el~ l't'présente une « - t de prem!ère grandeur QUI al!ole. par - !antal­ales rulnou.sœ, le <llrecteur d·un t.h~tre, son manager. sa. eecrétalre. la presse et le mllUard&U"e qui s «Ile Ja ~ 
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oO ene se prodult. Les ndett<!ll auralenwllea vraunent ce 
pouvoir 1 On peut en douter. 

N'entendon&-nous pa& de tempe i autre lcura plalJ'lU!ll? 
Ellea &émls:>ent d'être enchainé<» par dea contrata. d'~tre 
elQUln~ee par des metteurs en acène lmpltoyablea, d'être 
contraintes a Jouer des rOlea qu'ellea d&tes~t ... mals se 
sont la verités tristes et peu pbo1.ot1enlqu.,. 

Oltta Alpar tralne donc a aa aulte une quanute d'e.scla­
Yea a la tete desquet... dana - momenta d'bumeur. elle 
Jette n.-ue. encnel"S. tarte i la crtme. 

AU f1ut. elle a. deput! MOI••"' 11ncuhetrm•tn ••OIUe, cette 
fameu.;e tarte a la crème. dcacendant dea llpllères apirl· 
tucllea de la mk.al)bo... POUr d~lnlloleT aux 1>latea rea­
htts de la mo\ISSe de aavoo. 
~ndant. des petits cœun IOUPlr<nt dans 1·omb"'. Etre 

une o.tta Alpar. ttgnerl A cOtè de cela qu 11 eat luCUb"' 
e• monotone de faire ~ menace. d'alk'r i l'ateher, au bu­
"'6U ! Mals on peut toU!OUI'> <'M"Yer de lui r...,.mbler ... 
0 1tta Alpar . exœllenl< rklnm~ llOW' 1 ... llll>tllUl<> de beaUU!! 

LES ACTUALITES 

L'~ran dea actuaUtèS noua a montre quelques Jolies 
tcenea recueillies dans notre pays Le fait eat assez rare 
pour ttre monte en eplnile On a pru le aoucl de filmer 
quelques vieilles coutume.. et, du coup. •01c1 de prec1eux 
ci«Wntnt.ô pour :ez1, z·,~~:orts·~ l~ ca$QUtl'f'a. !'6 bonne~ 
el les colllers offert.$ à la Bonne vierse. lea ttran~ Sll'­
Yl\'1lDCes du p&ianlsme au ptkrtna&• de Ba~ l'eau CUè-
11s!ewè « le rite dea langea de 1 onl&nl mata~ Hlllà qu· 
DOUA ramttie aux faœ~ • thlèbl'Q du :.&oren ~·· 

On rtt d..vant les feticb<s rrtblb de clous d~ nèires du 

- '°";i•' .J ........ • • - . 

0 E L DOR A D0 ° 
Ll!: PALAIS DES EXf'LUS!VITF.S MONDIALES 

cs.ooo placttl 

gme Semaine 
DU MIRACLE DU CINEMA 

BLANCHE NEIGE 
SEANCES · 2. t, e. 1 ET 10 HEURES 

SAMEDI gr OL.'l!ANCRE • I" S&ANCE A MIDI 

Congo, on baw.aa lea f'l)aulea. peodant la aucin. dtnnt 
les fameuaea planchea t. clOUI du mancbal Hlndenbur;. 
mals aux porte& d• Bruxel!M. de bons cbréllena. en plein 
vingtième al<)cle. ca~t le& orteils de plerre d'un &rand 
Chrl8t avec dea ~1nc1ea et ~ cloua pour enfoncer leun 
suppliques dano !A mtmolre divine! 

Au lieu de tTaqutt le doryphore, que oe ae ruet-<>o à la 
recherche de tout ce qui t.raloe du pal8é dans lea c«Vellea 
d'a\l)OWd'bUll Quel lllm ~tonnant on poun-alt f&U'e 1 

Point de counra cycW..t.e& ~u.e ro1a. aucune partie de 
f-ll. aucune comptUUoo de tennts. qud aoula&emenl 1 

Par oontre, nous a\·oaa reni ~ l>len tn~t Cllm de 
I' c Illuatrauoa • Bien qu'oo 1 a!t !au ~!que COUPURll. 
D en ~ .._ POUT que le pubUc ae !asae une ~ de ce 
que c'""t qu'6dJter unt if&Dde publ:catlon surtout al elle 
est Wust.rff. 

EnnD. une 1rande ftle au Parc Jœaplat. appone aon 
grocnllement et aea flon!lona • l'écran. L '!maa• eat ..._. 
lell~ pourtant, noua cnlmea IOUt d"abord voir la lune dana 
aon pleui Blt&rre• pt'llJàmea-nous Encore un de cea pll6-
nomèoes qul Jet~nt la penurbat!on dans ce cala.miteux 
été. ED y "'l!&rdant avec plus d'attenliOn, noua vlmes que 
c'était tout aunplement la fa.ce ~Ollie du aymp&Ullque 
échevin l"l8<:her. 

VIVACIOUS LADY 

Qu·eat.-ll arrivé t. 01.DCer Roiers ? Les médec!na lui au­
raien1-lla Mfendu la clanae 7 Et s\J ne la lut 001 pas d6-
fendue. pourquoi 1·a,.1~1e a!Jendonnee? 5era!l-œ par de­
cret des maitres toul1JUlaaants de Hollywood ? MAIS ncua 
ne pouvona crow t. pue!Ue a~rra:ton. OommeDt 1 &:. ao 
raient t. la ma<n une rad!.,_ ~ et Ils •"obouneraiem 
à ne prodwre, de MS qualités. que les momdrel 1 C&l ..n­
Ln. sl 01Ditt Roser• eat une dan5l"ll5e ebloulslsa.Dte. U laui 
b:en reconnaitre qu'elle est usez m~ com6cllenna. 
Soo ~ 1)<'1110nnel et le souverttr de ses sri~ p&.9llëOI 
noua la ...odent a:mable. mal!\ que de regrets elle noua lna­
pire 1 

Oe$ ~·~ aont d'autant plus v1U que te rOle qu'on IUI 
lait Jouer dans c Vlvaclous Lady• est absolument d~u6 
de tout lnt~r~I. Le de&M!ln d'écarter la ~anse y apparait 
bien nettement : l'action commence dans un mua:c-hall; 
rien n'êtalt plua laelle que de remplacer k numéro de chant 
par une œue exhlbtuon chorégrac>tuque. Au Ueu de ccla, 
une $1Dlple all11t1on . c Comment 1 V°"" n·av~ pag ru mon 
numéro de danoe 1 • • Noo Je •= arrivé trop tard o. n ne 
nous reste qu't. maudltt œ retard qw noas pn•e d"Une n­
nssante ~. C&l U nous Importe peu que le filin IOll un 
tlSSU de oa1Yetea tnormes sl le gpectacle est besu; 11<>11•e­
nooa-noua. pac exemple. de c Top Hat • avec l'aclonlb!a 
• Cbeet to Oherit ., malt nous nous rebl1!om loraqU«Xl 
nous offre l'ablW'd!W toute crue. sans la mOIDdtt &Pl)&­
~de sauce. 

L'austère prol-IU' qul reçoit te coup d<! foudre et ae 
marie atr !"heure ait un morceau qui ne Jl8&SC paa. Noua 
ne PO<JVOna davantaee ene&lsser la cla.sse de botanique ... 
Mala qu'est-ce quJ est acceptable dana cette com6dl• oQ le 
bon sens eet perpttuellement mis au déll • 

En noua 1nauraean1 tel coni... œ fllm. noua nom dèp&r· 
t.ll;sons de la u,ne de conduite que nous oous aommea tza­
~. aavou de ne parler que dea !Ums réUS&S. mals li y 
avait td Oln&er Roeen. Noua supportons dlftlcùmvot de 

, la volt dèclaaaer comme on le lait auJourd"llUI. Elle est 
digne de bnter au premier rang ~ c·est une ~ Injure 
1 la i-ttté que de dea<flldre des somme!.5 d'un an pour ae 
perdre c1ana la loul• <IN m~"'3 N , 

: VOITURES AUTOMOBILES •-•00H<>++H••: 

i B . M. W. ! 
'°" & cyl. i Ut_ C1arn.intts a 8.rHCJ&, Anven. Cblma7, de. • 
: AGENCE GE.,ERALE BELGE DE VE.,TE : 
• Rue de Lh·ourne. 156, Bnuelles. • 
t +ttA<>o<>++o+o >+00+++0.,0 0 0 0.,..00 000 00+•••+.o 
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~ .... "''" "11'.lmOI c!U Jl)Ort, abloolumnit bora strie. ont 
en~. au lend<'IDAln dt la cuerTe. l"a~tlame tl'8llÇ&la: 

• ""1a!en et OeoraOI Call>enuer. Toua doux furet 
ndllnt de nombtNIOI annm, Don ... ciltm•nt los portb­

rapnu du lawn·lennla et de la boxe à l'lnt~rteur de leu1'9 
rontl•rrs. mals los tr+a a7mpatl:llquea ambaasadeura de la 
un•.ue française dana le monde entlcrl 
511%allne Lenilen n'est plus. et OfOraea CarpenUer vient 
noa.s di,.,, par un te\frramme 1a<on1qat. coute aa l>tl.De 

combien de roa n'a-t-on pu. au suJ•t de BU%&lllle Len­
lm. aen1 le clalllqt:e jeu dt '°"' : c v..ru. une en!ant 
e la balle t. En etret. dèt l'àge de a ana. eon ~rt. qui ftali 

taire l)trrnanent d'un club de tennla .. Monte-Carlo, 
1 apprit à manier une raquette. Doufe de qualités excep­
onndles, la roose. trtle fi chft.IVt, ba.- 1..-èt rapldemP.nt 

tennis au nhea11 d'un an. Vollt.. lonque l'on parlera 
ti'.e. ce qw'U fa·>dra dire annt tout : Suian.ne Ltnctrn. 

:rt:Ja&e lncompa!'1lble d"un •J>Ott qui ••l&t à la fola de la 
ru, d• la gràce et dt la prtclSion. ttalt une trêa rrande 

• <!AN u SJ)fclalltt. Sa carrlère étonnante tut Jalon· 
• exeluslvtment de aue;,~., 
Notre coorr+re O. R Oomorgue. le metlltur critique ·~ 

fa!bo! en f"ran«. porte aur elle œtit floquentt appré<la· 
c Suian.n• Lencltn. c'tlalt la J>tr{tetlon daD.s :e ttn· 

c'ttalt un patrimoine de 11<>1tt nationale conqlllle au 
u... de aa vi• de champlonn•, c •tait un dis plus prOIU. 
eux n. :irons du apon français! Sur le ooun, dès qu'elle 1 

ntraU, ee n'était plua du tennis, mala une dan.se, mieux 
core. un ballet, un mervetlltux ballet dont •li• a'lmpro. 
sait !out tn.. ... mble au'.•ur et acteur 1. Oui. une a.rtlSte, 
e llèl rrande artlat4'. .. 

' ' ' SUUJUle Lrn~len d•buta •n 19ll. remp0rta ea prtmltre 
andc victoire en 1914 - ann•e Oil eUt enJn-a ton premier 

lonMt du monde en 1 almple damea 1 - et joua lt 
'ch le plus aensauonntl d• aa vie le 18 fèvrler 192&. Elle 

t•lt ce Jo•ir·là la Jeun• Amèrtcamt Heltn Wills. con.sldê­
JUSQ11'alors comme unt rivale capab;e de luJ rn?ever IOD 

re Helen WW. n·7 rtualt pag Elle tut ,,.IDcue en deux 
t.s. Un battage l.nlmsè avait etè tait autour de celte 

Ire 
Nous VID11'$ Suzannt l.tn1ltn en Btlglque pour la pre­
ère fola lors des Jeux Ol)mplqua; d'AllvtraNor..-e regretté 
1 A.ben 8.Ulsta l l'un de - DlJLtchea et luJ témoigna aa 
• admiration. la comparant à c un ttrt aile 1. En 1m, 

d"" cbamplonnata du monde •~r terrt battue. orpnl· 
llUl' lea COOi".$ du Ltopold Club. <':le lut éblout!SSt.D'e el 

aurpaa.u, La ~lnt Ell.S&brtb qui ftalt prèstnte, dit à 
df'S penoonnaUt•• otr!cltlles de la Ftdtrauon de tennla : 

I• •po11, oln.•l pratlquè. e•t une vèrlt•ble harmoDJe; les 
lbltlOna de Mlle uncl•n devraient etre m'-'es en mu· 

uo.. 
n ne la revit lllU.I da"' notre paya qu'en 11mple v!sl!"lllf' 
m aj)<'Ctatrlce du tournoi dt l'EIP<!ranoo, organlM! par 
re c:ontrtre c L'lndtpendance BeJae • r.1:e a..ststa .. et 
Ung l'Rnn"" dtmltre, a'mt•ressarat •1•emtnt aux Jeunes 

.. po1n • bel~es 
ozann• Lenglen 01aparatt du firmament sportif -
ls ,. retraue de la comJ>ftlllon, ell• donnait de.. leçon& 

tennis - a 39 ans. d'UM 11nusltt lnlocu .. .ue. &-t-<>n dit 
les JQumau:r En rtaUtè, ustt p:'fnlaturèment, eaQUlD· 

l'Jlf le sport. minée iar la fa•Jsu•. ~tte Joune f•mme 
Ml'e. d'une !Dcroyable combal!Vltè, fournit trop JtUDe 

effort& btrn au.<Jeu11a de ses forœa phyalque... Elle a 
bf, apr~s une oourtt maladie, à une crtae d'anèmle 

lcl•uae. Volll auul ~ qu'il faudra avouer loraqu'on 
UU"a dorém.vant le palmarès de uUe quJ conquJt., au 

cours d'un rfc'ne de 13 an.ntta. 15 titres à Wlmbltdon, 3 aa:r 
Jeux Olympiques, 10 aux Champl<>l\llats du monde et 19 au:r 
Championnat& de P':àn<lel u. a\INI. n y a une moraU\6 
"'wre et un e~ement 11recleü:r t tirer d• aa v!o et qul 
M ckTIODI p&.s 6t?'t J>tnll.ll. 

' ' ' Pour &a grand<' ~n'U'• annuelle, Je c Tourd• ~ • 
cyc~. c L'Aut.o • a la.Dot sur la route M rour.ura - repré­
"'ntan~ 8 natlOn.• - 66 •-ollur.._ 39 cars d• ra•1talllem•nt, 
13 camJons pubUcttatru. 3 eatalett~ motoc,,,latea pour le. 
1<!"1C .. de liai.son et de renarlgn•=: . Bret un cor..ë;e 
lmpoeant de eoll'Dtu."L maueurs. mkan01. ttport•!a, pbo­
IOCr&pbea et Clnt-&$te.>. fOnnAnt une caravan~ d'un pltt~ 
resque IDdeaM1pttble. 

Le 1Tour de l"ra.nce> eot lnd'80U!&blem~t la plus çtLDde 
cour.e ~ du monde. Et ce ne 110nt pu les Am~rk41na 
quJ l'ont 1D~en~ 1 Elle est do!~ d .. ll00,000 francs de pr1x: 
un record. 
la rout!~ br~ auront., ~ 10:.S encore, leur me: l 

dire dans la ~ Les com;>6t..ii,,.. en matl~re de ~ 
me routier eont unanlDlea. m dfe:, l déclattr qu'ils appa­
raissent c l• plua annéo > pour vaincre. IA c Ptre du Tour 1 

Pour Io 11berti de 
mou•tmenl t l pour 
1. con.Jort dt rhomm.e 
po1.u toue IH •Por&I 
comme pour la Ti• 
Jovznoliéte . 

LE CALEÇON fr. 20.50 
LE GILET fr. 18.oo 
V9rUi.H bleo Io acnqve • SUPOITS 
Sl •otre lo\ltAllMw a·o 

W. J. COSTER & c 0 

22. r. d 'Aasaut, B~elles. Tél.: 17.74.33 
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J;a-mme, Henri ~e. en a !ait ses raTOTls talldls que 
l'0!'3C'.t, Jean Leulllot, c techn!cten ». vo:t en notre bra\"e 
V:ssers le gagnant. Voilà un cntérlum A!nal aoit·U. 

Le !ait ftll <1u'l&vec Sylvère Maes. Man:<. Klnt, Fêll­
Cl<'n Verva«lto, Alt>entn DlSSeaUX, Eloi M<!lllt•,!M-rg et &Il· 

trt'<'I Lowie, nos couleurs t.rouverom les dN•,,_,.• aux reins 
et aux eu~~ M>Udns ! 

Et nous ~n avoM !uoqu'au 31 JuU!et â at~dr• chaque 
60ll' a;ec lm;>&Umce lu ruulta:.s de l'étape ou '.a com­
mentalrftl des aU!teurz. Les dltteteuu de .)oom&ux seront 
le5 Mni"'" A ae plalndtt du !ol en·~• du g:rand 
publlc pour C<"ll<' ~prtUve sportive. pul•q1H!le !ait vendre 
beaucoup de pap cr 1 

? ? ' 

Grande rktpUon, .a.medl demler. au BtuloS<'l$ Royal 
Yacht Club. M Luc en Callebaut. l'un< dea <:heVllles oumè­
res de l't!pr<'Uve moton:.uttque lntematlonale Lyon-Mar· 

pour l'Allemagne 
C:A.'1110?\S ET MOTOs 
nr par lei Ai; "Il<' de 1 

lntergarant A.-6. Munich 13 Hess-Str. 8 
A LIEGE , P. m Lombut 80. rue Paradt.S 
A NEU-MORES:o!ET Anton Reinartz. Mautr 73 

TRIPTYQUES D'UN AN POUR AUTOS: 100 rr 
rRIPTYQl'ES D'UN AN POUR MOTOS : 60 rr 

eeU!H:le.Mes, &?ait réuni quelques amis POUr aaluer les pl­
lote& ~tgœ q-.il d~!endroot notre pavillon dana la plu.> 
crana• coww nu monde - the l(T8!est in the 'll'Orld 1 -
de cano-... automobll<s llOO C:ome:.ra! 
Ce~ tprtUve ae dlaputera 1e$ 14. 15 et 18 JuU:e:. L'élite 

des yacl>tsmm europten.' « américains p1l<>'.«0Dt d"" ca­
not> dont oerta'°' d~pas...ent te 100 ltl!om•trea à l'hewe. 

De Parla i'tattnt venus. P<>'.ll' asslst<"r a ce déjeuner, M. le 
comte M•x dt• P!lwt. ll<'Crtt.aire général du Comité onianl· 
aateur, et son «>ll~gue, M. Gérard M:•nte. 

Charm.'Ulte t"t agrfable réunlon, qui •• déroula dans une 
atmosph~r~ d'amlcale rraterru~ !C>Qrtlve franco.IM-tae. ~ 
que prulda !~ >)'tnpatluque c commodore• du Bcus;els 

Royal Yacht C>ub. M ()o)rges Vaxelair.. 

C'est la preml~re Io!& dans l'hhtolrc du motonautlame, 
que la B•le'.que ae met en Il~ dam Ull<' cou,,... de rond 
d'une :elle enverll\lfe Luci<!n et Jean Calleb&ut, AlfN!d 
~et Jean J. Coua1n l)Ol'ent nos cspQUI.. 

' l l 

QuelQUet ami& ont conduit. lundi dtttûa. à a ~ 
~re. un rleux « brave ...-nteur du l;)Ol1.. Pllll1ppa 
Draps. l'une des f~ l~ndalral d<t la nata'10n ~-
P!Ullp~ o.._ entra comme prof"""""r de natatlOO. U y 

a 46 &li& aux Anetens Etablla...emenu Baint-Sam.,,ur. Le 
Vlellx baln de ta rue Montagne aux H<rbea Pot.&geree avait, 
à l'époque. pour propr>êtatre, l'artl~~rand·!)èrt' de l'actuel 
&él am. Ml.tt aml Philippe Van Vloci<t.IOn 

Le brave c l"luP • apprit a - à d"" œnl&ll:le6 d'­
!anu « de ~es gen.dont qu<'lquea-llDA cl<!va:ent dev• 
n:r de brtllan~ dw:nlli<>ns 

Par - quall!G pro!e&Slonr.el.es, aon r.ële, MID bonnê:e"_. 
provert>1ale ~ ~ courtowe par!&l'.e ciu~I cacllalt"""" d,.. 
dehora boWTUS, Pbllippe Drapo de\ lnt bientôt l'homme da 
oonnanee de la dlrect•on. tandis qu'11 etait l'WI des C<Jr>. 

selllen les pl\16 6oout.és des sPOrWs f~umtant le be.ln. et 

l'ami des dl?J&eant.> du Cercle Royal de Natation de Bru· 
xelles. Loraque l'on démolit la petite placlne ou ae révt!l~ 

~t tant d'u du •"'immlng pour eon.,trulre l"" bàtllnenta 
act.uela, Phlllll()e Dra.ps luL déslrn~ p'lr le nouveau Coll:5ell 
d'6dm1n11i.rauon. pour pre!Ddr'e la dlreoctloo aénerale ~ 
Balœ Salnl.-56uveur 

Apria une earrtére b!en rempile, U a...it p'1& a reualte. 
Il 1 a une dizaine d'~ 

c P'IUp • meurt à l'ige de 70 ana. et ••ec lut. cllsparalt 
une ~ lltW'es les p!us Vlvantea des débuta d<' la oa:a­
tion aportJve en Belgi.que. Sa dépouille morte~ !ut suivie 
par quelqu•una de ses vieux cooa\nl de llOl1 village mW 
- Neder.oV«-Heembeek - de M. V1mdec'donckt. admml&­
trateur-d~léi\lé des Etab~menu S&lnt.&t.uveur, et PhJ.. 
Uppe Van Vlocl<zson. l'arrlètt-petlt-lll• de llOn premier pa­
tron. Mala du mondt de la natation nous n'••<>M aperçu 
penionne à &e$ !unéraUles. Aucun 1 anc1~n •· aucun dlrl­
g...nt de la !Méft.tion. aw:un vieux mar1au· n n'e!.alt pr~ 
sent. Décldemmt, on oublle trb Tite 1 La rraUtude a·ea; 
pu. évtdtimnent une des carac:«!JtlQ~ .. de notre époque. 

Vklor Boln. 

PETITE~~~~~§ 
CORRESPONDANCE 

B. s. W. - Un SU.let roumain no peut-li etre matelot l 
b<>rd d'un navire de commerce anglais ? 

J c. L. - Paa mal. M&nu.ss. mata le bon docteur ne noua 
le pardonnerait Jamais ! Merd. 

P. P. co..velncu - Un mUlkln ?... o·autret disent un pt'!1 

plus de dl1 fols moins. E~ l..s autlft IOllt plu.s pris de la 
vérltt. 

Van w .. Lo1mu ... - Reçu lettre pour le c transqulllon 
indépendant o. Comment V0\16 la faire parvenir? 

samot rrat• - Tout ça, comme dlsalt le vlewc Bruxel· 
lois. c'ellt des caral>L&toullles. Tenez.voua la tète froide et 
te ventre llbrt; promenez-vous au g?'and air une heure lOUS 
~ matlNI •t. après un mols de ce tt11me, consultez votre 
Juceotte : peu~e qu'ainSl ~. <"lie voua ramenera aur 
le 1.ttTaln du bon sena. 



POURQUOI PAS? 2365 
~~~~~~~~~~~~~-

LINC 
~p 

Etabl .. P. PLAS~lAN. s.a. 
12 Cylin dres en V BRUXELLES CHARLEROI GAND 

Ut, .u ..... de Waterloo 1. rat dt Bra.un .. PIMo St·llitbcl 

L 'enfance 11'u~ llU&re 1 .. verbes de l& quat.rlène co11-
.I'~. P&raltre et - ~nvfs 3011t de ceux-<:L En plua de 
... tennlnalaonl comp~qu6ts. apparalu-e. a•·ec - ~ P. 
doub:e l& ch&llc:e d'une faute d'ortboglil.~. Cela IWLra!t 
pou: qu'en ~Uon oc l'tvlte. 

lla.11. de IA>Ute laçan l'enf&llt - V~ e&tasor\QW. 
Son obler'\"&Uoc 11e a'exette que 111r Je.a rèsultats ob'..eaua. 
Sa van!~ ~~ mal& a _, tnau. ou b:en elle en a honte. 
On cou. dlra' c·eat tvldent: et non pe.s: U parai\ eYidenl. 
~t U n'1 a que lea - ph~. lea m.s!l'­
-. qu1 parlent jam&la d'app&r1t1<>11&. La ~erallte YOl4. 
Enlln. Pf.lll,lttt dana le aena de ~ montl'tt. se f&ltt valoir. 
donner l'unpr-.!on. eet touJoun ent.l.d>é d'un relent 
d 'hï pocrl$lc, donc de cUlpablhte, à la suite de quoi on pour. 

rai\ blen avoir à oomparaltre dt•ant le ~re ou le prof~ 
eeur pour &'entendre accw.er d'orcue:I, de vlU\lt.e, de pr&­
tent!on. d'lmpen.meme et d"ln.solence. 

L"tn!ant ne comprend qu'à moiti• ce.. mots ronflant.a qul, 
pour cette raU.On. lui ln.sptrent d'autant plua d npprt!he11s1on 
et de crainte. 

AIN! a·expllque pourqUOJ la quat ri~- conJuaai30n et le 
verbe paraitre qui en rait parue. restent l'apanage dea 
rrt.nds. de ceux qui en maniant la forme aubj()ll(:tl\e sont 
devenua dea sceptiques, des orcu~eux et des dllettante. 
c·eat à - deux demlères ca~or.ea que noua nou. arr6-
terona. 

t ' ' 
Compltter votre Chemlse de •port en popeline u~. à col 

tenant. d'une craute en laine tlilée-maln 115 et 19 fr. 501. 
Lee deux articles ~nt en 'en!e daiis loul~ les ouccunales 
Rodlna. 1 ""mpns celle dt 1'amur. 22. rue de• Cannes. 

7 7 1 

DllettanUWle. Je ne la V1$ pas tout-t-ooup, mals elle 
m'apparut peUt à petit, ae détach&nl dana la ptnombre d'un 
paravent à contre-Jour. La pleine lumt~re tombait seulement 
1u: la Jambe qu'elle avait lonaue et luaelee, prolon&te d'un 
pled tnllrnon qui &'arquait neneua.men\ pour ae maint.enlr 
dana Je vide. Car cette Jambe etalt cro~ aur l'autre, en 
retrait • 

Soua ~ be.s de fine sole se deVUlalt une ~u d• bloDde 
couvrant des cbaln fermea, et ce fut un enchantemen• 

(If ct4E -rJi. ._, ~ 
19.RUE DE L'ECUYER· BRUXELLES'~ 
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crexp;orer le :zou d'ombre oC M unait t&p!e la propr.éta!re 
do cett.e Jambe. 

li raut. en pare!l:e occurrenu. ne PM !Ol'CU le nm ~ 
que; c·eet de la prudeoce ':.emcntalre. Et - ex;>:orat.lom, 
quand on e.>I (!J:et1&nt<' on les !ait t. p6I len!o tn çav!a­
&:LDt, en mll>ardant en a·~"'"'°t. en ae repooant. de-cl. 
d~IA. 0e que Je & ~ ytux t'M:commodant l l'ombre et 
1 trouvant de quoi bien ae complalre. 

' ' ' Hello James! I1 I were a m\Jllonatre wat would you 
r<WD=end for sh1rt.lna t 

- De la sole évidemment, r6pond J~ et pu besoin 
C'êlre nulllonnaire POUT cela. U au!flt de vouloir sacrt!ter 
l H~nce. Volcl. pe.r exemple, mon 1.:&811 d• so:e poar 
chLmlae Je plia lux~ Qui ao11; c·e11 de la soie tlssee-
111a:n. US&ée si:>èelalement pour mul p..r dea vert-à-Iole de 
f<T.Llloa dt mürier ile!N:tlon~ t. mon \ntenUon. Pour le 
l.G.5at;e t. la maln noua aYOn.t rlqulaltlonnê dea ou..rtètta. 
taulal pr1x de "5ut.é. IOUU.. wnnuea pour le •elouté de 
ltUr i-:1 et la dwceur de leun d->lal&. CoCllme ~ u n'y 
a pu mieux, ni plua sollde, ni p!ua ~ 

- Et ce:a coù<e, Jamn 7 

- !'.Li.Il$ Que •ou ne pensez, moins que voua ne dé;>en· 
1 0 m un JDQl$ pour vœ e!&"&reU~ 

A:nal par:a l'•n!amatlque Jamn. clULpellrr chemisier de 
la:latocnLUt. dan. sa peUte chapelle de 1·tléeanc<1 mascu­
line. 30a, &\'enue de la Totson d'Or <A~le rue Crespel). 

' ? ' 
En.tin. ce rut Je sommet qu'on dolt touJours redouter car 

t. d~1t aouvent.. lei polnt.. La peau de blonde a'aattmenta.lt 
d ·une mouch• COQlllnt ponctuant une dea trois r~ttts. 
De çond.s yeu< QU'!!..,., retouche aavan:e appro!ondlualt.. 
l>es che>eu< blon<>ttndr~ naturol.s; un m.i.sque énerpque 
avec de. a:t'OIM& grac:.ux; Wl• !~ne en accent c1rconnexe, 
r.e-J.M et optlm!stt; 1·auue ... .,..._ ch&rnu.e pour e:.re aen· 
•""l!e; deux rangees d<I pttles, et c est tout.. c·e&". use&. 

Que talaalt dœc cette lllCOnllu• seule. t. cette heure, 
dan.a ce Bodtp. clUc du Treurenberw? Ellt att.endalt evt­
demment q-.>e:qu'ur_ Quand ur.• lemme comme ceCe-IA est 
..,u;. ce n·es: Jam.a pour blell !On;tdllpo. Q j'atttndia 
que. 1111, parut. 

' ' ' Pour vœ cœtumes aport-vll le. POur la veste sport en 
tweed ana col nl revera tmode nouvelle), pour les e-­
bia de Un ai recherch61 à PrKent. ~You.t t. la suo­
cunale RQdlna 18, Bd Ad. MaJt tt auul l Anvers, 10~. 
11.felr. 

' ' ' Apparition. comment .. rait.Il! Jeune. beau. rlcM. llW!n 
fi\lt, 6:<1ant? Le oou;>le alors !craa -uon et la vie 
aera.!t. b!en fa!te, et cett.e t~ •~S5!alte.. Il m'acrl,·• 
alnll ao\lha!te "olr le wup:e ~. lexcepUOD exce~ 
&>Ill!• 11111 cantlnœ une ~lt trop c~ t. moo l:ré 

Je l'lm.ai1n&I pnd. tort ,.._ pour port.cr dana - bru 
oe tru!I lourd de d~llc ... Je l'eua ""1Ju blond-roux. ou n= 
tenôbreu.x. avec une mlcho1r4' ~te et dea mains !IOI­
~ de brute CIV~e Enl\n je le aoubaltal• Yf:U tlég~ 
1'*1t t.:ln de pouvoir en d<!dultt qu• ~ bel animal ,..a:t 
au.t capab;e de dbllcatsae, de ratrllUlmtllt. ~ que. Plll' l 

- fC)\liUeUX, li a'lJ!lpoe&lt la bride " la h.r.mal4, moà6-

nLlt - tlana. a&•&lt chevaucher avec lent~. et ne prcn&U 
Jamall le mon-aux"4ant& 

' ' ' Le dêp&r\antnt .. 1·AMER.IoAINE. du Bon Ma.rclu!, • 
maintenant deux moll d'exl4tence. La !onnule t. !ait !or· 
tune en Bela!Que tout oomme en Amérique. Le volume dr• 
ventta ne t&lt qu'&Ullmenter et lea cllen!$ aat..lsfalta ne 1 
comptent plua. 

SI voua avec le moindre doute .sur l'e!tlcacltt et le te 
dement de la formule amérlcalne. dem&Ddn donc t. 
cllenta ce qu·u, en i>eNtnt.. Parm1 vos amJs et oonnalaaal\ 
cea li en •t cel'\a.IJ>emem QUI ODt !ait 1·~r.cn<:e tt q 
pourront •ous renaetcner aam par.J pr1&. 

Un aut<e f.tl\llJlftl t QUI d ... a11 avott raJson des d<Tnle 
IM!'1ta!.l<ml •t et1111 du pnx. La rommuJ• • • r Amerlcalne ., 
eot ~lqut et l'ach•teur en protue. Jamais poor dè 
pnx aUM1 11Unlmt9, l'a.cheteur n'a obtenu un ve:~en 
!lnl, retouche. comparable t. la meaure d... mf'llleurs 111 
~taill•ura. Pour lea cœtumes ml-1\nl.s prèU d·avanc 
pour l'tuay~e. lu prix varient entre 445 et 6-15 Il'.~ 
seulement. Le cœt.ume ooupé spkut.lement et esaay~ demi 
flnl 00\lte &ulvant le tlleu employé, u s. 595 et 895 rranc 

Toia leo tllsua aont 1aranUa d•excellentt qualltt, lee !11 
nlturea aont de premier ord.re. 

Et la ronnule c A !'Américaine • permet OO. U\'nLIA<>J 
ult.ra-rapld.._ 

Le Bon Marché. d~ent $J)éel&l c A L'AMER 
CAINE •. rue Nauv• et Boulevard Bot.aruque. Bruxellet. 

' ' D parut, bomculant un t.abouret et ttn\·ersant d'Un oou 
toUtea mea hyp()th-. 

n e:alt :on«. ttrolt: • fliUre eOt pu $ttV!r d• mode' 
pour oou:..au & d~, car Jamalo Je n• vu lace p.:a 
Ill•. plu.a tttolu •t porntue au menton. D avait b.cn cln 
Q'1&?1U ans. de& cheveux irruonnan:.s dont la ttltltc a•al 
tou)Ours d~ tire lndtlln!t. AJoutes à ctla unt dentltlcn • 
pleine décl\<knce et PM .eo1&née du tout. et voua compr 
drez ma d~lhi.lon. 

' ? 7 
c Le chelltlllU, dit en se reng011:eant Henry Van K<16 

masltl V&n Klopltoclt, le p:wo e1~anl boulevardltr bni .. 1 
Iola, le elle.ru.1er ut • la toUette ce que le d•'COra teur ._, 
au pelntrt en b6tlment. • Ai= PQrlant. Van Koel<niute1 
van Ktoooi.oct d<!lUla un• chiquenaude lnutJie • 1& c 
va~. une aui.re t. la mandlettt de 1& chemi.e. pUla aol 
.sant lea Jambes U ae mit t. caresser sa chau:.sette de 

"°'" La craT&te & .-rai dire. était •UJ>trtle: unt b<Dt aol 
ltallenn• a fond n-. a·ornan1 de petlt.s d""5!ns or 

- Vous pou•cr: l'adJnlrer dit Van Kœltn~el-van K 
ltock. olle e.t d'un• aeule pltce, ae noue ~I. 
!aux plia. M tourne pu. Sa SOle e.t si lourd• q<:'elle n 
be110111 d·aucwie doublUtt. d'aucu.n Intérieur. 

- Di~nou.s, t.ml Van Kœlanultl-n.n K.;opstQç.k. q1 
ut donc le nom du chemlaler qui voua a vendu cela 

- Oon!klenUellement, répondit-li t.S8ez haut l>O\ll' qu 
tout l• monde put l entendre, Je vous révélenl que tout 
mea cravaie. et chemlMe. Je les achète ooœ R.oâln&. 

? ' ' 
Oomment. DM cl»-Je. est.Il pœslble que cette belle entan 

&11 a.ceei>tA ce mari.a f Car. n ·.,.r-oe pas, de ooa Jours li n · 
a plwo CUére de DW1aCCI lmpoots. Et bltn. &}>tel avolr 
mine le coup!• pendant un quart d'heure. retai. 
lnt.r.SU~. 

L'bomn>e dtvall ttre, pour le motn& :rli& bien dan.a 
pap:ers. D parlait bien: U l'adorai:, reotour&lt de mil~ 
Utta att.e.nUona. !a cajol&lt de& seu.• et de la main. c·•ta: 
t. œ point en douter, un hOllllJJe detenant un ~ de 
llW>de. joulaant do preatl~ et de •~=deraUcm. 
homme d'uptnenc•; ce eont i. des ~nta d., ltduc 
non ~llreab:fa. AJJrt. a\'Olr rtU5SI clans !ta all&lrea 
a·éta1t c1on"' oomna tt.che de rtus:ur t. la rendre heure 



Enl\n. tt SUrt,Q(lt, U p&raa&lt U'tt. l l'a:&e dans de& fê'.&o 
me:ita de bOlll'le eoupe et Wl ensemble élei&nt. 

Bref, a11 m'tl.&lt apparu mal rait. u avLlt ntanmoina 
bonne apparence et btl1'1 allure. 

? ? ' 
VOLL!'dACHl!:k U !:ION l"AISEUI • 211, Bo M LEMONNH.11 
t oua tera un ~.au •ftemeot tra•ail matn · tiasu.e &ni~"' ..... 
I" cllour iraruma Comptea llU•en.a • oersonnea bononab:.,. 

' ' ' 
Décrl•ona aa IOlle"" puaque awai b"'n ~ ne porwt 

paa la mtnUOn IO<ll droit.a de ~produci.>on rèaer\·ta. 
Un CkmJ-MlSOD eroiu deux rlllle& en oette &r11e senu 

fllulelle Pflentt Lt claa. &1 lnna etalt JUd>c:~ment coupe 
d1me mart1naa1e Re1cn • pû"1tea arrond;es PM l.1'fli l&riea I 
et ~ peiu acœ:ntueie Hu:!Tr ooutons au bw ~ 5.1.X 
h.l.bltue?a. ce qui enoort une Io:& et.an Ju<licieus pour un 
pllyalquo Qt cette l<>ngueur. VollS Ll·J• dit que mon bommt 
étal! LllMI mais~ que llJ'&D<l 7 En pareil cas la COUP" croiat 
é toae D ne faut paa couper trop large. mals bien ampk 

Quand on cha\l.IM! O. on <le-pere vtte de trouver chaua­
IW'e à aon pied dana un maca.s1n qW vend de la .trte 
Mon bnmme en tout CM tut eu recours ao chau.""'ur et, 
c• lal&ant. eut obtenu cet oatt de ftnl de ao!IDé, de Je-oe­
l&J&.<IUOI QUI fait le cache1 unique des cbat.ISIUl'ef. aur 
maurœ. 

Qa.que fOll qlll! ~ •Ota un pied IJ.DSJ Cllausat et aac!U.Dt 
qu'U tat pou!b;e d'obtenir co rèlU.lt.at pour quelque deux 
cent clnqllllnte francs. je m'tt<l<llY que mon petit cha"-lr 
~ doive J)L1 quadnipltI aa mocieate lœlaDsuon APrù quoi 
11 n.e aera't p:ua un pct:t cha~ur 

Lm challllUnll de notrt no~ ét.a.len1 Ja;meo. a •ec • 
peine un ~rl•t t'OUi< « qui <"St la teinte a la mode. pour 
l'é:.t;. a•ec un CIODlpltt cria clair. 

, ' . 
On trouve r.ou1 I• article& Rodma au Conco. En caa de 

dltflculte. 6cntt t. .Rœ1na Bruxelles Qttl r~gnena 

? ? ? 

On denu·oalson 1rta. un complet gns. voua. dJra..~n un 
ensemble bien fade tn ces Jours d'et<! oil les rayons de 
solt.ll prolltent de la mom~ pou.o.siere pouI !aue dea en'· 
çleg d'~-fD-Cle) <lin& le 1·trrt des Vitres. Ct' <lisant on 
auralt ra!aon a1 

S. ce comp:et aru •~ a'&Sremenwt d·un grano carreau 
bleu ~t Il ~ bleu n•avalt strvt de be..w a tou..~ ~- ~ta.1!& 
de cet mwmb1~ 
~ bleu CD le mrou1 et Ciano. •• cnapeau 11n leuttt aou· 

p:e, c1ana la cb~ma., de pa]l<'1'ne Il larges rayures t>:eu.,. 
SUI fond blanc eol Diane raid•. daNI la crara~ de .,,. 
foulard lmpn!llH d'un ~Ut demn roure \'ert et or aur 
fond bleu. pochette auortlt. Bleus encore etaJent :e. l>OU· 
\oDa de mancbettea en aapb.tr bOrde d'or Bleuea enlln 
- chaUMtttea de IO!e, &1 U'lnl)>&rentes que le bleu et.ait • 
peine choqu&nt au voLltnaae del souhers Jaunes Personn•I· 
>ement nou.a tuaa10D8 préfère Wle chaussette anse avec un 
peUt mou! ou une Otch• bleue. Ceci est d'&Weura la .seulll 
cnuque que noua nous pennettrona sur cette toilette p...,.. 
que pe.r(alte. 

1 ' ' 
ur la tout. belle ~. 

Kesttmoot. 71, rue du Prince-Royal 

' ? ' 
Paraitre. apparait~ .. comP&talt:re. 
Au 1.rlbWlal de &1mple pol!te de B:>W-st:rett . • Lolldrs, 

ent.ni un l•rosnt et un lntttda de .se)Our en ruptu~ de 
contnt. a oomparu '.e tr• nob!e et t.ru elèpnt Comtt 
Hauswua ~entlow. mail de Barbana Hutton ex·Pnnc<:a&e 
M<1'vanl. lA rteb• h•nllert du roi des prur-uruquca amen-

a clepoe.t plainte conu-o IOD aecond mart pour men•ce 
de l<idnaJ>PUl& • 01&1r1 L11n~. Ce n · .. t pas elle qw ... 1 me-
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Cuti&Le,,, 
~-œp~p 
"" ~ Cl).Jfuttte J~ ft\.e.Ju.%.e.S 
TISSU -:::: ~~"' - ... ~ ... ~ j: ~' S~IE';:~ 
~Bt~tÈ ~ ~-=·~; ,;:. -:"',,.:. ao:-~·• 110 1' cr:: 
....... ,.. ,. • .,.... .. cowte llt'ff _ ••t,.. 
~~'~:,./• ~ cont.c,:.~~ .. . ~rum: ;-· .,.~'~; t•ou~ 

Vl(~NOISf [)f s1crA:rc :S• IW .. ''°"'°''' ... ,. ,,... . ...._,., 
FAÇON ET FOURNITURES 

'Ou• 175 ,, S:eéRV~ !::; t~!!, C::,,~(16~n!1''e::' 
:fit_UUl f'l'\4ll\fH1.. OY t.t1ll.U' &ltne 

COVPl l/llNNOISE. OfUX ESSAYAClS 'INI IMPECCAIU 
o.,. co O'•• tout~ '" 'ourl"l1tut• aon• COtflOhMl 

M~ISOk 0 1 CONJIANCI 

SllBEl1~1ro 
CINQ SUCCURSALES : 

'.J6 ~ S1J1•.. '• .a J2 SY 

.6:: ~ :, ::.:.~· :11:0 ':; ~ :~I ~~I )~a 1~ 
69 l\,llt d Ar.ri0t• lid'>t •pc:r."• d"A,r-1o tie""'f 1., 12 36 65 

IS6. ch.Nssff d'Ettlfl"t>eek 1' 34 •• .,y 

FERME LE DIMANCHE 

naœe. mau son llls qui .-ra...emblablem,.'lt et Jeg&Jtment 
est le ft!.s du comte àanois 

Il parait que le comte qw n'a rt~n de l'aventurier, est 
bi~ de<:lde a se Mrendre contre les capr1crg de cettt ht!rt· 
Litre lmmoraJement nche Pour se debsrraSlr('r de Mdivanl, 
Barbara Hutton n'avait eu qu't lut payer dea chevaux • 
polo et de quoi ent.retenlI u~ tourte on plu.• dt lul·même. 

? ? ? 

A Mou<eron, rue de la Station, ttalqt aptclal d"" et-a. 
Vites Rocllna en laine ~=in .. 15 et 19 rr 60 

' ? ? > 

Cdte 10'.a Je comte Ha~rwttz.-~>enUow a sutramment 
d'araent pour ae derenore et r6clamer !a 1ar<1• <Io aon li~ 

J'LI ~ncontre de1U lois le c:o:n'.e Ha111.,11z RaYenUow, 
clonl la ~:atkln d·e:eranc~ est aolldement &bll• a Lon· 
drea \!alh~~usement. la prtirut~ lois. Il était tn habit de 
aolrtt Donc rien è S!gll&:er &"1on que l'habit etLlt mtr­
•eWeuaement coupé. Ma seconde rencontre lut mol.llS édl· 
ftante encore: j'aperçus le comtt en 1Up. prenant un bain 
de soleil. sur la plage du Lido. en oompacn1e d'Umbetto, 
hér1Uer d'Italie Umberto ttalt tout ausal 61~aant et tout 
1uas1 nu que son ami le oomtt 

? ' ? 
La cravates James en pure sole aonp rit. coloris et de&­

JlM unl~<S. Jettent une note artl3Uqur dsM la toilette 
cite oanto!.I 

Jamt"S de Oand. chemJsJer de l'anll«naUe, 62 rue de 
f11ndre. • Gand 

? ' ? 
La pttm~"' Wu.s1rat1œ> d'é:~ qlk noua oftre le 

com1e Haull'Oitt f\evemJow now ""' roumte par l'~t"aUte 
photcçapl\Jque de c~ dernier• )Ourr. 1"' comte qui 1 ""t 
OODAtltut pr:oonruer Ill a ~u, \rruo~1 .. me.-it ~m:.. en 
11œ.rtt 10U1 cau!Jon•. s·ewt b'en 1ani+ ck rt\fiUr un com­
plet de roi·aae pour se pr~nt<'r devant !• lllll• Nul dou•e 
qu·au cours du proces on le verra en jaquette , Mal4 •~ndr<<il 
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dernier, o•est dana un llmJ;>le COlltum" de Y1colne bleu uni 
que le prè\'enu s'est ~ condwre dAna le box. 

De ce complet. c'est aurtout 1A coupe QUI est ttudlée pour 
1A cJrcons~. un la.rie revers deecendant JuaQu'à la cei.n. 
ture se termine au aeuJ bOuton dont le veston est pourvU. 
Ca raJt d'autant plua J&(lllette que, 1<>ua ce bout.on, lea borda 
du veston s'écartent vers les pocllea comme pour amorcer 
dea bUQU"'5. 

t t t 
Au paya des tissages, chacun ult reconnaitre un bon 

tLYu. La &érle SPECIALE <cbemlle popellne tissée f&D­
l&lale t. rr. 59.50 col attenant et fr. 89.50, deux cola d~ 
chables> a éte créée spéclalem•nt pour lea Gantois, arandS 
connals8euta de w.sus. CeU-e 8érte eat eu •eslte dans tou1a1 

lea ouc.:u."Ules Rodlna et. b":n entendu. t. Oand, 21, rue 
dei Champs. 

' ' ' Le Illet. comme oett&IM Illet& de Jaquette mcore. est 
un crol.lé t. col cb.l.le. Le pantalon ana rabat. ~ droit, 
.ana un pU; ll n'eat ni Ions. ni la.ri•. une ebeml.le blanclle 
en IO.le; une POOhette blanche dans le même telttlle. \Ille 

tti&t. en foulard de oole à petits polJ (décidément le fou­
lard imprlm6 e-st à la. mode>. un chape&u de reutre souple 
nolJ', dea aoullers nom et des a~nt.a de da.lm cnme, vol.là 
qUI fait un ew;emb!e de bon gotlt. N'oubllona pu que. pour 
et.re partait. li lul faut encore un parapluie. Le comte n'a. 
eu Jan!e d'oublier ce dêtall et roua-meme ferez bien de 
voua en mUnir et de voua babWer de mène pour rotre pro. 
cbalne comparutwn. 

t 1 ' 

Ell ~er contre le frold. en ft6 poar la proprete et l'h1· 
~ne, en tout IA!mpg poia ttre êUi(ant. lbomme. aussi 
bien que 1A femme, doli se canter. 

Au rayon ganter.e du Bon Marchf, un dœ m.ieuz adla.· 
land~ de cette pulsea..nte cqanlla:Jon. '°"' trou\·ettz <1ea 
ranta d'•~ teinte claltt, u.u ou s>el'UX ai.ort.ntes, bien 
aU61. Le chamois, la gaz.elle, les tannéa c au~e •. lei per­
rou. aont les va.rlétés qui conviennent à l'tte. 

Voyez le gant c Elephantex • lavable. perforé. teinte 
crème et noisette brillée. Un 11a.nt d'ê!A. bien a.!ré, peu 
1al1.Ssant., à un prix part.lcullèrement &Y1Ultaaeux (39 rr .). 

Au Bon Marehé, rue Neuve et Bd Bol.anlque, Bru.ullea. 

' ' ' Aux côtes <1u comte, le souterut.nt moralement et Jw1dl-
CIU•menl, l'éminent a\œat Bukett. redeue <le maints 
lrands procès <1'ass!sea auxqu~ noti. avons ....at.t ouu... 
Manche. 

Sou.a la toge et la perruque, un uua.t peut etre é1'gant 
ou mal habœè; pen;onne ne aen aperQOll, Sana doUte. ceux 
qu.J.. comme M. BU"kett. JlllMl\t trola ou quatre mllliona 
par an. exJ&ent-lla de la vraie Mrmlne au lieu du lapl.!l 
bl&ne QUI Ol'lle les qœ dea bommee de loi mollla pr1V1-

~-· A la •111.e. les bommes <1e loi anrl~ •'h&bWtnt uniform.6-
meot <lu v""""1 nwr avec pantalon de fant.alaie et. occ&alOO-

- Ob 1 "' tai.ala un Il .,_u ~, .. 1 
J.b.14 dan. WM uwaoo o~ pa.rtout 
d.t pap!6.-.pelnta Genval 
- Chérie, .,. rtve _... tttlllM : J'ai 
commandé deo papit,....p.•lnta Oenvai. 
<Toua lea rol1!4 toua ie. prix.~ 

nellemeot. de la Joquette sa 1Œur a!r.ée. J'ai nnconW 
M. Blrkett plualeurs tois da.na cette tenue QU! •-aut a peine 
d'etre décrue. Et cette vedette du Barrea.u aen.Jt dt«vante 
pour le reporter veaumcnta!re 81 parfois li ne s'adonnait au 
noble SPOl't du 10U. 

' ' ' Autrerola, l'•-mble pyjama et robe de chambre ~ait un 
super-luxe que seula pou•·a•ent a'oUrir le-s habltu~s des cruids 
palac8 mondain& AuJourd'hul ce luxe ein. à la pr.l'\éf' d• 
toua. ertce aux ctt.uona Rodlna Dans toUte .. l•• llUC<'Ul'­

sales Rod1na. 1 compris cella de Charleroi. p14<."e du Sud. 

1 ' 1 
S'il en eat parmi •·oua QUI pen&lez à reallstr un enaemble 

d'ét<! pour ce IPOl't. \'Olc.I un CO<lSeil QU! &~ de la 
tdlettre de l'em!nent Ocna<ll et ne OOllte pu mille Uvrea 
atel!nl. 

Avec une culott" d~ eo:r en twH<I cre:ne A carreaux l!&­
de-lln <1llu~. J;lOl'tft un ch~ en l'.lane!le grenat, crava~ 
de l&.tne c:ttme, •eaton eri chevlote à cheVTon unJ te!D'• 
ta.be.: d'Orient., l&fran ou canelle. C8l!QUette assortie au 
v~ton ou bla.ncht, aoullers brUna. bas de la~ a.'\..art~ au 
veston. c&m de fou.lard en sole dessin cachemire rrenat 
eur fond crme. 

Cette oompœ!Uon de teinte YOU8 permettra. de rlvall&or en 
élégance, au mola d'aotlt, avec les Joueurs anrlala en vlaite 
au Ooq et au Zoute. Ap* QUOI. les de<a.ncer dana le do­
maine apo.rtU ne devrait ttre qu'Un jeu .. d'adresse. 

Et al. d'aventure, n\Aliré votre tenue suprèmement é~ 
Jante et aporuve. \"OUI voua rev..ies un Joueur extra-mMJo­
ae, alors. de honte. ll ne voue reoterait plua qu·• clup&raltre 
en quatrltm• conJuplloa. 

Petite correspondance 

Noua rfpon<1run1. oomme d'h&buucle. à toUte demandO 
conœmant la Id.~ ·:.. ltlUCUlln< 

Joindre un timbre de fr. 0 .70 pour la réponse. 

Groenendael 38 
Je aera1 ce mort daia sa boli. 
Ce mort tranquUle qlll s'en ,.a. 
Front apal.M; lèvre benoite 
D le fout du H&u!.-Katanga. 

Toua les tltres chf& 1t.& not.LreS; 
1"" baux ~ ordre. blèn c~ 
Il pa.n, vidé par tan: de guerres 
Et de meeUnp pour compresaéL 

De a Yle lourde. tnrln téière 
&ua HU.ltr. Stallne ou LeOl\m 
Rien ne aera. ton :e ~re 
Du lf?'llnd repœ dall.l le tut brun. 

Ptut-etré, ane ~ réCOllllal1>'e, 
Voua verres pasaer ce mort-lé. 
Ma~ Je aala qu'a votre twtre 
son cœur tJora tre&Snutere.. 

Et dana la nuit de cœ paupières 
Vides et mornes déoormals, 
une courte et vive lwnJere 
Reauxltun voe doux traits. 

Et ~ oe:ont lœ v11Janellu 
Des cbn11 d1nell aux violons 
La. ca . ..:é 80U.I tant de tonne!Jea 
Pour un JnS:allt Il court. s: tona.~ 

Et rew.J~ IOllS tant de iunea 
Le bel amour de l'autrdo!s. 

TendJw étalent ..,. hanches brunes 
El 1 .. PllleoDI aia peti\4 po;.,, 

O. A. L 



j J11 Jaid fe.1 ftavaux 
Je trawfcwiaticu, 

la vente continue .. 
Deux v1trinL"S d'exposition sont aménaiëes 

d.ins la palissade. 

Profitez des prix vraiment exceptionnels 
pratiqués à l'occasion de la ~rande 

MANIFESTATION D'ËLÊGANCE MASCULINE 
/eune el sporhve 

r 
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Waulsort 
MO NIA 

LA COTE D .\.ZCH \10::3.\.'.'\E 
VAL.Lt:E 'lEHVt:lLLl;L:Si 

DA.SS U.S --;1 n; ISCO\ll'AH.AULll. 

1..'ES OH.OIT l..E PLUti o;co, .,..t; Dt: Ut;LOIQUE 

lA SPLENDID BOîEL ~IAitTl'O:; !ltL 11 Jouit 
d'une repulaUoo unJ\·er,elle tt t•t aclmlrablerneot 
te.nu par Mme Sente et aon lncomp11.rabl-t ma1trt 
d'hott':l u Jostpb ,, qw compO•ft.l, au rre de MM let 
cllrotJ. du menus dt chotx PJ1,rnll dt' nombreuses 
apeclalltes, 1 t-ompr11 dei. rrlllade1 au ftu dr bol1 
Qua.Lre \lngt metres dt lnr~f rleurte 1ur la M~u.se 
dont la .. ut. a ett endroit. nt un tnthanltmtnt 

Sa.Un pour .'f'uotons et banqueta Jutqur SOI ooo· 
•uù. Pour lt plabu det enfant.a : ll&Hln dt oat.a,.. 
Uon. place de •ble. ieu1 et solarium 

f'tw..ion : so à :o fr A.rn.ncrmtnb pou_r ramwa. 

HOTU DE LA PERGOLA tttl Hl, la Maison 

p&rfalle .•• que l'on quitte toujoun &\'te rt&Tel. e.u 

M promettant d'7 ru·enlr le plut dlt et le plus 

oou•..,t po.,.Jble. • Cubln• fin• p..ar le patroo. \1 Jao­

qua M.alflit"t - o..n vtrhabtr arthte. - Rtceptloo 

p:ir \lme \tal/llet.. e.s:trèm,mcnt •ol1nrun - et quJ, 

tout dtu.1. réalisent la perfection du bon '\ccu t U et 
deviennent tes amis dt TOt~s h:ur1 rltrnt1 

Sols•ntt mètres dt tt:rr°'u' tleurle 1ur Ja Meuse 

Pr.oslon : SO a 60 fr. Arr•ocrmrot1 pour famtue• 

MQNIA croott' admirable dr Olnant a \Vaul-

soru : " Con1tftuf" le 11&.t te plu.a 

plttormqut dt la \1tUR - et O<'tupt Ir plu1 beau 

point de la nll~ • IGuldt d,. '•dtnnn •• Rap. 

port da \llnl.ten..l 
61haatloo l'MOldlltt a l'•brt dt touw \t.Dh : le cil· 

mat 1 n-t dOu.1' en toutn aaboeu 

IA CLOS DE \IOSIA ll•L &O? - llotttllorto du 
A!rnJtr coolor1l. •~ec u cbtmlnte mo7enareuse. 
eon ancirn haut fournt"au donc. l'oriclnr remonte • 

UO'!, el tff tr0b tennla parlait•. 1ur br1que pllh. 

One ..-acanc~ au CLOS OE MONlA, t'eti1 lt rfvt d tt 
,.armts et d9 enfants : 1 bect.iret dt p.-rc 

PeDJton : 45 l 60 tr. Arranctmtnh pour t amlUes. 

l!oW'ct minérale réputée : ltr lithium mairnhlum 

MQNIA Quelquea emplacemtnta tncompara­
bles. pour •lllu. & vendre Vue lm· 

pttnab:e aur Mtuse •t Leue. 
Et. dlltlS cea trOls Qua d• la i.ature ra<11tu.st et 

de la Joie de flvn • .-eus trouvtru Clt dtUCltwc Vint 

d'Orl&Jn•. des cans d• MM A V ANOEN HO\'E et 

FILS. Mai.m rond~ •n 1848 
Bruxelles. ru• de la C&l'!rne. 88 ~lep1>one 11 08 8'1 

Toujours lui, Jal p&r1oul, IOUjollJ'S u modo lma1e, 

Ctll• rnan1f••latlon ù Watcrluo, ~ nma 00011.1 "'"' 
tamment commntn. nQCLI tavt du quanhte1 de lettT• 
migulttreJn•nt pa.uionntu. Il Jr a, n Bel9tqu•, bea11C0111 
de napoltonL1ant1 qt;e con/0...Unt le culte de l'Emper,,,. 
et le cull• d<r la Wallon"; C'tst un peu exagtrt. 1"apoU0t 
n'aratt pai prtcu Borm.t tt Grammtn.s. Il v en a d'autr• 
qui rn vtultnt encore 4 l'ogre <U Cor~. comme .v. Laud~ 
qui 110V1 lent unt lottgul' ltttrt que nou$ nou.t tzcu1<m 
de "" J>OUVOIT publl..,., d <'<lute ctt st• dlmem1an1 tl de ..,, 
e<:racltre •vr•11t/ 4 l'tgard dt C<"rtatnes perwnnalltt&. Nw 
ne J>OUl>Onl entrer c!an1 rtlle conlr0terse hl•t0r1qve Con 
tenl<m$-nOIU dt donntT, à Ittre d'exemple, celle ltttrc d'"' 
antr'lapol~on : 

,\Ion rher P®TQILOI Piu 1, 

Vous eta à PtU prk la te'Ule tr.bune Ubre qUI IO!t. YQ 

colonne• sont &CC<'Sllblt.a à l<lutes les cloches; a!llll J 
me penntta dt !aire tnU.ncltt la mienne, •·ous ~t J~ 
de vocr Sl elle peut tnU ._,- ""' lecteurs. 

Dans vo:.re nuintro 12.1. !'\ln de vos ~an~ 
&nlnd napol/oon!eo devant J'Et.erne!. trou-. dep:ar• 4 
cons:deror Waterloo comme une •1ctolre beli• e1 rqarc!. 
&vec trts peu d't.Stlmr 1f"S c mercenall"e& belrS 1 qut y pa.z 
tlc!per,,.nt du cbtê d'"' Alll& c·est tnt.endu. Wat.erloo n'ea 
pas une v1cto1re btlie c'eat un<: détalle françatoe, pl11 
exactement laccomphb0t1llent du d .. tm de la Grande R< 
volution Cdt."i.ilUl lfU1 at SX)Ur&Ult encore actuellemt>nt>. 

Votrt corrtspondant conald~re avec assez de déetnvO: 
ture le11 Beli .. qui oomb•HI lrent sous dllt~rents drapealll 
et U essaye d.- reviu-e l•a pagea d'Jüstoire qu'ils ont kr.1, 
d~ leur l!<lng Quant a Waterloo. li semble sumsant quo 
certain& Analaui a:mt êprou'é le besoin dt mon:.rer l4 
Be:rea qut 1 pr.n'nt l)&J"~ e<>mm• d .. làches; c'est une m .. 
quinene b.tn tnuUle de 1 .. montrer comme d"" • poil'ee 1 
Ce !IOlll pourtant aou•ent dn poires de ce '"""' qui me 
d.!1trent t• d<ltln d..s bataWea. 

Pourrats-J• 1u p.nnettre dt su;&értr a •·o:re COl'r'fSPOl' 
dan~ de bien vouloir qultt<:r pour quelQ!;es Instant.a l<t 
hau:eun napoléomennes pour JtteT "" fû:.Ct' qu'un reian 
cllst.ra;t sur les azcillves du Ro)aumo et des Vlllea se n1p 
portant à la aln1a:.re l><nodt que lut pour nous la docr" 
nauon françai.e. Peut~tre comprendra-t-ll &lors pourquÇ 
U ~ e1.l la Outrre dœ Pay&'\n.~. POW'Quot les c mel'Cf'n&.1re 
belges • au aervic~ dN AIJJ~ se Clrent s! bien tuer au 
Quatre Bru tt a Waterloo, pourquoi à l'&nn0n<"<I du réew 
tal de la bat.aille U y tut dana tout le Paya uot Joie lm 
mense qui klata. pourquoi sana pouvoir etre · conalder6 
comme une vlct.olre c bel'e •, la Jownée du 18 Juin 181 
a po"r la B<la".que l'lmportMoe de Worrtngen ou de Oro. 
nlnghe. 

Pour bien eornpn:wlre tout cela U faut .se ~nu 
tout ce qu• la ~··olut!on Crançalle et l 'Empcr• ont <14 
trult cht:l nous. tant au point de l'Ut fOClal que ma~r.d 
~t nt pas oublier qut lta oonl<'mpwau:s, &prea vtnet 111 
de ~me ~ran;a:.s poutda.ent """" Cl'expenonu poo 
~u.rni1n.r d• l'ancltn ~e et du oouv.,.u, ~ul Q\ 

eta.t ~• .,,~ · mauvais ~lais 1'> txc<=. d• "°" YoLllna d 
SUd nf' dvne-n· f't nt pcu,·mt i-.s oou.s ta:r~ oubl.tr qu 

l 
lea Alili!s dt JIU dlspœérent dt 00\L! par droit de cor; 
~!e. bten qu·a to"°t f"Xarn\.n'r ra taut-e nous tn lncomt> 
encore 

o·aucun.s ,1,>etm:nt t:vuvor puerll de con.:derer Iea a Bd· 
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PASSEZ VOS V A CANCES A BLANKENBERGHE 
Hôtel., Pensions, Villas très confortablea 

PRIX REDUITS 

Sécurité parfaite dei; Bains -
Superbe Casino. - P1er. - Attractions 

Tou. Ica aports. 

Liste Hôtels: Ecrire: Bureau des Renseignements (P.P.) Digue de Mer 

Contine ntal Palace 
f\('l. \ L\ PL.\GE DES BAI~~ 

One a.t 11 on pn\11lt i.:t~e - Un confort parf;.iJt 
On• CUI " &ollPlt- - On sen1Ct dacrtt 

Penaioa, to Ir !haute aa!Jon. ~ rr.I Garaee erat T . 412 :U 

Hôtel Excelsior 
CE:-.-rag DE LA DIGUE 

2.IO cA&m~ra - ~ c!èptu1 7$ francs - Haute 
alloD. ~ fran<a - T'l~ones 4U&ll - 4128'1 

1.- • cle Watorloo ~ combattant pour la Belilque: U 
<St bien plua r.d1eulo d"adm.rer lts 1 gran~ ancttres • 
nOlll apportant des hbertà dont nous avions l\:sqe dt-PUii 
pre1 de huit 1!tclt:s. 

Ce qull est plus malaiae d• comprendre. c·est que cha­
que sursaut dt la Nallon n'eut pas de lendemain, ttll lu­
rent la R.c!volutlon Bnl>llnçonne en 1788. la Ouerre clea 
Paysa.u en 17V8. co lut tntore le cas en 1814. 1815. 1839. 
1867 tl ~nccre el IOll)OUr& m 1919. Cela tient au lait que 
Jamal6 en B•le1que lts élites ne scrent exactement puur­
q·JOI elles ex1Stalen1. ni l quoi •iles pouvaient bien 1tnl.r. li 
aemble b:rn qu'il y alt en elles un lmpœa!bJltè coni~nl­
tale l COllce\'Olr leur Ct-3un •Il le reahstr .• ot la eat tout le 
drame btlle 

• V. JI, Fartll 

Fidèle O notrt habltudt, nOtU nous /auov rt<cho dt et 
'°" de clocht: mali "°"' Jalll:m• tC>UIU no. rt1ent1 "" 
le• lnltrprtlaHoni hl.llorlq•tl dt lf .Il .• For.si. La c toit 
wnammt " dt t°"t le pa~s d 14 noui.11< dt Walt'T/OO tll 
une Uptndt. La •"•ti c'tJt qu,, lt pa~• tlait pro/<mdtmtnt 
1"411/trent . Ltl dtrnltrt1 anntt1 dt l'Empire aiattnt tlt 
~lblu. m<ll• l•• prtmiht1 avalent "i brillantu tt pro1· 
ph-es. atutl b1rn puur lt1 dtparternents belges qut paur 1<1 
dtpartemenu Jrançat1 ----

P our en finir 
h uotr d _.bord ' S"Untr! 

Mon clltr Pourquo. Peu 

Le sn4ma que donne M D•rto:.. d'un ~e b.:lJliue est 
t»ld«nment loe~ llmJJle, Jua~e et con!unne à no:tt b11-
to!re, mala Il lllPVOM' d• 1 nd:l.du el ci., .e• drol:a. un 
rupec:. Qi.l'htlu Dut cutant.1 1ù1.wunt. p.i.S connu, 

Cecil Hôtel Lion d 'Or 
Centre dllfUt de mer Place iu CUlnO Tout conrort 
CECIL Marn terra.sso bordant la mtr concerta Jouma­
l:trs. Pena1on compt depu:.a es Cr. - Ta.eme CELIDOR 
tt CELIS plaet du Cui.no - Tel. 41073 tt 41UO 

Grand Hôtel de Venise 
Ctnttt DllUe - La PlU! ""-<. a.: .al • la Plait 
J• orclrt - Tous lu conforta PrJC mod•rta. 
Ttlephone: 411.89 Adr teltjlr .• VL'\ISHOTEL 

Saul rtnH•rsement de la i.a'-C\lr vo!cl 1f' rfT.me qat. 
• p:-Qîr.:Ul\'t:ment • sera mia en \'laiJwr : 

Artlc!e premier. - Tout poanneau, enbCli'M ou l'ttlam(' en 
Jafli'ue trançau;e est mt-erwt. M. Urtunmc04. rnu\i.atr~ at: la 
Culture. eat elulrcé de rexé<:utlon. 

Art: 2. - L emploi. en pabllc. de la dite lanir.1e ura con. 
•Atri comme provoc.1tton à la 1 oommunauw culturelle • 
•t 1ea lau:eurs seront !3oleo en œlluka de pro:<et:on 

Art. 3 - la dorn!•rs lransqul!lon& s"ot>sUr.ant au rtten. 
oement de l&~o à se déclarer t.ela aeroru tranaportft! <Lina 
un camp de ~ntrat'.on 

Atant rue=. une telle ant:eJpauon ea: psni a~ree. 
mata. de!luia. no;i.s avon& a~prla qu'I! y a p,;.:.s Ion qi:e ça. 

S.ul r<.nre~t de vapeur a-km dl:. C..rta. la :.or • 
re.~ nt ttmontent Jamaca la l)<'nte. mals. d autr<. par., 
• r.en n'tch®e COIJUJM! '.t .... ~ • et la ttac:Uon. ralb:11 
encore. ae dess:ne A:nal donc. t•la M 0.1rtola nt noua 
la.!oona P<IJI de reelamer noo dro.ta e: &Urt.out ne i... la~ 
oona pas preoc.r.re. Pour se ra~ l't!IJ)Ccter, Il raut ~ mén. 
ter d<S lieues se rond('nt: q•ie chacun r.Jo1ane son poste, 
que i.ous se serttnt les coudes dllt-11 en couter des aaerJ.. 
I~ de tempe, d'arcent OU - plUA tC'dout&blea - de va. 
nlté et d'lndMdualllme S'unll" ou ptrlr mata qu·~ se 
hatt-nt car JI e.::>t moi?\$ c nq 

Es~eran1 que ces quelques ligne. tomb.lnt. fl"ice au 
• P. P.? 1. .sous les yeux oe quelquta tl~<a. moua ou Mst· 
Lint.a. 1 .. feront un peu rfféclllr. Je voua pr\e d'qrter t'tc. 

L'11 fU1 dt Gantot1 
dél<>lt dt n'ttrc pai au a1a"t po11e1. 

DINANT -- HOT EL H ERMAN 
T 1116 GRASD co:-. ·ORr Tel 188 
Son rutaurant rep1 tt. a la catie t a prix fixe 
auc plats au choix. PeD$>On l partir dt GO !ranca. 



Les Br uxellois sont des nouilles! 
Dt.monstntion.. 

Mon c:Mr POUTqMol PIU 1, 

n y a en,1roo t:o'-1 ~. Je •·OUI krlula que les 
BnueUO'.s eont dta 1 noutt: .. • en oe qui cunrenie remploi 
des lanrues. En '°'cl ur. .. nouwlle PNU\e 

Le.s senicu dts ponts et chaw<ée• on~ p!""" à de oom· 
breux carre!oun des p~ues tndtq~ant la direction des 
villes lmport<Lntea du paya, et le flamand • prune• sur le 
français: 

Place de la Bourae : 1 Ant werpen·Anvmi •. atora que pour 
un Bruxe!lols Anvers &era toujOur> Anvers. atnal q11e pour 
les ~tran&<rs. 

Por:e de Terwerm · Schaarbeel< avec 2 a. c:om.me en 
bocbe 1 
~ pl.aœ Mdatt. à Sèllaerb<elr.. \OYH la Cl'&nde !:tell<' 

l.'l<ile&~: Luu•oln d<"•1ell: U.:i•<n e: Lit&• :le•.<'llt LU:.lr.. 
aam traduction l 

• .. ::- !onnldOObel 1, d1rslt un bon .,.,~, Bru$>e!eer! 
Et la Ligue cunt.r.t la t:amandi.satlon de Bruxellte que 

<1ev1ent-elle? 
Ah 1 si œla se -tt en Flandre opprtm~e 1 D y a ~ 

mo!IK?nts où Je me aem des emie.s t>a.rboulllonneuat'JI 1 
Sl les Bruxellol.a voula:en: s'y mettre un~ bonnt' fols, Je 

crois qu<' nOtlS ..n<>na d~~s de toutes «'S tra..-. 
r.es !lamlniankS; mals •vllà, Il faut 'o::l<>tr : or. les BruxeJ. 
Iota sont ~ l"n& trts dil!'.cCes à l'De1.ttl' m roouvemen: 
et du moment que lt<lr por:e-monn:i.e n .i pu &1.•e1n: 
d&m l.a quesfür.1 peu 1<'111' dlau: que Loumin de> collll<' i...u. 

>en ou ·que ~~ demnue Lulk 
Pour k1'mlller, Je cr:e • c v:·.en: !el! S<h&~J'btttola I • 

la•ec un .seul a> al leur adm!nis·rat1on .,. déetde t. p!acer 
l la Pla' e Melaer. un poteau unilingue lnd1quan• la dlrec· 
Mn de lAtv~. 

Bien cordialement. C. CJ. 

••• 

C'EST UN PRODUIT ·".NUOO.ET·-· 

Autrefois catholique .. , 
l.t pourcauo.i 11 ne l'est PEU&. 

Mon cher POWq•OI PtU 1. 

ou P.L'D&llds &O 1; ou lCO p c. rota aaresseir. Iles pro­
tes:allona au •UJet des senwnents ae mcx:cration ou ee 
patrtotwne qui an.merak!nt 1es na.1> tont.& C:<'3 r~ rta· 
man<!l'S. Loin ce mu! la per>.!ltt qu Je r.-mDJcnt !OUI a des 
éner;l\lmènea tell que les Gnmmena Lellrldt<n Van Diuen 
c~n.at.f'ur>. t-t.c .. ma.a Je ne ,Pe',1.X m t?1np~Ou.:r ae constat..:r 
ce que raccmtent lt4 ratt.s souvenC'.Z...VOlLS d~" tlccttofi.\ 1Vr>­
que Bornl$ obtlnt ta.ut de \'O:.."< à Ain-rra el environs. Ra1> 
pelCZ-\IOUS le nombre de pe:enna st ~ mblilnt aanuelle­
men~ a D11<mu<1e pour la tlonncauon ce peu brillant& per. 
..,~ ... et pour ec:ou:er .es prtclltul"i <1• !lainé m•·crs la 
Bel&lque et aur.out :a wauon:e Rememorn-vous la manl· 
!estaUC>n cl<! 183e pour la l::nnsnd~n de Bnuellt$. Et 
pu;.s dt'1"U;.t."f arvumrnt lt"S ! .a.mtncan':.I n ont--11 p;is é:e por .. 
tes au pouvoir par Clel tlec~? 
~n•. lu ronctlOnn&.re. uamin11anta tnulllo'res c:om· 

pnsl oont à citer pamu les resixr.=b«S ck ce mou•ement 
anunauonal, mats Us $ln~ dana leur ro1r pu1que cette pot! .. 
tlQue l~ porta au pou\'olf ou leur valut la a.tuauon qu'Ua 
occupent: m.1.s Il existe une autre cate11or!e d<' n-&PQnsables 
qu•on n~ elle pu assez saurent. çr 60nt le.a .. 1ca1res. curu 
et eveciuea qui prônent le c ln Vl&àtld<Trn en ln Kon110 
v:aamsch! • C<Oux·là ne sont pas pon~a par la ll<!cb.Slte, 
mal$ obt~t t un 1anausrne mo.ia.so.nt allanl a lencor­
tre des prlnc1pea qu'lls '°"" ch~es d en.R:giic 

U~ Btlgt 9S p c Œll/Itf • catholique. ----Hôtel ROY AlA!OD • Restaurant-R• USS<:n• t cne Berna...: t 
A OAND-l;lJD Menus Cr !Z 50 2~ Ir. 3~ Ir tt crancc-<-....,.te. 

Le bacille moeder taa lien à la marine 
:ltals 1 .. Il •!Ions •t les Bnuelloi> wnl là pour P"Y<r 

:\Ion chtt /'Qkrqwo; Pa• 1, 

~ b:l<Ule moedertaalle" infect<' 1 Armtt qu1 !&>t d:i 
390. Mala la Manne Belge de l"Elal. 80\D les dieu du 
mfme >ibrlon a déjà aue!nt le coma 1 

DémontroN 
Lt$ malles ultra-modernes de la lllln• Ostende-Douvres, 

le carde-cote 1 Ztn.na.1, le t:an>bol'(!eur d'aur.oo c London· 
Islallbul •. les remorqueurs demlN<rl. les bateaux-pilot"" 
tout neufs les bateaux-phare~. '.es :nnombr11b"'5 \'edettu. 
et.c.. etc., COO'.ent moUlt centa:.nes de mllll~ns au."< bra"es 
Beli'fs en 1•n<ral. y compris bien entendu les Bvb> Bal­
lot.a de Wallona <on doit b:en les ap;>eler auw pulsq!;'t;s 
lalssent l.Ollt raire!) 

L'lmponant Dépar"..-ment de la lllo.r1nc- d<l 1 Etat en. 
globe: la 1es+Jon des prUIC:paux sen1CC$ dC3 ports d'An­
vers et d'Os~de, les paquebots Ostendc-Douna. le pilo­
iqe mariUmel et flu,1al, le.; Ecoles de na\".;atlon et de marin•. le raoorqWl!le, le bal=i• dt' la cO<•• et du Oeu\ e, 
les ch&ntlen de réperat!on de na• lr.~. etc., plus, bien en­
tendu, la léquelle des burea1L~ alf~renta à ces dlver. ser. 
vices (J'tn oublle> 

Dtrec~ura. pro!esseurs. ln~enleun. commandant&. otn­
clers de pont e~ de rnachme, pllotea matelota, chaut· 
teurs ~. ~ not lea.t. des rélllmenl.& de ton«lonnat?t's 
et miployfs. tonnent une arm~e de plustoura mUIJen de 
c l'eMOnlsslnts •. :OlOS payes par la Sat.lon. dont font 
part1e. tout de même. les Bons Ballot.a déJ~ c!Us 1 

or. uvec-vous, \'leux P. P. q~ pas un entant de Wal­
lonie ne uuralt a•Oll' accés au moindre emploi eoncéd6 
par cet tnorme orpnl;mt de 1 Etat. 111 ne prouw la 
oonnai&san~ appmtondt~ de cette ch~tt \-:r:œr mœdertaal. 
Jusques el y oompr".a le rébarbatU rt'tracta!re et rocailleux 
pe.tola local, faute de la connaL'58nce duquel on est trait~ 
comme o-ul1alre Brusseleer» ou comme c valsche woalsche 
~kop•i 

Vous nt tt11oontrere2 pas un l("Ut 1 un" nau~ !ranc-~t. 
dans ioute la manne belge de l'Etat 1 P...r oontre, l'lm· 
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NOIJVEAIJ 
/ GRAIS,SAGI 

~ICI ~ 

0 ~ t:;; ltJ 
J> 1 

Halte 1 C'eat ir1 'l"e Toua cleTe8 
faire Totre Tid.aDf!• ~•r c 'eet icf. 

'°"' c.tte en.seitfne. que voua Wné-
6cieru du oouTeao 6enice de graleeage 

"Euo "· • NouttJ<W. .. par l '6quipement • 
Nouf>«lu ... par lu méthodea du penoooel • 

0 Nou.eau ••• parlecaractèreratioooddugniMage. 
Rieo 'fUO dee produil3 F.Mo 1 F.Molubo, la 1UflU9 

L I bU.U. et let ~ F.uoleu.ai. apkialemeut Hudiéf't 
pour chaque organe do cbbsis. 

ssolube 
L'ESSO DES HUILES 

18 
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BAINS GRATUITS pour ENl"A.NTS 
ONE POPULATION AFPABLE 

8ERV1Cl.:S PUBLICS PARPA!TUŒNT ORG~'IISES 

H C>TnS. PENSIONS, VIU.AS ET APPARTEMENTS 

A DES PRIX VRAD.l.&l'iT RAISONNABLES 

MAGASINS BIEN ACHALAN'DES 

Plaae splendide, Dunes à l'infini , Boia, etc. 

meiue majorité de$ pllot.ee. matelot& ehautreurs voire 
m~me de penonna&"-' dlrla<anll dll6 aervlcea. sont • unl­
Unoues O&mands ». et ne poué~nt qu'1mparfa.ium~nt Wl'! 
portion de leur local bQrajloWD moedertaal~n 1 C est à 
en•! 

P..a un Wallon wallonlMJlt ne peut ~ctuellement paner 
1011 pain ni ra.:re c:a."T.~11! aur "°' navires d'Et~t . s·11 n'a 
.,. ll.ctnce è$-moedertaal 1 

Et alli!z-f donc de ,-otl't! bonne ralellc. bna\e• fieux de 
Wallonie 1 A d~!aut de •Olle.. vow pourl't!S au moiru 
la~er lal'l'-m•nt votre peu_ par «ntalnea de malhons 
comme ,.os pères déjà l'ont fait 1 

Al"""l' LYON 

Le Short Li nia 
le caleçon 
de l'homme 
moderne 

Euayn ce caleçon de l'hom­
me moderne, pour eprouver Io 
1en1otion nouvelle et ogreable 
que seul le Short linia vau• 
donnera. 

Nan Hulement il épouse étroi· 
te ment vo1 forme•, moit aurtout 
Il op•re un 16ger mou ag e ogre· 
oble du corp1 1 et contribue ainsi 
ou renforcement de Io muscu· 
lature obdominale, et au main· 
l ien des organe• à leur place 
notu relle. 

PRIX fo ISO. et fn 195. • n ftl. '1.lre 

::.r~~~!;r,t~tt~"'~':Uf:'::!::,.O: 
ftttnet: •• con11Nr I• ph.1•Sart• dv «>tp-l 

Visitez. nos magasins ou demond•z. 
Io brochure illu•tr•• N• 7 gratuite. 

Uniquement che1 

J. ROUSSEL, 144, r. Neuve, Bruxelles 

llUJll~~'C:~~ :.s~R~:~:' ~~~~ :-lf:3i:1~;.A.~:~~!~~~·d9::'';n 
GAND: 7, Rv• dg SoleU .. CKAILllOt 1 tl, lovl. A\ldent 
MONS i .S, R. d e kt Cha\IUb .. NAMUI 1 27, R d .. Carm.• 

I 1 ,.,,, t IU, 8.H,, H-•""*•" 

Tourisme en Wallonie 
Aul<>ur d'lln bod<. 

Mon cher • Pouzquo1 Pa.s? •• 
Nou.s croyons bien !aire en vou.s slgna)ant que nota ne 

.oinme.. pas compl•tement d'accord avec l'expose fait pu 
vou.s dans la chroluque lntllul~ : c Un bock avee M O<>­
syn • 

s·u y a un • Vlaam.ache Tœnatenbond • défenseur dee 
lnthét6 du Tourwne en Flandre; s'tl y a un c Tounns 
Club • qui 1'Hend d&lll IAIUt le ll&Y• suivant ses conceptions 
pa.rucullèrea. U n·e1t que ju.;te qu'il 1 a:t un ors~ Cl• 
IO\lr:.sme pour la Wallon!•, DOll$ """1llle.> là pour :e d~ 
bien haut. Ce n"•t d'aiUeun pas la preuum roia qu'on e11 
parle dans lei colonn• de 1 Pourquoi Pas? • et auaal dans 
les mJll~ du • T0<:nn1 Club • On ne peut donc dire ou 
laisser cro:.re qu11 a·1 a rien en Wallonie pour la d<lenM 
e: l'orsan.taatloo du i.ounsme. 

Dl1ftrant en cela du • Vlaamocbe Toen.•Wlbood •· le 
c Tounsme en Walloroe • n"at pas un orpnWne poUtlque; 
d'autre pan, noua ne dtlll'ODS nullement, bien au oantralr•. 
contrecarrer l'aetaon du • Tourtna Club • telle qu'elle ee~ 
conçue 1a4uellement 

Le c Toua lame en Wallonle • s'elforce de coordonner l'ef­
fort de toua 1.. rroupements dom l'activité lntèr- le 
tourisme. Notre aeuon a tt.e comprlSe; noua avons vu avoo 
Joie l'tllte Intellectuelle wallonne adhérer a notre pro. 
gramme : dA!a u.soc1a11ona 1<>ur.st1quu, des parlement.al...., 
de$ art1&tee c1e1 taommea de 1e1enœ se sont )Oints a DOi.la 
pour nous approuver et nous aider 

N'eai-<:e pu aUlll un bH.u procramme que de !&ltt CODo 
naitce d&lll un bu: toUnst.que les pantcularltê& ~na:.., 
D06 c:ontumea D06 11-Ccn<I"' DOLl'1' C\l.ISJM. ecc.? 

1 Rien n' est &Jm<2. nl n tel cocnu • comme le dit k 
de'1$e du 1 V .eux tJeae • Le • Tounsme en WaJJanle " 
prevoll 1·orsanlsa1Jon de aaona et d'exposioona. alla de 
pro•oquer le revell iourauque de la WalloDle: U &,mande 
que l'on ure p&rtl de toUta D06 richesse$ pa:~Ullllquea. 
arusLqu.., !o!kl<>r•quea. ei.:. 

81 noua obtenoru auw p0ur la WalloDle un eqUlpemenl 
touristique comparable, non seulmient à celui de la Plan­
dre. maaa a celUI dœ autre.. pays de iourîsme. n'aurons-noua 
pas ét.e lldtlee à notl't! prorramme? 

Par nœ conrrptlon.• el notre travail. notre BMOCl&Uon. 
nte d'hlor .a'ut vue succtsllvement reconnue par arrttA 
royal et nomm•• memb~ de d111'el'1'ntes commtsotons mlnJJ­
tèrlellet.: ellr y dtfendra a.nsa les lnterêts l<l\U'i.sliqu .. de 
la Wallonie a1nal qur danA •ou.! les mJIJeux 0() l'on ftra 
appel a - aervtces :-i·aurons-nou.s pas rempll notre ro:e 
sans avoir pour cela marcM dans I~ senl!tts d'autrul? 

1 TOMTU-me tn. WalJO'llU' ,. 
Rue Saint-George.. 26. 4 tulle>. ----Une solution radicale 

\"o'd oa pJ.a.ttr t•AJbutine. 

Mon cher Pourl{l'DI Pll.•?. 
Au rteque de Caire ee caner que!Qu"" !leW'I de la C:OUl'Ol\NI 

à Van de Velde, j~ me pcm1e1.S de me demander pourquoi 
tant d1lC$ltat1011a autour de l'emplacement de l'Albertln~ 

Nous avona un P<1rlrment dont 1·1nuWll.ê c.'!t plua que 
démont.rte. Qu'on ~ 4uppnme sans tarder et qu'on ut.li.Ise 
- locaux pour pe~tuer le souvenir de notre llT&nd Ru! en 
race du P•lall qu'il a habité tant d'années. On en proll~ 
rait pour lncOrpottr i .. mJteux muustùes adjacents. 

un $ale ..• Jochistt. clrld•,.,mnit. ----
Sur le fédéralisme et M. Truffaut 

Oparuon d'DD Utieois. 

MOD cher PoldquOI Pos! 
Quelq- mots. al 'ous voalez bien. • propos dt l'artlc:e 

sur notre ;,ympl,&haque tdltvln Tru!!aut? 
cette qu~tton du fédtra'lsme revaen: pèr!odlquemenl l"J.r 

le tapi.s. li mo aemble pourtant qu'un r6gune qui dure 
depUIS ceol et bUlt ana n'est P" al mauvala que cela; a•eo 
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VÊTEMENTS INSUBMEQSIBLES 
64 :66,RUf NllM 

8PUXEllE5 
Tt.: 17.0040 

SPÉCIALEMENT DESTINÉS Aux AVIATEURS 

YACHTMEN, PILOTES I MARINS, ETC .. ~ 

COMBINAISONS LÉGËRES,CHAUDES. 

SOUPLES ET PRATIQUES 

r(}{Jl?/IJSSf!IRS IJL L~~AJJO/t HIUTA/RL 

tlll peu de banM volontt de part et d'autre, U ~ serait 
ll:.a n~lre de r<courlr • de. solatloos extrtmea. Helul 
c c'5t cette bonne •olonté qui manque •urLOut, non pas cl.l.ns 
l 'en>emble de noue popU!atlon, maa clans ce petit aroupe 
d'txtrrmlste~ Qui, aolt par ln~~t. aoit par senumentall~. 
ne cherche qu'un but· Ja d~ strucuon de notre pays - et 
pour eux, le ledfrnll~ille est le premier ~ •ers cette sépa· 
a:Jon. Le malheur <-St que c"est cet!<! m1n0ntt qUl eat 

la pl1.13 ug1=1te tt prt• end b!en à LOrt. parler au nom 
e la l'landre ou oo la Wallonie 
Un po!Dt q1-: n'eat P"" n<11h1ieable non pl1.13, c'eat la 

ueaUoo • rros aou 1, Un Journal 11'eeoi.s te faisait remar· 
>er dun:t'remtn~ : le Frotnl.IWDe provaqueraa lmman· 
ab!rment lllltl cflatlon de lonCUonnalres, et ça. le con· 
,Jr,able c:cmmence à en uolr son compte 1 
Qant A ran.1r1" aur Trunau• ... ~ semb:e que « ou­

iller ne doll pas t~re pour r.a,.'lt que cela dans la rff.llsauon 
du canal A.lltrt tt du i»n ~ u~e: Il eat un peu )euot 
pour cela. les projt'I.\ cl• CC$ tn.,aux da'.ant de vers 1921. 
el la mlae en a:utre de 1na, a.ors qu'on ne parlait ruere 
de M. Tru!lau~ 

Au •uJet du !yc~ de U~t. Je M me vanterala pas trop, 
t. la pla« de 0<'<>rac1 Truffaut. d'en être l'auteur: 7 t. 
• mnnona pour une ~le c'eat un peu beaucoup. Encore al 
ce • monument • 1<:rva1' t. l'embellissement de la vllle ... 
li~w. d'aprt!a cc qu'on peut Juaor de !'êta~ actuel de la 
façade. l'e!l•t l<'ra l peu pru le mlme que si l'on avalt 
~.lMporte une ialne ~Iebert au boule.-.rcl c1·Avro1. 

J'"5ptre, etc. Tonton. 

A Anvers-Port 
La S. F ... r. F .. S~ dil fi. M. le bnu~mf'Sttt CamlUe Hu7sm.aos 

e.t trop malin~ u f'n arrht a bitt des raffts 
a moto• qu~. 

IW>n cher Pot.rqucn Pat 1. 

Votre demlfr ni.mm d>t comment M Camil'• liUYSINln• 
&'efforce de rtleter la rC$J>C1lsab:l!te de la proi).p.nde 

communl:;l<! dans le port d Amen •• aur une orpn!.satlon 
ant!communt..te. 

En reallle. M. c. HuySmans. qui ci;t un nomm<" madré, 
ne dit pu exactement cela et u ne cil(! aucun nom. n 
Jal~. à 11cs amis le soin de lancer ce l>obnrcl oc dl111tn-
1ton. Comme la bêtise bumame n'a paa de llm1te, tJ se 
trouvt toujours de solennels etourne:ux pour lui !air~ un 
IOrt tOUt<:fo:s, avec les rE-ser\'ea nèc..a. .... lt'CS pour k.Jiapper 
aux poursuite.. Jucl:cial:e.>. 

Comme l'oraanisatton anucommunlste "~ fSt, para:i;.. 
U. la S. E. !'. E S .• nous sommes en mtsut• de voia donner 
q~!qi;<S prfc:.•ions. 

Que d1t M Hl'Y5ll1&IlS CIJUl& Je •Peuple• du l4 JUln? 
• L'lnO!viou qw a tnspm: connance au J)('lll rrroupe com-

• munlsle local. et ré;>and &u port quelqU03 'lllU<'S br<>-
• rhu'<• communt5!es, n·t'St aut.tt que l'a;ent d'un• cm· 
• ntsauon anucommun ... te b1<·n connue. Nos romœ ..rusus. 
•qui aont des enlams. ont donc p~ leur confiance dar.s 
•cet tnc:IMclu. D reçoit leurs brochures. 11 m dls\.rlbtie 
• deu.x ou troa exemp!auœ pour Juauner aon exlaknce, 
• mals Il aarcle le ~!<! el l'en\'olo à la So<leU cllst 1011uée 
•qui a'Mt donnee pour tâche de combalLre Je commu­
a ntame • 

Un trac~ êcllté par les Syndicat.a ooc!aUstea d'An1·et1 
aJoule que ce travail dure depuis ne~t ans. 

Il Nt txact que depuis neuf an•, l.l m:ijrurt p:irtlt ~ 
la lltûrature de prop:ar:inde qu.e te Komlntrrn en,~ole à 
Annrs. pour ~tre répartie sur dM hattaU'( flri.ln(trs, pa,,e 
sous le bu des cemmonbtea et ·u. au pilon. P.tr 1.1, une 

Prêts hypothécaires 1 r et 2· rangs 



237'5 

BLANKENBERGE 
AU NOUVE AU 

CASilNO 

OUVERT TOUTE 
L'ANNEE 

SAMEDI 16 JUILLET 

Grand Gala de Comedie 

HUGUETTE DUFLOS 
ET 

LOUIS VERNEUIL 
DANS LE 

TRAIN 
VENIS 

POUR 

Co:nOO!e l':l 3 actes de 
MM. GeorqH Ben- et Louis V emeull-

LOCA TION OUVERTE TOUS LES JOURS 

1
AUX2DANCINGS1 
LES PLUS SEU.ES ATTRA<,ïIONf 

3 o:chHtrea REPUTES 

FUD CANDRIX-RUHLMANN 
André FELLEMAN 

Aux orgues : Albert Espagne 

SALONS PRIVÉS 
OUVERTS TOUTE L'ANNEE 

d..,. a<li\i~ C'Oin1nuubtH, la plus préjudiciable an port 
d'Anvf'n, te tl'\>uv1&it nrulrah,,ee. 

Quant à dite quo cela se J>Ll.S&l~ comme le dl!. Io clJa. 
lingue bout'llmrstre. c'œt une autre hi$tolre 

SI l'umlMive pm·ée a du enU"eJ>'endre cette dtleme, 
c'est purco que l'autorité communale ne le raanit po1a. 
~ n!sultnt h• plus clair de la « dènonc!auon • de M. c. 

Huysmans est que. dorénavant. Ica communistes vont 11vo1r 
I•• mains libres d1ms ce IC<'téur de leur actmt.é. car l'action 
de l'autorité communale pour les en empéchrr est Jllllll• 
Quemem lnexisw1t.e, n'pc!tona-le. 

Ma.la li est un autre a&pect de la Question 
~ ap:ts son f'lltrft- en fonc:tiom. M. C. Huymians. PIU' 

1'\ntetmidlalre d Lin srailalre de la Pôdfrai.on IOdJllllte 
des Trans;lorta. manda en son cabt.'lt"t un ~tant 
de la S. E P E S. U bourgmestre expnms le dtslr d tire 
tenu au courant de l'actlrtu commuruste. En plllS!eura 
occaalons, M. HU)ll!?Wla roçut au.si des tn:ormauona lnt6-
ressant aunout Ica •>'lldicata aocla!i.stts. De plus. un de.t 
hommu ~ conJl!lnce <lu boul'lllM$tre vonatt lréqu<m· 
ment au owuu d'Am<ra de la S. E. P . E. S. 

Aln&I donc, ceux-là même qw, au.k>urd'hlJI. font d.-a 
• rt'vélauons aens.~llonnellea •. étalent e.u courant de l'nctl· 
vit~ de la S. E. P. E. S. depuis plusieurs anntes •t en 
ocnéflclalent La mlat en SCC'ne pollcll!re. dont parl~nt le.a 
ioumaux. était parl:utemcnt sur>erflue. 

Nous n 'Insisterons Pas sur réléganoe de œe proc~~a. 
M.i.IS. l'lntuv,.ntlon de M. C. Huysmans apparait surtout 
comme une gallo monumentale. ~:us. le champ est 
l.bre devant la propagande du Konuntttn auprl's dtl9 
lignes ttrani;~res QUI fliqu1·ntent le port d·AnVera. 

Oe\'&Dl ,le chOIJllll:t cro!saant., lea doclters SOC'.al!st.-s. rtm 
rrua:es. ma1a de bon IC!lS. dé<:laren: que la polJUque r'..sque 
de chasstr ta cllcnt~le et lb , en prennent à leura elle! 
Les tl«tlom communales approchent. ~lle tm~t1on de 
rejeter la respolllll\blll~ aur autrui. tout en fals>nt plaigjr 
aux communlstu. dont les '""' ne sont pas à dtdal~r. 

M. C. Huyimam .sacrifie les lntérèts du port d 'An•en 
aux besoins de aa propagande électorale On 1" aavaft 
p&rllsan, on le croyait ph.s adroit 

Nous \00U3 aulOn.aons à taire usage de ces ît"OSC!in~ 
ments. st voua le Juge:t bOn. 

Veuillez airrtfer, mon cher •Pourquoi Pns ? •. no11 aslu­
tattons dlstlnll'Ut<.'S. 

S.E. P. E. S., 
société d'ttud~• pollttqu~•. 

tconomiquts et ,1(1('101<'1, 
Jean SpzllOfr, ----

Tous les Belges sont égaux 
Qu'on dU: )lais 

Mon cllet P01trqao1 Ptu1 

u. Soc!~ ~ ChemJts de Ier a ~ ctttc annte 
un e:œmen..:onrnura pour le recru'.ement de 180 rani-es na. 
mand.s et 80 wallona - ad rnirO'Z la proport.ton. 

D est vral que de Bruxe:lœ vers Llége-Ven1ers. on piwe 
à 120 à l'heur~ li Tirlemont. U faut donc tous a~enta na. 
manda au de1>1lrt de Bruxdles dam toutes les dlrectlon.s <le 
Wallonie 1 

Les élus ont donc 6!é avlaés de leur reus.ite 
?\fats. à la dat.e du 30 Ju:n. la S. N. avait recruté l• 

11~ candidat c flamand• et le • prem:eu des wallons 
n'l!talt pas .. ncore appe:~ en 1er•·!ee. Ces ~erntera Ollt pro. 
\~ e: rn!d la r<'ixma<' • ot!ic.elle • donnée par la D:tt«IOD 
des Chemins de Ier 

c A l'llCU!'<' actuelle. la SUdt~ ne veut pu appe!er auc:::n 
can1tdat lnu:çala •· 

c·er. clalr et nrl. 
Et l'on s'l!=c que ka Wal!ons vont à Wat~!oo chante: 

la • :\!:lrlCUlalae • 1 

'· 
Lt• manuacrlt1 uoo Io.sues ne sont p:u rendu.a.. 
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MENAGERES FAITES UN ESSAI DE 
NOS CAFES TORREFIES 

MENAGE SUPERIEUR, le kilo, fr. 17 
CARACOLI EXTRA • le kilo, fr. 18 
MELANGE FIN ••• le kilo, fr. 19 
DESSERT ••••••. le kilo, fr. ~1 

A PRIX EGAL. TEL.L.EMENT MEIL.L.EUR 1 
«"'"01 . PAiit CAltTOIOla OS 1 • OU 10 •e •• l"RAl'ICO. CONTltc 'ICMaOYlt9CMC"'f 

ATTENTION ! ~o"' c;~:~~ ~ ~~~Mv,.~u~t~'~1":n~r 14 "!:::~--ru tJ~: 
-·x SP'EC:IAUX POUR C:OMMl!RCANTa 

1 128. CHAUSSÉE D'IXELLES BRUXEL.LES TÉL.: 11.49.81 
~ .......... OI CONri.•NCI _ NOUS ACHll:TONS AU rLANTIUlt KT TOltll~la..S rDU" VOUSl!llBllll~ 

La 6 O. 1. bilingue, s.v.p. ! 
Orfa dil, m•la bon 1 rél)tler. 

Mon t'ht·r l'wrouo1 Pas 7 
Dana la d~•nfo' d<.>a lntk~IJ! wallons à Bruxclle", Iéna· 

lew:a. députâl, m1nlstré3. WU& n06 éius nous ont lai....! 
• r.cmbcr t, prdérant un• douce tranqu"11:.é à l'ardeur du 
combClt. i:2l Olen. ttu:.holla de now. de1endre nous.-nllême.J! 

Une rtœnte Io! vient de dec!der la crèation d'un!'~ uru. 
l!nguea : la dlvl&!oo d lnf:inter1e. 

cr.-. 1 Bnacl:a, noua n'!lvom qu'lme dlr.slon; ~}à au• 
11aa"~ c:!nQUltm<>1 flamande. 5:e :., sera ent~ment pour 
1 ... • IJa centaines de rradœ. de cs:nêre Oii de rfter\e. 
~ ~ Il<' P"6 po:aéder à rood ia !=TJe r.amande. 
eeron: ~p:irtls en~~ k'S ~lmenta de nos p!'0\1nces Wiil· 
Ja:mea. ·rnsie 1 
~ romblen p!us tz\slc encore. sera la &::.uatlon des 

llllillckna bnacl:Ols. On I~ !o:"<:e la 1IU1:n: &'llo ne • choL 
llls3œt • """ le l'éJltllc.' lmrulst:Q:ie r.amand. \la eroot 
UJJ.ls à l'lnl<'r\cur du PO)& pendant que les recrues d'An· 
Yel'll. de Gand ou de M >=Ines vl<ndronl remplir l"" Cll4ernœ 
b:uxe!!obœ,, 

Blent6t, nowa vcrrona le détraqué G!'1IJD.lllells •enlr d~ 
l:rw..rc 1f' c mort puur la Pal.ri.e • dos p!a.qucs com.mémora­

•œ. 
Lawcrn+on !ailre 101u cela? EaHl trop tard? 
Non• R~bmona ~ rranœ crl.s la Justiœ. 
La 6" dMalon dlnfan'.<:r.e b!lmgue!!! /14 D. ----

Cruauté · Stupidité 
'.°"lur l"nhcadc d'~ttnde. 

r.ion dlrr Poatrut.lOI /'(1.1. / 

J.; me 1.rouvala. l'llut:e J•ud~ .sur l'estacade d O.tmde, 
ftn 15 ht"1res. lJe<lX "'unes ~ns aln.51 qu'une Jeune tme 
loUa à peu ~ du mémo "*~ - enmon •lilit ana - re. 
r.....i.t.Jcnt p(l.:llwr. lla étAlenl •ooontpagnés de deux ch le na 
11n levrler ot un rvx. 

A un momtmt donJ1t•. le pecn~ur ayant att.rope un ci-a.be 
Il """'"' i""nd<' tat11•, l'un d•>1 )<'un~ i•DS obtint le c.ruauitt 
et •• ..,,,.._ à le Jl"t•r au ch~n qui :e rapPOrl.all chaque lois. 

Ayant la!t b mnarq le QCc cet amusement. êt..all &S)('Z 
cléplacé le me lia -.nent rimllaller c à ce qui me 
n.-;rar<b.t t ..t malheuMlSClllent, le pubt:c a; ait l'atr <le 
pr<:l<i:e plLl'U poor cea mauvais pmemen'.4. 

I>1 ooup, el P:ob:ib:em•'tll PQr bravade, :e ~e:.lt je\! de­
Yln: ~ pl11a Ceroe~ <al cela t•a.t j)06Slb!e'. 

c Vous aik'z toJ. ~· l'un d'eux, comment tl na kl1 m!e­
\'r. leo paUœ. u~ à une • Et, en et!~ aylUll mon:tt 
rex<m;>1" au chi<:>. « JI-ci a am""" a anacber les p&tt.es 
c!t la p&U\'fe bê~ AU 00-Jt de llÙ 1 "" de tem;>s, 0 ne 
res•alt plua qu'un tro:ic et ees • )<>un"" gens • a'amwèrent 
• )"!tt le en.li< aux dl cna. comme une bal'.c. 

Ellftn. la bfle ltant ù:W!r:i:ement en morœaW<, \la con· 

l('fltirent l lui donner le COU;> de rrtce, en l'occunn.ce un 
ooup de talon QUI l'aplatit. 

Oe petit jeu, qu'un barbare n':a:i.entera11 p.\.S, avait dur6 
cenalnement un bon quart d'heure. R. K. 

Faut.fi ajouter un seul mot de co1111ne11ta1ru 1 - ---
Révolution dans les patates 

Mon cner PourQlloc Pa$? 
LQ Journaux ont relaté ks lnck!aita qui se sont prodwt• 

ces de~rs }oun da.os la réilon m.i llnolSC oil le p:'lx des 
pommes de terre nom et:.es est de 1>0 et ~ 40 lranca aux 
Cet'll kllœ. 

Le mloôn'.entement de& culUvateura parait compr~bt'll· 
llble al l'on CODSldere que ces mhnes pommes de terre sont 
~Hndues dtt. le lendelllàln sur les marchés bruxellolo a 
ra.aon de 12.5 à 160 !ranca .,.. 100 ltUos. ao!• donc awe 
deu• ~nu pour cent <200 p.c.J de hausae en mo!n• do 
24 heures. 

One tcUe majoration De .aurait être adm!"I? comme nor· 
male - Il s•agit, en e!!et. d'un arl!cle de rrandt• con· 
aommal!on et de toui.. première nêc<SS!te, dont la ven•e 
ne donne !leu à aucun mecompte - et l'on est en droit 
de sc dt>mander ce que !es Parqueta atlen<lmt pour pour­
aulvre les lnterme<ilalres trop iOUrmandJ en ra~o de 
leura manœu<r~ ayant pour reaultar la ha119e ll!lc1·e de~ 
prtx de \·en te. 

Oh d11 be .. ucoup de ma.o du p,. ' -ncnl. dtt pulem..n­
lln' f'' d. m.ln.1E res. m.;;. .s ~ m mb~e QU~ lC' pouvo:.r 

i······················""'···~· ..... .........., 
~"e ~.p G A R-o E ..z-:-

~~?i· ET 

SECOURS 
SOCIETE DE PEHSO,NES 
A RESPONSABILITJ<; Ll;\lfTEE 
TELEPHONE DE JOUR ET DE "'01'1 17 33 :13 

A!!surera la sun;eillc111.·t· <lt: t•otre 

1 

immeuble pendant lC's 1•c1canl'es. 
1-:st à votre di:spu .. ttiori dt• jour et 
de nuit pour tourt.·' <lémarches 
urgentes : m~decln s. mC'dlca lll('nts. 

etc., e tc. 

DEMANDEZ CO~DITIO~S E'1 RO'ERENCE:. 
8, place des Barricades, Bruxelle' t 

,..~~'~'·'~'·'·""""'''·~,.~, 



RÉVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

Sa.os a lomd - el vous saotuu da lia 
le mùin " 1oaflé à bloc • 

D faut que votre foie verse, chaque Jour, au motn.s un 
Mttt de blle dans votre lntestln. 

St cette bUe arrive mAI, voua ne d.laérn pu voa aliments, 
U. ae putrét!ent.. Vous vous aenin lourd. Vous êtes constipé. 
Votre oraanJsme a'empot.onne et vous ftea amtr, abattu. 
Vou.a voyez tout en noir l 
ta l&xatlts wnt des ))'1-&ller une io.eUe fOl'C>N n'atteint 

pu la cauae. Seul.es les Pl:I'lTE8 P1LULE8 CARTERS pour 
i. POii ont i.. pou,·olr d"aaaurer cet amux d• bUe qui vous 
ttmettra l neut. 

Vécetalu, douces. étonnantél pour actlvtr la bUe. 
Erl11•• les Petites Pilules Cartera. Toute pl'.annac., fr. 12.50. 

Judiciaire, meme bien arm~. ne te met pu a~ment en 
branlel 

J'Olle es~rer, etc. R J. 

P 8. - Par souci d'obJecllvl". j'ajoute que depuis quel­
q Uet Jours les prix sont deacendus l l franc le kilo. Mals 
1'11\ttrvenuon dcs pouvoua ftablla ae bome e.u rentoroe­
m llllt de la aendarmerle l ~lallnea ... --Eloge de la Tchécoslovaquie 

.Kc:d.a.me cratuU.e 

Mon cher POWQl'OI Pa. 1. 
Vou.a a<U certarnement parmi V<>I lnnomt>:'ables :oc~. 

da penonneo qul aoultrent d'une dca muttlp!ea fOl'me$ du 
rbu.m&Uame. &1 do~Ourf!'UX 

RHUM des 

Plantations S'-JAMES 
(ANTILLES) 

• En Été : 
Punch S' JAMES 

catou 
2/3 de Rhum St-Jomel, 1/3 
Sirop de Suer•, H•I• de c11ton 
finement coup6, compliter 
o vec de Io gloc• p;i.e. 

s• JAMES Soda 
Un ve rr• de Rhum St· Jomes. 
compl6ter ov•c d e l'eau de 
S.ltx e t de Io g loc .. 

En pâtisserie: 
l e Rhum St·JomH Hl le seul 
• mploy• dons Io p6tisserie 
et Io confisede de luxe et 
dons certoil>e1 pr•parahons 
c"tinoîres.. 

Après le café: 
Un peht ..,.,,. de 
RHUM ST- JAMES.., 

D y a clans la !Upub:Jqae ldlttœlovaque, à Plesl.any, U"t 
c .S:..tlon balntalre • de ttIIGmlnff mondial• p00r la illb-
11aan de ca malad.l.... Je ne ,a;s pas '"OUI en l=e la 
rec1ame. 

M&IS u y a un< autre ~ sur laquelle Je voud.rala que 
vous atw.ttnez l'auenuon cle vœ lectéW'S. c·e.st que .e ... 
Jour dano la Rtpubllque tche<:oolovaque n'a que <lee avan­
tages. et non dœ danaera. 

Tous 1eo brUlta qui c1rcUJent • l'étze.naer iro.r la terl&loo 
nerveuse clana ce peya ne 1ent pu seulement eue~. mo.:.a 
ao1u taux, arclll-taux 

J• me INU\·e eo ce moment. apres un stJuur de uoll J011n 
UJ6. aur la urruoe <l'Un d..e p!ua cran& hOte:a de P11&1A111 
D '1 a dt la DIUSlque daN :e parc et d.&ll$ l'llOt.el IIMlm• Le& 
ceaa vont et viennent. a·e.mwsent. bOh=t leUr catt ou lellr 
Pi.l.lener en toute tl'anqullU" 

J ·a1 d'~ u-a'·- tout :e pays e: n·ai paa remarc;Uè le 
momd.tt d•ranaement d&n4 :ea aervv:es. la et.nuicm qui 
\-etilent ~ taire aotgneT let. ~ remarqueront qu'Wl pe~o 
aagement au trava!.l et ne oonent pes cralnd.re le mœnd.r• 
onnUJ. 

n fa.1t bi'au et t>on !Cl et toute notre synlj)at.l\Je va vers :i. 
peuple a>mal>le de la macrunque Tcheco.<>lo,aqule. 

Avec mes rerntrClemenu anuClpe.s pour nnsertion 1\nc .. 
remen~ voue 

\Vill~ De Schuttn-. ----
Histoire coloniale 

Mon chor c Pourquoi Pu? •. ·~ 
A iU-\"OUa lu, dAna le rteen: rapport s;a le f>Udlet de Ili. 

co:on:e. au $6nat, le ~l.ocu'.ent passage S<û'am : 
c Toute la , 1e &<1m11Ustrat1ve a :a;.li eae auspnidue e.u 

Cooio. pu aulte d" m&nq1;e ~ po.p;er ""' cart>one, clt!en&e 
~tant faite Ml eo;J\ttneur de s·en procurer dan.s :. la.cl<>­
rertOll Joca!eo. • 

Est.<e qu•1; Nt d61endu au couvemeur de t.rouver, Ml 
fond de la poche de t0n ailet. une pièce de 20 franca P<lW' 
acquérir. à se~ frai.s. quelques feuilles de pai;,ier C&l'bone 
pour aauver la &1tuat1on? Ou bien lut &St-li lnterdlt de pren­
dre la moindre Initiative. en eu d'a.!erte? Pl'ut~tre lire.·!.. 
on, dana un prochain bu~et : 

c Le mandat de& êmolumenta de S. E. le Go<n·emeur Mt 
, re\·enu au nuni..:trt l\'tc la mtnt!on: c Stylo du aouver-
• neur ca.siW: n'a ~pu acquitter le mandat, dont:.. m<lGo 
• tant ns'.e doac aoqua Ml Trèaor - • 

F.E,G 

La morale sur le toit 

Mon cher c Pourquoi Pas? •. 
On noua av&ll d.lt qt:il B:anl<enberghe, U n'y avalt plua 

que dea lnacrlptlona llarne.nde:s Erreur. A la plaie. aur I• 
to11 d'une tente, noua avons lu, en crands caractfr..a : 
c R.cspecte" la )•un""" •· Et aur le toit d'une autre t.<:nte: 
c L'l.llllnorallt~ mfne t ta rull\e •. Nous n'avooa i- trouvt 
l'éQu!vaJent de c"" co~ls en !&crue flamande. C.la """" 
n d.Jre que ltll '"" qui pe.rlent rranÇ&IS rupectM• • rA 
Ct.cllelil<'Tlt la Jeun~.- ~t ~ livrent plua &~ment a dts 
acta tmmoraux? 

Noua avona vu mieux Sur 1• toit d'llM tente encore. noua 
avona lu: c Lad1ea. respect yourae!Yes J. Il n·y aval; aucune 
lnscr.ptloD éQUlY!Lente ert flaaand. et Dll!me pM en tran· 
ça.s lMtrel!I Ml!JS cela sllnllle-t-ll q:;e les d.anw &nC a~ 
plua qu• les daml\O pe.rant tra.~a:.s p:U. q~e let d&meS 
t:a.m&n<lea et plus que le m...slt'Urs t>ntannlqlld, ont !.ni· 
danu t ne paa c ae reepect<r •? lioua poun;ut;uns noue 
enqutte. 
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Ci râce à 
Dents 
éclat 

PIRIUM 
brilleront 
sans pareil 

PEP;,OVE:'iT est la aeule Plte Dentifrice qui contienne 
de l'IRlll.\1 • mati~re Etonnante qui redonne aux denll 
leur c!d11t naturel ! 
L'IRIV.\1, dEcuuverte nouvelle, fai t cfupara!tre la pelli· 
cule tern" tl 1an1 vie • le• denll eci.otillent et la bouche 
dcm~ure pure et frait be ! 
L.'IR!Ll)f ~t l ce point efficace qu'apr~ •'~tre bita 
brul!6 I~ dente une ~eule foiA avec Pepaodeot l'Email 
11pparult !'lus hrillant qu'il oe l'avait jamais Etc!. 

'l '"" orr-s ITTRATIS -;;. ~~.;.;.m .... -.' • 1 ~ ~... " se. 8.alitYa.nl ~ ...... 11.n... 

~:.u~ ~::;.-~h..'~ 0:,:5°,.!.t.~ T-~!.vw . ..,...., 
NO~.. - -------

Al>IU5!F. 

r EMPLOYEZ LA PATE DENTIFRICE PEPSODENT 
LA SEULE QUI CONTIENNE DE L'I RIUM 

Doléance d 'un j eune gendarme, 
futur papa 

Pourquul ne lt l&b,uait on p3s 11.tt(Ula.?iser» \Oul dt 1ulte? 

J.ariu chtr 1-uurquOi Pa.s 1. 
C'est encore un pwido~ qui reronchonoe. Mala Ici U 

l'&ilt de qUcl<JUU tllo6<• d '1n11JUlllenl rerrettablc. 
v JUS s;ncz qu'à ,a gcndatmf'r1e iJ tauL pour PQu\·oir se 

ma.ncr, qU:J.tzt" ans \le aervl(·e tterme de milice. vo~ontanat 
à 1 annt!e comprùJ) ou b.en U01$ ans de serr.ce à la sen· 
dannale et 2G ana d'll;e. Or, Je val> c av01r faoulle t et 
oo me :rduae de !qal!acr ma 1111œllon. de mettn. ma COD• 
se.. <•en rtc.o. 

Da:ls la v Cl> e pounant.. œl~l qui est dans ce caa eat 
lmmcdla..dT. • ~ é • il ne se mar\c au plu. L6I 

lisu de bonne oou:seoa:e. ayant lait des etudœ et p,_ 
Q"Je tro~ ane d" euviœ.. voua allet ~ire papa et vous de,.1 
ti.llandonmr l>ll deoouracem<nt et au ca!ard celle qal. daDa 
un an, sera votre f mme et qut, actuel:emt-nt.. P'>Uf l• • VUI· 
g-Jm p<'CUS a u 11u ''" futur<• hlll'-mtre. 

Que voua l alm e que vous la r""pecllez. et que voua 
ra.die2 dC' •otre tnl.tem•nt.. cela n empêche que lea gene 
c11cnt à voLre umorall~é ! 

Nous - et quand Je dll nous, Je parle de mes camaradtS. 
qul wnt dans lee • rnt>mt2' draps • que moi (actuefü"'ment. 
u 1e \ llllla ne dt.• g r.donurs ~nt dar.s ce cas> - nous de­

d ns dOnc de pcU\olr regulanser cetre fawsse 1>tu&ll<n 
N y auralt·U 1»J parmi vos lecteurs. un de noo. • J>R\r.., 

cor.set pt a, d~té ou 1t.'llllteur qu1 J)05<'ra la quutton au 
mlnlatre l'tj!J>C'. bit ? 

Il 1 n deux a.Ja d'lct. i<>S gordea-lronUèr!'$ -lent dalla 
les mêmoe condltlooe que nous, lllfl:.! truWltet>jlDt on leur 
a t ,IUsl e. Ils P<~'O:nt "' mar.er 

Voaa m obJtei,.,r<'1 qu uant dt "'gner 1 e.'lg&icment, noua 
&lvloal de quul U en rr"..our.'.'.slt Je oen dl!cc.nvlena pu. 
013l8 eomptez a cc mol : J'ai taucb~ ce ~ '3S Ira~ 
(OO'Jrrl'ure décomp~I. Je me réserve 35 francs mon 
~urre. mca trama>, Il me reste do:>c 7~ !rance pour ma 

femme; de!.Jquons 200 !"*:.>ai de loiemt'Ot : Il restera 
donc &OO francs à une Jeune lemme encelnte pour >1•Te. 
~ quels prodlaes ne fauwl pe.a alors ftre e&.P8ble pour 
vtVTe d1'Cemment &\'te cette $0mme rldk:ul~. sana compter 
ce qu11 faut mettre de côl.é pour lnùl d·aecoucbement,, 
troussoau du 1œse. et.e. 

J'espère, etc. H. gtndanne. ----
Sous-officiers d 'avant-guerre 

Deo prtmatres• C'..,t eu, pourt.>.nl. qui oot la1- leo.n oe 
à l'Yser tl alllture 

Mon cner Pourq,.· 1 Po.n 
Pourquo~ cer..a~ - cela a eat r"' :rëttmment - tra~~~i... 

!la d• c p:imaires • le.\ s<>U.$-Olfic!en d'a,-ant la IUUTe? st 
le .ous-o:f.ciec du temp& preaeot ,Io\!:.' de la aympa:h:e du 
puoUc, ne cruye2·VOUS pa.g que c ut paru que beaucoup 
de - ccn!r+res de la 61J•rre ont lawe leura œ sur !'Yser? 

J 'admire ., approuve la façon dont on reçoit lea U'Ollpes 
n.-ntmnt d~ <am;:. On les couvre de r.eurJ, les Journaux 
du lendemain nous les o!lrent en photos. en premiei • pa.ee. 

Mon ~:ment, deux arui avant la IU<rte. est ronU'é de 
Bl'Verloo en une seule étape de 80 lt\lomHres . .-os laisser 

IÏal'e~ 
~! crm~rtil\'. 

-a·-···-A-1\~.t-• ._.,, 

Qd• Vl~S CHAMPAG~IS~ 
(AluAJ. o..,., .. .,.} 

EN VENTE PARTOUT 

Aen1 .. .&r.J 1 
C ATTOUT, NAMUR. Tü 1" 
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L' 1 V R 0 G N E R 1 E 
Apru avo r t ~ un rort buveur pendant 

rnen des ani.1tt:.. :i.t Wood.a rut baU\·e en 
se procurant providentiellement la vnue 
méthode pour 11uér1r l'lvrorntr1e. Le bu· 
<'eur qui veut cou(J<!r court • sa funeste 
nabltude, dé11oùté de aa pa&s1on pour 
l'alcool, JJ<!Ut te taire facilement aans 
perdre de tempa. Il redetleot un homme 

at Jouit de la vie mieux qu'auparavant. C'oal un mervell· 
lewl auock Le remède esc .. iu danser et de toute cootwice. 

Les buveurs gu éris à le ur Insu 
Quand QUelqu'uD • a4onot • la bOllson a•ec une p ....... oo 

wu. qu"ll ne 1'ellt pu a·eo d<>bab:tuu. il ~u: t:ze 1111.m 
à ooo IDIU. Vous pouvez le d~uter de l'odeur et du 11out 
de l'alcool One b."'OCbure a été publl~ qui renferme te 
bonheur pour Les metts. ~wa. •te. &Ile aera eovo)te 
franco IW' demande. dat10 une enveloppe aana sliQe ex'.~ 
n..u-. A~: EC'iôa.rd J. Woodl, Ltd. 1e7 Strand 1328 FI. 
LoadrM, WC 1 

en route nt homme nl cheval 1"11l p/'k!n n'é:.alt là pour 
noua vok' déli!er. e'.ncore m:una: pour nou n"Cevo1r. Nul 
jOurna.t, à ma conn.11.s.ance, na pdrlé de cette i:<-r!orm:utce. 

Aux manœuvres de 1900 d.1iu une wrOM<> commune du 
Jblllaut, nous avons b.vouaqué dam une carrthe abaod.,n· 
.,...., au ~a de moal<>..,,. et de ferm U'5 La ralSon? Le 
_,,.!acre communal H>lt antt.'l\lllt.anste . 

)foi-mfme, ét.ant S.ltl$>.e go'.d.tt, ,le me aula \'U re!W« à 
d!Mr d&ll& un restaurant ~ la ccp.~e. rea:auraot qui 
o ·-·: ce:>mdan: ~ss cle tout p>m>lrr ordre 

S· 1e Chanrement a ~té au..! r.:.4 ~•l. c eat pour une 
r .. 1>:. pan, pa= q.ie l\lnnlëe !corps des .oua-«llc.c:-s cc:n­
p:lsl 1:. se recrute p:m u n: ·~t ch~ '!'11 paunu, ro&iol 

&Jrtou.t pa.zu q:..e !e pubtc a du respect poar ceux qu1 on; 
t.&:t pour :ut :e s "'!~ ter.al. o..zia l 'armée actuelle ;; 
h onore ce::e de 1914. ' 

Vewllez aarttr. ete. J , G .. Ltig~ 

MULTl·SOL PROCESSED 

Quand la tenue f ... le camp! 
!Uponae de la d.ome ortenaee au sous-otflci<r ldnu. 

Mon chu POkrQ..Of Pa.s 7, 

.Pui&-.)e voua dem•ndeT une petite p1AC<o dans '°" colon­
nes pour <L.ss1per un ma!enttndu 7 

Je rerreu~ que c le toW-oUlcle: qu~ pa.r!o!S, cede .,. 
place>. a1t mal lnterprété ma lettre. n 1'B8\.SS&lt d .. -
ot!lden vo~t d&na le complll'tUnent où Je me trou. 
•al&. 
J'a~ mauu.i. aràCe de Céneral!ser, conna!Mant per­

sonnel.ement de& aolc1aa et aous-o!flciers pour qul la poU. 
iase est ur.e l'eile. c.:wr.i.. croyez.le. cèdent ;QUJOU."li leur 
Il*•. m6me a on °" leur en 5alt auou.o cr<!. 

R«ionna!saa ct!X'Ddant qu11 lh!t parmi :es ~f!l­
a."C. un la!uer....:!er tocomp&llb:e a;ec leur grate. U oe 
leur ~ sur lei &lmp<éa IOldatà que peu de prmtlie ( .b 
crato~ llN:ement d'tl!'.i c mi. d«lanu1. C«l n at pu 
unJquem<n: une opinion per30nneUe. mA!s :e rêsumf t• 
nombmJAe.s ?'fr.rue.,. entendua autour de mol ~ beau· 
coup de :-=c1eura aeront de mon aV!S. Je macntlena que. 
aux except.ons prèa. c'tst un état de cbœe:i dtp:orabk 1 

Qua.nt au dernier al:n~ de sa reporue, '- sous-o!tkkr 
m'a donn6 un momont de pia.!slr 1 Il faut rxolre QU~ Je n ru 
pu <!te contondue ave<: W1e de ces dames de 1><U1" venu: 
>1 cela avait ~te, l><'eucoup, pannt 1.,,. vo>aceu,.., m'auraient 
offert une place aur !euro genoux. 

VoUà oe qu'en dit. • wua-ofüc:Oer, qui, parfo:.os, rédtt wtre 
p:ace1~ Mme L. v. 

Un 1 Ma nneken-pis >1 saharien 
~bni!nblloo t ranco-Bei.e au tltsert 

Mon cht: P01'rquoi P .. 1. 
Voulco-1oua publ.er crcl ? 
Le Cerc:e ~ l\ml& du Oéaert, et le couu~ de Peuplement 

du Con;o. 11roqiement de coloruaux bel;:es. de Bruxdlc., 
ont décld~ d'oflrir la repllque llfandeur naturelle du Ill• 

meux c toyen de Bnixell<1. Manneken·PL., alix rwdtnl• 
fra.nç:us d~ Laihouat, extrême-sud a.lgél'len. 

Une dèlegauon de coloniaux belges &pportera le peUI 
bonh<>mme qui acra lnau11Urt le 14 Juillet. Sur le socle <il 
gra>é; c Hommaae du coloniaux belge.; à teura bra•• 
anua &lhar:en.t rrança1a, IV38 • 

Il y aura donc un Manneken·P .s &a11a.r1en. On aan, 
en effet. que ce peut polluon porte deJà pe. mal d Wù!c•r· 
me& hérOlquea. dont celw de chaaaeur alpm. etc. qui font 
la r:o1re des Bruxellois. 

D auttt part la d~<-pUon reto'Jme;a a Bna.,!lea a1tc 
un un:!orme de m8w'ilte !rançaos, qut .. ra offert a la 
1'1.!le de Bruxelles. pour oon prot~e. 

Ce sera une occuloo de p:ua de man:!ester toute la aym. 
pathle qw exla:« non aeu:ement ent:e França!a et Dei.;.., 
mala ~urtout entre la OU:on:aax de. deux ll"Y5 amil. G, 

Cours de fla mand à Ixelles 
Couteuse lwnll1"rie. 

Mon cher P01'rqu0t Po.1 1 

D'ocOOl>re i juin ee donnent, à l'A1Mnée ~yal d'Txell11, 
des cou.ra de tla:naud r~n·es aux ae .. nts de 1 Etat 8'= 
COl>P d'élk-<e a·y lnacrlven:: P<'U y 1ont e~ftt"tavcment aol1 
parce que l lnsnlpt"on 1$t un moyen de qu.t~r le bwnu 
avant l~ 1ou1 ~m<0nt; &Olt paree qu'ils manquent 
M pené•t~ Dautr• part, la diplômes déU1r~ là o'ae­
cordent à ltuu ~urs aucu.-i avar.~u direct Sayol: 
le néerlanda!S o'~t nen ; ttre vlaam."Chroe!end eat tout. 

Seu'""'•nt, on dl3:rne le nombre de prot......ira d'aptts 
i- cb;!!~ dl'll tnsc~ptlom. et a· n.sl. saU! poor :e coun de 
quatr:l-me anntt. U )' a deux ou 1ro14 !>"oftS&eurs pat anme 
d t!tuda. Parmi 1e1 prot&.ieun, Il y en a tl!l habitant Lou· 



POURQUOI PAS? Z381 

Qui emplo~ Torr SCl-IERK 

apr1>1 s'être rasé a Après la barbe 
wujours la peau 
aame, neue, $0Uple et 

le .f01uire aux lèvres. 

Edranlill.on 2 fr1. -
Toiu & Co., 31, Rw­

MonUJgneauxHer~. 8 
Bruxelles. f~flS à J2,l ' 

lus d'infections • Plus de dartres • Plus de feu aux loues • Plus de peau tendue 

quJ doan• d• c hwr.. • de 40 l ~ m!nute5. pour ne 

manquer eoo U'aln. • 

D 1 a aw&l une commlulon char&tt de sun·rtl:cr C<"i 

11n et on f \zot-•e les nocm des r!anu;:pnta oraui.. 

nut tonctlonn~ t 1 Imtructlon Publique. ToUS83tnl '"" 

re, haut !ooctïonna:.rce à La Juat.ce. WN'Qwn. etc. 

On --.lt cw1c-ux, sl tout cela ...i ~ ck ""vo:r CIOlll· 

en <l'élkes oont Uiscrlt& et combitn pe.s3ent leurs cxa­

ns. <1• que oo<ll<'nL les i:oun, '/ comprl.s éventuellement 

,,1e!.oca <le Prbcnee t<Juchés par les membl'C'.S de la Com-

Ailorl de SUn clllance. l qutl:c somme re'1mt ainsi cha· 

• • <llpl6me. On m·a atlinné qu·en quutMèllU' annto, •ur 

en1&;ne <l'tlket lnaènt&, oo distribue cb81Ju• année 

3~ •• 
qu'il exU1~ ailleura des coun de néetla11<1ais txtrè­

ent aetieux tst-11 tnd!SPCnsable dP matnte1•~r ces 

<n>ementaux &<:sal notOlttment lnuWes que 

- -- • R. 

Des livres pour nos soldats 
N "' ,.,. rrçu Juoq~ù prts< .11 =<cepllon 

"· l~r Cbasaeurs Ardellnalo, Arlon Ire Cie C) cils~ de Chu. 

d. A:lcn. F\>n dt Mal<lnne; Fort d Eben-Emael; Fon. de 

P lmalle; Oetac.h•ment <le T. Tr . Arlon. Cie F.cole 3e Ch .. 

Toumal 
Tous nous dlat'nt la IT&UWde de nos braHs sc:dclts et 

de leur& chefs pour n.:io l<X'!r!cea et l«t•ur& c dont la 11~ne­

té ut dèc1<1~rn•nt 1D<'PUJ"8blc •. Pluaicurs aJoJten' que 

btbllothêques c fronUfrl.<US • c<>mmor.œnt à p:tndre des 

etWonr. confonabies ~ q'JO Ie.s c exilés • en trou-.nt 

om. longues •t mouu seules les longues Joumte• de 

ro. loin du roicr tamillal . 

Le moral "'' bon , c'ttt ce qu'il fallait démootrt: 

Et le atocX continue l se re!o1 mer. !'lous avons reçu de 

M X .. , 232. av1·nu• d'llwrDet'k dl'll.x bee.ux paquets de 

livres; de M. Z <?• ••enuo E: De :llœnman. t ~<m­

Salnte-A;:ithe, hWt groo rolum•s de romans - toui., une 

blbllotboque à C'IJX butt -. de M F!olmen. rut clu ChAte-

~ lJl. îl'œ dt b1 dlute' M•tt 

ON NOUS ECRIT ENCORE 

.: . ....& lapi1:n .. •rtn «..JC. .JO~.e\-attlet "',. ..J.· 

che en venant de la aare du r>ord> porte une plaque bleu 

.iaible • c Boui~ du Nord • et la tecende lD&laoD une 

plaque : 1 Bou~vd Ad. Max •. Comment les élrane•n •'J 

retrouvent-Ils? - P. D . 

Un il'OUpe de ~heurs dt la Net.be signale que. d~puJs 

roa Jours. plua de 30C k.JOI de poia..""11 oct ete empoisonn<-s 

•r les eau~ df'S usmrs de T..,...nderloo. Pl'1Sl~n labri· 

u~ de ooruen·es entre Yleslt"rloo el Itcpm s:a.bmtntcnt 

c. c<tU ....., lDlpu:-e. Q~• ~n.scr aUSii de ett consenca? 

Le eouvernement ne pourraa-U 1*6 ln\n\'enlr 7 - M. 

n n'est pas el<ll<:t, comme l'a dlt un COm>SPODdan1 que 

plus:eura ~ de !.él~ammes aient 6à>oué l l'examen 

pour l'tœplol de :a<:teur. C n')' a Jl'IS ..,, d eumen i.;"-'Cial 

wur les lll"n!4 de œ cadre. Ila oot dù prendre par: A : ·eu.­

ment tttiervé aux ctvUa. pour lequel U y ava.lt :!OO ems:Jo:S 

à ooo!erer, ' A M. 

No;re Roi est •·ena :.naugurer :.es jouroéeS Hansée.t !Q";ia 

d'Anvers: de par la situat:on dt moo bureau. )'at pu &S61s­

''1!1' à son am•tt a\rul qu'à S<>n d<'part et Ja! pu obMl'\-er 

qo alors Q'-"! Yrlllemblablerœnt n g'entttnalt en 1".sm1u>d 

a •ec notre l>oUJ'imestre, Je n'ai en:.endu q•;'un ~en. Jau3 

d" ~rs de poltrlner. : c Vi•·e le Rot! >, Ot!ruez apl'Q 

ce:. aux At>'~ :e droit au blllng-.ilamel S. 

- Etant à Middelkerke, j'ai vowu envoyer tme lettra 

rrœmmru>dee. Ft~·•·ous qu'à la J)Ol!le de ~Uddelkerke, 

on ne l>Q61ède pu d'tmpnmé rrançaa et noo plus de bi· 

l!nil;e 1 C'<St la loL. Apre$ cela. on dl'pense des inlllloo3 

pour la propapnde toungttque 1 - U" vf.eil a1><>n11é, 

? ? t 
On apprenu pbllatellàte noua pœe une aèrte de queouor.a,. 

U nous plll'&lt utJ.le de les reproduire Ici, les r~po~ pou­

nnt ln~~r d'aull'<:a commençant.a. Voici donc : 

11 Ld tl.m~res do:vent-ll.s E~ obl:~tt. ou non? 

2J Ollt.-llll plua <le valeur isola ou attachés paz deux u.? 

3> Lea timbres perfore. ont-Lla de la valeur? 

41 Comm<!=lt procède-t.()11 pour le c!a.ement? 

61 51 le ~me tunbre ex:late den~~ C!'l coupé faut-Il 

conserver les d~x? 
ei Y t.-t-11 une réCle quJ tt.xe la v~ des tlmbl'eS? 

7' Y a-i.-u encore d'autres détalla Import.an:. 

Sang aucun doute. nOI expert.a voudront "'en éclalrer ce 

n6opb}'U 
Un de nœ t1mbro:ocue. se pllUDt de ne pu .-ou- revtlll.r 

eon tour de dlaU1butloo L\.;;E!Z 10Uvent. C'<6t que oot.re l.i.51<1 

a'est conaldéni.b~ment allongée depula quelques mols!. .. Eç 

les demandes conunuent à venlr, Auul dem&nderon.nous 

t.ux nouveaux candldatl de b:en roulolr noua 6c!a:rer En­

tttnlrtla dans la catégone des petits écoliers? Sont-Ils des 

lnnhdt" . ,u des tnalad• a? Ne Pf'U•ent-Us accroitre leur col· 

lectlO!I Ll' OOIT~ a1dt ? No-.1$ 'oudrtono taire pl»isl.l' à '.()U~ 

C8X~DI •T ST IDIAl.AlDI t 
~Il~ 12t'defam1ll~ , 

.. Ub ~----) 
~ ...... ~~-cou. ~ ~porb - bo.in:1 yaruiro . 

~~----... ._~-
HOtel BRJTANN"IQUE. à 60 m de la plaae <av. de la Mer. 148) 

r>ouv. Propr. Pen&. conf. 30. 35 !r. Bonne cuisine bour&to1'41. 
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Sôurccs chaudes 

Affections du Foie et de !'Estomac 
Maladies de la Nutrition ,1 

le monde, mai. u faut bien le reconnaitre, c'est un vœu 
lrréallaable. D faut donc Nabllr dea UmJtœ, et celle&-<:!, ce 
aeront les lect.eura eux-ml·mes qui tœ mett.roni.. L'llltentlon 
de tou.s ceux QUJ llDU.1 loum~nt Il ~éreU.lement de 
baux tlmbres at de SO'Jlagtr d,_ SOUU:anc~s et de récréer 
ceux t. quJ la V1e ne r lsen e QU& Il<'\! de Joie. Nous ne pou. 
Yons tes tr.lhlr, n·esi-U pu mil J 

C<'C! dit, remerc;or...,lts chaleurt\atmtnt, toua ces alma· 
bles donateu...,;, g en ~ ceux quJ. ce:t.e lell'.Wne. 

ll<lUI oat en<()} é une a.rt\P:., mois.on : c Un JICtst.e Kataz>. 
r&:a • ; J . H • P'onlalne-1 EM que; Luc1cn F P., Bruxelles; 
O..""i"' B . Ander lecht; P J , Bruxellea 

- Quelle Dar be tu a1, ft\Oft cher f 
- Ouel 1upphc:e tous les jouu f 
- MW pa1 du to\&t, car on H ran 
doux ai bien •n t mlnute1 •••c la 
crème et la lame Rawex. Plu1 aucu..ne 
dt>uleur, ni •ruptlon1 de la peau 1 

plus de rougeun al feu du ra1olr. 
Une Traie cure da l''plderme I Un 
produil PAUAITI 
En ••nt• putou.t f.-, ll.-, 10.- tn 
Lamtt llaux 4 SO !:. 1 .. 6. 

- Un mtnaae ou•Tlec • recueilli l'an dernier un "'' 
<SJ)&plol Lea tl)O<IJ< poo.sèdent un v~lo mals n oat IJù& 
llleyen& den p&)er un à leur 11:$ d 'ado;>tloa puur 1 
n• dalla i....,. eJIOUr&!ona du dunandle. N'Y &Ulll.IW! 
dalll le ll'Cler d'un leot.eur un ~élo eans emp:o1 qUl t 
.ta .Iole d'lul CIDlant de 12 o.na? o. w. 

- :a. IC., lmPrlmeur ~~phe da m6C.:er, M 6141>11 
eut du m&lbtur. Ac' de :ri ana. li est eans lllO)'•na 
au~ et Dt ~ MlOUn aecoura, pu.JaQu'U n·esi 
~ N"lmj:)c)irW quùle OCCUlJ*.t.:cxl :e tlrera.!t d' 
ru; U I~ IOll at!aln de travaux d'entrotlen et 
pelnlure, 

- :tnv&llde de ru•zn. '4 ans. càe:àle em;>lo! Q'J 

d&nl ~ ou zn&!ooa ~~m. 6e coru.en:<n11 d 
~ de 16 !nnca pu )ow'. O. P. 81. 

- o.ni. _,,.., lei• d• '° ana, a:ran; un enfant 
~. bel:e 6duc&t.lon. bonne !ns:rucuon en ~ 
en !l&mand. &i..nt 6prou;6 re>era. cherche ~ 
llll, ~ de lwte. Sena commerclal. tact, •volr'-'-"1" 
toutes saranues " raies. - s. G. 

- Le !lia d'llo lu.slté de Tamines, a.ya:it fait - ~ 
moyeflllea et un Jona •t.ai!• comme tnap&l.n!cr dllè 
craphe, m&rlé depula &lx mols, :se trouve dana ww tr 
lltuaUon, !a.ute d'emplol. Il a 29 ans et cherche une p 
de surveillant, vendeur, convoyeur, dactylo, ma&oalnler. 
L. M.. Sambre-et.-Meu.se. 

- Une Jeuoe lemme d'ol'll'llle lrança:.se, 29 ana. a 
un llls dt 7 ana. nou.s eat vivement reoo1nmand6 corn 
!n.st!t·•trlce <e.l!e • dlp!bmée>, ccml)l&b:.C ou calasl 
Actue.!«nent ..::e •'Mtttlllt t. de dll!'e$ bcaacnea p.>'J: 

rer a "'°':a:.anœ et cei.;e de ""n petit, m&la oe n'C$~ 
tenable ni. pour oombie, au!l.s.AD<. M. H. 

- On recb~ un chet d'ordles:..~ ou un mus.c.' 
QUI pu- procww du trav&ll • im de ees oo:J~ 
quant de relauon. et Cbôme'.lr de;>.:.!.s 10 mols.. 
prix de chant et d':na:n>m•nt, exce:lent maslden et 
v..illour cono.:~ncrux. Il 1leut fournir d·.._.::rntts re: 
rencœ. S&na ~ d'atlCUne aorte. Il ne ait comment 
xirm t t n·ea: P"S loin du d...espolr H. 

- Un brave h.Oll\Ol4' de Tl:tf, tnval:de dt> ruerro, vl 
avec aa femme et 10n tlls d'une maigre P•!IU:on. nous d 
mande auast un \~lo p0ur son gamin. LI tenn!nu ae.. 
m~ et oornpte tra-·aJlJer à la Fabrique N atlona.~tt 
Her'!al. dl•tani.. d'rnvtron 19 kilcmetres. A la rl~~eur, 
vieux olou ~ aon J*re J'.)O'.uni.it enœre servir, mals 
deux rooea tt le fre:n arri6re &Ont à remp'.acer. aln$1 
l"klA!rare. M. O. 

- Ctl. A. n·a pu ob!enlr le renou•<':'.ement de 113 oa 
~ trav&.11 m l"rance et a dQ re>·enJr "" ll&)'lL C'est 
pe;ntre.<li<>ora !«Ir n tait &USSI les :ettres. mals poi.s 
me un l!Pk>laU&:... 

- Lea com.=nd.::a d""1prlmés, C&l':<a. ttc!am<a, 
n'a!tluent pu enc<Jr'e Clld< no:re le'.ine :mp.-lmO'..:r 
qui, ma:rt'é u~ ani<>l<ltoe tree géné.....i:..ée ~ l certain 
Joun al doulou:-euse, eut le ooun.ge de se m~t.tt a u 
vau pour 6<>D rompte. lin aussl admirable effort met! 
d'être mletp< ~pensé , Sou>enez.,·ou.s ~ aon adr=e 
A. Berrhoun. ~ chau.sate de Wavtt. Brux..:!•~ Prix mo 
déréoJ. Trava~!e l:'J.161 pour la provlnee. 

- Un lecteur a tramé à la tombola de la Ma.bon 
A1l.,. un c b.>pU!rne de l'air • et !ait don de oon bWet 
notre cal&·e dea peuvrea Qui veui voler au Profit d 
pauvrea ? Le b'Jlet eat au plus o!!rant. Mel'CI A l'ium:W! 
dona!eur, 

- Kou.• O\"ODS encore fl'Çll • G V pour Ch. H . " !T 
J. M, Jumet. J)OUI' lea enfanta des cancéreux. 20 !r ; :... N 
Gand. 10 Ir. ; E P v. Br.iatlll. l>O'.ll' m~~ J ..B :zo fr 
J. 8. R.., 2 p&lree ch&uuur... 2 6.MlOchea, vé:eme:ta d.une 
para;>lu:e ; A V. Be'erloo. 10 tr ; F M B, pour 
J. B . S tr ; R. V. R , 10 tr. ; F L.. 20 fr. ; R. S 6 tr. ; 
A. D S tl' ; Mme V, An<crs. 00:. craval<!S. cbape;i~ 
~ el<:. ; An. Bruxe::œ : lmperméab:e d.vne, 
cœw- et bna!~ l)Ol;r bdbê : G . 0 , La Bou<<Tie 40 tr 
Remembor, Evere, 50 Ir ; R L., Jado..•vtJI~ IS Ir ; R<'lt~ 
1.xellala de L!ene. 6 fr ; H., F'o=t, 3 ~·ons, 2 st\'ta 
3 p&.ctalona, une c""' te, un parde.-.<.:.> Mer"" 
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. -..<" t· B.l)cr, Waetmunalkr, 
..cllllmp&, Mme o. Steven.. l;aUll· 

"'O\'re. QU.C\a~1can1i:-: L.. Ltlubte, Scnae:· 
_e. La BoU\t:rSc. A \'œ \'lü!".&ntcS 1 wol Ca.m. 

1<nuute • purr.aia "'ec \'ettY C\ ;Gor>! V. 0, 
wou se oouvléll<Ua du 11 aouelcut de Tl'I( maque. 

4 t>u; H. J;l'QDlmt, Ll<i•: J. :;ou''"· Waames-Br••· 
Mme M Smctryns, Go.nd. r V&l>CICT lôl.ttll. Gtro­

.1. ;.tme ::-;o\<.'ba<T\, txeU.,,;; H . G"l'Un. Vtm<'rll. Mme J 
:.s. Man:.uuri:: :-.owi oewi, cntne. mal;l't tout. Aclnlu, 

A. utucq. :.tan11.&e; oet<'Ctl\t' GO<Jldttl, AuQ('11nem, 
11S011 1era peuWlre r<neclur vrammcn&. J. Huet, Bru· 

. J. ~mpu'1X. El!erbe<'lt, J Pol.SpOCI. ::.<:llact"bttlt; La \ 
e. BoulllOJl, Mme A PIJii&:u't. tor5t, R V P. lk­

p:;. l'ore.t.: Ta prè:sl'nœ d"una aecondo m·a 1a11 du 
"ac!; Une rex'l$\t' OO S1<11-Bel-Abl>Cs, J. NeulteJ!lllUlC<', 

ur. Chéri est-Il content. llllllllU'>Ulllt que Quy ut parn?; 
e E van den .llf"rgh. Hu>. Pl\. N•Ul~e. :icilat:ibeel<. 

Maa. Gand; Temo>&llaie d'une grande al!t-ct1011 JlOUl 
P .1; Betty et Jo, Ovcrta<r: H. Kaydt S.-rclum-Anv., 
iOlS. Ixelles, Mme A. Laude, l;c;lncrtv , lt, r ,.rn. Can• 

,Bola!Ort, Mme Allt-OUle, Bru~. Mme Dubo~Hol· 
XI..; J. Pa1.rtarchc et &<>n tils Ga&toll, Obal><·Buz.,i.; 

• Ed. Gillet. 01.tcr.de, Sh1m et Shum Jou•·nt aux puces. 
lllet, N. K llllkmbcrg, vcrvtcn: U' man de C•lYP"' 

pprecie pas oon bonlleur OdYliM.'WI : l'UU1 l'amd101. du 
act. de liabY c\ pr cnt<r de nuuv. rokrt'tl: Tous lts hbC• 
"dencnctront 1cXU.lt'6 ! 1ah 1 b<th !J. J, P .. Amay, M•m 

ur le. lettre el le lrelle " quli\I'\• Jculllt'S 
L.-A MIUI. Gand; Mè$011(1<'. etc. D<\n• le P uu· 

• 1908 c Ser.mcolm ou 111i.rru\cohn • l>~n> Je Ote\, dœ 
t.1on. on donne «. scrancohn • 54.·Ul, n\'t'<' la c1tatton . 
ette cherwnec en marbre scrancolln • <Th. Gau\lerJ. Pnr 

o\re, lé> P L. d<'S nou\'elks cdll ne donnem aucun des 
ux mots. Nou.s cro)'ons uuk de rappeler qu'à clinque 
·11on nouvelle. le P. L. $1\Crthc dt.,, crn\amcs de mois puur 

des mot..s r.-ouveamc. 
nse.> •xacte• au n. 440 . J P, Amay. H Hoegarrt• · 

··chem. Dt!tectl\·e Gocbdt'<'l Auderghem: Pt'r<· 
snn nml Flnrt ;' StPUPort . Dt•t1x dt·« ven1N~· .. 

Honzontalement : 1. bauLeur d'une masse dan~ u1w n.r· 
rtere: 2. lieu hunude et sale: 3. se rencontre chez le& \Cll~­
bl'és - VJlle de France: 4. caractère ~ cert.amcs tiges ou 
remues. 5. mela11ge de bo!SSOns - pa'5Slon. 6 mOdéré: 
7. 51gle d'un pays - heu de désordre et de conrus1on, 8. 11<' 
dit d'une plant(> tres sensible- abrcviat1on; 9. •ut la 1·0.e 
des vents personne a l"atlltudc ba&."<' Cl humlllalll 
10. clanemcm conçus dans l'Eure. 11 d"usaae quot 
nu vlllage hn de verbe. 

verticalement · !. avec µrec1S1on. 2. 1~ur111neu1><· 
rie 3. ~Il - naïadacees aquatiques: 4 su1s1 
v1ahon. 5. renforce une expression de volo11tt• 
charrue , 6. les v1ellles paysanne:> s'en .ervatent Ja< , 
dans te Jardin des racm.,,; grecqu.,,;, 7. celles de m•rs 0<>nt 
célebres - quand li es~ p0urr\, on le mange' 8 ordre tonde 
e11 1783 aux Etats-UOiS; 9. lnt.erroeer un navll'e - c'est 
oouvenL le sort du p01SSOn: 11>. sert a ~uer - ce que 
chacun est sensé connaitre; 11 d1recUon c~uea. 
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" - Un m~r• ouvrier a reeuc'JU = mals n'ont ""6 
qnol Le. ePOUX ll061Mont un " su.a l' e. ! conlorl pour relegance de votre,..dOeÔ~~i·t:na den p&}<'I" un t !eur ~y ~-alWI 

•• en vacancu un• robe d• chambr• " À<l$ ~ exciun:ona du ~ qui f 
be de chambre 0 pois en bn!. po_pehne soyeuse .., 82Cler d'Wl lecteur "11 v6Jo -.m 
te, auonle a votre py1oma RQOINA tiendra "'\\ln Cl!&ni de :2 toila r O. W. • • , 

e place dans vota valtse. eUe ne coute ~e Fr 149,- ~ l.>l>USf&:>h• de~. tut ':al>:! 
' oma auortJ Fr 149 -) Eo popehn• uru" 1., PYJOftla ..._ de ll'I ...,., Il ._ -.m ~nia Ill 

.._ PYI R F 9S _ el Fr t 10 _ la robe auortle Fr 149 - ~. AC'l - pulaju'll n""' nln~e uue r . ..,. • o. reooi& auo.in , _ Urffa!• d'em A()Dl'I• 4 vous presenre, d ailleurs. tou1e une gamm• N.lalporte quei:. occup&:Joc "" • ~ 
clé rObes •. ch1mbre e1 py1ama1 parmi lesquels vous li _,.. at!&lre de in.•-..ux d enu-eu.n uver•~ \ ~ .. ,. qu1 vous conv1enr 

1 
mais quel que 110 

1 celui que 1 cho1Snez Il 1ura le cachet, la per· •0~11on de tou~101.,.r11cles • RODINA coupe Ires ~~udi ... laig• , tous i. •• ,nl garan11. tacon impeccable 
E vente dan 1 le p•V• -as1ns RODINA • envoi 
i::.nco dans tou •ilions gra1u1h sur de 

- ~d• ~ , 

/ \~~u~s 
/ / { 

~ODINA 
Pour la province : e nvoi d 'ec h an tillons grat ui t s sur dema nde 
Croa et vente par correapondance : 35, rue de !'Hôpital • BruxeUes 

33 Boulevard Adolphe Maz • 4, Rue de Tabora e 2. Avenue de la Choue e 25, Cbaw1• 
26, Cbauu•e da LouvaUi • 4S b, Rue Lesbrouuart • 44, Rue Haute e 64. Chenus•• de Wa1erlor 
22, Rue des Carrn1t1 - NAMUR • IOS. Meir - ANVERS • 21, Rue d1t1 Champs - C ANO 

CHARLEROI • 182. Rue de la Stat1oa - MOOSCION 111111111111111' ...... 
' 70 800841' 


